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I DES PREROGATIVES 

LdE L'EGLISE DE ROME 
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DE SES EVE(iUES. 
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A U R O Y 




/ R E, 



W N des fins grands obfla- 
des (jui s^oppofent à ia réunion 
des Frotel^ans avec VEglife Ro- 
maine ^ de laquelle ils fefontfé- 
parezp^r un malheureux fchif- 

^ 3 mCy 
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E P I T R E. 

Wf, cfi cette faujfe opwiondont 
ils font frévenm , que nom élevons 
les Pafes jufqaes par dejfus toute 
VEglife Vmverfelle ^ en leur at- 
tribuant ce qui n appartient qu'A 
elle feule y en leur donnant un 
pouvoir ahfolu y fans bornes y 
non feulement fur le fpirituel^ 
mais auffi fur le temporel y fur 
les Couronnes des Rois, 

iJEglife Gallicane , voulant 
féconder ce grand z^ele que VO- 
TRE MA JESTE'fait écla- 
ter avec tant de fuccés pour la 
converfon de fcs Sujets qui font en- 
core dans l'erreur , a cru qu'elle 
nepouvoit rien faire de plm à pro^ 
pos que de lever cet obfiacle y en 
les defabufant y en expofanty 
comme elle a fait par une Décla- 
ration folennelle fur un Article de 
cette importance y fa DoBrine y 
qui eH tome conforme a celle de 
l'ancienne Eglife. 

C'efl- ce que je fais voir en ce 
Traité purement Hiftorique , par 

des 



1 

j 

I 



M 
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E P I T R E. 

des faifs contre lefquels il n^y ft 
point de [ nbîilité , ni de raifonve- 
ment , nid' artifice de la nouvedH" 
té quifuiffent tenir, J'ofemême 
encore le prefenter ^ V O T R E 
MAJESTE' comme un Oh-- 
vrage qui peut-être aura le bon- 
heur de contribuer quelque chof e à 
faire connoître à toute la terre la 
ju(lice de votre Edit y par lequel y 
en qualité de Protecleur des Ca^ 
nons 5 Vom faites valoir la créan- 
ee de V Antiquité dans le Royaume 
Très -Chrétien, 

Cefi par là y SIRE, quo;^^ 
peut dire fort véritablement que 
VOTRE MAJESTE' a 
plus fait pour l' Eglife Romaine 
que les Rois vos Prédéceff eurSy qui 
Vont enrichie de ces grands biens 
qu'elle pofedcy qui l'ont éle^ 
véejufques au faîte des grandeurs 
des dignitez^ temporelles. Car 
enfin toutes ces richejf es , tou^ 
^ es ces grandeurs du monde n^ ap- 
partiennent fas à fon véritable 

4 Rojati^ 



i 



Early Européen Books, Copyright © 201 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy o\ Koninklijke Bibliotheek, Den Haag. 

224 G 2(1] 



b i I T R E 

Royaume y qui étant celuy de 
JESUS CHRIST, ne doit 
être de ce monde. Mais en or- 
donnant far vos Loix que Von fou- 
tienne en France la DoBrine de 
V Antiquité y à laquelle l'Eglife 
Gallicane y qui a toujours forte-* 
ment foutenu les intérêts y les 
véritables prérogatives de l'Eglife 
de Rome y s'efi inviolahlement at- 
tachée dans tous les fié des : Vous 
établiJfez.trés-folidement la Pri- 
mauté du Pape contre les nouveaux . 
attentats des Hérétiques quilaluy 
conte fient y (Cr font tout ce qu'ils 
peuvent pour la luy ravir. Vom\leur 
otez. ffujjî en même temps le prétex- 
te de leur révolte y en leurfaifant 
voir que nous ne croyons ptis ce qui 
lesf :andalife , ce que certains 
nouveaux Théologiens luy attri- 
buent y de leur autorité particuliè- 
re y contre le f intiment tout mmi-^ 
f ?fie del\ Intiquité. 

Cela y S l y efi ce qui s^ ap- 
pelle travailler efficacement à ré- 

t^blm 
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E P I T R E. 

tablir en fon entier le vray 
Royaume de l' Eglife Romaine^k la- 
(juelle les Hérétiques qui s'en font 
Jeparez, par les f au f es idées qu'en 
leur a données de notre Do^rine^ 
ont enlevé depuis plua d'un jiéch 
une grande partie de V Europe, 
VOTRE MAJESTE'^y/^^ 
a fait Cr qui fait encore tant de 
miracles , ponr rendre fon Royau- 
me plw puijfant Cr flu4 fioriÇ- 
f ^nt quil n'a jamais été , & pour 
nom donner encore une fois la Paix 
générale , en lafaifant accepter k 
nos ennemis aux conditions quil 
Luyaplude leur prefcrire y efi ap- 
paremment deflinée de Dieu pour 
faire le pl m grand de tous , en pa- 
cifiant les troubles de la Religion , 
en rendant au Royaume de l'E- 
glife en France f m ancienne éten- 
due ^ par U réduSlion de ce qui 
nous reftede Protefians. 

Pour moy , qui n'aj plus que 
fort feu de temps a vivre , qui , 
félon ma profeffion^ n'ay pu avoir 



* 5 



aucu" 
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ducurJepart àvos Concjmtes y cju^ 
far mes ardentes prières-, je rnefti- 
meray trop heureux , Cr je mour^ 
ray content , fi je puis contribuer 
un peu par ma plume à celles que 
Vom faites tom les jours , pour ac- 
croître l' Empire de l'E^life y par 
la converfion des Hérétiques que 
Vous procurez^par des voyes tres^ 
douces cr trés-ejficaces ; fi par 
mes Ouvrages , Cr fingulierement i 
par celui-ci y je fats connoitre h i 
tout le monde y comme je refpe- ? 
rey que je fuis auffi grand Catho- > 
liqne que bon François , Cr que : i 
j4 veux mourir comme fay vé- - 

eu y 

s I R Ey 

i 
\ 
t 

le très-humble , trés-obéïfTant , ( 
très -fidcUe fujct & fcrviteur , ^ 
taUiS MAIM30URG. ï 
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Rom, 




Early European Books, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibiiotheek, Den Haag. 

224 G 2 [1] 



DES CHAPITRES. ^ 

om, ou Remanie four la Ville de Rp- 



CHAPITRE III. 

Que rEglife de Rome a été fon- 
( dée par Saint Pierre s qu'il en a été 
. le premier Evêque & que les Pa- 
■ pes font fes fuccefleurs en cet Eve- 
ché. 

Cette verm' y t connut de toute 
VAntiquitz. En quel Jenr let Evt- 
' ^ues l'ont ajfts fur la Chaire de Saint 
: Pierre , & fes fucceffeurs , & corn- 
..s ment les Paper le font d'une autre 
maniùe. 2,4 



CHAPITRE IV. 

De la Primauté de Saint Pierre , 
& qu'il a été établi de JefusChrift 
Chef derEglifc Univeri'elle. 

La vraye interprétation de ces pa- 
roles , Tu es Pierre , & fur cette 
Pierre je bàtiray monEglife. Com- 
ment rEglife efl fonda fur pfuf 

Cbrifiy 
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iycrates Evcque d'Ephefe , & par 
r ies autres Afiati^ues. Saint Irence , 
f 4U nom de l'Eglife Gallicane , s'op- 
''}ofe au Pape Saint ViBor, Tousczr 
Evccjues d'Orient & d'Occident ne 
i:royoientpas que le Pape fut infailli' 
4e. 7 S 
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I l'autre tout contraires. Saint Etien- 
' ne retranche de fa Communion les 
Evënues qui ne veulent pasfe fournit- 
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les 



I 

i 
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Bull. 
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Eugène II L & Stlvejîre II, Ce at 
le Concile de Florence a da'fini h 
deffUf. Le véritable fms de Jèr par 
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DES CHAPITRES. 

es coyHre une fauffe vcrjhn (ju^on 
a faite. Lcr Papes ftnt oblige :{ de 
gouverner PEglife félon les Canons, 
^kn cjuel cas ils en peuvent difpen- 
:ïer. Çtii^ils peuvent aùufer dz leur 
pouvoir. De rappel au Concile , & 
de l*appel comme d^abm au Parlc- 
mcnt. 170 

m Ce <]ue les Conciles Généraux ont 
jdécidé fur cet Article. 



CHAPITRE XXI. 



I 



Hifloire du Concile de Pife , cîi 
'>!ette queftion a ùz examinù pour la 
Première fou. Les Cent ejlat ions qu'il 
ly eut fur ce fujet au Concile de Con- 
.fiance ^ qui eft la continuation de ce- 
luy de Pife. Les Décrets de ce Cnci- 
ie de Coyifîance & de celuy de Bah 
fur cet article. L'approbation de ces 
Secrets par les Papes Martin V. & 
ugenelK 1S3 



CHA- 
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CHAPITRE XXir. 

De l'ccrit du Sieur Emanuc 
Schelihate contre les deux Décret, 
du Concile de Conftance. 

A .r DzclarAtion que le Cierge d 
France affemhlc TaniôSz. a fait 
de fort fentimcnt touchant ces dcu, 
Décrets qu'il tient ctre d'une autoru 
U .infailitble y approuve:^ par le 
l^apes, pour le temps qu'il n'y 
point de Schifme aujfi bien que du' 
rant un Schifme. Le Sieur Emanuc 
Scheljirate entreprend de comba. 
tre de rc'Juter ces trois article, 
dans les trois Chafitrei de fa Dîlfer 
t.îtion, ^91 



CHAPITRE XXI lî. 

Rérutation du premier Chapi 
tre de h Diiïertation de M. Sche> 
ftrate. 

Le Décret de la quatricnie Sefftoii 
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DES CHAPITRESr. 

n'a point cte falfifii par les Perer 
de B./7t'. Lef Manujcrits de M, 
Schclftrate font d(feclneux , & leî 
[nôtres jont les vùitahles, Dtmori' 
^ ^pration de cette vérité par les 
t 'Aeux fermons de ^canGerJon gni re- 
^ \cite ce Décret devant tout le Ctncile 
de Confiance comme nom Pavons mot 
mot. Les Mnntifcrits fur lej- 
\^juels on a revu ces deux fermons > & 
'les autres endroits où Gcrfon rap- 
^porte ce mhne Décret. Autre dùnon- 
\(hntion de cette veritc par le Pape 
Eugène IV.& par les Manufcrits 
\mèmes de M, Scheljîrate. Cette quC' 
)(îion fut fufjifammcnt exAniinze : le 
* •Concile ctoit compofc'de la plus gran- 
de & plus faine partie des trots O^ç- 
yliencesi l*abfence des autres n^em- 
fêche pas que le Coyicile ne foit legità- 



i me. 



197 



CHAPITRE XXIV. 

Réfutation d*un des deux autres- 
Chapitres de M. Schelllrate. 

Preuves de approbation de cet 



deux. 
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deux Décrets de Confiance. Lave 
ritable interprétation de ce mot Con 
ciliariter. L'ahus qu'on peut fiiir i 
de rappel au Ccncile efl condatnnu' i 
mais non pM P appel même. Tout 
P autorité aes Conciles ne vient pas di 
Pape ^ mais principalement de TE 
glije CatJjolKjue. 12','. 



C H A P I T R E XXV. 



Réfutation cl 3 l'autre Chapitr. 
de M. Schelflrate. 

Ces deux Décrets du Concile a 
Confiance font pour tous les temps 
durant le Schijwe , & hors du Schij 
me. Le Concile Oecuménique eft u 
Tout dont le Pape n'eft qu^une par 
tic. Le Pape cfi le Chef y maps ne ■ 
pas le Maître de PE^life. Ladtfft 
rence qu'ail y a entre le pouvoir di 
Papes celuy des R^)is. Jfle authet i 
tique de la fuperiorite' du Conci. \ 
fur le Pape. Ce que fi^^nifie dnnmk 
Manufcr:t J\/. Schelfira^ 

Qi\Q le Pape du ne peut être * 
Sentiment de PUniverfiti' de P 
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DES CHAPITRES. 

de l'E%lt{c Gallicane touchant 
fupirtoutcdu Concilejur le Pape, 



C H A P I T RE XX Vî. 

L'crat de la queftion touchant le 
pouvoir que quelques Dodeurs on: 
voulu atnibuer aux Papes fur le 
pen:îporel. 

La (îijlincfion de la puijfance di- 
ireBet' indirecte. 259 



CHAPITRE XXVI L 

Ce que Jefus Chrifl: & fes A.pô- 
ftres nous ont cnf^iigné fur cela. 

Tauffe diJiin[lion deBucananrz'- 
; \futù, Cùoit par obligation decon- 
i fciencz > & non point par foible(Je y 
:■ ^ue le! Chrétiens obùjjoientaux Em- 
{ \ pereurT jnfidclles & perfecuteurt, 
i La fi Ulitfiqiie Uf Sujet! doivent à 
leurs Souverains efl de Droit divin , 
dont les Papes ne peuvent difpenjer. 
Les Pajfages cite:( pour r opinion 

con- 
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contraire font tous pris contre lUntey 
fretûtton commune des Pères 0" d 
/'E^^/iJe, ce que le Concile de Trcnt 
difcnd, 2(5; 



CHAPITRE XXVIII. 

Quel a été fur ce poinr-Ià le fen- 
timent des anciens reres de l'Egli- 
fe. ^ 

Le partage (jue Dieu a fait du /pi^ 
rituel pour rE^life & pour fes 
Pajieurs , & du temporel pour les 
l{pis. Explication du pajfa^^e y Ec- 
ce duo gladii hïc. La Domina- ^ 
tion interdite aux Papes > èiT com' 
ment. zjz 



CHAPITRE XXIX. 

Le fentiment des anciens Papes 
touchant la puiflance fur le tem- 
porel que quelques Dodeurs des 
derniers temps attribuent au Pa- 
pe. 



Le 



OKS CHAPITRES. 

Le tùmtgna'^s de GeUJe. Ccluy 
'^^^Gn ^'>ire IL Ce ?ape n'entreprit 
mX^^c ^eKer Léon rijaurten , m 
faire nvoUer Rome contre luy. 

f ^tmoizn^2:e! ^^^^^^^ ^' 
"tienne I L de Saint Grégoire le 
}randy ^ de Martini. Bulles jup- 
U'et d'j Saint Grzgotre, Le P.ipe 
Jfùdre Vil. ejî le premier qui a en- 
repris de dépofer les Empereurs. Le 
?ape Zacarte ne dcpoja point Chtlde- 
ic\ if'Lcon ni. ne tranjportafomù 
'Empire à Charkmagnc. iSo 



V 



H APITRE XXX. 

Quel a toujours été fur cela le 
Vcniiment de PEglife Gallicane , & 
détoure la France. Concluliondc 
cet Al liclc Se de tout ce Traité. 

Comment les Evcqucs d^ France 
%^oppûjcrent à Pcntreprife de Gre'- 
' froire IF. contre Louis le Debonnai- 
,re. Ils ont toujours fait le même 
en toutes les occafions. Ce que la 
Chambre du Cler^^^^ dùlara fur 
ir indépendance abfolu^ de nos Rots , 
' dans 
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dam les Etais dj Sa Dùlun. 

non de l'annù i6Sl, fur k metÙi 
Jiij?t. Les Décrets de la Sorlfoml 
pour le mhne Article. Les Arrh\ 
du Parlement & les Edits des [{ois 
cette mhne occajhn, Concluficn i 
ce Traite. i^z.lkfii'v 




I 



TRAI 
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RAITE HISTORIQUE 

DE L'ETABLISSEMENT 
ET DES PREROGATIVES 

D B 

GLISE DE ROME, 

A 

FT DE SES EVEQUES. 



CHAPITRE I. 

.€ dcfjcin Cr le fUn de cet Ouvrai^, 
O" le principe fur lequel il roule. 

O u R couler ver un Erat dans 
la paix & la tranqiiilite qui 
doit établir le bonheur des lu- 
I I ■ jets, félon lafinc]ue la vraye 
^ JL Politique fè propole , il faut 
^brcuii^icment cj^u'on repoulib lescnne- 
|niis qui ont pris les armes pour le de- 
» : litruirc , & qu'en lliitc on empêche que 
LJcs querelles & les fàcheulcs contcJta- 
tions qui naiilèiit quelquefois encre les 

A pnii- 
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2 Traitz'hiftorique 
principaux membres de cet Eut , ^ 
loicnt capables de cau(èr une guerre ■ 
vile. 

Tous les Chicuciis tombent d'i. 
cord que la vraye Egli/è de Jefus Chr: 
cil ce Rovaumc tout fpirituel qu'il <: 
venu établir en ce monde , & qui pou 
tant , comme il y a dit luv-mémt 
n'eft pas de ce monde , parce qu'il n*( 
que pour nous procurer le bonheur- 
l'éternité , tout autre que celuy qu'c 
peut aquerir fur la terre. Les Hérét 
qucs & les Schirmatiqucs fe font fo 
vent armez contre le Seigneur & cont 
' fon Chrift , pour détruire ce bei 
Royaume , & pour établir fur fes ru 
nés leurs Eglilès particulières , chact 
prétendant que la /îenne eft celle c 
Seieneur , quoj-que dans la vérité elL 
ne loicnt toutes que la Synagogue ( 
Satan , & le Royaume de celuy qui e 
nommé dans l'Evangile le Prince de < 
monde. Il arrive d'ailleurs allez foi 
tcnt qu'entre les Catholiques, qui foi 
feulsdans la vraye Eglife , il feforir 
des conteftations &"des di/l)utes qi 
peuvent troubler la tranquilité & . 
paix que Jefus Chrift leur a laille'e pot 
l'établiirement de Ic.ir bonheur dai 
Ion Royaume. Il faut donc pour ferv; 
l' Eghfe , & pour la maintenir toCijoui 
dans l'état floriilant où Jefus Chrilll 
«tablic , cOiiibatre & repoufler les er 

neiu 



PEgtife de ?^ome, l 
lemis qui l'attaquent , appaiîèr les 
jucrelles qui naiirciit cutre les cutaiis de 
iEglifefui- des points contcftez de par: 
\ 3'autrc avec chaleur > & qui pour- 
ioient enfin troubler le repos & la paix: 
\\i Royaume du Iils de Dieu, 
i Comme je me fuis enticrcmenr de- 
)o\ié au fervice de rEglilc , j'ay tache 
le m aquiter le mieux qu'il m'a ete' 
;)ofiible du premier de ces deux devoirs 
ians mes Traitez de Controverfe , & 
•ur tout dans celuy de la vrayeEglifc. 
t crois y avoir combatu aflez hcureu- 
;emenc , & repoulVc tous les efforts des 
t?roteftans , en leur faifant voir par des 
breuvcs cvidentesj& Tans réplique, qu'il 
l'y a point de vraye Eglile quelanô- 
re : ce qui fulfitpour terminer, fans 
lure difpute , toutes nos Controverlès, 
>uis quMs avouent > comme nous , que 
■:a vraye do»ftrinc ell toujours celle de 
•^a vraye Eglile de Jefus Chriib. Je iàris- 
fais aulfi autant que je le puis , .i la 
Tiénie obligation , dans une partie de. 
''^:e Traité , où je foùtiens , contre les 
Me're'tiques ennemis déclarez du Saint 
')iége , la primauté , les droits, la puil- 
iance, & l'autorité du Chef vif^blede 
'Ejilifè. Il faut donc maintenant cnco- 
,c, pour remplir toute l'étendue de 
mon devoir , 



|t 4 



..i 



que je m'efforce d'em pe- 
lé glirte quelque dangc- 
entre les Carhohaues , a 



her qu'il ne „ ^ i , 

eufè aiviiîon entre les Catholiques ^ 



c.vj:r 
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4 Traite hijtorigue 

caufe de cjnelques (cntimens particulic 

3111 les partagent fur ce fujct imporraj 
c l'Eglilè , dans laquelle ils font to ' 
cgalcmcnt incorporez. 

Or pour exécuter folideinent mi 
cntreprife fi loiiable & fi nccefîàire , 
faut préfuppofer d'abord , que , félon 
dodrnie Catholique , TEglilc unive^ 
fclle , qui doit être toujours vifiblc , i 
lofijours durer (ans interruption julqu T 
Ja confomnation des fie'clcs, efila ft t- 
citté de tous les Chrétiens rc'pandr i 
dans tout le monde , unis par laprofe ç 
lîonde la vrayel-oy , par la particip; 
tion des vrais Sacremens , par le lien t 
la même Loy , & fous un même Che î 
v./^. J'ajoute fous un même Chef, parfè.J 
que TEgliic, dont la première & la prit y: 1 
cipale propriété' eft d'être parfaitemei t i 
une , eft le Corps myftique de Jefi î l 
Chrift j & il faut que les membres d't I 
corps vivant , pour recevoir les influei \ 
ces de la vie , loient unis à la tête. E 
Ep^^i.ù- vient, que , Iclon Saint Auguftin 
isi, i. de j Q,^ auroit tout le refte , fi'l'on e 
fèpare duChef, & conlèqucmmentci 
Corps qui luy elt uni , on eft hors ( 
l'Eglilè Catholique par le fchifme, con 
me les Hérétiques en font retranch 
par le défaut de la vraye Foy. 

Et comme les membres du Corf 
n'ont pas tous les mêmes fondions 
<iuc toutes les parties qui lecompofc 

6t 



Tphef.r, 



\\ 1 
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de PE'rifc de ï{ûme. % 
:tant fubordonnccs dans un bel ordre > 
. y en a qui fonc pour donner aux au- 

4 es le mouvement, par les elprits qu'el- 
s répandent par tout , & quelques- 
incs pour dilbibuer la nourriture que 
fes autres reçoivent pour croître , & 
Four s'entrer'enir dans la perfcdion de 
::jeur ctat : auflTi dans cette grande mul- 
iitudc de Fidelles qui conipoicnt l'E^;!!- 
.c, & qui ne pe^ Yent tous erre ini nié- 
t. .Jiatenienric^is, inltruits,& pcrfedion- 
iiez par un icul homme , il faut pour 
L'édiHcation du Corps de jcfus Chrift , 
xomme parle le grand A^otrc , qu'il y 
'Mt une grande diverfité de minifteres , 
îqSc plu/ieurs Palpeurs fubordonnez les 
Wiis aux autres dans une fanite Hierar- 
• chie , afin de pouvoir adminiftrcr les 
■Sacremensaux peuples , les iiifb:uirc& y^^'g'' 
jes gouverner. 

C'eft ce qui fait qu'il y a dans tout 
e monde uneflgraiide multirude d'E- 
li(cs particulières qui ont chacune leur 
véquc, & qui font toutes fubordon- 
ic'es à une Eglite principale , dont TE^ 
éque eft le Chef de tous les autres. 
Et ceux-ci c'tant allemblcz au nom de 
curs Eglifcs dans un Concile Oecumc'- 
; iniq ue / reprefentent TEglife Univerfel- 
le , que nous croyons être infailhble 
our décider (buvcrainement des points 
mportans touchant la Foy , quand lès 
véqucs > qui font les Pafteurs & les 

A 3 Mai- 
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h. 



I 



A Epifco 
fiatus 



ë Traits* hiflorique 

Maîtres des Chrétiens, n'e'tant tor> 
tiu'une même chofc aufîî bienqu'cIL 
difent en (on nom à tous (es fujets dai 
une parfaire unité' : l^fum efî Spirit 
SanSîoy O' nohis. 

Car comme l'Eglifè Univerfelle e 
unToutcompofe' de tous les Fidelles 
& de toutes les Eglifes particulières i 
<]ui ne font qu'une par la Communie f 
qu'elles ont avec une Eglilè principale * 
qui elH'origine , le principe , laracinf 
& le centre de leur Unité' , ainfi qi 
a Samt Cyprien parle : aulîî félon la ac ; 
unus eft , drine du même faint Pere , il n'y a dar \ 
«^".^^'^"'"l'Eglifc qu'un Epifcopat, dontchaqu > 
Ipi copo- £v^.qyg pollede folidairemcnt une pai * 
luin con- ■ L ^ r i • ». 

cordi ni.-"^> & confequemment iln ya qu ur 
inrrofiia- Chaire , lur laquelle tous les Eveque [ 
tcdiftu- ^ônt allis par l'union qu'ils ont ave i 
fus. celuy qu'ils doivent rcconnoitrc pou i 
Cjf^r. t. de leur Chef. Ce que le Pape Symmachu 1 
t^»»>.Etc/. ^«Yplique d'une manie're cre's-fublimc i 
iy Ep, ff. yj^ç excellente comparaifon qu'; 
Epilcopa- la Trinité. De même, dir-il - 

tus unus ,1 ♦ , r ^ T- rr 

cft,cujiis n y aqu uneieuleToute-puitian 

àl5n"ulis dans la Sainte ^Trinité par l'unit 
iii foli- d'Ellence & de Nature , qui unit telle 
dum pars ment les trois Pcrlbnnes , qu'elles n : 
tenctur. font qu'un lèul Dieu : ainiî dans la plu 
Opr.Ep» ralitc 

Ecclefiauna & Cathedra unaDomini voce fimdata 
Cypr.Ep.40. ^ Ad Triniintis infrar , cujus una e( 
arque individua potertas, unum eife per ciivcrfos Au / 
tillites Saceidotium. Sjmr». Ef. ady£on, ^rtlat. 
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de rE^lffe de J{pme, 7 
Jité de toutes les Egliles Ortodoxcs 
iui fe trouvent dans toute la Chrétien- 
L i > il n'y a qu'un feul Sacerdoce , c'elt 
i l dire , qu'un fcul Epifcopat par l'unité 
jn feulement de créance &: de foy, mais 

jfTi de Communion de tous les Eve- 
lues avec un Chef, d'où relulte cette 
[Tnité quieftinfeparable de l'Eglifede 
:fus Chnft. 

I Cela prefuppoféjdont tous les Catho- 
uques demeurent d'accord, il eft certain 
i|uec'ciMefusChritl même oui a établi ^ ' 

ton Egli'fe qu'il s'.ell aquile par fon 
î>roprc Sang , 8c à laquelle il a donne la 
Éoy , les Sacremens , la Loy de Grâce 
^ans fou Evangile , & un Chef pour 
- renir là place vifiblement fur la terre, en 
âcjualité de fon Vicaire. Et comme elle 
Vcfl: accrue d'un tres-petir commence- 
-ment iufcju'à s'étendre pai' toute la ter- 
tre, félon ies Prophéties: ce font auflî 
ïes Apôtres & leurs Succefl'eurs > qui 
iapré'; le départ de Jefus Chrift , ont 
î fondé les Eglifcs particulières, les éta- 
'blilfant par eux-mêmes , ou ordonnant 
■ ,des Evcques pour gouverner les Fidelles 
•difbibuez en divers Diocefes , dans tou- 
I tes les parties du monde. 

Orcommel'Eglife particulière, qui 
!peu d'années après l'Afcenfion de je- 
fus Chrift , fut établie dans la Capitale 
{de l'Empire, eft fans contredit la plus 
luftre de toutes ^ que d'une part les 
A 4 Hé:é- 



4 
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I 



s Traiti' hiHorique' 

Hciétiqiies ne pouvant (bufflir fc 
éclat & la grandeur, fè font roùjou 
fui-cuicmenc.dlevcz contre elle pour: 
détruire 3 &c]ue de l'autre tous les 
tholiijues , qui reconnoiUcnt lesverl 
blcs avantar.cs cjui la diftingucnr de toi 
tes les antres, ne iôntpas ncanmoii 
d'accord fur certaines prérogatives ai 
les uns luy attribuent , & les autres It 
contcrtent: je veux montrer , finspa: 
1er des autres Eglites , quel a été' le pni 
micr etablillcment de celle de Rome 
quelle elt fon excellente dignité , < 
quels ibnt les droits , les prérogatives 
& les privilèges de (es Evéques, 

Et parce qu'un liijet de cette natut 
fè doit traiter non point par des raifor 
nemens phiiolbphiques , mais par de 
faits tirez de l'Ecriture interprétée lelo 
les Percs & les Conciles , & de la Tradi f 
tion ancienne, qui font les deux prin : 
cipes de le véritable Théologie : .c'ct \ 
pour cela qu'il n'entre point du tou 
de (peculation ni de Philofophie dan ^' J 
ce Traité , qui cft purement hiftoriquc 
Ainli je dcciarc d'abord qu'il n'y a ri er^^ 
de inoy dans cet Ouvrage. Car je in 
lais qu'y produire tout limplement , ej 
fînccre 6c exad Hiftorien , par des fait:p|| 
inconte lablcs , puilêz de 1 une ou di 
l'autre de ces deux (burces, ceque h 
vénérable Antiquité a cru liir cette im- 
portante matière. 

xNou 
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df PE ^life de Rome. 9 
Nous nous fcivons utilcmcuL uc cet- 
_ iméchoJc contre nos Proteftans.Noi s 
, ir faifons voir clairement c|ue ce cjue 
Tus crovons de l'Eucharillie, duSa- 
.iHccde laMelle, de l'Invocation des 
inrs , de la Prière yoin les morts , &: 
is autres points conteftez, ell l'ancien- 
I dodrine de l' Eglife j & en fuite que 
jr créance contraire à la nôtre étant 
.•îuvelle , ell faullè. Nous les contrai- 
jons d'avouer c]ue ce qu'ils tiennent 
. rec nous du Baptême des petits enfans, 
, i celuY des Hciétiques, & dclaTrans- 
" • tion âu Sabat au Dimanche , dont 
Ecriture ne dit rien , ils ne l'ont que de 
Tradition & de l'ancien ufagc de TE- 
life, & qu'ils rcjeitent en fuite les Ana- 
iptiftes àcaufe de la nouveauté de leur 
,jcT;rine. 

C'eit aulTi là le grand principe dont 
:s anciens Pères felbnt fervis contre les 
icrétiques de leur temps. ^ . ç 

\ Conjûltons feulement l'ordre des temps , ^^^^^ 
icTertullien , Ci^ nous coymitrons Ç^^^" n^a„ifc. 
> qui nous a été premièrement ftaturid 
\ient du Seigneur , C que c'efl la venté :, elle Do- 
Uais qu'au contraire , ce quon a depuis minicum 
itroduit de nouveau vient de l'étranger, 2c vcrum, 

P/ quod lit 

faux, rius tra- 

Et au Liyre quatrième contre Mar- P"^" ^ . 

A 5 • autem ex. 

tiancum 

ili falfum , quod fit poftetius immL<rttm. TtrtuiL rf* 
J*fc, c, lU 
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lo Traiti' hijloritjue 

* Qui s in • ç{q^ . a Qiii fourra terminer nos differen , 
ter nos de- 1; /.^^^^^ ^ ^ 

termina- ' ■ ' r i i j ci 

bit nifi '^"^^^'J<^ ' antiquité de la doctrine, ' 

tcmporis déclare défeÛueux ce qui ne vient quaf-x 

latio , ci <^^i^^ ^"<^i<^^^"e créance ? 

piaEfcri- C'cftfiir cette maxime que Saint j 

bcns au- rômc , qui florifibit fur la fin du qu- 

aoritatem triémc fiécle, dit àl'un de fes advcrfaii: 

quod an vouloit faire un nouveau parti da: 
tiqmus re- iV « r l n ^ 
perictur,& ^g"ie : b Fourquoy entreprene:Z'Vcus 

ci prxjudi- "^^'^ enfei^ner après quatre cens ans , 
cans vitii' J^'o;» nefidvoitpas auparavant ? 
tionem Que le Pape CclclHn I. exhorta 
quodpo- l'Eglifè Gallicane à re'primer certain, u 
ftcrius rc- gens qui vouloient t'tablirde nouveai .1 
▼incctur? dogmes, conclut par ces paroles extn-j 
Marc: 7" * "^^"^^'^^ fortes : c Qu'on châtie cesgen >1 

** qu'on ne leur lai ffe pas la liberté de d 

è Cur p®ft re ce quil leur plaira ; que la nouveau 

quadrin- cejfe dUnfulter 4 V antiquité. Et que Six: 
gentosan- j j ^^^^ç' ^^^^^ ^ç ^^^ 

nn^ nîr'.T< , & marchant fur ces paî 

Jîo'î njtens t ^ t j. a i i T 

<]uod antc P*^^ ^ '^^^ " Antioche avec la mem 
refcivi- tbrce quand il luy écrit en ces termes >i 
jnus ? hlie- à Qu'on ne permette plus rien à la nou ' 
Ton. Ep. Ai Veauté , parce quon ne doit rien ajoute 
Pam.viaik, à l'antiquité, 

4t Océan, q 

* Corripi" 

antur hiijufmodi : non fît illis liberum habere pro vo 
luntatefermoncra. Definat incelTere novitas vetuft* 
lem. C'Iffl- f-^p. Eptfc. Gai/, 

d Nihil ultra liccat novitati , quia nihil addiconvc 
«it veiuÛaii, Six, llj, ^» W i*4». ^4ntfuh, 
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deVEçlifedeKome. lî 

Ce nd\ pas que TEglifc , qm ne fait 
-^;nt de nouveaux articles de Foy , ne 

■ juifle déclarer après plu Heurs fiécles , 

■ nftruire par le Saint Efprit qui luy en- 
eicnc fucceinvement toute vente , que 
certaines chofes qu'on n'avoit pas au- 
paravant examinées pour fçavoir li cU 
tes font de la Foy , y appartiennent et- 
jfeaivenient , comme elle a faitenplu- 
leurs occurrences , en nous obligeant a 
Toire dilbndement ce qu'on ne Içavoit 

i^as encore qui fiit de la Foy. Maiscelt 
bu on doit tellement s'attacher a ce 
qu'on a crû dans l'antiquité, en matit- 
Uc de dogme , & tur tout dans les qua- 
tre ou cniq premiers ficelés , ou , félon 

■ lesProreftans mêmes, il n'y avoit cn- 
Icorc nulle corruption dans ladodnne, 
iquc les nouveaux Doreurs n'y ajou- 
'tcnt aucune chofe de leur invention , & 
m'ctabliifent rien de nouveau qui luy 

"Ubit contraire. Ce principe (olide étant 

cgal Aient reçu des Catholiques & des 
Prorcftans , je croy que je fatisferay les 
' uns & les autres , en expofant pailible- 
1 ment & fans difpute , par la fimple nar- 
* ration des faits tout evidens , ce que 
l'ancienne Eglife a cru de rétablifle- 
mentde l'Eglife de Rome, & des pré- 
rogatives & des droits defes Evêques. 
j C'eft donc là la méthode que je yait 
fuivrc dans ce Traité. 



A é 



12 Trahi* hiftorique 



T 



CHAPITRE II. 

Delà Fomiutioy} Cr de rEtM/Jement de 
l'Eglijcde ]{omc. 

Ou s Jcs Catholiques qui fçaven 
que les Papes îbnc les (îicccflcur 
de Saint Pierre , Ibnt d'accord entre eu: 
fur ce point , mais non pas avec tou 
les Hérétiques. Car il s'en trouve par- 
mi les modernes qui niciic hardiinenr 
^ue ce divin Apôtre ait jamais été s 
Rome, & qu'il ait établi fa Chaire ; 
ni dans cette Ville > ni dans celle d'An- 
tioche. Ils fondent un fcntiment ex- 
iasl, r. 6. traordinaire & {i nouveau fur le fi- 
lence de Saint Luc & de Saint Paul i 
qui furent à Rome , & n'eulTcnt pas i 
manque de parler de Saint Pierre , âc 
â'y trouver dès Chrétiens , s'il y eût i 
déjà prêché l'Evangile j de plus ^ bxt\ A 
une certaine Chronologie qu'ils ont i 
faite comme il leur a plu des Ades des 
Apôtres , & qui ne peut nullement s'dc- 
corder avec cette hiftoire de Saint Pier- 
re j & enfin fur les Çpîtres mêmes de 
cet Apôtre^qui nous font connoîrreque 
ià Mi/Tîon fut en Afie , & qu'il mourut 
4 Babylone. 

Il n'y a rien qui nous fafTc mieux 
voir quelle eft la foiblcflè & l'illufion 
de l'clprit humain ? que iorfquc , par cet 

orgueil 




d'' rE^life de Rptne, 1 3 
fîçnKil qui luy ift 11 iiaturel,il vf^u f'at- 
^ra^ichir de Tauroritc' à laquelle il eft 
:blit;e de iè loumectTe, & luy oppole 
OUI- cela les faux raifonncmens, qui ne 
xvent oui découvrir ion aveuglement 
^ fa vanité. Quand nous n'aurions 
ÎTailleurs aucune lumière du voyage & 
iic la Chaire de Saint Pierre à Rome , ja- 
mais un habile homme ne le lailleroit 
1per uadcr à ces argumens cjui ne con- 
duent rien, & qu'il eftfi aile dedetrui- 
xc. Saint l ue ne dit rien de cela dans les 
.Actes des Apôtres: y a t-il parle du 
voyage deSamtPaulen Arabie, de Ion 
retour à Damas , puis à Jcrulalcm après 
rtrois ai s , de Ibn voyage en Galatic > de 
ilbii ravillcment au Ciel , de les trois 
Wifraires, de les huit flagellations , & 
de mille autres chofes qu'il alouffertes ? 
Conclura-t-on de ce filcnce que tout ce- 
la eft faux ? Et quand Saint Paul ne l'eiit 
pas écrit luy-mcme , ou que Ton Epîcre Caiat,}, 
aux Galates & celle qu'il ecrmt aux 
Corinthiens ne fuflcnt pas venues jul- 
qu'â nous, ce filence de Saint Luc eût- 
il eCi plus de force pour nous prouver 
que cela n'eft pas véritable , puis qu'il 
l'eftcnefe, & qu'il l'ctoit avant 
Saint Paul l'eiV écrit? CetEvangeliftc, 
dit Saint Jérôme , a omis bien des chofes ^ 
. que Saint Paul a fouflèrtes, comme aufli 
que Saint Pierre établit fa Chaire pre- 
mièrement à Aiuioclie, & puis à Rome. 

Quaiat 
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14 Traiu' bijlort^ue 

Quant à la Chronologie qu*oii a fà- 
briqucc pour dcrruirc les deux e'tablil- 
femcns d'Antioche & de Rome 5 o 
fou tient qu'elle cft Eiuflê ; de l'on peut 
aife'menten produire une autre que les 
plus habiles Emvams de l'Hiiloire Ec- 
clefiaftique , & les Cbronologues les 
pJusexads ont fblidement écâJûlic , & 
qui s'accorde trcs-parfàitement avec les 
A(5tes des Apôtres & les Epitrcs de Saint 
Pierre & de Saint Paul : la voici donc 
- en peu de mots. 

3 5 • L'année de Jefus Chnll: trente - cinq 
cet Apôtre fut envoyé avec Saint Jeau 
.v,i4. en Samarie , pour impoler les mains à 
ceux que le Diacre Saint Philippe y 
avoit convertis j & après avoir annon- 
cé l'Evangile aux Peuples de cette Pro- 
vince , il retourne à Jerulàlcm , où Saint 
i^rm. 59. Paul ^ fj-ç^i^ aj^5 ^p^ç'j faconvcrfion , Pal- 

Gal,i,vM. ^^^^ l'année trente-neuf Or com- 
me on jouiflbit alors d'une pleine paix 
<^Si.p.v.}i dans l'Eglife , Saint Pierre prit un temps 
i-'. fi favorable pour vilîter , comme Saint 

Dum per- Luc le dit en termes formels , tous les 

unW rfos ^'^^^^".9"^ ^« Difciples difperfez par 
univcr os. Provinces , durant la perfecution des 
//. Juifs, après le martyre de Saint Etien- 
V- '9' ne , avoient gagnez à Jefus Chrift. Et 
ce fut alors que fçachant que quelques- 
uns de ces Difciples difperfez avoient 
fait par leur prédication beaucoup de 
ôuit à Antioche , il alla établir fa Chai- 

ic 



I 



. Patriarcale dans cette grande Vilfc Euf^i .» 
Japrtale de K)neat , comme les An- g- 

M-Pe-là , comme il etoit charge du ^ j^ i^ 
oin de toutes les Fglifes , après avoir 
ionne les ordres necelfaircs pour le^^ou- 
■vcrncment de celle d'Antioche, il rc^^nn.A'^ 
tourne en ludée-, vifitcLidde, Joppe, 41. 
Céfaréc ; ouvre la porte à la vocation 
des Gentils par la converiion du Cen- 
tenicr Cornélius-, & retourne ^ J^^^^.^f ; -^^^^^ 
lem , où après avoir expolé ce que Dieu ^^^u.v^ 
luy avoit révélé fur ce lujet , il apprit 
par le rapport de ceux qui étoient ve- 
nus d'Antioche, que le nombre des Fi- 
dclles y croiilbit tous les jours. C elt 
pourquoy Ton y envoya Saint Barna- 
be, qui trouvant qu'il y avoit la une 
grande moiflbn , alla quenr Saint Paul 
a Tarfe , pour l'aider a la faire -, & ils 
travaillèrent tous deux en ce laint exer- 
cice durant toute une année, avec tant 45. 
de fuccés que ce fut-là que les Pidel- 
les , dont le nombre s'étoit merveilleux 
fcmcnt ausmcnté, faifant publiquement 
profelîion de croire en Jelus Chnit vray 
* Dieu & vray homme, furent prcmie- 
) rcment appeliez Chrétiens. Après quoy 
ils portèrent à Jerufalcm , où etoit Saint 
Pierre , 8c dans toute la Judée , les au- 

Imônes qu'ils avoient recueillies de la 
ferveur de ces premiers Chrétiens 
ÙQchc; pour foulager les pauvres du- 
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T<f Train' htHoriijue. 

Ad II ^^"^ ^^"^ grande ùm'mc qiie le Pro- 
plîcte Agabus avoir prédire, & oui fu; 
^nn. 44. g^'ii^'i'ale par tour le monde Tan lecoric 
Di». C^JT- l'Empire de Claude , & le quaraiire- 
/. 6,. <3uatricme de Jefus Cluift. 
^icl.iz.v.r Cepcndanr Herode Agrippa , que 
cer Empereur avoir renvoyé libre Tan- 
née précédcnre en fbn Royaume de Ju- 
d(:cy fir mourir avant Pâques l'Apô- 
tre Saint Jaques frère de Saint Jeanj 
. & pour s'acquérir encore plus l'affedion 
clcs Juifs ennemis mortels des Chré- 
tiens , il fîr mertrc en prifon Saint Pier- 
re^, pour letraircr de même après les 
Fércs. Mais l'Ange le rira d'enrre fes 
mains, & le mit hors de fa prifon. 
Apres quov cet Apôtre fe rendit par 
Antioche dans l'Ahc Mineure, où il 
pallà la plus grande partie de cette an- 
Petr. epifi. née , inftruifant les Fidelles & établif- 
Meuphr. faut des Eglifes danslaCappadoce, la 
tx -inu^. Galatie , le Pont & laBithyniej & de 
là s'étant embarqué pour Rome, fé- 
lon Tordre qu'il en avoir du Saint El- 
prit il s'y rendit fur la fin de cette fé- 
conde année de Claude , .comme tous 
les phis anciens Auteurs qui ont écrit 
de Saint Pierre en conviennent. 

Ce fut en cette Capitale de l'Empire 
du monde, qu'après y avoir converti 
afièz de Juijfe &• de Gentils pour fon- 
zJnn.j^y der une Eghlè, il établit Tannée fui- 
vaatc , qui fut la quarante-cinquième 

lie 



n 



de VMi[e deRgme. 17 
,cfus Chn!t , fa Chaire Pontificale, 
Uiiïaiit celle d'Autioche aEvodms> 
il latiut jaftuilaco.^,>-a.iia.ion 
cfon Martyre, qa il louftnie » . an- 
'c foixair.e-neuf , qui lut la ireizioine 
k l'Empire de Néron. A.inh, a compter 
depuis trence-neut julques a quarante- 
irinq , ou trouvera IcPt ans du Siegc de 

• Ja^nt Pierre à Aiitioche -, & depuis qua- 
•anre-cinq julqu'à foixau^e neut au> 
luel il fut mar-y nie , on aara les vingt- 
cinq ans de fon Epifcopat de Rome. 

■i Ce n'eft pas qu'il y ait toujours de- 
meuré pendAut ce temps-la, non plus 
qu'a Antiocne durant les leptans cju il 
en fut Evêqii ar comme il croît 
Apôtpc & Evcqac, iltit (ouveiit, par 
la vocation de Ton Apoftolat , pluiicurs 
Yovac^es en diverfcs Provinces de l'Eu- 
rope'à; de l'Ane , pour y établir des 
Eglifes j & comme Evêque ilgouver- 
lulafiennc propre par luy-même , ou 
par fes Vicaires durant fon abfencc. 
Ainfi la qualité d'Apotre n'cft point du 
•tout incompatible avec celle d'Evéque : 
& h tous les Evécfucs ne (ont pas Apô- 
tres , tous les Apôtres ont été Eve- 
• ques , &: ont ordonne des Evêques ; Sc 
. c'eit par là que tous ceux-ci font les 

• I fucce Heurs des Apôtres. 
Saint Pierre néanmoins , comme pcr- 

fonne n'avoit er.core avant Ijy prêche 
î'Eva'^'-'îc -T Rome , y demeura fcpt ans 

jufqu'à 
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^0 \ 



Orof". l. 
t. à, 

Suct, in 
CUtid, 

■V. 2. 

Galttt, 2. 

V, 21. 



êMetafthr, 
ex ^Anti^. 

Ortf^en. 
pr*f. tn 

tralu. 



l8 ^ Traiu uij.urique 
■. jurcju'i l'année cinquante & une ,c]u , 
flic contramc d'en (brtir par l'Edit c 
J'Enipcreur Claude, qui en bannit L 
Juifs. Cela l'obligea de retourner e 
A lie; & il cft certain qu'il fût encoi: 
àAntioche, où il eût un grand dc'mél 
avec Saint Paul , foie devant , fbit api e 
le Concile Apoltoliqiie auquel il aflilb 
&qui le tint cette même année à leru; 
fàlem. 

Or comms après ce Concile Saiu,^ 
Pierre ne pouToit retourner à llom^ 
durant la vie de l'Empereur qu 
avoit banni , & que prefque tous le 
autres Apôtres avoienc eu leur dcpar 
renient dans les Royaumes d'Orient j i 
prit ce temps -là pour aller annonce: 
l'Evangile aux nations de l'Occident, 
même aux plus éloignées : car quel, 
ques-uns ont écrit qu'il palfa jufques er 
Angleterre. De forte ciue quand Saint 
Paul écrivit de Corinthe , & non pas 
de Ragufe, aux Romains en l'annêt 
cinquante-huit, & que l'année fuivan- 
te il fût mené prifonnier à Rome où il 
demeura deux ans jufqu'en foixantc & 
un , Saint Pierre n'y étoit pas encore 
retourné. Ainft l'on ne peut rien con-i 
dure du filence de Saint Paul , qui ne 
paile point de Saint Pierre , non plus 
g'-:e Saint Luc, quifùtavec Saint Paul 
à Rome. 

Et l'on ne peut pas dire qu'il n'y avoir 

poiui 
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deCE^lifcduR^me, 19 
it encore de Chrétiens en cette Vil- 
quand cet Apôtre y arriva, puis 
u'il leur avoit écrit l'année précédente 
;ie for:: belle Epure , où il dit, que Aî'^^'^- 
tur Foy cil annoncée par tout le mon- • 

& qu'il defueextrémemait de les 
•oir , pour les fortifier, & les aftermir : 
qu'il ajoute , dit Theodoret , & u e TW- 
■ce rerme de confirmer , parte que e ^^J-^^,^ 
^rand Pierre leur avoit déjà annonce la 
.iodrine Evangclique. Outre que quand 
aint Paul arriva la première toisàRo- 
^ne, les Frères Furent au devant de 
.uy, comme l'écrit Samt Luc , qui ap- ^5?. 
: el!eain(i les Chrétiens très - fou vent v./^.^îi. 
-lans les A<ftes ^ & les principaux d'en- 
re les Juifs qui le furent trouver à fon 
ogis , luy demandèrent non pas quelle 
.•toit cette Sede , comme s'il n'y eue 
.)oint cCi de Chrétiens à Rome ^ Se qu'ils 
^l'cullent pas appris d'eux quelle ctoit 
Leur créance > mais ce qu'il en croyoit , 
! )arce qu'ils voyoient que l'on s'oppo- 
iibit, 6c que l'on contredifoit par tout 
.liceux c]Ui en taifoient pr(-.Fcilion. VoiU 
jine Chronologie toute conforme à l'E- 
xriture , & qui s'accorde parfaitement 
>ienavec les deux voyages d'Antiochc 
. de Rome, dont il s'agit. 
Et quant à ce qu'on nous oppofe, que 
Saint Pierre écrit do Babylone , oii l'on 
ÉjoLite même qu'il cil mort , il n'v a 
jicn de 11 pitoyable. Car il eft fi claie 



que 
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2o Traite' hifiori^ue 
<]iic Babylone en cet endroit /îgnifie iJ 
Ville de Rome , qu'on peut employer cl 
paflàge pour prouver encore par l'Ecri 
turc que Saint Pierre a été à Rome, 
effet ; c'eft par cela même qu'EufebJ 
allure que cette Epicre fut écrite à R< 
me", quand il dit : Saint Pierre fait voâ 
que ce fut k I{ome (juil l'écrivit , /oi 
quil appelle cette ville Babylone. Saii 
Jérôme ne dit-il pas le même , &aprd 
luy tous ceux qui ont écrit de Cv tte Epîl 
ne avant les Novateurs ? Mais quind 
que l'ancienne Rome , qui , (èloil 
la remarque de Saint Auguilin , furbî- 
c. tic au même temps que l'Empii 

Orcf. f' . B^ibylonieiisalloittomDïr , cltappeliét l! 

Babylone par les Anciens -, & llir touir 
que Sainr Jean di.\s Ibn A pocaly pie nol 
luy donne point d'autre nomq^..andi4 
parle d'elle au temps qu'elle perlec.-.toijj 
les Chrétiens , & qu'elle répaadoitfij 
cruellement le fang de tant de milliers 
d \lari;y; j qu'il y a de fort a^^réa-J 
ble en ceci , c'ell qu'il a plii à Me/îieurs 
les Protcllans de donner a Rome Chié-^ 
tienne le nom de Babylone j & qu'il ne 
leur plaît pas que Rome Payenne fois 
ainii nommée par Saint Pierre. 

Cela préfuppofc , & toutes les foi- 
bîes machines de nos adversaires étanï 
ii facilement renverfées , j'ay eûrai{ofi 
de dire , que quand nous ne Içaurionj 
pas d'ailleurs que Saint Pierre a été il 

Rome 



H ter. de 
t' crip. Eccl. 
in Marc. 

•vit, l. ,S. 



c. :. 

Teriuli'tAy}. 
cotir. \iarc 
l. c. I). 

'7* 



dcrEzlffedcï{Gnje, il 
omc , tous les raifonncmcns qu'on 
-ous oppofe ne pourroicnt jamais per- 
.ladcr le contraire à un habile homn;e. 
■)ue lèra-ce donc maintenant cjuc nous 
vons un argument nivincible cjui nous 
lonvaint de'cette vérité c]uc nous ne de- 
ions jamais abandonner , cjuand me- 
né nous ne pourrions pas nous dcnic- 
ti des fauflcs raifonspar lefquelkson 
tous coiiibat î Car cela ne viendroit 
.jue du défaut de nôtre efprir , & non 
)as de l'objet , qui quand on («^-ait de 
oute certitude qu'il cH-vrav , l'clhie- 
.xd'airement toûjoui 

Quel eO: donc maintenant cet arc^u- 
ment invincible qui nous doit convain- 
:re de cette vérité ? C'eft ccliiy^ dont 
l'ay dit que je me fervirois toujours 
dans tout ce Traite hiftorique, je veux 
dire l'Antiquité , fcion le grand princi- 
pe que j'ay d'abord bien établi ; Içavoir 
jue ce-qu'oij avance de nouveau, s'il 
;ft contraire à ce qu'on a crû dans l'an- 
: cienne Eglifc , clt faux , parce que la 
créance ancienne > &ce qu'on tient de 
la Tradition , particulièrement quand 
iOn remonte julques au fiécîe des Apô- 
tres , cft toujours la vérité même. 
1 Or toute l'Antiquité a crû que Saint 
■îPierre a été à Rome. Cela clt l\ vray > ' «» 

le fieur David Blondel , le plus 
[ijavant de tous les Miniftres Protcflans,*^'^"^' 
Tavoue de bonne foy. Et il faut bien /'"•S-^'-?- 

qu'il 
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Prudent, 
in Pert- 



Ettfrb.', 2, 
Ibid, 

lOid, c. is. 



11 Traiu' hiftori^jue 
c]u'il le fafle : car étant aulli habile hoj 
me qu'il Teft , & aufîi verfe dausii 
Jedure des Anciens, qu'il le fait v<i 
dans fès Ouvrages , il ne peut nier qçi 
prcfquetous les Pères de l'EglifcLa-! 
ne & de la Gréque ne l'ayent dit ; c 
tre les Latins Profpcr , Orofe, Saint h \ 
guftin , Saint Jérôme , Prudence , O.' 
rat, Saint Amoroifc, Laâ:ance, Arnol. 
Saint Cypricn , Hippoly te , Tertullie 
& Saint Irénéc^ & entre les Grecs The 
dorer, Saint Cyrjlle d'Alexandrie, Sai 
Chryfoftome , Saint Epiphane , Sai 
Cyrille de Jerufalem , Saint AthanaG 
Pierre d'Alexandrie, Eulêbe, Origent 
Clément Alexandrin, Denis de Corii 
thc , Caius contemporain de Tertullie; 
& Papias auditeur & difciple de Sair ? 
Jean. Ec l'on ne parle pas de tousL i 
autres Ecrivains , qui dans tous les fî» \ 
des fuivans ont toujours écrit (i cor 
ftamment la même cnolè , qu'il ne s*e. 
pas même trouvé aucun •Htrétic|ue 1 
Schifmatique qui ait jamais pcnfc à rt 
voquer en doute le contraire , jufqu' 
nos Proteftaiis , qui font les Auteurs d 
cette impudente & mfoûtcnable nou 
Teauté, qu'un homme de bon (cns n 
pourra jamais fouRrir qu'on oppofè 
toute 'la vénérable Antiquité , écàPau ; 
toritc de tant de grands hommes qt ) 
ont tous rendu conllamment témoigna i 
gc à cette vérité dans tous les fîécks >: 

Ci 
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tcmontanr depuis le nôcre jufqucs à 
.cluy des Apôrrcs. 

: Car de due, comme qucîcju'un a fait, 

j:uc tous ces Pères Si ces Içavans hom- 

•jncs fe Ibut irompez fur un mot équi- 

L I ocjue , en prenant pour la Ville de Ro- 

t. ,ne cette partie de i'Alîe Mineure , où 

r jiaint Pierre a prêche , &c]iii, Iclon le 

[• Gcoeraphe Marius Nii;cr , fût appeliee 

ilom.ouRomanie: c clt une haute ex- pj^yi^. 

jravagance , jointe à une ignorance ega- ^j^^) ^^^^ 

icment hontculc & ridicule.^ Ce func noftra A- 

'es Turcs >qui depuis qu'ils (è (ont ren- natoUara 

ius maîtres de l'Empire d'Orient ,ont vocat. 

ippellc le païs voilin de Conllantino- ^ndc a- 

)iç, parriculicrcnient au-delà du Bol-P"^^^*^' 

>hore , Romanie, Rom. ou Romelie, à .m^^I^^" 
— I lUaanqua 

jre que dit ce Géographe j car les autres ^^^^ g'-. 

;;ie donnent qu'à la ïhrace ce nomdcthynla, 
•Aomanie ou Romelie. Apres cela peur- Galatia , 
pn dire fans fe déshonorer , que ces & Cappa^ 
IJaints Pères qui Horilibient plufieurs docia pri- 
fiecles , non feulement avant les con- "J^' Roi". 

[uctes des Turcs , mais avant même ^deft, Ro- 

IHa fondation de Conftani:inopIe,(è fbient "'^q, 
h -j:rompe2,en s'imaginant que Saint Pier- jYja-a ^p- 
^ ire avoit été à Rome , parce qu'on di- pellarur. 
[bit qu'il avoir prêche dans le païs de Pars veto 

lom. ? Voilà de quelle extravagance qux ad 

{^ijj Auftrum 
eft.inqiia 

.fcia, Pamphiha, &Ci!iciafuDr, Otiomanidia , id 
^ft, familioc Ottomani, quibus iila fucccflît , quondam 
■Hicebatur. Domimc, M.triHs Ni^er Vititt. ^ift€ Ctm- 
tentt I, dt Minore, 
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24 Traité hiflQYii]ue 

font capables ceux qui pour fatisfail 
leur pafiion olènt oppofèr à l' Antiqut'J 
leur ridicule nouveauté , de laque: 
on doit dire avec le Pape Celeftin I. D\- 
mt inceffere novitiis vctuflatem. 

CHAPITRE III. 

J^f l'Ei^life de I{pme a été fondée fi 
Saint Pierre ; qu'il en a été le pre^w^j 
Evèifue i que les Papes font fes 5*J 
cefjcurs en cet Evêché. 



I 



Cyp.*iCorn 
Ép.fs.&.l. 
de Vnit, 
Opt*T.c0nt. 
Par m. L 3- 

Siicr.l.î.c.t 
hierJeScr. 
in Tetr, & 
alil/, Hego- 
fip, apnd 
Hier.ieScr, 
H^jfin, in- 
veéi. Suh. 
Seyer. tfi fl* 
Sdcr. l. i, 

trA Pttil. L 
S, c, 51. 



L ne fera pas difficile d'e'tablir cet 
veritcpar le même principe de TA 
tiquité , auquel je m'attache dans ; 
Traite'. Car prefquc tous les mêm 
Pères , & anciens Auteurs , ^ui no 
aflïuent que Saint Pierre a ctc à R 
me î difent qu'il a fondé cette Eg- 
fê particulière. Il cil vray que pluficL 
d'entre eux lu y allocient Saint Paul 
cette fonction , comme on^ fait encc; 
aujourd'huy -, & l'on a raifon de le fi 
re, parce que tous deux y ontanno 
ce l'Evangile en divers temps , & q: 
tous deux en même temps ont cont 
cré cette illuftre Eglife par leur Ma 
tyrc. Mais quand ils parlent , comn 
ils font trés-fouvent , dcl'Epiicopat 
de la Chaire de Rome, ils l'appell 
uniquement la Chaire de Saint Picrr; 



de rEg^itfcdeJiprne. 25 
s luy joindre Saint Paul. Ainii l'on 
peut révoquer en doute que toute 
ntiquite n'ait reconnu que SaintPicr- 
feul entre les Apôtres , a étc le jpre- 
*cr Evcquc de Rome , comme le fieur 
ndcl le rcconnoit. 

Aùtli quand Optât de Milevc , Saint 
ôme , Saint Auguftin , & Ics^autres , 
t le dénombrement des Evêques de 
me , ils mettent toujours Saint Pierre 
premier , & vont jufqu'à celuy qui 
Tînoit le Samt Siège de leur temps , 
"""mr montrer la fucceflion continuelle 
•s Papes depuis Saint Pierre, dont ils 
• , nt les légitimes fuccelFeurs, & duquel 
rcmpliilént la Chaire , comme le di- 
iit trcs-fouvcnt les Saints Pères & les 
onciles. 

Je fçay qu'il y en a qui ont dit que 
. Evcques étant fucc^llêurs des Apô- 
font tous en cette qualité fur la 
kire de Saint Pierre. Nous le difons 
llî comme eux , & il faut bien qu'on 
tombe d'accord par la raifon que je 
isdirc, /elon l'un des principes que 
y polcz d'abord au Chapitre premier 
ce Traité. 

Comme PEglifeUniverfèlle eft une , 
un fcul tout compote de toutes les 
;liics particulières unies avec une Egli- 
I principale , qui cil l'origine, le prin- 
-Pe, &: le centre de leur'unité: auflî 
j a-t-il dans PEglilè qu'unef^ulcChai- 

iB te 



De fa Pu- 
ma fit e en 

^ .4" 



Hifar, in 

Optât, con- 
tra r^irm» 
l.r. 
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Cathedra 
una fîiper 

vocc fun- 
dara. 

Cypr- 

OptAt,C0V.'- 

ira Par- 
mçn, ! 



16 Traitz' hifloYtijin 

re générale, & qu'un Epifcopatccv 
polc (le routes les Chaires Epiicopc 
par la communication qu'elles ont i 
le Chef de cette Eglifc , & avec 
Chaire principale d'où procède \i 
unité. De Ibrteque, comme tous lest 
délies font dans la même Eglilè , qu.ijï' 
il font unis à fbnChefi aulli tous:ji :] 
Evcqucs pris en général , & cha.n: 
Il particulier, font Vur la même Chî 
par la communion qu'ils ont avec: 
lu y qui efk allls fur cette Chaire pris^f 
pnle , d'od , par cette union qu'ils cj 
îcrvent avec elle, réfultc l'unité de CÏ 
re & d'Epifcopat dans l'Eglifè. 

Mais , outre cela , chacun d'eux ;aT 
Chaire particulière , à laquelle pas ne 
des autres n'a part , comme ils ont tisr 
part à cette Chaire qui n'eft qu'une èvj. 
î'EglifeUniverfelle. Et parce que Sj3 \ 
Pierre en eft le Chef , comme on le rai 1 
bien-tôt voir , non! feulement (aCli ^ y 
re particulière de Rome, mais aulli c;r | 
de toute l'Eglife cil: fouvent appelléeio 1 
les Saints Pères la Chaire de Saint P: : * 
rc. C'eft donc en ce fens que tous;i< 
Evêques font allls fur la Chaire de Sa i 
Pierre , comme tous les Do<fleursu 
l'ancienne Loyétoient alfis fur laCIi* 
redeMoïfe. Mais tous les Evêquesm 
Ibnt pas pour cela fur la Chaire paj{ .1 
culiere de Saint Pierre , non plus % 1 
Tes fuccefleurs en cette Chaire ne iJl' * 
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ur la Chaire des antres Evéques , 
acun poncdaiit (blidairement la fien- 
conime une partie de rEpifcopac 
niverfel. C'eft aulli en cette manière 
u'il faut entendre ce qu'on dit , cjuc 
ous les Evéques font les fuccelîeurs de 
nnt Pierre. Voici comment. 

'ay lait voir manifeftement àà.m Traité de U 
H Traite" de la Vrayc E^lilè , félon Vmye £gli^ 
aivin même , & tous les plus habiles J^'^P- ^' 
r'rotelUns, que la vraye marque dela'"*^ • 
''raye Eglife , & ce oui ladirtmgue de 
outes les autres, clt la perpétuité oui 
a fera toujours durer fans jamais dé- 
iaillir jufqa'à laconfommation des fié- 
des. Et comme elle eft cette grande Ber- 
gerie où tous les ridelles , qui font les 
Agneaux 4^* jefus Chrift, font rciinis 
dans un (ëul Troupeau , elle ne peut 
fubfifter dans cette unité qu'il n'y ait 
des Paileurs & des Oiaailles j des gens 
qui enfeignent , Se d'autres qui reçoi- 
vent les veritez qu'ils doivent' crdire ; 
des condudeurs, & des peifonnes qui ic 
laillènt conduire j & que ces Pafteurs , 
* & ces Condudeurs ne fuccedcnt les uns 
aux autres, fans interruption jufqu'àh 
; fin , pour gouverner Se pour conduire 
les îi délies. 

Or cela ne fe voit que dans l'Eglilc 
.Catholique , par l'union que toutes les 
Eglifcs particulières , & leurs Evcques, 
«m avec ccluy qu'ils reconnoiflent poui 

B i 'cv 




Traité hijîoriquc 
leur Chef. Car en quelque temps q:i 
ces Eglifes ayent commence à s'c:.j 
hViv , les unes plutôt , les autres phj 
tard, elles peuvent remonter en verj 
•de cette union , par une fuccelHon pc ] 
pctuelle de Pafteurs en Pafleurs 
d'Evéques en Evéques , jufqu a ccli 
que Jcfus Chriil: leur a donne pourChc 
Et parce que cclui-ci cft Saint Pierre, 
ce que nous verrons incontinent, il 
tout évident que c'efi: par là qu'ils for! 
Tes Su^elïèurs , puis que par l'unie; 
qu'ils ont avec l'Evcque deRomclei 
Chef, qui fuccede en ligne direcle 
Saint Pierre , ils remontent, (ans inte. 
xuption , par une continuité , &: lucce ; 
fion collatérale , jufqu'à ce divin Apc f 
tre, comme toutes les branches d'u 
arbre Ibnt unies avec la racine en li{^i 
oblique & indircde , par l'union qu'c;^ 
les ont avec le tronc & Iç gros de cet ai' 
bre. Mais il faut maintenant que not 
voyions les droits & les prérogatives c 
Saint Pierre qui fiit le premier Evêqu 
-de Rome. 



C H A ' 
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de PEgHfc de E^omc, 2^ 



CHAPITRE IV. 

\> e la Primauté de Saint Pierre , quil! 
a cté établi de Je fus Chrijl Chef 
de l'Bglijc Ûniverfelie. 

, _ ne fcray pas une longuc dilTerta- 
:j tion fur ce lu jet > (]uc les grands &c 
oô:cs volumes que tant de fcavans 
mmcs du (ig'cle parte & de celui-ci 
jir Bus pour Teclaircir, ont epuife , en 
tout ce qui fc peut alléguer de 
Ijde fur cet article de nôtre créance, 
dc^pend cette parfaite unice que 
)îis avons vû être edbncielle à !'£- 
y'ifè. fe diray {èulemcnt ce dont tous 
^ s Catholiqr.es conviennent , que Jefus 
t^hrift choifit Sainr Pierre entre tous 
îf.s Apôtres poijr lu y donner non ièu- 
ijmert la Primauté d'ordre , d'honneur 
; de rang, eii luy donnant le premier 
omme à ccluy qui eft le premier 
irre les égaux en dignité & en ces 
ns, ces pouvoirs & ces grâces qui font 
réparables de l'Apoftolat & de l'Epif- 
>patj mais aulTi la Primauté de jurif- 
iclion , de puifl'ance & d'autorité fur 
'US les Fidcllcs dans toute l'Eglilè , 
(tnt il le conftiruë le Chef. 
C'eltce qu'ils apprennent de l'Evan- 
Ic dans ce fameux pallàgc du Ch.i- 
B 5 pitre 
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go Tratti' hiftori(]ue 
pitre fciziéme de Saint Mathieu, 
apre's que Saint Pierre eût répondu p 
tous les Apôtres à jefus Chrift , qui le 
avoit demandé ce ciu'ils croyoïent r 
luy , Vous êtes le Chrijl fils de Dieu viva i " 
ce divin Sauveur faifànt l'éloge de fa fc i 
luy dit , Tu es bienheureux , Simon fis I 
yona , parce que ce neft point la chair '4 
le fang qui t'ont révélé ce fecret , mi 
mon Pere qui eft dans le CteL Et moy je 
dis aufji que tu és Cephas , (c'eft à dire,! 
langue Syriaque une Pierre j ) CT' fur ce 
Pierre je bâtiray mon Eglife -,0' lespo 
d'Enfer ne prévaudront point contre et 
je te donner ay les Clefs du J{oyatme < 
deux i ce que tu lieras fur la terre f 
lié dans le Ciel , ce que tu délieras ^ y 
la terre fera délié dans le CieL 

La plupart des Saints Pères , fur t 
xeux qui ont précédé le Concile de î 
cée , interprètent de la pcrfonne de Sa: i 
Pierre ces paroles , Et fur cette Pie\ 
/f hatiray mon Eglife ^ félon le rappc < 
qu'elles doivent necefl'airement av« l 
avec celles ci qui précédent , Je te * 
auJJi que tu és Cephas , c'eft à dire , 
Tertulf.de Pierre. Il y en a d'autres, particul 
fr^fc. C.Î2. rement depuis le Concile de Nicée , q v 

Origeti. tn pc?| 
Ex.c. 14, 

hom. f. (yfr. Epîji. 7t. & 73. Ai lahuian. ifilar. lib. 4y 
Trivit. GregJT, 'Nijf. *» «per, de adv. Dimini. ^miut 
snea'-,2. £p, ad Eph, Chryfcfl. in Matt.hem. Sf. Sj. t 
inc. I. E». ad Gai. Hier, in J^ath. c, ^.uguji^ in lo 
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dcl*E^lifedeî(^otne. JI 
^ corabatre l'impiété des Ariens r 
^onc entendues de cette célèbre Con- 
)n de Foy que fit Saint Pierrcquand 
ait , Fous êtes le Chili Fils du Dieu 
^yant; & quelques autres les ont rap- 
-ortées à Jeius Chrilt même, quieftla 
icrre & le fondement dont Samt Paul 
- dit, que perfbnne n'en peut mettre uii 
îiutre que cela y qui eft déjà polé , & qui 

" )cfus Chrift. 
^viais , outre que ceux-là mêmes di- 
ènt aulii ailleurs , quel'Eglife eft fon- 
k'clur Samt Pierre, il eft aifé d'accoc-^ 
krtous ces icntimeiis-là qu'on réduit 
.v^i-rés-facilementàunléul qui rélulte de 
tous CCS tiois, en difant que ces paro- 
' les doi . ent s'entendre de la perfonne de 
^Saint Pierre i confeflant Jefus Chrift 
ils du Dieu vivant. Il eft évident que- 
ces trois interprétations eutr-^nt fort na- 
turellement dans celle-ci, qui comprend 
la foy de la divinité de Jefus Chrift , & 
^ lâconfeflion de cette foy, & la perfonne 

qui fait cette confelfion. 
' I Or comme l'Eglilècft la fociété des 
.vrais Chrétiens , & que le premier cb- 
jjet de la foy des Chrétiens , comm& 
,]Chrctiens, eft Jefus Chrift: c'eft par 
là même que Jefus Chrift eft le pre- 
: mier fondement de l'Eglife , & qu'on 
n'en peut mettre on autre que luy , pour sph, s* 
établir & fonder laFoi duChriftianifme. 
De plus , comme il ne liiffit pas pour 
h 4. cttç. 
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32 Traite' Infîorique 

être Terkablcment Chrétien , decroiio 
en Jcfus Chr:ft , & d'en confcrver a 
foy dansfon coeur, fî l'on ne confefilf 
encore qu'on croit en luy : c'efi: pou| 
cela que l'Eglife eft encore fondée fui 
la contèliion de la divinisé de Jcfui- 
Chrift. T ^ 

Ehfîn outre la foy & la profeiTiGii 
publique qu'on en fait , il faut auili qu; , 
i'Eglifè, qui eft le Royaume de Jefui 
Chrift, foit bien gouvcrnc'e. Four ca 
^hef. 4. ^i^f^x. , il y a mis des Apôtres > des Proj 
ir*/i. li» phetcs , des Evangeliftes , des Pafteur 
& des Douleurs , afin qu'ils travaille 
à la perledlion des Saints félon les fou-, 
étions de leur miniftere , pour l'édifie 
tion du Corps de Jelus Chrift. Et deJ 
"vient qu'à caufè de cette illuftre con-K 
fclHon de la divinité du Fils de Dieu ,É 
que Saint Pierre fit pour tous les Apô-f 
îles, il rétablit le fondement du mnii-i 
flcre & du gouvernement de l'Egliic, eai 
luy donnant la lurintendauce& l'auto- 
rité fur tous les autres qui luy loi 
fubordonnez dans leurs fonctions 
leurs mmifteres fubaltcrncs comme 
leur Chef. C'eft j-îourquoy Jefus Chri 
luy dit immédiaLement après , en luy 
donnant cette iùpiéme pui fiance & 
cette autorité dans ion Eglile , Je te don- 
neriiy les Clefs du Royaume des deux 
O' tout ce que tu lieras fur la terre feré 
lié dans le Ciel , tout ce que tu dclie- 

^ ras" 
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dePE^'TlifedcRpine. 
.s fur la terre fera délié dans le CieL Et 
ktte proniefFè > qui ne pouvoit manquer 
[çtre accomplie , le fut , lors que le Fils 
■bieu , après fa rcTurredion, luydit 
roil fois confecutivement , Pais mes f^an, 3 o^^ 
4çrneaux. 

fc fçay que félon le fentnncnt des 
ies , & principalement de Saint Au- 
iftin , il luy dit ces paroles, comme à 
;luy qui ctoit la hgure de l'Eglife , 
jur tous les Apôtres , & leurs fuc- ^ 
^•(Icurs les Evêques qui font auHi les 
: jndemcns ddÉ'Eglife , félon Sanit Paul, 
i: aufquels Tefus Chnft a dit, que tout 
t qu ils lieront fur la terre fera lit\^,^. 
fans le Ciel , & ce qu'ils délieront {ur ,,;^^^^p^^ 
Tîterre (èra délie dans le Ciel. Maisilf/i,r. 
a cette difeence entre Saint Pierreco^;-. 
: tous les autres , que quand il parle A«jfH/?. 
tous en commun , il leur donne ccCorc^ ^J» 
•lefl: commun à tous les Apôtres, & •^J'; ^ 
, quoy ils font tous égaux , comme'" M*^--^^- 
. pouvoir de iàcrifier , 'd'enfeigner tou- 
es les nations , de baptifcr , cie remet- 
te les pèche?. , & ce qui appartient aux 
litres fondions Apolloliques. Et quand 
sadrefle en particulier à Saint Pierre , 
luy donne ce qui luy eft propre, luy 
larlant en fingulier , pour établir dans 
Ion Eglife l'uniré dont il le fait le prin- Cy!^ri.tn, 
lipc & le fondement , auquel il faut qoe/-^^ 

' B 5 tOUSuntr, Eccf- 

:p. ss. & 73^ Himnym, Adv, hvim^in» z, 0pt4T, c^nu 
f?mmen, 1,2, 
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34 Train' hiftorinue 
tou; les aucres le rapportent ^ pour n'< 
tre cju'un par l'union qu'ils doivent m 
ceflairement avoir avec leur Chef, 
quoy ils ne font & ne peuvent rien. • 

Car, comme Saint Pierre fut lepr<. 
iîiierqui confelTa hautement la divin;! 
te de Jefus Chrift qu'il avoit appritî 
par révélation , & que les autres ne ] 
fçCucnt que par luy , & qu'ils ne rc 
pondirent que parfon organe, en lui] 
adhérant en cette grande QCCàlîon:a( 
Jefus Chrift, en faveur de cette pi 
mauté de confelfion , i|iy a donné . 
primauté fur tous les autres , en le cont 
itituant leur Chef, & cet Un , cetti! 
origine , ce fondement &: ce princip] 
d'unité fur lequel il a établi l'Eglilcj 
l'égard de fon miniftcre. De fort, 
qu'encore que tous les autres aycntret 
çû immédiatement de Jefus Chrift 1. 
pouvoir de lier & de 'délier , & de goii 
■verner leurs Egli fes , ils ne le pcuveil 
exercer qu'en vertu de l'union qu'il, 
•nt avec Saint Pierre, fans laquelle ils n; 
fèroient plus dans runité,ni confequc m? 
ment dans l'Eghlc. Et c'eft lur cela qui' 
la Primauté ^e Saint Pierre eft fondée) 
& qu'il eft après Jefus Chrift, &noif 
pas comme luy , par là propre puillàncï 
& vertu, mais par commilfion , le foi 
dément & le Chefdel'Eghfè. 

Les Proteltans , qui par un dcplo^^- 
kle fchifmc ]oint à rkéré/ie , font fort 
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derEglifedeKome: g«> 
, j H de l'unité, en fe fepaiant de la Chaire 
Saint Pierre , qui en eft le principe, & 
••ferigine& le centre, ont combatu eu 
i^wn'jufcjuesà m^^^^ toute leur 

' ,rce cette dodrine. Je n'entreprendra)' 
^jisde réfuter ici leurs ob jetions , jar 
fquelles ils ont prétendu la détruire , 
K dont on a fait voir la foiblefle dans 
ie infinité de grandes & dodes Ré- 
mks c]u'on leur a faites. Mais pouc 
.'iter la difpute , qui elt inféparablc des 
iilbnnemens qu'on oppofe à ceux dc5; 
iverlàires que l'on veut combarre , U 
oui ne me (érvir que du grand prin- 
: pc que je dois employer uniquement 
n ce Traité, je diray Iculemcnt en un 
aot, que fî l'on confulte rAntiouitii, 
\n trouvera qu'en remontant juiqucs 
•jx premiers fîéclcs del'Eglilc, elle a 
pujours cru conlbamment cette Pn- 
Inauté de Saint Pierre. 

La preuve en eft évidente par le té- 
noienaee de prefque tous les Saints , . 
.*ercs , qui dilent en une innnite d en- j^^J^,,"^ ^ 
liroits de leurs ouvraees,qu'ileft laPier- ^^^ç^^ 
!e& le fondement de TEglifèi que là.^^„„y;/ 
^^haire eft la Chaire principale, à laquel- TeytuU. de 

B ^ le pr^fc, c.22. 

Ireti. 

■tr,/.h Lf>. ai R. c. 6. Cypr. ItL dt unir. Eccf. Epipl\ 
Inchor. s^imhr. in Lhc. c. 10. Greg. l\a^. or. 26. hli^ 
inJlUth. . Hier. aiv.Uvin.l. 2. Opt.MUtv, 
tnt.Parnien,l.2. (yriU^^AUxJjUtan.c.ti. ^uguCcn !ean, 
[r.i/. }6. Ep.tôf. Çhryfofi.hoïTKff, imÀiath. m I0av.h9rn.i7. 
\btat.Jgnat, S, Leo^^erm, in anmverf>fitx ^Jjuvipt, 
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^6 Traiti' hiïlorique 
le il faut c]ue toutes les autres s'uniii. 
fènt j qu'il a laruprêmepuillàncc po' 
avoir foin des Agneaux du Fils de Djcl 
qu'il a reçu la Primauté , afin qi > 
l'Eglife fut une j qu il eft le prcmici i 
le Prince , le Chef , & le Coriphée d( 
Apôtres ; qu'il effc le furintendanc c 
tout l'Univers , ccluy àqui Jefus Clin i| 
A commis la difpolition de toutes chci 
fcs , auquel il a donne la préfecture à i 
jfès Frères , qui elf préfère à tous les A. 
portes , &■ qui régit tous les Palteuni 
avec cent autres éloges de cette naturt i 
qui expriment tous magnifiquement 1 : 
Primauté : ce qu'on a (ouvent répété é i, 
approuve dans les Conciles Généraux 

Et cette dignité furéminentc de Sain i. 
Pierre étoit U connue des Paycns me i 
mes dans l'Antiquité, que Porphyre l'ui/ 
de leurs pins grands Philofbphes , rcpro î 
iwl choit aux Chrétiens » comme nous l'ap '^ 

prenons de Saint Jérôme > que leur Sam 0 
Paul avoit été lî téméraire que d'avoiic 
rfé reprendre Pierre le Prince des Apo-' 
très Se Ibn Maître. Puis donc que coure i 
la vénérable Antiquité a cru la Priniauni 
té de Saint Pierre que les Pioteiiansi 
Gombatent par la nouveauté de leur do-3 
étrine > nous avons fujct de leur dirct 
«ncorc un coup : Deftnat ince/jere wo-^ 
yltas yetuliaîcm. | 
Au refte , il eff fi évident que Jefus ' 
Chrjdl î cn#vcut qu^ ibii Eglife dure i 

jttlcjiuà i 



■m 



del'E'TlîÇode^ome. 57 
fcu'à la confommation des ficelés , a 
Inné à Saint Pierre la Primauté & la 
)rcme dignité de Chef vilible de 1 E- 
ic (Jnivèrfelle pour luy & pour les 
. jccellcuts en cette Chaire principale 
'^^sefic ce ^rand Apôtre a fixée à Rome, 

S' ^l'il ferSit (uperflu d'entreprendre de le 
[^acouver. Car fi elle etoit tellement ar- 
^^chëe à fa perfonne , qu'elle ne paflat 
..pint à fes Succellburs , il s'enfuivroïc 
ri-f lu*apres la mort de Saint Pierre l'Egli- 
: fut tombée , qu'elle n'eût plus eu ce 
. rincipe d'unité qui la rend une ,^ & 
iu'elle n'eût cte ^u*un corps fans tcte , 
^ un édifice ruineux fans fondement. 
il puis , ne fçait-on pas que c'eft un or- 
ire naturellement établi dans les fuc- 
elfions légitimes , que les Rois & les 
ctrcs Princes , &: leurs Officiers , en 
étatlèculier -, lesEvêques, les Metro- 
.iolitains , les Primats &: les Patriarches, 
[ï i'ctat Ecclcfiaftiquc i les Miniftres 
^;inwiiéme parmi les Pro.eftans fuccedent 
p iux droits & aux pouvoirs de leurs Prc- 
;.xaaicccfîèurs ? 

t'A Mais quand nou^ n'aurions pas ces 
*ai(bns tout- à-fait convaincantes > ilfuf- 
• îioit de dire , qne tous les mêmes te'- 
^ilinoins de l'Antiquité c^ui ont rendit 

r i e'moignage à la Primauté de Saint Pier- 
re, & 'à la-puillancc fupreme <ians l'E- 
"«tlifc Univerlèlk , l'ont auffi , d'un com- 
MMiX conlèutemcuc > attribuée > fur les 



Early Européen Books, Copyright © 20 1 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibliofheek, Den Haag. 

224 G 2 [1] 




Ctnr. SarJ. 
Ep. ad lu'' 

Conc. Çonft. 
Ai Dam^ 
fâtic. Ephf. 
Çonc.Chalc' 
ai Leener»' 
Conc.ô.A^h 
tS. E/». ai 

Iren. I. j. 
cont.^ut'e». 

Corn. Ep. SS 
Cr /. Je Vu, 
Optât, con- 
tra V<tTm. 

lil>, 1. 
Vinc.Ltrins 
t.cortf.lfx^. 
c.j. 

hlur. .ti 

t.& Sp. p-?- 
iôî. Chryf. 
Ep.'.^d In. 
Profper. de 

■VOC.gf'f-f' 
f. C. C. 
s. L!0. 

s. Gre^or. 

Theodoret. 

So(ratct. 



5 8 Trjhz' htfîrri^ue 

mêmes paroles de Jefus Chrift , aux Evê^c 

3ues de Rome , qui font les SuccclTeurJï 
u Prince des Apôtres en cette Chai H 
re. II n'y a rien de fi commun dans le ; 
Conciles & dans les Pères , où les me r 
mes chofcs que l'on a dites de la Pri ' 
mautc de Saint Pierre , & des préroga | 
tives de fà Chaire à Rome , on les trou 
vc en termes formels trcs-fouvent réi 
pe'cées pour exprimer la Primauté' deb 
Papes , leur furintendance en l'Edif " 
Univerfclle , & la fupcriorite' de ieu| 
Chaire & de TEghfc de Rome , à la* 
quelle ils déclarent cfue toutes les ai 
très doivent ctte unies comme les il 
gncs à leur centre , & comme à Tori T 
gine de l'unité {àcerdorale. Et c'eft pom p< 
cela que nous appelions l'Eglifc Umver:î/i 
llllc y l'Eglife Catholique > 'Apolloliqm |^ I 

6 Romaine , parce qu'il faut que tou t 
tes les Egliles particulières , dont ct 
grand Cops eft compofé , foient uniei i; 
de Communion avec le Pontife Romait t 
leur Chef , pour être membre de If ^ 
vrave Eglife de Jefus Chrift, laquellifei 
n'clt qu'une par cette union qui fair C 
parfaite u ni rc. 

J'ay ce me Ibmblc , aiïczclaircmtn i 
fait enrendicjufqu'à maintenant , fclot ^ 
toute l'Antiquité oppofe'cà la nouveau ! 
te' des Proteftans , ce que les Catholi- 1< 
ques croyentde Saint Pierre & de (è:! 
Succcllcurs en fou Epifcopat de. Rome i 
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derEgîifedc^ome. 3f 
-''■^rteut que nous voyions en iuite > fui- 
y\l toujours l' Antiauitc contre la nou- 
=53(iiuté , quelles prérogatives & quels 
Etsjtfoits cette Primauté donne aux Papes , 
I en quoy tous les Catholiques font 
accord , & ce qui les partage en des 
ntimens differcns fur ce fujet -, &: que 
L montre par des faits inconteftables> 
T.is difpute , ce que l'Antiquité , qui 
.)it régler nôtre créance , malgré tou- 
k les entrepri(ès de la nouveauté , a 
[ù fur des articles de cette importance. 



CHAPITRE V. 

Droits des avantages que laPri" 
mauté dome à r£vècjue de I{ome 
j>ar dcfjus les autres Eyê^ues. 

[L me femble cjli ou ne peut mieux 
décider cet article que par le Décret 
u Concile dt Florence en 1459. dans 
ettc célèbre réunion qui fc fit de l'E- 
lifc Latine avec laGréque, après plu- 
leurs célèbres conférences & grandes 
lontcrtations qu'il y eût durant quinze 
nois entre les plus f^avans hommes des 
|:cux E«r,lifes fur ce liijet , & fur d'au- 
res articles conteftez. Voici ce qu'en 
iléfinit le Concile. Item , nous dcftiif- 
nns que le Saint Siège i^pofhlique O' le 
\^0HtiJe J^omain ont la Primauté fur tout 

U 
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Dec ad. j. 
f.io. 



4o Traitz'hiflorique 
le monde ^ que le Pontife llomaineji 
cejfeur de Saint Pierre Prince^ des 
très i quUl ejl le vray Vicaire de 
Chrifl er le Chef de toute l'E^Lfc , , 
Pere le Doâeur de tous les Chrètie.x^ 
O' que Nôtre Seigneur Jcfus Chrisl ^îi 
a damé , en la fer/mnc de Saint Pieru 
le plein potrvoir de nourrir , de régir , i 
de gouverner l-Eglife Uiiverfelle en 
manière qui ejl contemi'è dans les 
des Conciles , dans les fa'ints Canons. 

Car c'eft ainfi precifcment qu'il 
dans le Grec, Ksf^' ô> rr^ÔTnv ci itI, 

tin , Juxta eum modum ,qui O' in 
Conciliorumy ÊT" in facris Canoyiibus contii 
tur : comme on le lie dans Blondus Seci 
taire du Pape Eugène qtii preTidoit à 
Concile , dans Ekius au Traité de la Pj 
maure du Pape , dans l'Evêquc deRo] 
Itcr en l'article vnigt-cinquicnie conri 
Lurher , & dans Albert Pighius au livr 
quatrième de la Hiérarchie; G'cft à dire il 
en François , de gouverner l'Eglife eJ^ 
la manière qui fe trouve exprimée dam 
les e^clcs des Conciles , O' dans les fd'. 
cre:^ Canons ; non pas, comme a fort mat 
traduit Abraham dc Candie , QuemadmoM 
dum etiam , ce qui fait un fèns tout con «i 
traire & à l'intention & aux paroles di4^ 
Concile , comme on le verra manifeftc-ijn 
jnciic dans lui autre cudroic de ce Traité 
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dePEgltJe de Kome.^ 41 
«jfufFit maiiîtenant on oiifçacliecjuc 
JPriM^uté du Pape, (èlon ce Concïle, 
i doniK- la funucendance fur tout ce 
li regarde le gouvernement & Icbicii 
ito.:tcl'£gliro en gênerai ; ceauin'ap- 
nrtient à 'nul auvre Evêque de qucl- 
^ke dignité qu'il foit. Car le pouvoir 
le les autres Evéques ont de droit 
tin de crouverner l'r.gliiè, ne s'étend 
; hors 'de leur Diocefe : mais celuy 
Pape , comme Chef de rEglifeUni- 
•rfelle , s'étend pat tout où il s'agit du 
en général de tou-î les Fidelles , du 
-■..in delqucls il cft chargé y & cette di- 
\mté luprême luy donne bien des 
"roits dont il n'y a que luy feul qui 

. Hleronym. 

C'crt à luy qu'on s adrefle pour avoir^^^^^, 
•s réponfcs iiir les di/Hcukez qui peu-r«c/>£;.. 
nt nakre en des points qui regardent /«««r. /. 
Foy > le règlement des mœurs , oules4P«J mm^, 
^)iitumes générales. Nous en avons -/"T?. 9>. 
Is preuves évidentes dans les SaintsA'*^- 
très , & l'on en a vù de nos jours unf>-^^- 'J^^- 
iftre exemple dans la fameufè Lettre ^^J^^^/' 
le les Evcques ce France écrivirent 
\ Pape Innocent X. ' 
'C'cft liiy f.'ul qui a cioi: de convo- 
ler les Conciles pour le (piricuel > & 
ly prélider par luy-méme , ou par les 
pgats. j'ay die qu'il a ce droit , fans 
ler du fait , qui çft en contctlation 
Tguid de quelques ConcUes j ce oui 

ne 
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4i Traita' hiftoritjue 
ne peut nuire à la primauté. Car 
cofc qu'il n'ait pas prc'f^dé au prei 
ConciJe de Conlbntinople , que 



)Vor 



Çonc'K s. 



nmo 

être mcmeil ne l'ait pasconvoq 
qu'il foit trc's-certain qu'il ne cou 
pas le cinquième , & n'y préfida , 
quoy-qu'il fut à Conftautinopie ou 1* 
célébra ce Concile : on ne peut nézn 
moins douter qu'il n'eût pu faire Vi 
& l'autre , s'il l'eût voulu , puis qtj 
dans la lettre que le Patriarche Ei 
clîius luy écrivit pour obtenir la c 
bration du Concile , il le prie d'y f . 
fîder , & que ce Patriarche n'y préfî 
qu'à (bu refus. Car c'eftainli qu'il 
aans l'Original , Prxfidcnte nobis ve 
beatitudme , & non pas refidenîc r.ô 
cum , comme leMiniltreJuniusPai 
rompu , fur une corredion faite de 
autorité , contre le fèns tout manitélâîi 
des paroles qui fuivent . j 
Et puis n'eft-il pas hors de contrïff 
verfc que le Pape préfida par fes Legaî 
au Concile de Calcédoine , comme if: 
fait dans prefquc tous les autres que l\\ 
a depuis célébrez ? Car je ne parie p; i 
ici du grand Concile de Nicée , ni ik 
celuy d'Ephefc , parce que je crois avc(|r 
^ autrefois montré par des preuves invirt 
/T-T^ar. ^^^^^^ ' feulement contre les Pnfl 
oi^. ir' ^^^^"^ > "^^is alîi contre le fentimcîti 
)uil\ quelques Docteurs Catholiques , qi ^ 

les Papes y ont préiidé par leurs Legar 



Traite (fe la 
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de VE^ltft de Rome, 45 
léme qu'ils les ont convoquez pour 
m rcearde rautorite rpiritiielle qu ils 
Jbr les Evêqucs -, comme les Empc- 
irs , aux droits defquels les Rois & 
É Princes Chrétiens ont luccede , peu- 
tit convoquer les Conciles a l égard 
^ temporel, par la puiAknce fouverai- 
, qu'ils ont reçue de Dieu lur leurs 
liets, en vertu de laquelle ils peuvent 
licrer leurs Evêqucs de s'alTcmblçi- en 
ttain heu , Ibit dedans , foit dehors 
ars Etats , pour y traiter des choies 
arement Spirituelles, dont ils ne fe me- 
nt point que pour f^ire exécuter , en 
uahté de Protedeurs de l'Eglife , es 
)ecrcts & les Canons de ces Conciles 
e touchent point aux droits de 
cul Couronne. Il elt donc certain que 
; Papes ont droit comme Chefs de J'E- 
: de convoquer les Conciles genc- 
[aux, & d'y prefider. 
! De plus , comme le Pape efl: en cette 
lualitc, fans contredit,Pâr deflus chaque 
Evêqiic , de quelque dignité qu'il foit , 
|k par deflus toutes les Egliles & tous 
les Synodes particuliers : onpcutappel- 
tcr de tous ces Evêqucs & de tous ces 
f5ynodes à Ibn Tribunal. C'cftàluy de 
hucer des caulès majeures , comme font 
iccllcs qui regardent la Foy , & qui font 
imbigues , les courûmes . univcrlellcs , 
' la 



^lUnonar. adKicof. i. Vlodo. lUfl. E(ct. Re^- 
1 ^ Petcf. Ecel; fc"/. S. 



Cetîcil.Sav 
die. can,}, 

GrUf. F/». 
ad Eftf. 
Dardati. 
Irtioc, Ef 
ad VtÛrti. 
S.Ur, Ep, 

î. Otrftn, 
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Lett. de 

Franc. 



autre c|ue ;'ay marquées a.lleirs , 
dont ugemcntJuy appartient, &J :; 
doit être rapporte. Ceftainfî nue i . 
Tugcs inférieurs que Moile établi Uelc i 
le confcl de Jetlu-o, ju^^eoient des caul 4 
f~^^-^^;"Port.nS,&queesp^^^ 
grandes etoient rcTervées à ce crar^ 
Condudeur du peuple de Dieu. " , 
. l^cla yicntaumque le Pape a droite 
juger, (don la diiUrion^neW 
des Canons, des caufès des cques, à 
Métropolitains, des Pri mars & des P; 
ZI .^î^-^P^^^Î^clairemempar 
de^'^'f n ^"^^ c^ule de Saint Athanaf 
deiaul 1 arnarch, de Conlbnti^^^ 
- ;vlarcel Primat d'Ancyre, d'AÇcU 
Wque de Gaze, d. Lucuis Evé. , 
<-J Andnnople , que le Pape Jules reVabl 
dans leurs Sidères dont 'ils avouent t 
. nul depo(Z^2 i & par lacaufe de Ucn 
^ ... .f. Patiiarched'Ale.andrie,qu onavoita. 
/•.«r. D,,.. cufë , & qui fe de'fendit pL écrit dcva, 
^e 1 ape ^ enfin par une infinité d autr 
exemples tirez de tous les liccles de 11 

Utu ieFr. f.T ? P^'"^ ''^^^ ^'^'^^ "^o^ï Tra 
7(..«. Jugenienc des caiifo des Evéque, 

Je me contente d'en rapporter un , qu 
faKadmirablemcnc éclater cette fuprè 
me autorité du Pape. ' 

Aprc's lamortd'EpiphanePatriarchi 
de Conftantinople, l'Imoeratricc Theo.« 
dora, l'une des plus méchantes femmes ^ 



Sic. I . : . 
t. If. 



C. 10. 
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de rE^Ufe de {{^me, 4^ 
£ut jimais , & fur tout grancic Euty- 
Icnnc clans ion cccur, & grande enne- 
; du Concile de Calcédoine , fit tant 
le i^rand pouvoir qu'elle s'éroit 
is (ur refpnt de l'Empereur Jufti- 
Jii Ton mari qui ne le put delendrc de 
artifices , ou'Anthimc fut fait Pa- 
rche , quoy-qu'il fut Evéquc de 
àCbizondc , occupant ainii à la fois 
nx Chaires Epilcopales , contre la dil- 
ition toute manifefte des Saints Ca- 
s , fans exemple, & fans dilpcnfe le- 
imc. 

De plus , ce iiutnauL noinni j eioit & 
liic Hérétique, & grand fourbe. Car 
-oy-qu'il fîit non feulement Euty- 
^'en , mais auifi le Chef de ces Hc're'ti- ^f*/^'»- , 
ies,il difbit néanmoins toujours, pour 
t'mper l'Empereur , oui e'toit encore ^'^^f' 
« cetcmps-là bon Catnoliquc, qu'il 
ievoit le dodrinc des quatre Conci- 
" , mais fans qu'il voulût jamais con- 
raner Eutyches , qui avoit e'té con- 
me par le Saint Concile de Calce- 
iJie. Cela caufà bien du fcandaleSc 
itrouble dans 1 Orient. Et comme fur 
i entrefaites le Pape Saint Agapctus 
t venu de Rome à Conflantinople, où 
iRoy des Gots Theodat l'obligea de ^enci^. Con. 
Itranfporter pour tâcher d'dbtenir/rtnr./«^"/ 
^cjuflinien la paix que les Gots de- ^ifen. ^ci, 
"uidoienti les Religieux de Syrie > & 
ifieurs autres zdez Catholiques lujr 

pre- 
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46 Train' hiflorîque 
prefenterent leurs Requêtes contre 
Intrus & cet Hérétique. 

Voici fans doute une des plus illuft i 
marques > & une des plus fortes preu^ï ; 
de l'autorité da Sauit Siège, & de la P 
mauté du Pape qu'on ait jamais vi' 
dans l'Eglife. L'Empereur qui aim t 
Anthime, & qui croyoït qu'il y alloit i 
Ton honneur de le protéger comme i 
créature , fbllicitoit pour luy & témc; 
gnoit par fon empielîbment en cei 
affaire qu'il avoit envie de le mainî|/ 
nir. Tneoddra, qui avoit encore p,' 
d'intereft que l'Empereur dans la ce 
(crvation de ion Patriarche , employa > 
tous iès artifices , & n'épargnoit ni \ l 
fres>ni prieres,ni menaces pour eT^rars., 
la conftancc d'un Pape qu'elle voy< 
ctrc réfolu d'uler de tout le pouvf / 
qu'il avoit reçu de Jefus Chrift poui 
bien de toute l'Eglife. 

L'Empire croit alors dans un 
trés-fîori liant j l'Empereur tout cou 
de gloire , après avoir lubjugué les V 
dal'es en Afrique j Conftantinople 
un grand éclat j Anthime trés-pui 
par" la faveur de fon Prince, & p 
grandeur & lamajefté du Siège Patrii 
cal de la Ville Impériale , où u fe cro 
trop bien établi pour craindre qu'on 
pùtrenverfer. Rome au contraire n } 
tant plus le lîége de l'Empire , depr* 
qu'elle rttoit tombée fous la domii j 

tiei 



(le VEglife de ï{pme, 47 
th des Hernies & des G ors , n'avoic 
is rien de grand que les propres ruines 
"jn nom. L'Eglife Romanie, tyraii- 
;c par CCS Barbares , e'toit , fi j'o(è 
xprimer auili > dans les fers des O- 
r;^»)gots , qui latrairoient comme une 
[lave. Le Pape contraint de plier Cous 
' fuperbes commandemens deThec- 
, qui l'envoyé pour négocier delà 
t en Orient , fî peu conlideré de ce 
rbare-, & (i pauvre , qu'il fut oblige' de 
idrc les vafes de ion Egliiè,pour avoir 
' c^uoy faire ce voyage , (e trouvoit 
elquc tout Teul à Conltantinople , làns 
3ur , lans Cardinaux , lins train , lans 
juipage , fans llipport , & notant ap- 
lyé que f ur fàpuillance Ipirituelle , la- 
iell<* n'ctoit foûtenuc d'aucune de ces 
arques éclatantes qui rendent aujour- 
huy fi vénérable à tout le monde la 
lajellé Pontificale. 

f En cet état néanmoins il prononce 
sux Sentences foudroyantes contre le 
atriarche Anthymeil'une fur le champ, 
ir laquelle, à caulc de fon intrufion qui 
jroit toute manifcfte, il le dtpofe du Pa- ro«c//./«//. 
riarcat , & met en fa place le Prêtre ^i'"- 
licnnas, qu'il voulut luy-même ordon- 
1er Evcque & Patriarche de Conlbnti- '" 
îoplej & l'autre peu de temps après, Ç*?'' • 
.our lecrimc d'Hérélie , duquel il étoit ri'!''/, 
■ >rtement prévenu , ordonnant que s'il via^ Tm. 
's'cnpurgeoitencbéïirant aux fàcrez (7;ron. * 

Ca- 



I' 
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4S Traite' hijlori^ïte 
Canons, il fut encore dcpolc de Cov " 
ché de Trebizondc. 

Et comme le faint Papcde'cedac< ..< 
même année , cette Sentence lut cxénî 
tc'c Tannée fui vante dans un Concile* t 

cy/««.557 nu par Mennas à Conftantinoplc , 

parce cju'Anthimc ne voulut j.iir$.j 
condamner Eutychcs, il fut prive de I-i 
pifco pat de T rebizondc , & de toute .t 

Contil.fub. gnité Sacerdotale , fclon rOrdonnaiîii' 

Men. ^a. du Pape. 

^* Cccju'ilyeùt encore en ceci depïj 

merveilleux , c'eft que juRinien rcc( 
lîoiflànt cette (uprcme auto rite du Vi^ 
àlaquelle il {è fournit, & y joignant, 
/îcnnc comme protedeur des Canon )i 
pour jfàire exécuter cette Sentence , 
contre Antliimc cette ccicbre Conftit 
tion qu'on peut voir en (aNovellcqu 
•*rante-deuxieme , en la Collation dixi i?^ 
me de fes Authentiques, où il dit pofîi t 
vcmcnt qu'il a c'té juftemcnt depofc p H 
Neque le Pape, tant parce qu'il s'ctoit intriu' 
ipfc abdi- conrrcles (àcrez Canons dans la Chai f 
care ou- de Conftantinoplc, que d'autant qu'il i i' 
flores im- voulut pas condamner ceux qui avoici 
niorum c'tc condamiiez pat Ics Coiicilcs. Yei 
il jamais un effet plus admirable de Ta 
torité & de la puifTance fpiritucUe 
fandis Sy- Vicaire de Jcfùs Chrift ? 
nodis per- Mais avant que de finir , il faut qu' -'p 
cuflî fue- Poccafion de ce Concile de Conflantinc i 
ranr. lujf. pJe Çq^^ Mcmias je fafTc voir laprod 



piorutn 

tuni c^ii 
prias a 
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de rE^^life dt ?^me. 49 
bufc ignorance de Calvin en ce qui 
tarde" l'hiftoire de l'ancienne Eglifc. 
dit dans THiftoiçe du Calvinilme, 
P^jc le dis encore ici , que cet He'rc- 
irnuc n'ccant jamais entre dans les 
;olcs de Théologie, n'entcndoit ricii 
,x tout en cette iacréc fcience , qui cil 

I clef abfolument neceflairc pour en- 
icrdans rintclligence des ièntimcns & 
.j Sentences des Saints Pères , qui con- 
cnnent les principes de la bonne Théo- 
rie , comme on les trouve en un bel 
îre dans le Maître des Sentences. Mais 
faut avouer que (on ignorance le pro- 
ait encore d'une manière incompara- 

. lement plus pitoyable , quand il entic- 
rcnd de prouver lès nouvelles opimoHS 
.ir l'Hiltoirc Ecclcliaftiquc , où il ne 
,>nnut jamais rieii. Eu voki la preuve 
ividente. 

B Ce Novateur, qui en veut principa- Cnlvin» 
,!mcnt à la Primauté' du Pape, diten '"^"^'^ \ 

II endroit , pour la détruire, que \leii • 
as prélida au cuiquicme ConciJe , &: 
ue le Pape y étant appelle ne luycon- 

-.•fta pas la place d'honneur , &: fouffrit, 
uis difficulté , que ce Patriarche de 
i'oriftaminople y prc'iidât. Quelle n- 
licule bcvùc \ 11 y avoit deja long- 
i^mps que Mennas e'roit mort quand 
Il célébra le cinquième Concile , qui fc 
nt l'an vin<^t-feptiéme de l'Empire de 
itinicn ; ScMcniusdcccdaran vinet- 

C unie- 
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Conci 



^ Traite' hiflorique 
unième àn même Empereur , comi-ffif 
Calvin , s'il eut jamais lu les Concileit;. 
1 eût appns du fixiéme Occumeniq ui 
cnl'Aaion troifîe'mc. Comment do. ii 
ce défunt auroit-il piélîde à ce Corn I 
le, qui ne fe tint que cinq oufîx a r 
après Ùl mort, fous fon fucceflèur E 
tychius ? 

Qiic fi pour excufer cette bevûc^J 
•n veut dire que Calvin par ce Coi : 
cile entend celuy qui fïit célébré p. 
Mennas , on le rend encore aulfi ridict 1 
Je. Car , outre que ce Concile partici : 
lier ell bien différent de celuy qu'c \ 
appelle le cinquième , & qui tient < Y 
rang entre les Oecuméniques: lefèid 
Pape qui fut à Conltantinoplc du tem] i: 
^ de Mennas , fçavoir Saint Agapctus l 
■ 4' ètoJt mort avant ce Concile, ou Menn; n 
l'appelle fon Pcre de faintc 6c heureu. )• 
mémoire. i 
^ Et comment Mennas , quand ce Pap f 
ei\t encore ctc' vivant , eût-il ofé pre ^ 
drc en fa 'prefcnce la première pla 
iuy que ce Pontife avoit fiiit Patnarc 
luy qui protcfte en ce même Con 
-qu'il eft foûmisau Saine Siège, & 
^ui fçait les fcntimens de l'Emperet 
Juftinicn , qui déclare hautement que 1« 
SI', ^f^*- Pape eft Chef de tous les Saints Prèlaïf 
>»» Tùf» de Dieu , & qui veut que fon Patriail 
inj^s^T^, che de la nouvelle Rome aie le fccen f 
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•■>'-u après le Saint Siège Apoftoliqi 
ancienne Rome ? Amfi , de quelque 
f»te que Calvm fe tourne , il trouvera 
^ùjours un mort pour celuy qu'il 
4oyoit vivant. Et comme on fçait fort 
nen que Dieu ne l'a ^as fàvorilé du don 
:ics miracles , il ne pourra jamais le rel- 
iilcitcr^pour le placer où il n'y a que Ion 
•utrême ignorance qui Tait pu mct- 

iC. . , 

4 C'efl: par le même défaut de lumière , 
•ûnt à une ridicule hardicfle , que pour 
ter la Primauté au Pape , il prend Kicc 
jaThrace pour Nicce en Bithynie -, le 
.'ape Jules pour Sylveftrc -, le premier 
:3ieu pour le dernier , en citant Sozome- Ltù.i.ci^. 
ne, qui commen<jant par celui-ci dans 
*^ dénombrement des Patriarches , 
■emonie par ordre jnfqu'au premier, 
u'ù il met les Légats du Pape, en parlant 
iu premier Concile, auquel , par Pigno- 
ance la plus grolTiere quipuilîectre en 
' natie're d'hiftoire , 6c dont Calvin (cul 
• «ouvoit être capable , il fait prc'fider ^ 
-aint Athaïule , qui n'etoit encore alors ^J^j^**^' 
-}uc fmiplc Diacre , accompagnant à ^'^ 
,c Concile Alexandre fon Patriarche . 

Voilà quelle ctoit l'ignorance de ce 
^hcf de nos Proteftans en l'Hiftoire Ec- 
. lefiaftique. Je ne m'en étonne pas : ce 
.î't'coit pas là fon étude. Mais ce qui 
.-.n'epou vante, c'eft qu'il y ait des gens 
"e/prit'&: de f^avoir qui le fuivcnt aveu- 
C 2. gle- 



Early Européen Books, Copyright © 20 1 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibliotheek, Den Haag. 

224 G 2 [1] 



5 z Trahi hiflorique 

glcmcnt , en cecjiie , fuivanc Ton dcfau-l 
de connoillàncc de l'Antiquité, il rc > 
jette dans le lyfteme de Ton Héré/ie le ; 
diofes le plus manifeftemcnt autorilec^ . 
par la Tradition & par l'Hiftoire , qi . i 
en eft la déporirairc , & même en rc 
montant julques aux premiers ficclci. 
de TEglife , où ils font contraints d'à \ 
voiicr qu'elle etoit dans la pureté'. 

Les preuves en font trés-ëviden 
dans l'Hiftoire des Pères & des Con 
les, ou l'on trouve qu'à la re'ferve 
quelques fupcrftitions des efprits fo' 
blesquc nous condamnons, l'ancien 
Eglilè croyoït , & faifoit ce que les C 
tholiques croyent & pratiquent tou 
chant l'Euchariftie , le facrifice de 1 
Mcflc , l'adoration de ''Hoftic, les fec î.' 
Sacrcmcns , l'accord de la Grâce & a;| 
libre arbitre, l'auroritc delà Tradition |.' 
l'uivocation des Saints , les Temples de j 
diez & confacrez à Dieu en leur nieii 
moire , la venc'ration de leurs Reliqucr 
& de leurs Images > la prière pour le!" 
Morts , les jeûnes du Carême & dci 
Quatre-Temps, la diftindion des Fcteife 
& des jours ordinaires , celle des habit i 
des Laies & des Ecclefiaftiques , le Cçi 
libat de ceux-ci , les Vœux, les ccrt-i 
monies làcrccs dans l'adminillration l :i 
Tufage des Sacrcmens & dans le fcri ^ 
-vice Divin , ce fèrvice en langue Grdl 
ijuc dans tout l'Orient, & en langu| 

Lacit'^ 

V 




1 acinc dans tout l'Occident, quo) - qu'en 
F-i- plupart des Provinces, celle-ci pria- 
palemctit ne fût entendue que des 
des -, enfin louchant tout ce qui nous 
ingiie des Proteilaus , & Tur tout des 
!;)alviniftes. 
C*eft ce que le célèbre Cirdinal du 
erron a montré par des tc'moins irre- 
rochablcs dans fa Réplique au Roy de 
,>*^ Grand' Bretagne , où il faic voir U 
onformitc de l'ancienne Eglife Catho- 
ique avec la nôtre dans lie Chapitre 
ux-huitiémc du Livre premier , & dans 
out le troiiîcme , le quatrième , le cm- 
|uiéme, Sclefixiémc Livre de ce Iça- 
'ant Ouvraj^e. Et c'eft aulli à quoy 
David Bloncïel, incomparablement plus 
labile homme que Calvin , particulie- 
ment dans la connoiflancc de l'Anti- 
lite , n'a pas jugé à propos de répon- 
re dans cet énorme volume qu'il a fait 
outre la Rephque , & dans lequel il a 
rouvc bon de ne commencer fa pré- 
cnduc Réfutation que par le Chapitre 
'ingr-troifîéme du Livre premier, Se de 
il finir parle Chapitre traite- quatrié- 
^<.T»'^nc du même Livre. 
1 Mais laifl'ant là les Proteftans , contre 
p iefqucls je ne prétends pas difputer , il 
!^,jithe fuffit d'avoir fait voir jufqu'ici con- 
"--jtJtreeux , fans difpute , paclateuk Anti- 
Auité , la Primauté de Saint Pierre , & 

11CS Papes ùs Succcflèurs en la Chaire 
c. . 



i 
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54 Traite hijîorique 
»ic Romc,& les preroeatives & les droiry 
(]ui /ont infcparables de la Primaurc. , c f 
cjuoy tous les Catholit]ues conviennen; ' 
Mais on fçaitaflèz aujourd'hui vju'ils n; 
font pas tous d'accord fur certaines an 
très pre'rogatives que quelques-uns lu 
attribuent > & mie d'autres ne luy veu 
lent pas accoracr j &: principalemer 
CCS quatre , qui l'ont , rinfallibilité , 1 
iii{-.eriorite' lur le Concile UniverfèB 
k pouvoir ablblu de gouverner l'Eglik 
indcpendcmmentdes Canons, & laruill 
fànce ibit direde , (bit indiredtc fur 1 
temporel. C'cll pourquoy il faut mai 
tenant que, fans me détourner de 
principe tiré de la lèulc Antiquité' , j 
montre (ans difpurc , (ans railbimer , à 
en fîm.ple expo^.tcur du fcnriment de 
Conciles, des Pere$> & même des Papes |ci 
ce que la vénérable Antiquité a toùjoui 
crû de ces Articles. 



V 



CHAPITRE V L 



Ute du Pu^c. 



IL ne s'agit pas ici de fravoir fi le Pap 
comme^Dodeur particulier , & prai 
pofanr fimplement Ion avis Se Con fenti': i. 
ment fur un point de dodrine, touchant ! 
lafoY&les mœurs, le peut tromper;' 

ca: 
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de rE<Tlife de Ecorne, ■ 5 S 
ir on n*i l^iniais doute qu'en cette qua- 
i té il ne parle que comme un autre 
1 omme, éSc confequemment quepar le 
I Mble & le défaut commun à tous les 
.ommes il ne foit fujet à relieur , kloa 
,^tte parole du Plalmiftc , On^ni^ homo 

i 11 n'crt pas auffi qucftion d examiner 
fc'il efi: infaillible quand il prononce iur 
la Chaire de l'E^life Universelle con- 
jointement avec les membres qui luy 
it unis comme à leur Chef , loit a la 
-Jb d'un Concile General y prelidant 
par luy- même ou par fes Légats , foit du 
confentcmcnt de la plus grande partie 
des Ecrhfes & des Eveques Catholiques. 
Car comme nous avoiions tous que 
Jcfus Chrift a donné à fon Eglife > &C 
au Coacile qui la reprelcnte , le don 
d'infaillibilité , pour décider Ibuyerai- 
. nemeilt, pat la parole de Dieu , lurlcs 
hidifterends qui peuvent naître entre les 
Icatholiques fur ces poiifts de dodrinc : 
"InousconfeironsaulTique quand lePapc 
parle , & qu'il définit en cette manière > 
(félon laquelle il peut dire , Vifum ejl 
Spiritui Sanâo CT nobis , fes paroles & 
fes décifions font des oracles , & qu'il 
ne fe peut nullement tromper. Il n'y a 
nul diftcrend en cela entre les Catho- 
liques. 

La queftion donc qu'on peiit a|^itcr 
^dc r^avoir, fi quand il parle lur fa 

C 4 Chaire 
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Trahi' hifîori^jue 
Chaire de Rome en Maître & cnDcî 
àicmy cietousIesFideJIes, &qirapré< 
avoir bien examine ce dont il s'agit , cj 
plufîeurs Congrégations, enroîcon j 
leil , fon Confifbire , ou fon Synode d ^ 
les fufFragans , de Tes Cardinaux & d( r 
les Dodeurs, confulté même des Uni i 
ver/îtez , & demande' par des rrieres pu- 1 
blitjues & trcs-rolcnnelles l'alTiftancc di j 
Saint Efprit , il enfèignc tous les Chrc- 3 
tiens , définit , propôlè à toute l'Egli. ; 
le, par une Bulle ou Conlbtution , et! 
qu'on doit croire j fi, dis-je, en pronoa 
çanc de la forte il eft infaillible ou non^ 
& il fon jugement porte & déclaré 
cette manière peut erre réformé par U3« 
Concile Univerfel. Voilà ce mclèmbic < 
tout ce qui fe peut dire de plus clair 
de plus formel fur l'état de cette fameu- ai 
Icquellion. |l 
Et c'eft fur cela même que tous les jl 
Do(fi:eurs Catholiques ne font pas d'ac- {] 
cord. Car la plupart des Docfleurs de de- |.i 
Jà les MontSi fur tout les fameux Cardi- \ 
Iiaux Caïetan , Baronius, & Bellarmin , 
& tous les Auteurs qui les ont (uivis , , 
veulent que le P24ie en ce cas , lors qu'il jij 
déclare lolennelleinent par (es Conititu- 
tioiis à tous les Fidelles ce qu'on doit 
croire fur quelque fujet contellé , ne fc 
peut nullement tromper. 

Au contraire , une infinité des plus 
célèbres Dodeurs de leur temps , com- 
ité 




de rE^lifc de Rome, ^7 
"Gerfbn» Major , Almaïn , la Faculté 
Tlicolo<j:ic de Pans ii Ibuvent & (i 
r^ij.urcmcnt Igucc par les Papes , & toute 
te l-.Francc, de l'aveu même des Dodeurs 
fcy.iavarre , Vidoria & Jean Celaïa Flpa- 
'nols j Denis le Chartreux > rEvéquc 
Avila Toflat dans (es Commentaires 
}r Saint Mathieu , Se dans la féconde 
irtiedefon Defenforium ■> Thomas 11- 
ricus Cordelier dans Ton Bouclier con- 
Luther , qu'il dédie au Pape A- 
rien V I. les Cardinaux de Culà , de 
ambray & de florcnce, les Evêcjues 
France dans leur Afllmblcc repre- 
1 ntant i'Eglife Gallicane, itneasSylvius 
rant qu'il hu Pape, le Pape Adrien VI. 
)irs qu'il étoit ProRlleur à Louvain , 
ms Ces Commentaires lùr lequatrie'- 
:e des Sentences qu'il fit réimprimer 
' Rome quand d nit Papç fans y rien 
Éiaijgcr , & mille autres Dodeurs trcs- 
•atholiques des Univerfitez de France, 
l'Allemagne, de Po!o2;ne & des Païs- 
,as, qui ont tous tres-'bien défendu la 
jfiimaurc du Pape -, tous ceux-là , dis- 
foLitiennent qu'il n'cft point infail- 
ible , s'il ne prononce ou dans un Cou- 
le Général , ou avec lé confcntement 
[el'Eglife. 

^oila un fait qu'on ne peut révoquer 
../doute, le partage de lentimens fur 
L'fujet entre les Catholiques. Mais quel 
jss deux partis vaut-it mieux prendre 

C 5 en 
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S Traitz' hijlorique 
en cette conteftation , comme le pl 
raifonnablc, & le mieux fonde ? C' 
cjue je ne dois pas dire (elon le d. , . 
quej'ay pris» & le plan quejemcfi|^ 
forme' dans ce Traitd. J'expofcray do ^ 
lîmplcment ce que l'on a crû fur ce 
dans l'Antiquité , & je le fcray (ans tq^ 
cher à la queftion de droit , & en ri 
portant feulement & fort fidcllem< 
des fatts inconteftables , qui font v{ 
f]nclle cftoit la crc^ance de l'ancien 
Eglifc fur ce point là. 



CHAPITRE VII. 

Cf ^uc l\^ntiquitc a conclu de ce que Si, 
Pierre fut repris par Saint Paul. 

CETTE adion qui fut d'un gfî 
e'clat , & dont néanmoins 
Cal, Luc n'a rien dit dans les Ades des Ap< 
£, 2, ' très , e{\ rapportée par Saint Paul mcnr 
en trcs-peu de mots extrêmement fort j 
Pierre , dit il en fon Epîtrc aux Galateî» 
Chapitre fécond , ctanfvemi à ç^ntioc. 
je luy réÇiflay en face -, parce qu il étoit\ 
frchenjible. Car avant que quelqucs-l 
quiyenoient (Pavec Jacques fujfent arr'r 
il rruingeoit a\ec les Gentils : mais aj 
V arrivée dcces gens-lk^ il fe retirait , C2 
feparoit d'avec les Gentils , craignant d*^ 
fenfer les Circoncis. Les autres Juifs d\ 
tiQche nouveaux convertis , ujerent , c 
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de ?V.%liÇe de K<}me, %fy 
,(y, deccttedijjimulatiûny firent t^nt 
4e Barnabe même s'y laiffa emporter. 
Mis comme j'eùs viiquUs ne marchoient 
as droit felen U Vérité de l'Eyangile y je 
}f à Pierre devant tout le mofide : Si vous-, 
Al ctes Juif t viveK comme les Gentils , 
\t non pas à la manicre des Juifs , four- 
'4)y contraigneK-^ous Us Gentils de fu- 
it fer ? 

Il cft évident que Saint Paul en cet 
idroit reprend Saint Pierre , & qu'il le 
lîprend fortement , & q-u'il ne raconte 
is feulement ce qu'il luy dit en cette 
ccafion, mais aulVi qu'il allure que 
iint Pierre étoit rcprc^hcnfiblc , c'elt d 
ire, qu'il nWritoit d'être repris, & con- 
quemment qu'il avoit failli. Or, en 
, joy avoit-il tailli lèlon faint Paul ? Ce 
|fctoit pas pour avoir vécu avec les 
lifs , félon la loy de Moife touchant 
difcernemcnt des viandes: car avant^^^^ 
^ i Synagogue fut enfevelie avec 
Jiineur , on pouvoit encore garder les Hieranym. 
bfèrvations légales quand on leju-^c?./^. 
:oit à propos /comme Saint Paul luy- i^. 
Jiêmc Les garda plus d'une fois. Mais 
[e'toit qu'en e retirant d'avec les Gen- 
tls convertis , & ne vivant plus comme 
jix, de peur de déplaire à ces Juifs vc- 
jus de Jerufalem , il donnoit lieu aux 
aifs & aux Gentils convertis , de croirie 
'on croit encore obligé de garder la. 



oy de Moïfe. 
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tfo Traitz'hijîoritjue 

En effet, quelques-uns de cesn<. 
veaux Chrétiens d'entre les Juifs , u i J 
e'toient depuis peu venus à Antioc.\,r 
avoient caufc bien du trouble dans cec i' 
Eglire,rarce qu'ils fôCitenoient que tiSLj 
cx^ux qui avoient embraflé la Foy'.c?^ 
Jcfus Chrilt , c'toient obligez de fe frc \ \ 
circoncire s'ils ne l'e'toient pas , &ic 
garder la loy de Moïfè , fans quoy Is \i 
ne pouvoient être fàuvez. Saint lai il 
& Saint Barnabe , qui préchoient i- :j 
core alors l'Evangile à Antiochc , s'> , 
pofcrcnt de toute leur force à ces £x! 
Apôtres, & enfcigiioient tout le ci 
traire. Mais comme ces pauvres CH-î! 
liens de la Gentilité virent que leP i )| 
ce des Ajpôtres , qui ayoit bien }; • 
d'autorité que Paul, avoit changé te: 
à- fait de conduite depuis l'arrivée dc-> 
[fuifs i qu'il ne mangeoit plus des vii 
des défendues par la Loy j & que ci 
d'Antioclie qui s'étoient convertis 
Judaïlme , & Barnabe même , 
<ftoient auparavant pour la liberté-' 
J'Evangile faifoient laméme chofeii:! 
Saint Pierre, & fe feparoient d'îx 
eux, ils crûrent qu'on n'en ufoit atiij 
que parce qu'on avoit reconnu qi?: 
cfPét les Oofervances Légales éto.ii:i 
accelTaires à fàlut, & qu'ils étoient lî 
gez de les garder comme les Juifs. 

Et c'eft ce qui fit que Saint 1: 
<lif à Saint Pierre qu'il coiuxaignoit 
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PEgliff de Rome. 4Ï 
Rentils Qonvcnis tle judaïlerv parce 
ue , par Ton exemple , cjui cft une. ex- 
. rclfion bien plus forte , & bien plus 
. .erfuahve que les paroles, il leur faifoit 
tntendre que tous Chrétiens qu'ils 
itoient , ils nelaillbient pas d'être obli- 
-rez de garder la Loy de Moïfc j ce qui 
|il courre l'Evangile du Jeilis Chrift 
(ont le joug eft trcs-doux, & qui par la 
nouvelle LoY de grâce nous à rétablis 
Uns la parfaite tibené des en fans de 
Mcu. Et c'ell pourquoy Saint Paul dit 
Nbtte occalioi^que Saint Pierre & ceux 
jui luy adhcroient en cette conduite 
lui faiibit tomber dans l'erreur les 
lentils convertis, ne marchoient pas ic- 
lon la vérité de l'Evangile. 

Voilà ce que Saint Auguftin a ditQ^odhoc 
le cette ad:iondc Saint Pierre eu trois excoram 
ou quatre endroits de fcs Ouvrages,où il omnibus 
Ja traite maaifeftement d'erreur. '^♦^^«^ ^cflîfà"^" 
^dtily dit-il , fia oblige de reprendre pu- coegit! 
diquement Saint Pierre pour guérir tous Noiicnlm 
||ff j autres par ce remède , car il ne f allait pas état utile 
reprendre en particulier une erreur erroircm , 
mifoit au public. Si Saint Paul dit -vray , palam 
kcrit-il ailleurs , Saint Pierre ne marcha î^^erct , 
V^as alors fclon la venté de l' EvanziU ^ er P"^^*' 
y Jaijoit ce qu il ne devait pas faire. cmcnda- 

,., . ^ - . Etre, ^uf, 

itù. de Sxpcf.epiih.*4 G^Ut, * Si verum fcripfit Pau- 
■us, verum eft quod Petrus tune non ingredicbatur ad 
rcritatem Evangelii. Id crgo faciebat quod facere non 
Icbcbat. €ptn.i9,AdHter.c.2. f Pet:o diccntiqwod 
icii non dckbat, Ub, 6, çtntra D«»4r. j , 
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SI Traitff hijlortijue 

Et il ne fert de rien à ce propos de i 
jjc, comme a fait Saint Jcrômc> que toi - 
cela ne fût qu'un jeu concerté cntî;i 
Saint Pierre & Saint Paul, pour ramem r 
à leur devoir les juift , en leur faifaclu 
voir que Saint Pierre leur Protcdeu)t 
aquiefçoit à cette re'primandc de Sait 
Paul. Outre que ce procède n'clt gucre.ii 
du génie de Saint Paul , & nes'accordii 
|>oint du tout avec (es paroles > cett 
fîdion ne juftific luillement Saint Pier4f 
rc, & rend Saint Paul compli-ce de {i ' 
faute. Car il n*cft point du tout peumii 
i<s. ir de feindre en forte que la fiction foi' 
caufe d'un trés-grand fcandale , & 1 
pierre d'achoppement qui fafle tombe c|f 
les gens dans l'erreur en les contrai >l 
gnaiit de judaïfer. 

Saint Augultm donc qui comba.- 
trés-fortement ce fcntiment peu favo- 
ri Confî- fii^I^ à ces deux <;rands Apôtres , 
lium vcri- qui allègue pour foy Saint 4 Ambroifti 
ad- & Saint Cyj rien , eft fi perfuade que: 
Saint Pierre faillit en cette rencontre . 
qu'il fe Icrcdefon exemple pour excu-i; 
"p ' (er l'erreur de Saint Cyprien touchant 
i-'d^ Baptême des Kc'rétiques qu'il croyohi 



.'1 



crrcDul b Si Saint Pierre y dit^ilyd pù\ 



tans 
mifir, & 
rarioni le 
gitimx 
quam 

cabat, fa 
cilecon- 

lenfit. Cyrrî. ri i 9tijr\ En.7r. t Si potuit retins, con- 
rra v^erîtatis Regulam qaam poftca Ecclefia tenait, C04^ 
gcre Gentcs judaizaïc: cur non potuit CypriinnSil 
contra veritatiî< regulam quam poOea tota Ecclefiâ I 
tenait, cogère Hxreticos & Schidnaticos rebaptirari4i| 
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t^> de VE^^Îife deKomc, ^$ 
ttraindre les Geuttls de judaijer contre 
- lie de Uvtritcque rEgUfe a depms 
pourquoySiiintCypriennaura-ta 

contraindre les Hérétiques les 
' 'tiques à fe faire rebaptifer contre 
. r.xw de la veritc que toute VBgUje ^ 
\piiis obfervce} Et ailleurs il fclcrtdc 
même eccmple pour condamner cet- 

.çrreurdc Saint Cvprien : JenadmetsUoc Cf- 
^ s dit-il > cette âoârine de faint Cy-ptuni ^ 

quoy-que }e fis injinmcnt au de}- 
\usde ce zrand homme, de mbme 
mque je fois incomparablement moindre 
hie Saint Pierre, je n'admets pourtantxibWnçt 
Us er ne fais point ce qu il fit , en con- inferior 
[ai^nant les Gentils de Judaîfcr. 

Une n.Hmté de ^^^^^^^^^^^^^^^^^ 
uvien cela Saint Augulhn comme le^^»-^^ 
flaitre des Docteurs : mais-jc n'en veux ^^^j^d gen- 
our mamtenanr produire qu'un leuUtçg judai* 
[ont l'autorité furpafîe infinn-ncnt colle z^rç co- 
U tous les autres. C'ell le Pape Pela-gebat, 
1^ II. qui fuivant l'exemple de Sauitaccipio, ^ 
rîieuftin à Tceard de Saint Cyprien , "ec tacio, 
kue, & toit enfemble excufe l'cr-?— 
r duPapcVigiluis par celle de Samt.^^^^^p^^ 
rre. Le tait elt extrêmement rcmar-j^i^iii.çj 
*able : le voici. ^ Petro. /.z* 

Apres que l'on eût condamne' auCon- , fntra 
jile d'Ephefe l'impie Neftorius , quel-rrr/I*''- 
lues- uns de fes partifans publièrent ccr-^- i;'- . 
Lins écrits de Théodore de Mopuellie 
lu > fous d'autres termes c^ue ceux dont ^ 
I s'ctoK • • 
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64 Train' hiftoritjue 
s'ccoit (kiwi cet Heiéfiarque » il difo .1 
à peu pic^s la même choie, faifaiitau 
fcz connoîtrc que par les deux nacun n 
qu'il admettoit en Jcfus Chriil , il ci J 
tcndoitdcux perfonnes diltindes M.^. ' 
comme cette erreur n'y e'toit pas fi lo 
raellemcnt exprimée que tout le moi n 
de la pût reconnoître , & que d'ai h 
leurs ce Théodore avoir e'té durai u. 
fa vie en grande rcputa:ion : cela. T 
comme il arrive d'ordinaire , caula et * 
grandes conteftations , les uns, cotrd 
me Jean Patriarche d'Antioche, difat r 
qu'il n'y avoic rien à reprendre dansfoL' 
Livre , les autres , dont le Chef éio ra 
Rabula Evéquc d'Edclîc , foùtcnai ir 
qu'il contenoit lepurNcllorianifme ii 3 
peu dcguife. 

Cette difpute s'e'tant échauffée âpre 
la mort de Rabula , Ibas quiluyavo: ^" 
fucccdé en l'iivéché d'Edelle , prcnar.ir 
tout le contrepied de Ibn Prédécelleui ^ 
écrivit une grande Lettre à Maris Perfàit ' 
Hérétique Neftorien , en) nes'étant pa| ■ 
contenté de donner de grandes loiian ' 
ges à Théodore, il inveéliveavcebcatf 
coup d'aigreur contre Saint Cyrille d'A 
lexandrie le fléau du Neflorianifme: 
quoy qu'en mcinc temps il condamn 
la do6lriue deNeftorius , foit qu'il par 
làt fîncerement , ou qu'il vouICitpren 
<îre cette précaution contre le procé 
qu'où iuy p.ourroit faire fur ce qu'il s'é 



j (ie l'Ejilife de ^me, 6 f 
\\\M déclaré fî hautement pour TRco- 
k. 

§1 elFct,on luy en fit un quelque temps . 
es dans le célèbre Concile de Cal- ^''^''^5' 
roine , où l'on produifît cette Let- C*"'^^ C-^i' 

contre luy. Elle fut lue en plein 
Liicile. Mais comme on vit qu'il n'y '** 
[lit là que des louanges de Théodore 
\t on n'avoir pas examiné le Livre, 
les invcéiives contre la pcrfonne bz 
mduitc de Saint Cyrillcj & que d'ail- 
's Ibas dît dans ce Concile anathè- 
'à Ncftorius , & condamna fa dodri- 
plus fortement encore qu'il n'avoic 
dans fà Lettre : il fut abibus au/K 
I que Thcodoret qui fit la même 
[(è , quoy- qu'il eut écrit contre Saint 
fille beaucoup plus aii;rement cnco- 
lue n'avoit fait Ibas. Mais le Conci- 
te prit pas connoifl'ance de ce Traité, 
^"pendant , comme ces trois écrits, 
font allez connus (bus le fameux 
h des trois Chapitres dont on a tant 
^''^^> fàvorifbienl le Neftorianifme j & 
Cttc Hércfîe cft dircélcment op- 
Fc à celle d'Eutyches , qui n'admet 
vérité qu'une perlbnne , maisaullî 
'une nature en Jcfus Chrift : on per- 
la aifément à l'Empereur Juflmien, 
fl l'on condamnoic ces trois Châ- 
les , on pourroit rc unir les Catholi- 
avcc les Acéphales qui e'toient un 
^ d'Eutycliécns. Ce Prince , qui ne 

fou- 
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Petav, i.f. 



Lihr e, ZI 



Viti. Tu. 
ti»n, in 



CregJ. 2. 
Ep. }6t 
Paul. Di4' 



46 Trniu' hiïlori^jue 

fouhaitoic aiors que U paixdcl'Egl.I 
entreprit cette affaire avec ardeur. I 
une ordonnance ccKitre ces trois Cjî 
pitres , à laquelle Mennas & les au;^ 
Patriarches d'Orient foufaivirent 
pour rendre encore cette condamna^ 
plus authentique> comme ilétoicabj 
Maître de l'Italie, apre's en avoir ch;: 
les Gots , il fit venir à Conftantinoplî 
Pape Vii^Iius , pour l'obliger ày u 
crirc comme avoient fait les Patriar^ii 
d'Orient. 

II n'y arien de plus furprenant SÉ 

{îlus extraordina're dans l'Hilloire i 
a forrunç de ce Pape. Son ambirionV 
bord le fit Antipape , s'e'tant fait è 
par la faveur de l'Impératrice Theûiic 
ra , qui le mit eu la j lace du I 
Pontiie Sylvcrius > qu'elle fit dc} oic. 
bannir , & à laquelle cet intrus proï 
de condamner les trois Chapitres , : 
d'approuver la foy d'Anthime > cour 
il ht. C'eft pouiquoy Sylveriu 
exile' qu'il etoit , l'excommunia ce* 
me un Antipape , & un fauteur de IT 
reiîe Eutychéenne. Ce Saint Po 
c'tant môrt peu de temps apre's |« 
comfamnation, le Cierge de Rome,|K 
éviter le Schilme , eliit de nouveau 
noniquement VigiliuS) qui par ce m 
devint vray Pape j & changeant 
' de conduite - pour dérruiretout ce 
avoic fait eu Evcur de Thcodora > il t 

à 
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de l'Eglife de Rome. ^ tfT 
ma Anthimc comme Eutychcen , 8c 
)qua la. condamnation des trois Cha- 
"l, qui à la vericé étoient contrai- 
3x EotychccnSL , mais aulîi qui al- 
. l'autre extrcmitCjtavorifoient fort 

. îefto riens, 
voilà IVtat oûilccoitlorsquerEm- 
pir l'appcUa à Conftantinfople pour 
trouver la condamnation des crois 
ipitres. Il eût bien de la peine à s'y parun^u*- 
_)udre , parce qu'il croyoit , comme Hermia^ 
Kieurs Occidentaux , quec'ecoit don- «w»» 
attcuitc au Concile de Calccdoi- 
qui avoit reçïi Ibas & Theodoret 
ds de'ftnleurs de Thcodoïc de Mo- . 
tic. Mais on luy rcmontroitque le 
icile ne les av(vit reçus qu'après 
Is eurent condamne ks Neitoriens, 
n'^il n'ayoit examine ni le Livre de 
todore , ni celuy de Theodoret ; & 
,^ime an s'c'toit maiiîtenant bien 
|îirci , & qu'on ctoitperfuadécjue U 
^^rine de Neftorius , condamnée par 
Concile ^d'Efheic y etoit contenue 
s ces écrits , q u'il les feUoit condam- 
pour ne laiflcr ^ ' r \ ii avantage aux 
toricns. 

l/igilius (c rendit enfin à ccsremon- . 
îces , 5c fit l'année fu:vanteronDe-'^**^*^47 

;t > par lequel il condamne les trois , .. 
apures , nijus avec cette relerve , jauf ^^^^ 
in-/i'f'^ & /oùmijjion quon doit 
ïConciU dii Calcédoine. Juflinicn n*c'- 
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tJnn. 5 5 3 

y. Syn. s. 
tom. j. 
(•ncil, 

ConUitu- 
tum. 



Evâir. t. 

Phtt, lie 
ftpttm Sjf' 



€S Traitz' fjijloriijue 
tant pas content de cela ,. vouloit 
puis qu'il ne s'agiHoit point dece Ci 
Clic , qui n'avoit pas examiné ces Liri 
ce Pape les condamnât ablblumeq 
& fans cette modiiication , depeur^?, 
les Neftoricns ne s'enrrcvaluflcntp'il 
éluder une pareille condamnation. 
Vigilius qui craignoit toujours dec. 
qucr ceConcile^ n'en voulut rien fa. i 

Suciquc mauvais traitement qu'on 
t pour l'y obliger. 
Enfin , après de grandes contefl:ati«î 
fur ce iujct , Juftinien qui vouloir t 
miner cette affaire pour rendre la p 
à l'Eglife , fit tenir à Conlbntinopl ; 
cinquième Concile maigre Vigilius 
bien loin d'accorder à l'Empereur 
qu'il Ibuhaitoit , fit une nouvelle Ce 
fcitution , dans laquelle il prend de m;j 
veau la protedlion des trois Chapitr 
& défend de les condamner. Mais ne 
obllant tous les efforts , ce Concile , î 

3uer il ne voulut pas allifter , les ce 
amna ablblument j & parce que.T 
gilius ne voulut pas conîènrir à 
condamnation , il fut relègue par ^ 
nien , qui peu de temps apre's le renv^. 
libre dans ion Siége,parcc que change^» 
encore un coup de conduite & dé 
timcnt , il condamna par écrit les tr< 
Chapitres fuivanr le Dcoet du Co 
le j & ce fut là la quatrième &la 
nicrc fois qu'il clungca , car coramt : 




de rEj^Iife de I{pme^ C9 
noit à Rome, il mourut en Sicile 
pce luivantc. ^Mm-ccK. 

deriiicr changement n'c'teignit pas 
îfois le Schifmc qui fc forma dans 
jife fur <:e fujct. Car cjuoy-que les 
jcflèurs de ce Pape eu fient reçu les cre-cr, 
fiions de ce Concile , qui tient le papl i*Ep. 
Juiémc lieu entre les Conciles Oe- i^.ér a/i^i 
téniqucs , pluficurs Evcques nean- Upf* 
Lis , & enrrc autres ceuxdel'Afn- VigtcrTun. 
Se de riftiic , ne faifant point du F««ni. 
! d'état de ce dernier changeiÀnt Herm» ' 
:igilius, s'attachèrent opiniârrémcnt 
Conftiturion précédente , par la- 
ile il s'ctoit hautement déclare pour 
rois Chapitres , dcFendant à tous les 
fies de les condamner ; & quoy que 
^ius II. qui tint le Saint Siège vin<Tt- 
^^vu vingt- trois ans après* Vigiiîus 
L^irc pour les ramener â Jcur de- 
mi les dcfa'Dulèr de leur erreur , il 
fput jamais réiiflir. 

AT ils difoient toujours qucI'Eglife '''^'X-'^- 
tinainc leur avoir auparavant cnfèi- ^jf * "^^ 



le contraire de ce qu'on vouloir fr" 
itenanr qu'ils confefTadènti & que %ru 
inr S^-ge , par le Pape Vigililis , & ^icc^tes 
utres Eveques Occidentaux , quand quodin 
^^inmença d'agiter cette xraufe , a- caufa: 
fortement réfiité à la condamna- p"ncipio, 

non ^ S^^^^^ 

Ft-VA?r7" * fa.ninatloni trium Capitulotum 
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70 Traitzhisiorique. 
Errorem tion de ces trois Chapitres. SurqucrrJ 
tarde co* ^^^^ Pontife leur dit , avec beauc( i 
gnovcrur, ^ ç^^^^ ^^^^^ 

eis celc- doivent conclure qu oi 

riîis credi ^^^^ condamner , parce que cette t,. 
tlebuit , rclîftance ciï une marque évidente « 
quârôeo-les Romains & les autres Occident i 
rum con- ne fè font rendus qu'apre's avoir ein 
flantia, connu la vérité qu'ils ne connoilToii 
quou.quc auparavant , & qu'ils avoicftic: 
anofcerJ r, clairement qu ils s etoicnt trompez , a 



.1 ccrrami- «^poiouvant , & fofitcnant des éo 
ne lion qu^n doit condamner -, & il nie 



quievit. 



que le changement qui fait pa: 
l'erreur à la vérité , eft trés-loiiabic. 

Il fortifie encore ce raifonnemcnti: 
les exemples de Saint Pierre & de S:;: 
Paul. Saint Piiul j dit-i\ , réfifla fort h. 




mkme quil prouve aux Juifs O' aux Gea 
qu 'on doit embra[Jcr le d: riflianifme , 




ad confîr- ^^^^^ vtrtue^ qu aufarava 
inida cor- étoit dms V erreur, t •^'^'"^ Vierre , 
aa crcdcn- t-il , tint long-tentpi pour la necc 
rinm , in oh fer nations lej^ales , eH contre' 

cjafdcnri Qentils di judaifer. U fc rcr. 
przdica- 
tionc re- 

litatis adjurorium rampfit. f Diu quippc rchitit w 
ad fidem genres fine circutncifio ne , ôcc. diu le a «Jr 
vcrfaruin gcniium coxnmunionc lubtia^.t , c. 



_ de PE^i^life de\ome. 7I 
ït/ToB C à la vérité , par la répriman- '* Ab code 
\^ue luy fit Sdkt Paul , en luy difant Taulopoft 
ne marcnoit pas droit Jelon la vert- ^- r r 
J Evangile, a En juite changeant de cepta,cum 
../lie , il s'oppofa fortement dans le vidiffet 
:ile dejerufalem à ceux qui voulaient quoCAim , 
.#» foimît les Chrt'tiens au Jou^ de écc . dixït : 
Irienne fry. ' Car ren- 

\:ùt^on THifon de luy dire alors ^^"^ 
,./ f . . ■ imponea- 

int qu a enjetgnoit tout le ^^"^'"'^'''^'tçs ju- 
Lce Qu il avait fait connoitre aupara' gum,&c. 
h , D Nous ne voulons pas entendre ce /, Hxc quae 
vous nous dites maintenant , parce dicis andi" 
_ vous nous aveK prêché fy-fieV<z>i^ n5 pof- 
*!te autre choje < Nullement , parce que ^^^^^^ * 
ideux ^pôt'cs y après avoir Ion/- temps 
t?f â la vérité de l'Evangile , chacun Trlar""' 
¥a manière , CT* fuivi enfin cette vcri- ^ si igitur 
I avaient changé de mal en bien, c ^in- in trium 
f poursuit ce Pontife , en foifànt une Capitulo- 
nie application de ces deux exemples rum nego- 
•fuiec des trois Chapitres , on ne doit ^'^^ * 
^it reprocher au Saint Sicge le chan- ^""^ 
^:^ent par lequel , après avoir connu la^^^ 
m /r // cfpcr choit , // condamne main- a ut cm 
/ex /ro/j Chapitres quil «pprow- in vc ta vc- 
avani que de l'avoir trouvée. rirare di- 

left, cemcfemble, tres-clairque Ieâ:um cft^ 
"Se Pelagius dit tout nettement , & ^^.""^ mura- 
isbiaifcr en [cet endroit , que comme fcnté- 
Lit Pierre & Saint Paul avoient failli r 
Inticur changement auquel il falloitl£-e^'"ÏÏ' 
* tacher , aulh Vigilius s'étoittrom-ciim, &c' 
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7î. Traitz' hiïloYÎque 
pé dans (à Conftitution , par laque i 
oblige les Fidclies à foûtenir Iado«f J 
ne oes trois Chapitres , & qu'il 
fnivre le Saint Siège dans Ton chai: .: j 
Oiiid ob ^^^^ > qu'apre's les avoir appj..f ] 
^ ■ vczavec Vigilius , il les condamne aïvoj 
i^noran- ^^o^f connu la vérité qu'il ignoroiii.i(| 
tiamfuam P^r^ivant. Ce font les propres ter:«: 
dcfcrcns de Pclagius II. 
vcrba per- Je fçay bien que le Cardinal B.). L 
inutctJ mus dit , & s'efforce de montrer <ij3X 
TBaron *d fes Annales , que Saint Pierre encîi^i 
*>if'. > n. occafion ne faillit point du tout , &c fà 
if' fit pas la moindre faute. Je n'entrep.>;ra 

dray pas de le combatte , & de dctfî^j 
fes railbnnemens > comme ilycnai t 
croycnt l'avoir fait làns beaucoupcc: 
peme. Je ne difpute point du tour. 3 
ce Traite', où jcnedois qu'expoferl -^i 
^Icment les faits. C'eft doncaficzc^j 
|e dife : Il eft vray que ce grand Card:: a J 
cft de ce fèntiment , parce qu'il croît ? v.| 
Saint Pierre etoit infaillible j cepenc;: 
Sanit Auguftin croit non feulement q:: ej 
ne l'etoit pas , mais aulfi qu'il faillit / 
tomba jufques à cinq fois , quand i! c 
Et cumin gnit de fc noyer , & que jcfus Cht», 
mari titu- luy dit, Homme de peu de foy , ffotir^itl 

baflct, ^ as-tu douté ? quand il le voulut dcto ii 
cùm Do- 
ininum 

carnaliter à Paffione rcvocaflct , & cùm aurem f 1 
gladio pixridiflet , & cum ipfum Dominum let -i 
{aûer, & cum infimulationcm poftea fupcrftitio;»» 



Ide rE^life de {{pmf. 7 5 
àc fouffrir pour nous , & qu'il fût 
ipoiillc avec ces paroles crés-fortes, 
'tire-toy Satan é cjuand il coupa re- 
lie à Malchus, & qu'il renia trois fois 
Tî Maître j & quand enfin il tomba 
ns cette teinte pour laquelle Saint Paul 
reprit. Saint Auguitin donc , Saint 
■ Tibroifè , Saint Cypien, le Pape Pela- 
:, & Sanit Paul même , difent pofîti- 
ment le contraire de ce que dit Baro- 
us, comme je vien?<le le montrer. 
Sur quoy de fçavans hommes font 
5 railonncmens qu'ils tirent* de Samt 
uguftin , & auiquels ils ne crftycnt pas 
- u'i] y ait de réplique : Ou Saint Paul 
tifbit vray , quand il afluroit que Saint 
^ ierrc cftojt repréhcnfîble, qu'il ne mar- 
-loit pas droit félon la vérité de l'E- 
mgile , & qu'il contraignoit les Gen- 
Is convertis de judaïlèr -, ou ce qu'il 
ilbit e'toit faux. S'il dilbit vray , il effc 
onc véritable que Saint Piètre n'étoic 
as infaillible, puis qu'il faillit eficéli- 
ement en cette rencontre. S'il ne di- 
it pas vray, il faudra donc conclure 
ue l'£|'ître aux Galatcs , qui fiiit une 
• attie de l'Ecriture Sainte , n'efl point 
' arole de Dieu fji^ clV manifeflc- 
icnt contre la l u) . 
De plus, quand b^^ni paui purioii 
e la forte , ou ilcroyoit en fon amc 
qu'il difôir, ou bien il ne lecroyoït 
as. S'il le croyoit , il cenoit doiK que 

D ' S^mt 



74 



flori 



qm 



aint Pierrre n'etoit pas iiifaillibl 



ne 1 



e Cl 



oyoit pas, ij faudroit donc cju^ 



Qiia: au- cette même Epitre , où il protcll 
tem fer* ^ ^ 



c %i\ 



^cceco- ^^^^tes, il ne ment pas, ilciitdi| 
lam Dco , f^^^ii^ojîgc j ce cjui ne Te peut dire 
quia noii' ^^^«iipliénic, puis (]uc ce qu'il écrit c 
mentior. cette Epîtrc ell parole de Dieu qi 
<^*!.ï. peut m.entir. C'e(tain(î qu'on fait 
que {clou Saint Paul , & ces grar 
Saints , & ce Cigc Pape, qui l"ent(. 
dotent fort bien \ Saint Pierre faillit n- 
tabiemcnt en cette occalîon , où il 
fbit entendre aux faifs & aux Ge 



I 



qu'où e'toit obligé de garder la Lo 
Moïfe : ce que l'Egliie condamna ii 
médiacemenr apre's dans le Conc 
Apoiloliquc qui le tint à Jeruiàlem. 

Car il faut remarquer ce que 1 
des gens n'ont pas obier ve' , que , ce 
me le dit eu termes formels ce grj 
Paped'ont j'ay rapporte les paroles 
avant ce Concile des Apôtres 
Saint Pierre fit cette adion quiie r< 
doit repréhenlible. Et qui ne voit qu 
eut été incomparablement plus digr J 
de blâme &: de réprnnande , li , comn: 
le veut le Car^mal Baronius , il W 
faire au/fi- tôt après le Décret du C< 
cik,qui venoit «.le délinir par IbnDeci 
auquel lu) -même avoir foufcrit , qu' 
n'etoit plus obligé à garder les obf 
vacions légales à la'réfcrvc d'un ' 
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1 




de VEglife de ?^omc. : > 

^tic point pour un temps j & qu'âpres 
Ivoir dit de ii belles chofes fur ce lu- 
t , pour affranchir les Chrétiens de ce 
oug , il eut encore entrepris de les y 
bumcttre , en les obligeant de judaï- 
-èr ? Cela eut e'te (i étrange & li indi- 
gne d'un Apôtre, & du PruKC des 
U^Apôtres , que je ne doute point que 
*H)0ur rhonneuï qu'on luy doit on n'ai- 
ne bien mieux lliivre en cela le fcnti- 
ncnt de cet ancien Pape , que celuy de 
le Cardinal qui ell du dernier fiécle. 
Il s'cnliiit donc île ces faits que je viens 
Ji'cxpofer trés-hdellcment,qu'un grand 
'i'apc & ces Sanits Peies qui font des 
-»lus vénérables & des plus f^avans de 
. i 'Antiquité , n ont pas ciù , lélon Saine 
Uni même, que Saint Pierre fut in- 
t àilhblc , ni conlcquemnient que les Pa- 
>es , qiù n*o^ pas plus de privilège & 
le prciogativc que Saint Pierre, ayent 
'cçù ce don d'infaillibilité. 

pour les objedions que l'on forme 
iur les paroles de jefus Chrifb à Saint 
^ierrc, ye batiray mon Eglije fur ctîte^^^^^ ^^^^ 
'**rrf ; Je te donner iiy les Clefs du B^yau- ^p^. 

des deux 'y J'ny frie pour toy que ta ftolos hu- 
oy ne défaille point ; Pais mes ,.^g>ieaux: '}yis Eccic"- 
l ell aife d*y (arisfaire , en di(àntque , IjxCatho- 
'nn 11 '"ominunc ir.r rc ^ iQ|, (Jcj^ licxpcrlo- 

!■ Pcrcs "^*"f"fti- 

' ner Pc- 

, iuiit ciuin Lcc'cux cljves recni cxlorum data: 
, &ci'.mci dicitur, ad omnes dicitur,Ama$mc> 
c ovcs mcas. hgon, Qirist, Itb, 35, 
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brof. L de 
éitgn. Sa- 
icrd. r ^ 
Chryf. 



76 Traitthifloritjue 
Percs , Se fur tout de Saint Augufti.il 
elles (ont dires à Saint Pierre , comr; 
reprelèntantrEglircpar l'union que 1;: 
Pafteurs ont avec luy comme avec le! 
Chef, & qui , en vertu de cette unioi 
Matth. 24. ne font avec luy qu'un feul Epifcc 
{ypr, de Univcriel. Et pour mieux exprimer 

Hier ctntrA r i i j Oi « • / 

7-,..., / , Chel- auquel il a donnd Primante 
UtPçtrus, ^^"s autres. De lorte que quand 
quando ci ^^fte union , ou plutôt en cette unit< 
didiim prononce & définit conjointement a^ 
eftjTibi eux dans un Concile, ouduconfcnij 
dabo cla- ment de rEglifepar fesEvcques: ili 
vcs.tnfi- pç„t jamais faillir, le fondement 
?Miam^^'^ toujours inébranlable, & les ^ 
ccft'abat ^^"'^ toujours infailliblement bien 
rcclelisE : veniez &: bien nourris, 
ifc quando Mais parce que le Caïuiiiai Be( 
didum min , & ceux qui le fu^nt , vcuIcJ 
ciï , Palce que ces paroles , B^ogavifro /e, Petre, i> 
«'vcs ,i0f, dcfciat fdcs tua y s'appliquent à 
"l^^lx P^^^^""'^ ^^^"'^ Pierre abiolume 
quoque ^ rapport à l'Eglife c]u'ii reprel 
pcrfonam te en vertu de fa Primauté, il leur 
in figura accorder ce qu'ils prétendent. Car . 
geftabar. elîèt , on les peut encore ente/idre e| 
in cette manière. Mais alors elles ont 01 
TfaLtoS, aune fèns très-naturel Se littéral, 
Tract. I. ccIuY de prefque tous les anciens Pd 
jis. 12^, in ^ Interprètes de la Sainte Ecrituj 
de ^.''Udp.^"-^^ oilent qu il nés agilloit iciquer 

afttd. T'»JJ'. 

.( 5.6' tf. Srr. 7. fup. Math, f.r« 



tel 
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àt rE^afe de Rpwf . 77 
fpç delaPairion , ou les Apôtres de- 
hienc être terriblement tentez, comme 
.fus Clirift leur prédit. Puis s'adref- 
Int à Saint Pierre , il luy dit cju'il avoir 
rie pour luy, non pas afin qu'il ne 
.Dm mit point de péché d'infidélité, 
lur il en fit un citroyable contre la con- 
t-j.-irion de la Foy , en reniant rrois fois 
m Maître : mais afin que s'érant relevé 
e (à chute , il ne perdit point la foy 
,^ our toujours ; que par l'exemple de 
■ i pénitence il y confirmât lès Frères 
ai croient fort ébranlez -, & qu'en fuite 
erfevcràt jufqu'à la fin. 
l'dï là l'intcrpréta.ion commune Non di- 
J^es Saints Peres,& fur tout de Saint Jean xit , No n 
1 .'hryfoftome & de Saint Auj^uftin / qui negabis ; 
f-Tipioyent fbuvcnt ce partage, pour ^'^^^ * 
lontrer la nccclllré que nous avons de".°" T-j " 
rier , & d obtenir de Dieu fa gi^ce > cmi 
ms laquelle nous ne pouvons perleve- enim il- 
' cr. Et c'cft aufli le fcns que Tneophy- lius fa 
? ide, Oecumenius, Euthymius, le Car- ^um eft 
^ inal Hugues , Albert le Grand , Saint omni- 

liomas, Saint Bonaventure , Lyranus , 
pénis le Chartreux, &-tous les autres 
" lus célèbres Interprètes ôcTheologiens Jîieïefi-' 

^ 5 ontciat Mts 

tua ♦ hoc 

ne in fine pereas , & humanamarguens naïuiam, 
îîimcx fc nihil fit. O^nC- Hom. ti, Quidcnim roga- 
it , nifi pcrfcvenntiam nfque in finem ? de 
Vr. & iff, ç. tf. Ut non periiet finaliicr. Hug.c,22. !mc, 
on ut Pcrrus non cadcrct, fed ut non deficercr, Quia 
aamvis ceciderit; refurrexit. in Luc 




Early European Books, Copyright © 20 1 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninkiijke Bibiiofheek, Den Haag. 

224 G 2 [1] 



I 



Ne peni- 
;as extir- 
petur ,aut 
finaliter 
«Iciiciar. 

; '. in Luo. 
JLuc. 

Ut non fi- 
naliter 
deficiat 

fides 

mMa^, in 
hunt lo' 
(um. 



78 Train' hifloricfue 
ont fuivi comme étant le vray fcnsl 
teral. Il cfl: tout e'vidcnt que cela ji 
convient qu'au temps de la î'allion 
à la (èule perfonne de Saint Pierre 
que fes Succeireius y puillènt avôj 
part. Et quand ils prctendroient ji 
avoir, celan'empécneroit pasqu'ilsr 
pulleiit faillir & tomber comme T 
Pierre > en publiant une fauflcte 
traire à la veritc de la Foy j ce qui d 
encore plus contre le devoir d'un Pi| 
pe , que de croire une erreur laus la 
blier. 



CHAPITRE YIII. 

Ce qui juU n.iiArflUmmt du grand àt-l^ 
mêlé du Pape Viclor^V" '-v 



I 



L y avoit long-temps que Ton voj 
_ des coutumes for: différentes d 
rEgliic touchant la célébration de 
Fête de Pâques , & l'obfervation 
jeCme , qui doit précéder ce faint Jou 
Car dans tout l'Occident , liuvant 
pratique obfcrvéc dés le commen 
ment en l'Eglilè Romaine , on célébr 
cette Féte le Dimanche , qui eftle* 
r rtu /t auquel Notre Seigneur rellufcita 
f ci/ ; f; les Eglifes d'Alie fondées pari'/ 



Hier en, de Script, e. 44^ 



^■1 
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Exo.!. /j. 



^ de rE^life de Kome. 79 
^iit Jean , quelques-unes de leurs voi- 
les, plufieurs autres des Orientales, 
ailbient toujours le quatorzic'me de 
ne de Mars , comme elle eft mar- 
daiis l'Exode , & félon laTradi- 
Tîî qu'ils avoient reçue de Saint Jean . uiff^n . de 
Pour le jeune qu'on elt oblige d'ob- Script. in 
ver avant Piques , il y avoir encore Taiycr, 

rande divcrfite' dans les cou- heim.ar, 
ici tjui s'ctoieat établies en divers Eufeù.hùU 
X, Cai- quelques-uns ne jeùnoicnt /• /• 
'un jour avant cette Fête , comme 
usfailonsla veille de Noèl & de la 
Lntecôte , d'autres jeûnoicnc deux 
ptfs 5 quelques-uns , dont le nombre 
oit grand, jeùnoient plus long-temps, 
I plufieurs oblirvoicnt exavKmcnt le 
c de quarante jours. Et néanmoins 
difFcrentes coiitumcs qui croient 
rmi les Chrétiens du fécond, & mé- 
c du premier ficelé de l'EgUfe , tou- Onines 
^ant le jeune & la Fétc de Pâques , E^clefia; 
* troubloient point du tout la paix , ^^^^ 
chacun oblcrvoïc paifiblcment l'ufà- ^^^^i^^q* 
; de fon Egliiè qu'il^ croyoït bon , ^Q^rto die 
condamner ks coutumes des au- dicm fc- 

ftum Paf- 

Cela efl: fi viay que Saint Polycarpe catis ob* 
i^équc de Smirne étant venu i Ro- fi^fvabaiu, 
c (bus le Pontificat de Saint Anicet, '^^''"«o-. 
k^leux grands Saints , dans une Ion- J"!"^*^'" 
nk'icnce qu ils eurent (ur lace- tranq»iU 

le'bra- làpacc 
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9o TraîW hjfloriûue 
lebratioii de la Féte de Pâques , fîr 
tout ce qu'ils purent , chacun de i 
côté , pour attirer l'autre dans fon 
ti i & comme ils demeurèrent tous c 
fermes dans leurs ièntimens , Saint 
Jycarpe dilànt toujours oue la coiit 
que l'on obfcrvoit dans fon Eglife . 
tenoit de l'Apôtre Saint Jean Ton 
tre, ôc Saint Anicet alTurant que 
qu'on gardoit à Rome, & dans les 
les Occidentales, venoit de Saint Pi 
ils ne purent jamais s'accorder, 
pourtant n cm|>écha pas qu'ils ne \ > 
fcnt tou jours parfaitement bien en 
oie , dans une même communion , 
c|ues-là que le Pape , pour taire hon 
a Saint Pol vcarpc , le pria de célèbre 
Saints Myftercs dans fon Eglife. 

Cette bonne intelligence cont' 
toujours entre les Papes & les Eve 
^w.T9 5 A/iatiques^, jufqu'à Vidor I. quia 
que l'on eût tenu fur ce (ujet pluii 
• Conciles à Pvome, dans les Gaules, & 
leurs , où l'on oblèrvoit la coûtun- 
VE^hCz Romaine , voulut contrai 
les Afîatiques de s'y conformer , e 
Icbrant Pâques le Dimanche. Et 
que ceux-ci ne fe croyant pas obi 
de luy obéir contre la Tradition 
leurs Eglifès tenoient de Saint Jean, 
voiîl'.'rc-ir rien faire : il les menaça d 

cam inco- 

lentes regioncm prorTus ^ communione fccludcn 
cUicif. lùtd. 



Eufch.t 



Omnes 
fratres 
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^'i> "If" ^^^K^^i^ Rome, S I 
-communier, & publia contre eux ce 
appelle maintenant un Moni- 

lycratcs , qui e'toit alors Evêquc 

:phc{è , tint aufli avec (ès Confrcrs un 

Incile lilr ce fujet , & répondant au 

bm de tous, par une EpitreSynodicjue, 

"fPape Victor , & à lès Evcques , il dit Hi>rfl«. de 

'ic ce c]ue les Afîatiques font a été fàm- Scripr, in 

"""itient oblcrve' par les Apôtres Saint Taiycr. 

[ilippc & Saint Jean , par un autre 

nt Jean Evêque & Martyr , le corps 

jucl rcpofe à Ephefe , par Saint Po- 

tarpe Evcque de Smyrne , par le Mar- 

Saint Thralèas , parplulieurs autrcis 

|uts E venues , qui ont tous célèbre le 

jour de Pâques le quatorzième de 

.une , iclon cette TraJirion j que 

pr luy , qui fè trouve à l'âge de 

Ixante- cinq ans , après avoir confulté 

ifieurs habiles eens de toute nation , Peraçratd 

len iu toute l'Ecriture pour s'in- omni 

ruirefur ce point de controvcrfe , il ne fcripturâ 

lindra point ceux qui le menacent , [°^" 

:ce que ces Majeurs ont dit qu'il faut 

itot obéir a Dieu qu aux hommes, ^^^is nû- 

[LtcommelePape Viclor ne déhlloit nantur, 

it de fes menaces , Se qu'il vou- Sec. 

ft toujours excommunier ces Afiati- 

s'ils n'obéiflbient : plulicurs fLvé- ^'^^""^ 

D 5 ques 
^ ^ ^ ns omni- 

^parum placcbant Epifcopis quorum ver'oa 

)te Viftorem acrius & acerhius coarguentium , 

Kis prodiia aclhuc extam. Etifeb.l, 5.1.^^. 
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Sz Train' ht fî trique 
cjucs des autres Païs qui blàmoicnt (b 
procède , luy ccrivircnc avec beaucouj 
d'aigreur , pour le détourner de fon ^ 
treprifè. Entre autres le grand Arch< 
vcque de Lyon Saint Irené'e luyadrc 
fà au nom de toute l'Eglilè 'Gallican 
qu'il avoitaflembléepour cet efi-et, uq: 
belle grande Lettre , par laquelle 
luy remontre, avec autant de force po|j| 
le moins , mais avec beaucoup plusj 
modération que les autres, qu'il ne > 
point pour un différend de cette n* 
rc retrancher du corps de l'Eglife Ui 
verlelle tant d'Eglifes particuiieres, 
d'Evcques, & tant de Fidelîes , qui 
lent fuivant une ancienne Traditioiij 
laquelle ils le fondent. Il ajoute 
vaut bien mieux qu'il fuive l'exed 
de tant dcSaints Papes les prtdéccilfl 
Anicet, Pie, Hygin , Telcfphorej 
Sixte , qui bien qu'ils obfervallënt c 
me luy une coutume toute difFci 
de celle de ces Evcques de l'Aiie 
les traitoient pas néanmoins poui 
d'Hérétiques , & ne laiiibient pî 
communiquer avec eux dans une] 
faite union. 

Mais nonobftant toutes ces rei 
trances , Vidorcroyoit toujours 
Oricnris ]es devoit condamner. Il y en a 
Epilco- c]uidifcnt qu'en eifet il les condai 
pos . .. . ^ foudroya d'anatliéme ; ce 

dos credi- 

dciar. Hicftii. de Script, Eccl. e, ^^f. 



Multos 
Afix & 




Early Européen Books, Copyright <D 20 1 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibliotheek, Den Haag. 

224 G 2 [11 



tir 



; crois pas. Quoy qu'il en foir , il elt 
4am c)u'ils ne vo.uiuiciit pas fe fou- 
tare à fes Ordonnances , que l'ulàc^e 
leurs E^^liics toucliant la Fcrc de ^'^^ 
jucs leur fuc permis , & que ceux ^us. 
le jrardoient r»e furent pas tenus 
Hérétiques retranchez de la com- tbid, 
tiion des Catholiques. Ce ne fut 
envnon cent vingt-huit ans après 
ique le grand Concile de Nice'e abo- 
retufagè, fur ce que Saint Jean ne 
oit permis ciue pour un temps , en 
Provujces d'Afie voifmes des Juifs , 
enfevelir la Synagogue avec hon- 
, & que l'autre coutume e toit de 
:adition univerfelle des Ap-ôtrcs } 
quoy l'on fut oblige de le foù- 
c à ce Décret, & ceux quirefu- 
it opiniâtrement d'y obéir , furent 
arez Héréciqiies (bus le nom de 
rtodccunians. 

:ela étant -îiinfi , on trouve qu'il eft 
dent que ni tous ces Evéques de l'A- 
& de l'Orient , ni Saint Ireuée Se 
jiû Gallicane > ni les Evéques des 
; païs qui écrivirent avec tant de 
au Pape Vidor en faveur de ces 
s d'Orient , r.e croyoient pas que 
'ape tut infaillible. Car s'ils l'euflent 
il elt certain d'une part, que ces 
iques le fuiiènt Ibiimis au l)ccrec 
Lpe,comme ils le foùmitent après à 
y du ConciIe,parce qu'ils croyoïent,, 

1) 6 coin- 



1res 
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Traitc'hijloritjue 
comme rous les autres Catholiques, À 
le Concile eft infaillible.Et d'autre pa: ' 
il efl: tout clair que Saint Irene'e , ik ta 
d'autres Evêques n'eulTcnt pas e'cr: 
comme ils firent , au Pape Victor , 
blâmant là conduite : car ils ne de 
toient point qu'on ne dut condamt. 
& punir ceux qui refufoient d'ot^ 
à un Tribunal infaillible. On ne croi 
donc pas alors dans l'Eglifè que le 
eut le don d'infaillibilité, quoy-qu'ii 
unDcr-c" pour inftruire tous les Fie 
les. 



c 



CHAPITRE IX. 

Ce qu'on doit inférer de la célèbre coi 
flation qiiil y eiit entre le Pape S 
•Etienne Saint Cyprien y touchan 
Baptême des Hcrctiqiies. 

L.it umcLifc queflion qui a 
_ tant de bruit dans TEglilè , fin 
lenncllemcnt' examinée quarante 
c^''"*^^7'aYant Saint Cypricn, dans un Cori 

tenu en Afrique par Agrippinus E\l 
que de Carthage -, & l'on y définit 
le Baptême des Hérétiques étant m 
il falloit necefl'airement qu'on rebap 
fat tous ceux , qui , après avoir abji 
leur Héréfie , rentreroient dans l'Egtj 
4iilu'olùr.. Catholique. Vincent de Lerins ac 



Cyf,r, 
E't ijl, -/. 

ir Epift. 



ow^ - > ,-.'*qiic cet Agrippinus le premier 



toti 
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dePEgliJedcRpme. J'y 
.JUS les hommes , qui, contre la coutu- 
me de rEglifeUnivcrfclIc, & contre le 
sentiment 'de Tes Confrères , a crû que 
ron devoir rcbaptUcr les Hcrctiques. 
vlais fauf l'honneur & le refped qu oii 
ioit à ce grand homme , il cil: tout évi- 
knt qu'il s'eft trompé. Car outre que 
' i^s Evéques d'Afrique & de Numidie Cyf>r. Ue* 
léciderent avec Agrippinus la même ctu 
:horc d'un commun confentement , 
Fertullien qui écrivit Ton excellent livre 
j^ies Prefcriptions contre les Hérétiques zÂnn.iO} 

juatorzc ans avant le Concile d'Agrip- C - 
-pinus, y dit fort nettement que leur ('./f. 
Baptême ne vaut rien: ce qu'il dit en- 
core en ternies trés-clairs en lôn livre 
du Baptême , qu'il crivit avant qn'il 
fut tombé dans l'héréfiedes Montani- , 

iks. Clément Alexandrin ^^y^^^'^^^^l^^ro 'mAuû 
au même temps , rejette aulli le Baptê- 
"me des Hérétiques : ce qui fait voir que 
c*étoit-là Tuiage & la doctrine de l'E- 
glife d'Alexandncla première & la plus 
illuftre après celle de Rome. Ainfî A- 
gripinus& les Evéques d'Afrique &dc 
Numidie , qu'il aflcmbla dans Ion Con- 
^"cile pour décider de cette qucftion , ne ' 
font pas ceux qui ont établi les premiers 
' î|tte coutume & cette difcipline, qui 
)rdonne que l'on rcbaptilè tous les Hé- 
rétiques qui rentrent dans l'Egliiè. 
^Quelqu'un dira peut-être, que. ce 
ont dit CCS ancien'^ An^éurs ne le doit 

entcit- 
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Ad qiios 
vetamut 
accedere. 
Quis fer- 
vus ciba- 
ria ab ex- 
traneo,ne 
dicam ab 
icimico 
Domini 
fui perat ? 
&c. 

T^rtull. de 

Quos ex- 
traneos 
utiquc tc- 
ftatur ipfa 
adcmptio 
commu- 
nicatio- 
nis. IJ, de 

Trajicies 
aquam 
alieiiam ? 
dcc. Ocm, 

A ' \\ 

Lttter. Sy. 
nod. ai 
Spïfc. Ntu 

cypr. 

KpiU. 70. 
cU Tomp. 



8 6 Traite hiftorique 

entendre que des Hérétiques cîe Icu- 
temps , qui blafphémant tous contre Ij 
tre's-Sainte Trinité , ne baptifoicnt pa; 
au nom du Perc , & du Fils , & du Sain 
Efprit , & que leur Baptême en fuit 
étoit nul ; ce qui eft trés-vray. Mais l : 
raifbn fur laquelle ils fondent la nullit 
du Baptême des Hérétiques, içavoi: 
qu'ils font étrangers & hors de rEgli{c ;l 
& ouc tout commerce avec eux nouî d 
eft défendu, montre manifertemcnt qutî 
ce qu'ils difcntlè doit étendre fur toiwj 
tes (brtes d'Hérétiques prcfcns & à ve»l 
nir, puis qu'ils font tous hors de l'E' 
glife. 

Or comme allez long-temps après Ici 
Concile d'Ag-ippinus , Novatien qi 
fut le premier Antipape, failbit rebapti 
fer les Catholiques qui fuivoient fôn: 
parti contre le vray Pape Cornélius, h 
qucftion touchant le Baptême des Hé-i 
rétiques fut agitée de nouveau dans l'A- 
frique, où l'on dcmandas'il ne falloit^ 
pas aulÏÏ rcbaptifer les No vatiens SchiG- 1 
matiques , quand ils retournoient à l'E- 
glilè. Sur quoy Saint Cyprien ayant af-l 
fcmblé à Cartilage le Concile de là Pro-j 
vincc , on y déclara que perlbnne nbj 
pouvant être légitimement baptifé hor$'| 
del'Eglilè Catliolique , il falloit neceW 
ûiienTent rebaptifccJics Hérétiques &/ 
les Schifmatiques , excepté ceux qufi 
ayant été baptUèz dans l'Eglife Catho- 

liqucJ 
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de rE^lifi de Rpwe. S 7 
|ue s'en croient depuis leparez , parce 
le le Baptême qui avoir été une fois 
en donne ne fe pouvoit jamais réïtc- 

' Les Evêques de Numidie qui avoient ^ .^^^^^ 
icù le Décret du Concile d'Agnppi- 

Syn, ai 

US ayant confulté Saint Cyprien ibr ce Epifc, N«- 
ouvel incident , reçurent auffi le Do ^M/^/» 
xt ie ce Concile de Cartliac^e i & 
jur le rendre encore plus authentique, 
lint Cyprien les alVcmbla avec les E- 
êqucs de (a Province dans un iècond 6'/'^'*"* 
ynodc , où ce qui avoir été défini dans • ^i. 
i premier tutconnrme. Et ce tut delà 
|ae l'on écrivit une Epitrc Synodiquc 
u Pape Saint Etienne , fur ce qu'on 
voit décidé dans ces deux Conciles > j.^^ ^j^j 
-avoir que l'on devoir rcbaptilcr tous fi„tforis 
eux qui étant hors de l'Eglilé avoient e^tra Ec- 
cé fouillez par. le baptême profane cl ctlam 
jfi$Hcrecique:9 & des Schématiques : ce tindi , 5c 
, J fut encore établi dans un troifiéme ^?^\^ 
:oncile , où les Evéques de Mauritanie '^^^^^^^^ 
è trouvèrent avec ceux d'Afrique & de ^5 .^^^ 
s'umid'c. ^ fanx 

Le Pape Etienne , quoy-quc les pre- aqu^ labe 
lécelleurs ne fc fulTcnt pasoppofezau maculati, 
Concile d' Agrippinus , Se qu'ils cullent quando 
ailIélesAiriquams dans la poUèlUon de nos ve» 
eur coutume , crut qu'il la dcvoit con- ^^^ç^^^ 
lamner comme contraire à la Traditon ^^pç^ç 

m fit cis maniim anponere. Ef/^. 72. Apud Q- 
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s s Train' hijlori^ue 

/ i / ; ' Epicrcs qu'il écrivit aux Afncjuainsu:: 
• • • Décret tout contraire à ccluy de Saini 
Cyprieu & de lès trois Conciles. Voi 
Cl les propres termes du Décret du Pa 
pc que nous avons dans les Epitrcs d 
Saint Cyprien , car celles du Pape Satn 
Etienne ne font pas venues jufques 
nous. Si quctquun retourne à nous à 
Slquisl qaclqiic HércÇie que cefott , qu'on ninm 
quacun- \erien , quon ne piffe que ce que j 
qntlncteCi Tradition ordonne -y c'efl à f^avoir qui 
vencntad [/^y irti^ofe feulement les mains pour le 
nos , nihil p^y. pénitence, 

innove- -k ti • j 1 /-/ i 

tur , nifi II n y a rien de plus oppofc queU, 

quod tra- Décrets , à les prendre à la lettre 
ditum, eft Celuy de Saint C}^prien veut qu'on li, 
ut manu3 baptifè tous les Hérétiques , dequclqu 
ciimpo- hcréfie qu'ils reviennent , & tous ceuj 
natur m qui font hors de l'E^^lilè , & que ce _. 
n^m^^^"* loitpasaflèzde leurimpoferles maiiisi 
lyipié'd Cy~ ^ ^'^P^ déclare par le lîen.que celi 
pr.Ep. 7^. ^u*fit> & défend de rebaptifer aucun Hé • 
AdTompe^ rccique.C'eltce que Saint Auguftincon • 
iati. firme , 'quand il aflïirc en termes eS^ 
Qui ex prés, qu'Etienne ne vouloit pas qu'oi 
quacum- rebaptilat aucun Hérétique, & quji 
quelïsrefi ^'^^1^ 
ad Eccie- 
llam con- 

vèrtuntur, unico ac légitime Baptifmate baptizeai 
tur, Cypr. EpM lul>aia>i. Eo quod pamm fit eis ma ! 
nom imponere. Stephanus BapriOTiurn Chrifti in nul 
lo iteraodum eflc cenfcbar, & hoc facienribus gr»-. 
viter luccenfebai. ^^u^ufl, l. de unie, lûaptif. c. : 



?9 





ac i k^glife de Kpme. 
it cxtrêmemenc irrite c(Tntre tous 
, qui le faifoient. En effet , Eufebc 
...arque cîans fon Hiitoire, que ce dont ^^^ç^-^. 
'«'arnifoit en ce grand demélc ctoit 

ncnt de fçavoir s'il falloit reba mo ^ 
ceux ciui revenoient de quelque contro- 
...d'Hcréficquece fut. verfia 
A la vérité, fi 1 on veut s'arrêter , fans concitata, 
.mettre aucune explication, à ce que ^"^^^^^^^^ 
^ent naturellement ces termes 
frebe, ^ quocmiciuc hxrefis génère , & ^ quocunt 
du Décret du Pape Saint Etienne , q\ie ha:rc- 
uis d quaiunque hxrcfi venerit ad fis gcnero 
, nihil innovetitr , nifi ut manus ciim- revocaf- 
^:atur in pœnitentiam , il femblcra d'à- fent.lava- 
rd , que comme Saint Cypricn vou- ^^P" 
.t qu'on rcbaptifat généralement tous 
lux qui avoient été baptifcz par les Eufeb.i. 7* 
térctiques , ce Saint Pape dc^endoit au ^. 
-ntraire, de rebaptilèr aucun de ceux 
iicjles Hérétiques auroient baptifcz. 
: c'efl aulTi l'erreur que quelques-uns 
y ont attribuée fur ces paroles , Si 
uiaquiicmiquc hxrcft , qu'ils ont prifcs 
a lettre & à la rigueur. Mais il faut 
oiier de bonne foy , que , comme la 
raditionatoîijours rejctté les Baptc- 
cs monftrueux decertainsHérétiqueï, 
l'on peut voir dans SaintEpiphane,qui 
f iptifoient de toute autre manière que 
k.fiis Chrifl ne prcfcrit quand il ordonne 
ffès Apôtres de baptilcr au nom du 
■!re , & du Tils , & du Saint Efprit i 

âulïi 
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Il 



90 Traitai h tjîoïirj 11 c 
auni ce Saint Pape , qui rcjcttoit a\ 
Saint Cyprien tous ces faux Bapr ' - 
vouloit feulement cju'on ne i\ 
point le Baptême confère au nom 1 
Pere , & du Fils, & du Saint Efprit , j - 
q u elq u eTîér é ti c] ue q ue ce p û t é ne 

Et certes , fans qu'il foit befoin d'; 
alléguer d'autre preuve, cela paroît 
n ifei temenr , cemefcmblc, parce 
moignagc de SaintAuguftin que ']z v 
d'alléguer: Stcfhanus bdptifmim Ch 
in nullo iterandum cfje cenfchat : Le 
Etienne croyait qu'on ne devcit p 
réitérer le Baptême de Je fus Chrift cL 
aucun Hcrc tique. Il ne s'agilîoit àm. 
que du Baptême dcjefus Chrift ^ q 
veut qu'on baptife au nom du Pere > 
du FjIs, Ôc du Saint Efprit. Les Romaû 
Touloient qu'il fut bon par quelqt 
Hérétique qu'il fût conrcré j &: i 
Africjuains fbùrenoient cju'il étoit im 
s'il etoit conféré hors ae l'Eglife pj 
les Hérétiques , ou par les Schifmat 
nues. Voilà prcciGmcnt enquoycoi 
fîftoit cette grai.de Controverfe entre 
Pape Saint E;iennc &: Saint Cypriet 
quoy-que le Décret de ce Pape nefe, 
pas exprimé tout-à-fait lî clairemo 
que celuy de Saint Cyprien. 

Or ce Décret que le Pape fondo 
^ uniquement fui^l'ancienne coùtumci 
l'Eglife , & fur la Tradition des A 



l.de Bai>t, 
ttntra Dt 
nat. 
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de PEolife de Kpme, <fl 
ayant été apporte d'Afrique, 
;r Cypricn s'y oppofà de toute fa 
> avec tous ceux de fon parti qui 
ît tiés-conhderablc. Car outre les fir^i^^ 
inc^ Afriquains aflemblez en trois ^/j. 
1. aprésceluy d'Ar,rippuius, H 0'/>r/4». 
ît encore pour luy Firmilicii ^si- Epifl. js, 

de Céfarée en Cappadoce , & la^/-»";/. 
part des Evcqucs d' Afie, qui avoient ^''^'î." ' 
:idé comme ceux d Afrique , con- ^ ^ 
le Baprêmc des Hérétiques , dans ^,^7 '^7^. 
Conciles d'Iconium &: de Svnnade , ^ 
de p! ' is autres Villes de TA fie , 
les L . . j aes de Cappadoce , de Ci- 
c , deGallaric , de Phrygie , de des 
re5 Provinces , s'étoieiit aflcmblez 
r examiner cette queftion, oui avoir 
naître un fi grand différend. 
Denis Pat tiarcîie d* Alexandrie, Iiom- 
: d'un mérite extraordinaire,d'un ra- 
f^avoir , & d'une grande autorité , 
(bit au fil ccHUioitre manifeftemcnt 
r (es écrits, qu'on ne devoit pas en- 
•prendre de condamner cette doclri- 
, quccesEvcques d' Afrique & d'A- 
foutcnoient être parfaitement con- 
irme a l'Ecriture , difant , que comme 
[l'y a qu'une Foy , & qu'une Egli(e , ^^-jj^ 
^ ^*un Baptême , celuy-cy ne peut 7^. 7^. 
xt hors de l'Eglife -, & que conime 7 1 
'; Hérétiques ne peuvent ni remettre 7^» 
; péchez , ni donner le Saint Efprit par 
mpofition des mains > ils ne peuvent 

aulli 



7S' & 
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n Tratn'bijiori^ue 
aulfi baptifer. Et quant à la coût 
qu'on leur oppofoit , ils nioient abl , 
ment que ce fut celle de lancù;- 
i^-glile, m une Tradition que l'on y 
reçue des Apôtres, & difoientauo 
traire, que la leur étoit Aroftolic- 
& que leur coutume étoit la plus ^. 
ciennc&avoit été obfervce de re-. 
immémorial dans TEglife. 

Nonobftant toutes ces raifons Ic;. 
pe demeura toujours ferme dans Isl 
lolution qu'il avoitprife de faire oh.) 
ver fon Décret, jufques-làmcmectJ 
retrancha de fa communion v ' 
Cet, l , c ^''^^"^ i'Afie, qui ne vou.a. 
■ ■ s'y foûmettre. Et il le fît, quoy.f( 
Dems d'Alexandrie luy eût écrit fo .; 
r^.^ ment pour l'en détourner, luyrem^.' 
trant-, pour Tappaifcr , que le Pape 
nclius , & l'Antipape Novatien aj.t 
écrit à ces Evcques, chacun de Ion c 
pour les attirer à (on parti, ilsavo:t 
enfin tous condamné celuy de Ne- 
tien & fon Hércfie; qui confilbiti 
ce qu'il (bûtenoit que l'Eglife n'ai: 
j)as le pouvoir de réconcilier ceux b 
croient tombez dans l'idolâtrie durt' 
la^pcrlècution. 

Le Cardinal Baronius aconclude; 
paroles du faint Patriarche,que ces A 
tiques avoient quitté leur opinion r 
chant la nullité du Baptême d. i 
réciques.. Mais c'eft-là fans doute . 

A. 




Alex An J, 
4p ud Eu- 
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^ de rEglife de 
ichror.ifme tout cvidcnt , & une ma- 
te coiuradidion à cjuoy ce grand 
.iinal n*a pas eCi le loilîr de prendre 
Car le Patriarche Denis ne parle 
de ce qu'avoient fait cesEvé- 
ous le Pontificat du Pape Corne- 
& il prie Etienne fiiccellèur de ce 
, ne les pas maltraiter pour le 
ment dans lequel ils lont, que le Ba- 
Àcs Hérétiques cft nul : Eux, 
qui fous [on PredcceffeNr ontcon- 
l'Hcrcfie de Novaticn. Y a-t-il 
le plus clair que Iccontiefens que* 
uius a pris fans y penfèr ? Et puis 
Jf d'Alexandrie n'auioit cCi garde 
pelIerHerelie une opinion que luy- 
netciioit bonii. 

irmilicn donc & les A/iatiques de- 
rerent toujours dans leur fentimenr, 
bien que S;iintCypricn& les Afri- 
ins & leurs fucceneurs , jufqucs à la 
hondu Concile plenier , comme on 
t tres-clai renient en cent endroits 
_kres que Saint Auguftm a faits 
Baptême contre les Donatilles. Je 
que Sauit Jérôme , dans le Dialo- 
contre les Lucifenens> dit que les 
ques d'Afrique revinrent à l'ancicn- 
^oûtumc , dilànt , Çucfaifons-ywus ? 
u'âbandoiHiant Saint Cypticn ils fi- 
un nouveau Décret conforme à 
du Pape Saint Etienne. Mais tous 
;avans rluncurcii^ d'accord que ce 

Saint 
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V4 Traitihiflorique 
5aint Dodeur c]ui ccrivit ce Dialcj 
avant la plupart de Tes autres Ou:, 
t^es , avoir tire cela de quelques e'n 
apocriphes, comme de celuy qui a jj 
titre ) Z<2 Pénitence de Saint Cy priât ,ti 
fut déclare' faux & luppolë dans un, 
Jiodc tenu à Rome fbixante & quatud 
ans après la mort de Saint Jerôme.i 
enfin l'on voit tout le contraire daf 
Livres de Saint Auguftin que je 
d'alléguer, dans l'Épirre de Saint 
à Amphilochius, & dans le Canon 
•tieme du premier Concile d'Arles. 

Que ji d rancla vie du Pape Ej 
ne il y eut tant d'Evcques qui rel 
rent d'obéir à P^n Décret, il n'y eq 
pas moins qui s'y oppoferent aprj 
mort. Car le Patriarche Denis dS 
xauvirie écrivit en termes trés-fori 
PapcSi^te fucceflèur d'Etienne, j 
horrant à iinvrc une conduite toutq 
traire à celle de Ton Pré dcce lieu r,&j 
pas rojnprc,comme celuy-cy avoir i 
avec tant d'Evéques pour une cq 
me contraire à la fienne , puis qd 
avoir été approuvée en plulieurs % 
ci les j Bc Saint Jérôme même , ei 
Traité des Ecrivains Ecclcfiaftiqi 
Cypri-ini qu'il fit long- temps après ton Dial< 
& Afiu-a-^^,,^,.^. \ ij^-^f^^i-ici-is , allure q\ 
nx Syno- ^ 
di dogin.i 

confcnriensdcHjcreticîsrcbaptizandis , ad di 
pliirimas niilît Epiftolas qux ufque hodic extan 
Lcc/ff, in Dionjf, 



! r 
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de l*E^!ife cîeBj)mc. 9^ 
kvA homme le déclara tout ouvertc- 
,iicpoi;r ladodrinede Saint Cypricn 
dts Evéques Atiiquains , & qu'il 
ivitiur cela pluficurs Lettres qui pa- 
flbicnt encore de fon temps. Cela rie 
•c les fiicccflèurs de Sixte cultive- 
t la paix avec les Evéques Afri- 
ains & Afîatiques , chacun fuivant 
rement fa coutume & ton fcntimenc 
: cela , fans qu'on y trouvât à redire, 
ques à ce qu'un Concile plcnier eue 
noncélbiiveraniement fur ce point. 
C'cft ce que nous apprenons de Saint 
iguftin dans les Livres du Baptême 
treles Donatiftcs. Ceux-ci quicom- 
ncercnt leur Schifme contre Ceci- 
: Evcque de Car t liage en l'aimec 
is cens deuxî produifoicnt e'ternelle- 
nt l'exemple de ^àint Cyprien , & ^ugufi. 
Evcques fes Coiilrercs , pour jufti- /. de Bapt. 
la conduite qu'ils tenoientaullî bien contra Do. 
<'eux , en r^baptifant tous les Hére'ti- ^' ^' 
•^esi Ilefttout manifefte qu'il n'euf^ 
î olc le Icrvir de cet exemple, H 
Cyprien & ces Evéauesfe fulfent 
adez ; car Saint Auguihn eût con- 
du fur le champ ces" Schilmatiqucs , 
wdifant qiie tous ces Evêquesavoicnt 
«damné leur premier lêntuTienr. Il 
le fait pourtant jamais. Aucontrai- 
il avoue qu'ils ont toujours cru qu'il jjy ^ 
oit rcbaptiicr les Hérétiques : mais lup]. ç. 7, 
"te, ou'i) leur étoit permis de le t>\ 

croire , 




9(f Traite' htiUri^ue 
croire , Se à tous ceux qui leur onti» 
cedc de douter de ce point qui 
alors en controvcr{«, & d'en dili 
Comme en elfet , il y eût force 
renccs , & de grandes difputes &j 
reftations de part & d'autre fur 
jufqu'à ce que l'Efrlifè dans un 
Concile eût de'cidé ce ditFerend , 
tous Ce furent fournis à<:etteaut 
. (buvcraine 5 comme Saint Cyprrei? 

Me cède- ^"^^^ ^^"^ doute , dit Saint AugulHi , 
^^j^j—^,^^ toute l'Egliiè eût de fon temps projJ 
^otcnjpo. ce fur ce point dans un Concile J 
re qux^ nier & gênerai. Et parce que les )^ 
ftionis hu- natiltes ne voulurent pas fè foûm: 
jus Veritas au Décret de ce Concile , ceU 
cliqua ta £.^1^ qu'ils ajoutèrent l'Heréfie 
Schifme. 

Or avant que de taire voir 
ce Concile plcnier a décide fur ce f: 
il faut que nous fallions fur tout ce 
je viens de dire une folide reflexion ; 
furiîra pour nous faire connoître cl 
Jùtd.c. -f' nient ce quel' Antiquité a crû touci 
'9* l'infallibUitedaPape. 

Voici donc un Pape dont la mcn:i 
cfl tres-celebrc dans l'Eglilè , qui fai 
Décret par lequel il inltruittous Ic^ 
dellcs,iûr un point de la dernière ii 
tance, où il s'agit delà validité oui 
nullité du Baptême fans lequel aj 
peut être fauve , & par ce Décret il 
tL-nd-oblijier toute i'Edifeà croira 



2c dccla 
lata pet 
p^.ena- 
rium 
Conci- 
liam foH 
daretur. 
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de l'Eglife de Kpme, 9 7 
)it point rebaptilcr les Hcre'tiques 
convcrtiircnt, & il le prétend telle- 
rnt,qu'il retranche de fa Communion 
grands Evéques qui ne veulent pas 
'.cvoir ce Décret. Et néanmoins Sauic 
4pricn , tous les Evcques d'Afrique, 
} Mauritanie , & de Numidie , ceux 
'( Cappadoce , de Cilicie , deGalatic 
j de Phrygie , Denis Patriarche d'A- 
^andrie ,* & les Evéques de fon Pa- 
larcat ne veulent point recevoir ce Dc- 
;t Cl Iblenncl du Pape Etienne. 
De plus , Saint Augurcin & tous les 
tholiques Afriquains unis avec ce 
and Dodeur de l'Eglilè contre les 
^Dnatiftes , difent qu'avant la dccilioii 
i Concile qui ne vint que long-temps 
rés ce Décret du Pape , on pouvoic 
^rement , làns le fe'parcr de l'unité' de 
Cglilc , tenir ce que Saint Cypricn 
oit crû du Raptéme des He're'tiqucs. 
rifin Saint Athanafe , Saint Optât de ^ th. Or. - 
ilevi , Saint Cyrille de Jcrufalem, Saint contra 
île , & quelques autres qui ont écrit op . 
me eux après ce Concile plenier'* -f* ^^"f- 
. mt Saint Auguftin parle , & avant 
. iuy de Conflantinople , ont crû que 
t; i*u devoir rcbaptilèr tous les Here'ti-7 i*'' " 
es qui n ont pas la vraye foy de la ^j^,/;/^ £p 
;nnitc , qui dans C(rs premiers fîccles ^ - 
l'Eglife furpailoicnt incomparable- 
nt en nombre les autres Hérétiques 
cro\ oient ce îjrand m vflcrc. 

£ Ce 
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98 Traite hiftoriiiue 

Ce ne font pas là de lîmpics <fc* 
ftures dont on puitVe douter : ce 
<lcs faits inconteftablcs. Ilnefau 
des yeux pour les vérifier par la k 
re des pièces que l'on a produites 
faut donc iieceflairemcnt conclure , « 
ciu'on le fournit au Concile , parce q 
Içavoit qu'il eft infaillible , ce q 
ne fit pas à l'cgard du Pape Sainr 
tienne , que Saiiit Cyprien , Firm 
de CcTa re'e , Denis d' Alexandrie , S 
Athanafè > Saint Oprat , Saint Cyril 
Jerufalcm , Sai*it Balilc , Samt Augu, 
& les Evêqucs tres-Carholiques de 
gypte, de l' Afie, de l'Afrique, iàns p 
cie ceux qui dans l'intervalle de prc 
foixante ans qu'il y eut entre le i 
Erienne & le Concile, curent la lib 
de fuivre le parti de Saint Cjf pricn : 
croyoient point dans le troilic'me, c 
lequarri(^me , & dans le cinquième 
de de l'Egîife , que le Pape tut infa 
ble. Que peut-on répliquer à cela? 

Confiilcôns maintenant le Co 
k dont il s agit , ou plutôt les Co. 
les qui ont prononcé fouverainemen 
ce point du Baptême des Hérétiq 
En voici trois. Premièrement le C 
cile plenicr , qui elt le premier Co 
le d'Arles où le Pape Saint Sylveftr 
voya quatre Légats en l'année 5 14. 
ce Décret au Canon huitième au 
jet des Afriqiiains , qui rcbaptifo 



diPE^life de B^ome, 99^0 aFus 

us les Her^tjqucs : Si quelque Hérc- quod ^w- 

me retourne à lEglife , qu'on l'interroge , pria lege 

fi Von voit quil a étcbjptiféaunomdu utuntur 

y- y- du Fils y du Saint Ejprit , quon^^^!^^^' 

l;y impûfe feulement les mains -, afinQu'il^V } ' 

• / c ■ ^ m u ' / ' I piacuit ut 

coive le Saint tj^rit : mais s Une refond }j -^^^ 

conformément au myflere delà, Trinité^ clèfiam 
*on le rehaptife. aliquis de 

De plus , Je grand Concile de Ni- Ha:refivc- 
X , douze ans après , ordonne au Ca- "erir, in- 
ja. 19. qu'on rcbaptife les Pauliani- ^^"'"^ft^'- 
li'rs, qui retournent à TEglife, parce nue, f"!" ^^^^T 
iiimc dit Saint Augulbn , ces Hcréti- ^em'- 
ics dilciples de Paul de Samofatlie , derint ' 
!SL-mi ne croyoit point la Trinité nil'In- eum in 
«•nation du Verbe , ne gardoient point Pâtre & 
forme du Baptême pour baptiièrau Fi'ioôc 
mi des trois Perfonncs de laTrinité.^P"^^^^ 
^ais pour ce qui regarde les Novatiens 
'1 ""baptifoient au nom de la Trinité j'"^^'^'''' 
-mme lesCatholiques,leConcile déclare nuTei'"^" 
i^^l fuffit qu'on leur impolc les mams. tantum 
Enhn le premier Concile de Conftan- impona- 
i»ople , qui eftle fécond General , veut tur, & fie 
1|reillement qu'on rebaptilc les Mon- ^ccipiat 
niltes , les f Sabelliens les autres 
toblables Hectiques qui ne bapti- ^ 
lent pas au nom des trois Perfbnnes Soi. 
la 1 rinitc , contre laquelle ils bla{l tus , non 
^' ~ phé- refponde- 
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I o o Traitzhijîorique 
fl!jme^* pHêmoient i mais non pas les No. 
iîcri pôfTe'^^^"^ ' Qiî^J^todccmians , nimé^J 
ut fide 

les Ariens , & les Macédoniens, pa; 
non in te- qu'encore que ceux-ci n'cullcnt pasv 
grâ, iiuc. vraye créance cjuc l'on doit avoir dt: 
i^iuiçiii grand myftere , ils bapnfoicnt poÛ 
luoqium tant au nom du Pere , & du Fils , &*■ 
niaiicat Saint Elprit: ce que Saint Aucuftin 

Sacri ^ ^'"^^ C^»^^^^ de Conlf 

ircntum "pp^^ > afliirc qui Tuffir pour la v 
.... Qua-^^ d" Sacrement , quoy-que la f( 
inobrcm celuy qui baptilè ne ibit pas pure. 
fiEvan- forte que, dit-il, (i Â^nrcionbapti/oit ^ 
gel icis Jervant des paroles de r Evangile au nom 
verbis, inpç^ç^ CT du Fils, CT du Saint Ef^rit , 
Fa tris" ^ ôc ^^P^^'^^ ^^^'^ » quoy-que cet Hcrctk 
riiii 'ôc A'^^ Paroles crut toute autre chofee 
Spiiitus qu^enfci'^ne l'E^life Catholique. 
^anfti Cela étant ainfi , il n'y a plus q:h 
.Marcioa comparer ces Décrets des Conciles aî 
liapiil- ceux du Pape Saint Etienne &dc Sa 
niiim Cypnen. Ce Pape veut que li qu 
-fi^V ^'J*m> revient de quelque Herclîe c 
^mm erat ^e Toit , on luy impoic feulement '. 
Mcra- mains fàus le leDaptilèr : Si quisàf^ 
mentum, cunque Hxrcji ^ CiTc . Saint Cyprien dit 
quamvis contiaire -, que li quelqu'un revient 
cjus fides quelque Hcréiîeque ce (bit , il doité 

lubiif- rebapaic. Voilà les deux cxtrcmit 
dem ver- 
bis aliud 

opinantis qtùm Cathoiica veritas docet, n on effet 

tcgra. ^.^u^usl. I. 3. de Hapf.co'ir, Don^nf.c. »4 
oui.sdeq'iâcut^que H.vrclî, ôcc. m^nus ci rantumii 
ponatur. çx q lacuntiue H*rçli , icc. bautilc 
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de PEgliJe de^mc. ToT 
tdemcnt oppofces l'une à l'autre, 
trois Conciles tiennent le milieu , 
expliquant Tune , en condamnanc 
" 'iirre. Il*î ne veulent pas qu'on reba- 
. .le les Novatiens oC les autres Heré- 
-lues c|ui baptilcnt au nom des crois 
rfonnes de la Trinité, & ils tiennent 
]M Baptême bon & légitime félon la 
ayc tradition Apoftolique ; mais ils 
aient aulTi abfolument qu'on rebaptifè 
Paulianiftes , tous ceux qui comme I erum 
ne baptifent pas au nom du Pcie , baptilca- 
du Fils , & du Saint Efprit, détinif- 
nt la fort clairement que leur 
' iptL.i>^ cft nul. Et c'eft en cela qu'ils 
^ :pliqucnt , & qu'ils rçdiHcnt le Décret 
'[i Pape Saint Etienne , en y ajoutant, 
^'termes formels , une exception qui 
i'y eft que fous-entendue. Ils decla- 
nt donc nettement d'une part , corn- 
lent il faut entendre le Décret dt Saint 
tienne i & de l'autre, que Saint Cy. 
ktien, qui s'exprimoir afiez clairement 
ans le hen , s'ecoit trompe' , mais fore 
inocemment , parce que, comme dit 
lint Anguftin , la vérité n'étoit pas 
icore trouvée & déclarée par leCon-Nor... 
le. Or com.me avant cette déclara- Vcrita:. 
on Ton pouvoir, Iclon ce Saint Pere, ^l^M"^- 
livre librement l'opinion de Saint Cy- 
Irien , nonofbant le Décret du Pape , p^çj^^^. 
[: qu'après celuy du Concile on n'eût ij^^^ 

E 5 P^"S Conc: 

um , Lilf, /. de Baptifmo ctntrA Denxtif. c. c. 7. 
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il 



loi Traitz' hiftori^ue 
plus cette liberté : il cft tout e'vivir 
cju'il faut conclure encore un cou[ 
cell parce qu'on croyoit dans l'ancR ; 
Eglife que le Concile eft infaillible , 
que le Papeneleft pas. 



CHAPITRE X. 

La Chiite de Liherms. 



CE s deux Saints Papes Victor : 
Etienne , que tant d'EvéquesC 
tholiques de rancicnne Eglife n'ont p 
crû infaillibles , avoient pourtant la \- 
rite de leur côte , & c'cfl: en leur i 
vcur que les Conciles ont décidé. 
il y en a d'autres , qui , fclon les témc 
gnages irréprochables des anciens , (b 
tombez dans l'erreur : d'où l'on pe 
conclure invinciblement , à plus for 
railbn • l'antiquité ne les apast 
nuî poui ii.iaillibles. Je n'en veux pn 
duire que fcpt ou huit , dont les exen 
pics ibnt les plus evidens , &quiiuh 
ront pour montrer que nos Ancier 
n'ont point connu d'infaillibilité' parn 
les hommes , que celle que Dieu a doi 
nce à Ibn Eglife. 

Le premier eft Liberius , qui pour 
tuer de l'exil où l'Empereur Aricnl'. 
voit re'legue' , & pour remcnrer fur 
trône PÔnti.^cal que Félix avoit ufui 

pc 
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HL derE^lîfideKpme. loj 
^^Kpprouva folennellement l' Ariaiul- zAnn. 5 5 7 
PHPCeftcequilfic, en condamnant, 
* j^po'.-ement avec les Ariens , Saint 
j \t grand dc'fenfeur de laFoy 
Jlliquc , &c le fléau de l' Arianirmc j 
iplus , en fupprmiant le terme de Con- 
IjlaMtiel , qui diftmguoit le Catholi- 
|c d*avec l'Arien > & qui étoit corn- 
t le caradcre & la marque de Catlio- 
pi j davantage, en recevant à là Com- 
[nion les Ariens les pl«fs déterminez 5 
jift , en r --ivant a la formule Ican- 

Ieufe de n , qui luy fut pre- 

r 'c i^irleC... Scmi-Ariens. 

ju'on ne pas qu'il na- 

(«i Pape , <jui tut l^avoir à toute 
giifc ce qu'on doitcrc carc'eft- 
ce que prcrendoicnt les Ariens , qui 
uloient qu'on fçCit qu'ils avoienn 
eux le Chef cie l'EgUte: il écrivit 
IX grandes Lettres , qui furent pu- 
Hees'dans tout l'Empire ^ l'une à l'Em- 
rcur Conftanrius , le grand Prote- 
îur del'Arianifme -, & l'autre aux E- 
mcs , Ariens , où il déclare fon inten- 
ta dans les termes du monde les plus 
ts^&c les plus avantageux aux Ariens 
|Car là il dit , qu'ayant connu , quand Ubi co- 
â plu à Dieu de l'cclairer , qu'ils gnovi. 

loient juftement condamne Athanafe, 
l J -, Dcopla- 

^4 " cuif, juftç 

iJlum condcmnaP. lox confenrum meum 

imod.ivi fentcntiis veuns. Lther. Sptji, 7. t-fP 



r \ 



Ic4 Trattz'hijîoriijîic 
-ïAmoto f à l'heure même coiifentiàlis 

Athanafio jugement j qu'il Tavoit cxcommun^] 
aCom qu'il ne veut pas même recevoir, 
munione lettres j & qu'il veut qu'on fçachcqi 
omnmra, eft avec eux tous en parfaite union d'. j 
cu)us nec ^^[^ ^ ^ccur : qu'il expolè dans ce 
àr^ca!- '.^ vraye^Foy que Démoph 

fcipienda ^^X ? connoître , & qu'ils ontf 
funr, dico <^Jar Jc & reçue à Sirmium , & c 
necum l'cmbralie trés-volonticrs ûns y comi jc 
omnibus dire en la moindre choie, 
▼obispa- Voilà, ce me Icmblc , ce qui s'apr 
cem déclarer àuthemiquement Arien , 

"^"^JJ^'J^; tomber de fon haut dans l'abîme 
bere. Uc ^'^^réfîc. Et l'on ne peut fçavoir pi 
fciatis me témoignage plus irréprochable qr 
veram fi- P'ir le fîen , qu'il y (bit n malheureut 
dem per ment tombé. * Auifi Saint Hilaire, O! 
hancEpi- vivoit en ce temps-là , le traite d'H 
ftolam rétique avec toute la force imaginabl ^ 
?Jj^^.'^^^°"^uy<îilànt trois ou quatre fois, coupfi \ 
€«olibcn-^°"P > Anathcmej & Saint Jérôme d t 
ifanimo p'"^ endroit de lès ouvra^^es ? 
fur-epi,in ce Pape ibuicrivit à l'impiété i . 
jiullo ricnne , ^& qu'ayant ligné l'Héréfic l 
contra- vaincu par le chagrin qu'il eut enfo j 
dixi, 5cc. exil , il rentra coinme vidorieux dar. • 

ÎXlo'* t^iiis laiilant-là tous les autres qui or' 

^ LibertiL s tatdio vi(flus cxilii, & in hxrctica pravitat* 
rtibfcribenS)Romamvi(flor intraverat.H»>r»«. in chrot 
C de Sciipr. EccUf. in Foriun^ti. f ^uxili. I. /. de orii 
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^ 1'^ /'E^/i/è de Rome. I> «; 
^^^Ir-rlcdc cette déplorable ch Cire deLibe- 
r- is , il ne nous faut, pour en erre plcinc- 
- ■**^ent peifuade, que Rome même & tout 
hClergé> difon? mieux, quel'Eglifc 
jmaine > qui eût tellement en hor reur 
'rte Icandaleufe déclaration de Libc- 
is , qu'elle le dcpofà fur le champ du 
jntificat , comme un Hcre'tique Arien 
notoriété publique. Et il ne fut e'iu 
. reconnu de nouveau pour vray Pa- 
, qu après cjue Ton fuccelTcur Saint 
lix ayant cte martyrifé , il eût ab- 
é l'Hc'rcTie , &: fut redevenu ce mc- 
2 Liberius , qui e'toit avant la chii- 
untreVlàge, tre's-gcne'rcuY , &rres- 
ié Pontife. Apres cela, n'eft-il pas clair 
•e même l'EpJife Romaine , dans le 
..atrieme fie'cle , ne croyoit pas que le 
vc Ht infaillible ? 



CHAPITRE XI. 
VExeniple du P/ipc Plgih'ur. 

C'com] exemple que je produis^ 
efl celuy du Pape Vigilius. fay de- 
rapportc cet exemple au fujet de Saint 
erre repris par Samt Paul, ^jclap- 
iquc maintenant en peu de mots , mai? 
cififs , à celuy que je traite en ce Cha- "^^»?i'ii. 
re. Ce Pape , avant le cinquième Con- ^^"^^ 
avoit f.ut une Conihrution qu'il i^^'jj,' 



Imper 



I Traitz'hifloritjue 
adrclTc à l'Empereur Juftinicn , & ci;. 
bisEliftô- ^'^^"^^^^ entreprenant entre autres cl: 
1« viri ve* dcfenfe de l'Epitre d'Ibas * Evév| 
.■nerabilis d'Edeflè , il déclare que , félon les par. ^ 
Ibx reail- les de cette Epitre , entendues en un trcj^ 
fimo ac bon fcns qu'on leur peut donner , il p il 
piinlmo loît qu'il étoit orthodoxe , ^&défèti| 
mtcllcau trés-ctroitement à qui que ce foit > ^ 
perlpedis, ^-^^^^ innover touchant cette Epitre 
^-Nec «quelque manière que ce puifFeetre^ 
quem- de la condamner , puis qu'Ibas avoit . 
qiiam hoc abfous , & reçu comme Catholique , 
1 ortro Concile de Calcédoine. 
Conftitu- Le cinquième Concile qui fe tint que [ 
to pce- ç^^ç. temps après , & où Vigilius ne vo r 
aiiKtimus jjrnais aiïilter , quoy-qu'ilfùtalc £ 
;'S=.' i Co„fta„n„ople où YoM^.ccS > 
icfupcr "ode , décide luftement tout le contre f 
c)ii(liem re. Car aptès avoir bien e\-aminèc. . 
Epiftolx Epitre d'Ibas , fur laquelle le Conob 
negotium c Calcedouie n'avoit rien prononce , il 
déclare iblennellement hérétique ir 

'\^'''-\^\. pic , comme contenant lesblafphém : 
nodo alu » ' ^ 

OiidtC- j r- J- CL 

incr.ui« novitatis iiifcrre. c Si quis défendit Epift « 
Um quam dicirur Ibas ad Marim Perfam h?:rericu.^ 
'.criprifTe , queabnegu Dcum vcrbumde SanflaD i 
'-enitrice feniper Virgine Maria incarnatum homine- i 
?;iàum efle, dicit aurem, &c. . . & défendit The-d 
, um & Ncftonam , & impia corum dogmata Se co\ . 
Tcripra. Si quis igitur memoratam impiam Epiftola. ( 
défendit, &non anathematizat eam, &c. . . . 5c q : 
prefumit eam defendere, vel infertafc ei impiern : 
nomine SanftDrum Pattum vcl Concilii Calched ^ 
oenfis. . ■ anathema fit. Synol 5. C»//. - f ^". 



i 



I 



derErlifedeRi' lo; 
Théodore de MopiK.u^ ^ de Nc- 
>iius contre Jcfus Chrift & la Sainte 
1ère , & dit anathcme à tous ceux qui 
ranathematilent pas , & qui ofent eu 
Itreprendre la défenlè , comme (î elle 
foit été approuvée au Concile de Cal- 
cdoine. 

Voilà deux Décrets tout contraires. 
In fuite iltaut que l'un des deux, ou 
tjponcile dans fa decifion , ou le Pape 
ms fa Conllitution fe trompe &: foii- 
înne une erreur. Or foit que ce Pape 
t enfin confenti àce Concile , ainfi que 
Tay dit auparavant fur la foydcfort 
onsgarans , ou qu'il n'y ait jamais cou- 
. nti , comme il y enaqui le difent : il 
|;i certain que Ces fucceileurs Pelagius 
|l. & Saint Grc'i^oirc le Grand Pont ap- 
irouv(f , & qu'il a toujours été re^u 
cpuis ce temps-là fans contredit par 
• )Ute PEi;life d'Occident auflî bien que 
ar celle d'Orient , pour vray Concile 
)ecuménique qui ne peut errer. Ileft 
onc trés-cerrain que c'eft Vigilius qui 
de'cidc faux dans laConftitution , 8c 
mfcquemment , que même , {elon les 
ipes & PEglife Romaine du cinquié- 
îôficcle , les Papes , tout Chefs de l'E- 
klilc qu'ils font > ne font pas pourtant 
1 iSiiiliblcs . 



eu A- 
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1 0 s Trnitt' hiftorique 



CHAPITRE XII. 

i<î condamnation (VHonorius au fixiém 
Concile^ 



C 



Marti. I, 



E L A fè voit encore claircmer 
dans le fixiéme Concile , au fiijet d 
Pape Honorius , duquel onarantécr 
dans ces derniers temps. Jencconteft 
avec perfbnne. je veux feulement pro 
duirc le fait, qui étant expofd tout fimi 
plement , décidera nettement cette al 
faire. Sergius , Patriarche de Condanti i 
iiopIe,s*e'tant lailîc corrompre par Théo : 
dore Evcquc de Pharan , auteur de l'Hé! 
Lautuv. re'fie des Monotlielitcs , qui ne vouloien: 
fub point reconnoître deux volonrez &:dcujJ 
opérations \ l'une divine , & l'autre hu 
maine en Jelii^ Chrift , entreprit dcj 
rc'pandre cette Hcriflie dans tout l'O/ 
rient. 

Pour cet citet , comme il avoit de'- 
jiiifcelL i. ja pour Iiiy Cyrus Evéque de Phafîs , 
t^. (edren . OUI fut peu apre's Patriarche d'Alexan- 
cTZonar. Jng ^ Macaire Patriarche d'Antioche ,.| 
& Athanafe Patriarche des Jacobites ,i 
il aî^it avec tant d'adrefie & d'artifice y\ 
qu'étant puiflàmment féconde' par cesi 
trois Evéques , dont l'Empereur Hera-- 
clius faifoit beaucoup d'e^tat , il entrai-' 
lu ce pauvxc Prince fur la fin de fes. 

ji)iirs % 



1 Hcrac'. 



J 
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de PE^life de \ome, _ I c p 
■^^:)urs dans cette nouvelle Ht^rclîe. De 
^)rtc qu'il luy fit faire ce fameux Edit 
^Dus Icnomd'fxf/rf/e, ou d'Expofition 
le la Foy j par lecjuel il ordonne à tous 
:s fujcts de fuivre inviolablement cet- 
\i Dodrinc. Et puis ce Patriarche de 
f ïonftantnioplc lavant fait (îgner à tous 
' es Evéqucs de Ton Patriarcat , qu'il al- 
=mb]a dans un Concile , le fit afficher 
ux portes de Ton Eglife,en même temps 
iuc le Patriarche Cyrus ctabUlfoit en 
; gyptc cette H(frc(ie. 
( Or comme Sophronius Patriarche 
Ix Icrulàlem s'y fut fortement oppofe, 
j; fit condamner dans fon Synode ce 
foernicicux dogme , qui revenoit à Ter- 
eur d'Eutychc's , lequel confondoic 
•n Jefus Chrill les deux natures qu'il 
eduifoit à une feule j ce que le Con- 
ile de Calcédoine avoit condamné. Ser- 
;ius fe voyant attaque de là forte , ^^^.^ 
i crivit une grande Lettre au P^pe Ho- '^"J"^ 
norius , dans laquelle il accufe Sophro- 
bius de troubler la paix de l'EgUfe O- 
ientale , en voulant introduire une nou- 
clle Dodrine par ces nouveaux termes 
lie deux volontcz , & de deux opera- 
hons qu'on n'avoir jamais vus jufqucs 
ii,4ors ni dans les Percs , ni dans les 
Lonciles. Cyrus ne manqua pas de 
Ibiicenir fon Collègue en impiété , fc 
l'iaignant comme luy de Sophronius 
*« Pape j 6c ce Patriarche fie aulîî de 

fon 



Us 
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6ext. 
Synod, 



et-:. ■- dr. 



îio Traiti'hiflori^ue 
fbn côté ce cju'il devoit pour fc 
dcffendre , & pour feire connou 
Hoiiorius J'excremc danger où Ton c 
en Orient., d'y voir triompher l'Erad' 
par la pui (Tance & par les artifices J 
Hc'rétiques , s'il n'y donnoit proir. 
ment ordre. 

On ne vit jamais mieux cju'en c 
occa(îon , cjue quand il s'agit d'exj i 
la Foy Catholique , il ne faut jan 
biaiièr , ni diflimuler , & cacher ^ 
partie de la vérité' , pour accorder 
deux partis , & pour ramener à l'Eu 
ceux qui s'en fe'parent par le Schl^i^ > 
ou par l'HereTie. Honorius qui c; 
un homme fort pacifique , & qu: 
un grand zele qu'il avoir pour la p 
deTEgUiè, tâchoit d'accommoder te 
tes choies , & de contenter les unsi i 
les autres > récrivit à Sergius d'une n- c 
nicrc dont ce Patriarche & fes Pai- . 
fans tirèrent beaucoup d'avantage . 
publiant par tout , &: faifant croirt. . 
bien des gens par la lecture de ces L 
très , que l'Evcque de Roine recoin : 
parles Grecs en ce temps-là pour Cl 
de l'Eghlè , & pour Pape Oecunv.: 
que , approuvoit leur dotlrine j ce c 
rendit le parti des Monothelites pi 
puilTaiit que jamais. 

Les fuccelleurs d' Honorius, qui mo " 
rut fur ces entrefaites , prirent une co 
duitc toute contraire à la fienne ro 

cr/; 
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oindre ce î^rancl embratcment qui le 
.^^aiidoit dins tout l'Orient. JcaiiIV. 
ns fon Concile de Rome cafla tous les 
ecrets que ces Monothelitcs avoient 
its dans leurs Synodes. Le Pape Théo- Av^Ji^r. in 

ondamna & dépofa Pyrrhus qui Thi.dn. 
•oit fuccedé à Sergius , & foùtenoit 
n Herc'lîe , & après luy fon fuccellcur 
vml le plus furieux de ces Hérétiques, 
)3i comme un (ànglier écumantdera- 
i: defoloit la vijrne du Seigneur. Car 
en vint même jufqu'à cet excès de fu- 

C^iiur plus que barbare , que de faire iiv 
tumaincment déchirer à coups de foiiet 
^^'S Nonces que le Pape avoit envoyez a 
ionftantinople pour remédier à tant de 
efbrdres. 

L'illufhc Pape Saint Martin , iuccti- ^uû. vùa 
r de Théodore , agit encore plus for- S. Mart. 
,;ment que luy. Car dans un Concile P*/». 
■ie cent & cinq Evéques qu'il tint à 
atran , où l'on examina les écrits des 
„vlonothclitcs , & les requêtes qu'on 
iivoit prefcntées contre eux , ildc'clari 
eur dodrine hérétiqu. nathemati- 
a Théodore de Pharan , Cyrus d'A- 
éxandrie , Sergius , Pyrrhus &: Paul Pa- 
riarches de tonltantinople qui l'a- 
,^ûieut toujours foutenuli -, exhorta TE- Epïj^ 
hlife Gallicane , qui a toujours fonc- ^^f^^-P^f 
ment défendu la Foy Cathohque con- 1^-^'^''^'";: 
l:re toutes les Héréfics , à foudroyer ^'"'J'^^'^'J ' 
-n;ri-^^' h'v rr1lc-ci ; ^ condamna fo- 
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Cedr. cr 
Zcnar, in 
Ctnftante. 



112 Trahi' hijîorique 
Icnncllcmenc l'Extliefe ou l'Edit .j 
mjiMifcel l'Empereur Hcradius. Cela mit en t(> 
/. /?, Kua, ^""c TEmpereur Conftans , petit-kj 
Vif. S. d'HcracIius , & grand Protcdcur < 
Marr, Monothclites , qu'il fit enlever de Roi 
Anajlaf.incc Saint Pape , lecjueJ , après luyav* 
^.Mart, fait mille outrages , il relégua dans 
^ Kcrfonefe , où accable de miferes &. 
pauvreté , il accomplit glorieulèmc 
un lono; martyre , qui peu de tem 
après fut fuivi de la mort déplorable 
ce tyran. 

Son fils GDnftantin Pogonat grai 
Catholique , repara par la làge ce» 
duitc toutes les fautes de ce malhet 
reux Prince. Car après avoir rctal 
l'Empire par les grandes vidoires qu. 
remporta fur tous fcs ennemis, ilvoi 
l^^u6^oJ''^ ^'^'^ ^^"^^e ^ l'Eglifè la paix qu 
i/i/? lo" perc avoit troublée près de cinquai 
Jiifef. ans par les Monothelites. Pour a 
Cedr. cr ^'^^^ ' convoqua de concert avec le E 
Ednar. pe Agathon le (ixième Concile à C 
fntfy?rf/:;V ftantinoplc , où la caufè des Monot 



Aff. 4. 



tes fut examinée à fond , Se fouve] 
nement terminée à leur honte. Il y ai 
dans ce Concile, outre plus de deux 
Evcques Orientaux , quatre Légats dt 
Pape Agathon , Théodore & Gcorç 
Cardinaux Prêtres , Jean Diacre qui fu 
depuis Pspe , & Conftantius Soûdiacre! 
& de la part du Concile de fîx - vingi 
Evéqucs tenu pour le même fujet ' 
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il 



me , trois Eveques , le Député de 
rchevêque de Ravennv . & pluficurs 
res rçavans Eccleliaftiques & Moi- 
; qu'on y avoit envoyez de l Egliic 

^cidcntale. . ^ . _ 

On y lut les cents qu'on avoit faits r#«fi/.A.?. 

. part & d'autre fur cette niatiére , Se"- 
"' 'i<Tulierement la Lettre -de Ser^uis au 
pe Houorius , & la réponlc de ce 
ne à ce Patriarche j & après qu'on 
eût bien examinées , voici le juge- A(Î?. //; 
int que le Concile tel que nous l'a- Has invc- 
•ns encore aujourd'huy dans toutes les nicntcs 
iitions , &:(ingulierementdanslader-omiuno 
ère de Paris, porta folcnnellement con-^|J.^^"^^^^^ 
IX danlriîSellion Ibivantc. ^y*r.t ^^^^^ 
é l'Epii^ deSergiuiiiHonorim ^ CT ^^^^^-^^ 
d' Honorine à Ser^im entièrement fo/i-rfcgmati* 
U d U doÛrine des ijfôtres^ aux dcfinl- bus , & i 
des Conciles^ , Cr aux fentimens des dcûintio- 
îints Pères , er quelles étoient confor-^^^^^ 

aux faux dogmes des Hérétiques^ mus ^" °' 
„ îjettOHS abfolument , C7^ nous les avons qq^^^ïo^ 
I horreur comme perniciufes aux ternes . ^ 
îous avons jugé de plus qu'on doit effacer cundo- 
• l'E?life les noms de Théodore , de Scr- ru m pro* 
'is , d,e Cyrus , de Pyrrhus, CTc. babilinm 
Von doit anathcmatifer avec f«x », 

tallas do- 

cinas H» retîcorum , eafi omnino abjicimus , & tan- 
lam aniinx noxias cxccramui, & Honoriuni qui fue* 
tPapa antiquiRomXjCo quodinvcnimuspcr Icripta 
IX ab co ùàà faut ad Serç;ium,quia in omnibus e jus 
cntcmfccutus eft, Ôcimpia dogmata confirmavit. 



\mvé 
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114 Traitt hijloriijue 
Honoriiis qui fut autrefois Pape de Pa>uieH 
K^me , parce que nous avons connu par j 
Lettres à Sergtus , qWil a fuivientout 
chofes l'efprit de cet Hérétique , qu'i 
confirmé fes dogmes impies. 

Le Saint Concile répète cette coi 
damnation dans la définition de fc 
qui fè fit en la Sclfion dix-huitiéme > 
ranathematire de nouveau , comme au; 
tous les Patnaiches Hérétiques , 
i;ius , Pyrrhus , Paul & Pierre de C 
ïlantinople, Cyrus d^^Iexandiie, & 
caire d'Antioche , dans le remcrci 
qu'on fit à la fin du Concile àl'E 
Ad hîcc Se ^^^^ ' ^ Empereur , dans PEdit 
Honorius lequel il profcrit de fon Empire 1" 
antiqux rêne des Monothelitcs , déclare le nj^iif 
RomxPa- me contre ces Evcques Hérétiques , 
pahu-'tf contre Honorius qu'il dit avoir 
coiifirmateur de cette Héréfie. 



modj 
Hacrcfeos 
confirma- 
tor. Sext, 



Le -Conciîc 



gats 



du i 



étant tcnnuîé , les 
!î apportèrent un cx< 



Syn.pag.' flaire authentique au Pape Saint V^Êk 
jos^. Ed'it. II. qui avoit fuccedéau Pape Agath^^ 
r.: . décédé durant ce Concile ; & ce Pi ^ 
A- ajlaf.in Leou qui cnteudoit fort bien le G 
Lei». ii.v. piic luy-méme le foin de le traduire 
Hot.Bni. Latin tel que nous l'avons. Puiséci 
é-BreviAT. ^^^^j. ^ l'Empereur , auquel il envoj ; 
Necnon approbation de tous les Ades d ? 

ôc^HcMJo- Concile , il anathematife Honorius , qi ■ 
rium qui 

hanc ledem Apoftolicam non Apoftolicsc tradition; . 
<loarinâ luftravit, fed imniaculatam fidcm fubrertei 3 
Conatus eil. t. 6. CenciL Ed, Tar. p. inj* 
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de PEglife de Rome. 1 1 Ç 

éclaire > dit-il, VEgliCe^j^ofoli- 

ip4r /<i doBrine de la tradition , 
fj«t contraire s'cj} efforcé de détruire la 
Ec dans les Lettres qu'il écrit aux 
mes d'Eipagne , & au Roy Ervi- 
Jl^ aulquels il envoyé la définition 
..Concile pour y Ibulcrire , il s'cxpli- 
[v lur ce fujet en termes du moins 

forts > dilant , Que ce Pape a cte"^^^^^^^ 
^ oé d'attathème avec Théodore , Cy- ^p^^ 
LcîT* Ser^iiis , pour avoir confenti que ftoUcx 
tu corrompit la régie immaculée de /atraditio- 
-'vo'} clique quil a rcci:l} de fcs nis rcgu. 

lam, 

que ce Pape , qui avoit lu , exa- ^^^^^J^ç^ 
m , traduit & approuve ce Concile, fojibus 
X di'Honorius , les autres Papes Tes f^^s 

^;urs l'ont dit aufli dans les ficelés accçpir, 
_ins. Car dans l'ancien Livre Diur- macuUrî 
îo qui efk une efpecc dcCcremonial confenfit, 
f 'E^life de Rome , on voit la pro- i^*^.^. 
on de loy que l'on faitçit faire â 
■s les Papes nouvellement e'ICis , & 
...s laquelle ils déclarent qu'ils reçoi- 

le fîxicme Concile univerfcl j Hon ""^ 
l^ms, Pyrrhus, Paulus,&c. i"ven- ''"^^^^^^^ 
I de l'Hércfie des Monothelites , eoium af- 
iy difent-ils , condamnez avec Ho- fertionU 
\s , qui a favorilc & appuyé leurs busfo- 
lautes doctrines. mentum 
drien IL dans fon Lpitrc qui fut i'"P^^i^îtf 
& reçCië avec éloge dans l'Adiion 
■"'me du huitième Concile Occu- 

mé- 
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mcnique , avoue que les Orientaux < 
le fixierac Concile prononcèrent la! 
tence d'Anathêmc contre Honoriu. 
cuié de l'Hc're'fie des Monothelites 
ce grand Concile huitième qui m 
tint avec tant de force la Primauté' 
Pape contre Photius , ne laifla pas n 
moins , du confentement des trois 
gats du Pape qui pre'fidoient à ce C!i 
ci le , d'athematifer dans là de'li 
tion de Foy Théodore de Pharan , , 
gius , Pyrrhus , &c. & avec eux Ho 
rius Evcquc de Rome , Cyrus à\é 
xandrie , 6c Macaire d' Antioche. 

Ce font là des faits que l'on lit " 
les Conciles , & dans les livres q 
cite ; & ils font Ci forts & fi déc 
contre rinfaiUibilité du Pape , que 
ronius , Bellarmin > Pighius , 8c , 
très Auteurs modernes , qui veulent 
folument que le Pape Ibit infaillit 1^ 
cte contraints , pour fe dclivreiel 
la perfecution de ces faits importis.f 
de s'infcrire en faux , Scdedirehai 
ment que les Ades du fixieme Co i ) 
le ont été corrompus par Theocrcr 
de Conftantinoplc , qui , enhaine^r- 
Papes , y mit , aufTi -tôt après le Concs : 
tout ce qui regarde le Pape Honora;» i 
& que les Epitrcs du Pape Leoi- i 
fauflcs , & ont e'tc contrefaites par qri-. 
que impolleur ennemi du Saint Sit:. 
Car,di£ènt-ils,quclle apparence qu*a}-v. 

quo 



dz VEzlifedeKgme. 117 
eût liV dans ladion quatricmc 
I Lettre du Pape Agathon , où il dit 
le rE^^lile Apoftotiquc ne s'cfl jamais 
Artée 3e la vente , on ait condamne 
Tan de les prédecclVcurs , &c]ucLcoii 
In fuccclVeur ait fait la même chofe î 
Mais ceux qui ne fe rendent pas a 
iifon , ni à quelques autres con- 
auus qu'ils trouvent encore plus toi- 
(cs leur oppofent des railbns aufq^ucl- 
ils ne croycat pas que l'on puillcja- 
is repondre. Car, dilcnr-ils, li ce mé- 
^t Patriarche avoir corrompu ces 
[Ses , les Légats du Pape qui prciidc- 
tnt au Concile , & qui en rapporte- 
\iit un.exemplaire à Rome , n'eullcnt- 
pas vCi clairement l'impofture , & 
le ni 'on y avoit inierc du Pape 
n)oiiu:> n'ctoit nullement da Conci- 
iL' , qui n'avoit point parlé de luy ? Ne 
\ fulfcnt-ils pas plaints de cette horri- 
fie fourberie à l'Empereur ? N'cuflent- 
|s pas dit au Pape Léo» que ces Ades 
toient taliifiez : Euflent-ils fouftertîfans 
Jcn dire , qu'il les eut traduits de la forte 
jour tromper toute l'Eglife ? Etl'Em- 
Icreur , qui croit luy-même au Conci- 
\ , eCit-il mis dans Ion EditquePony 
Ivoit condamne Honorius , ou bien eCit- 
J Ibuflcrt que l'on falllfiâ: cucqic cet 
— ^dit en fi prefencc ? 

! <^nc fi quelqu'un , pour (àuvcr les 
.du Pape , & le Pape Léon, s'a- 

vifoic 
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II s Traite jjfjhrtijue 
'vifoit de dire que ces Adcs n'ont 
corrompus que long temps après 1* 
mort , ne luy diroit-on pas, pour le c 
fondre fans qu'il pût répliquer un i 
mot : A quoy donc eût fervi cette* 
pofturc ? N'eùt-on pas eu dans les 
chives du Vatican le véritable exc 
plaire de ce Concile , la tradudion qu. 
fît le Pape Léon , & mille copic<;( 
s'en firent qu'on eût pù oppofer ài 
faulîaires pour découvrir leur four 
ne î Le Pape Adrien , bien loin d'écr.. 
aux Pères du huitième Concile qu*. 
avoir condamné Honorius dans 
fixiéme , ne les eût-il pas avertis ^ 
leurs exemplaires écoient corrompr' 
Ces Pères cufïent ils ofé renouve' 
J'anathêmc contre Honorius , & les 
Légats d'Adrien ne s'y fuilent-ils 
oppolcz ? Ils ne le firent pourtant p 
& l'on ne (è plaignit point en ce rem 
là qu'on eut falfîfié les Ades du fi ' 
me Concile , parce qu'on n'a jama 
d'autres exemplaires , ni manufcri 
imprimez de ces Actes que ceux que 
avons de ce Concile , où l'on trouve 
norias condamné avec Scrgius , 
Pyrrhus , & les autres Chefs des Mo 
thelites. 

Pour ce qui regarde les Epi très 
Pape Léon , le Pcrc François Co 
fis , (lavant Jacobin , en a fi'bien m 
qu'on n'en doute plus auf 



deTEglife de Rome. 119 
.luy. Ec de plus, il nous a donné une 
èce trcs-raie , qui feule pourroit ter- 
iner le différend , s'il y en avoit enco- t.dtt.?Artjt 
fur un lujct que l'on a fi bien cclairci. '^'f-^* 
e(t un petit ouvrage du Diacre Aga- 
on , Garde du Trefor des Chartres, 
♦ Vice-Chancclier de l'Eglife de Con- 
mtmople. Car il diclà,que faifant l'Of- 
:e de Secrétaire au fixiéme Concile , 
en tranfcrivit de fa propre main tous 
; Adcs , qui furent foi.£;neufement gar- 
^ dans le Palais Impérial , & que par le 
•mmandement de l'Empereur il en fie 
iq copies pour les cinq Patriarches , 
in qu'on ne pût altérer les décifions 
Concile : ce fut confequemment une 
ces copies que les Légats portèrent 
Pape , qui eft fans contredit le pre- 
icr des cinq Patriarches. Peu après il 
ùte que Philippicus qui avoit été éle- 
dés fajeunelle clans l'Héréfiedes Mo- 
)thelitcs , étant parvenu à l'Empire , 
ôter de devant la porte du Palais , 
vint que d'y entrer , un tableau qui id pr^tc 
relcntoit le fixiéme Concile , &teàaiito- 
m manda qu'on rétablit les Images, "tare dc- 
qu'on remit dans les lacrez Dy'pti- cerncns, 

les noms deSergius , d'Honorius, 
de tous les autres que le Saint Con- 



cile 



Honorii- 
que acc2C- 
tcronim 

ter ah câJemS.infta ScOecumcnica Syiiodo ejcdo- 
nomina in facra Ecclcfinrum Dypticaprxconio 
'co referrcntuv , conim^juc pcr loca imr.gines cri- 
tur. 
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110 Train'hifloriéjue 
'cile Oecuménique avoit foudroyez 
nathêmc. 

Voilà bien des te'moij^nagncs c 
Yaincans , qui font voir manifcftcm r/j 
Que les Ades de ce Concile n'ont pc 
ctc' corrompus par les Grecs. Aull: 
que tous ceux qui le dilbient au^. 
vant ) abandonnant une 11 pitoyable - l 
fenfè , le (ont retranchez dans une aut,:. 
en difant que les Percs s'etoient tro : 
pez pour n'avoir pas bien pris le fc : 
ni bien entendu les paroles des E 
d'Honorius , qui ufa d'une iagcd 
fàtion pour réiinir tous lés efprits. 
cette rcponfe eft beaucoup plus mau\ 
fè & plus dangereufc que la prcmic ' 
Car celle-ci n'en veut qu'à quelques p 
riculicrs qu'on accufe (ans les conn 
tre , &rurderimplesconjedures, d « 
voir falfifie des Adcs : mais l'autre 
caque tout un Concile Oecumënioi 
pour luy ôter toute l'autorité & te . 
te la force qu'il doit avoir contre : 
Hérétiques. 

En ctR-t , par la même liberté c 
prend de dire que le Coucilen a pas bi 
entendu les Lettres du Pape Honom 
quoy.qu'il les ait éxaminées , les M 
jiothclites , s'il y en avoit encore a • 
jourd'huy , pourroicnt dire qu'il n'ap 
entendu les Ecritures ni les Pères fur 



1 



foy defquels il prétend avoir bien co: i 
damné la doânnc Ai Théodore de Ph 

rar. 




de PEglife de^me. 121 

Ij, deSergius, de Pyrrhus , de Paul 
conftantniople , & de Macaire d'An- 
,-he, (Selon rend par là inutiles tous 
kOecrets des Conciles , & routes les 
v iftitutions des Pa^es reçues de l'E- 
Ip , qui ont condamne' d'He're'fîc cer- 
nes dodrmcs , & certaines propofî- 
:as marquées en particulier , & con- 
(iiës dans les livres de quelques Au- 
, comme les Pères ou cinquième 
;ode ont fait à l'égard dc> trois Cha- 
pes , & de nos jours les Papes Inno- 
;iX. & Alexandre VII. à l'egnrd du 
jcdc Janfenius. 
e font-là des raifonnemens aufqucis 
e vois pas qu'on pui/lc jamais bien 
bondre. Mais parce que je n'agis pas 
às ce Traire par la voye des raifon- 
iens,qui entraîne toujours après Iby 
Wpuie contre des gens qui, pour 
bas demeurer court, quand il fontar- 
bz par la raifon toute évidente , ne 
iiquent pas de^c làuver par certains 
:-itiyans de diftnidions embarraf- 
, & que l'on n'entend jamais bien : 
treux me tenir dans les termes que 
fuis prelcnts , & ne me fcrvir que 
faits incontcllables de ntiquité 
^ nous (but fournis par l'Hiftoire. 
5 cela donc je dis , pour repondre aux 
;s àc aux autres , premièrement, Que 
i'Ades du lixiémc Concile ayent été 
irompus ou non , il cft ccrtam que 

i toute 
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jiiurcjuc 
eu m câ 
Scrgi um , 
Hono- 
lium, Sec. 
^ti. ult. 
^najf/if.ifi 
Vir. Léon 

Jtav, 1)1,1' 
ton:. 



Cpufc, de 
non trina 
Unir. 
Opufc. ss. 



111 Traiti )njtûrii]ue 
roure l'Antiquité l'a çeçCitel que no 
l'avons aujourd'hui avec lacondama... 
tion d'Honorms. 

Cela paroît , pour ne rien dire du P 
pe Léon , par le Décret du l'eptién i 
Concile , qui , comme le fixiéme, aii . 
thematilèScrgius , Pyrrhus, 6:H 
rius j par Anallafe le Bibliothecair. r 
allurcmcnt avoit vu l'exemplaire a 
porte de Conltantinople , & qui dè . 
la vie de Léon II. dit que ce Pape r^H 
le lîxicmc Concile , où l'on condanâ; 
Cyrus, Sergius, Pyrrhus , &" Honorii 
par cette Lettre d'Adrien II. que 
produite j par la définition du hui: 
Concile & par la profellîon de Fo 
les anciens Papes failbicnt après 
clcdionj de plus par la tradition 
ftante de l'EgUlc Gallicane , comme i 
le voir dans la Chronique d'Adon , 
dans le plus ancien manutciit de ft 
Martyrologe qu'on peut voir dans i 
BibUothcque Mazarine. 

Cela fe voit aullidans les Opu 
d'Hincmare Archevêque dcReim 
il met la condamnation d'Honori; 
le fixicme Concile avec celle des a. L. 
Monothelites. Et c'eft pour cela mca 
qu'écrivant au Pape Nicolas I. il c 
qu'on fçait que toutes les Egli!. 
France Vont lujertes à celle de R« 
me , &■ que tous les Evcques ibnt loi 
mis au Pape a râiiba de ia Piimaut 



del'EglifedeKome, 
cen fuite ils luy doivent tousobcïr: 
xÀs Jahâ fde , aj.oùte-t-il , faufla Foy ; ^7^' 
tqui eft tout clair qu'il n'ajoCiteroit rfo^ri. /. 

ûron n'eut crû en France, comme Htjl, //> 
^r'eurs , que les Papes pouvoient errer 
ali bien qucle Pape Honorius. Entin, 
tqui contirme authentiquement tout 
li, c'elt qu'on ne trouverajamais âu- 
d Auteur , qui , avant quelques mo- 
uies du fitcle palle'', ait oie dire , con- 
la tradition de PF-glife , même de 
rmc , que les Ades du fixiéme Con- 
1: ont été corrompus par les Grecs. 
Cela cft (î vray , que dans l'ancien 
hviaire de Rome imprimé àVenilè, 
rl'an mil quatre cens quatre- viu^t- 
^ >ix, & Ibixante&un an après à i'a- 
c^n miJ cinq ccnsquarante-trois,aprés 
i ir dit dans la première Leçon an 
l)nd Nocturne de l'Orfice de Saint 
bnll. le vingt-huitiémc de Juin , Hic 
> .epit finÛam fextam Synodum y on lit 
z\s la îccondc , In qua Synodo diimnt^tî 
■ < V Cyrus Sergiusy Honorius^ Pyrrhufy 
l yilusy O'c, Mais dans le nouveau Bre- 
vre , on a retranché le nom d'Hono- 
j & l'oii s'eft contenté de mettre 
cette Iccondc Leçon > In eo Cûnci" 
^yrusy ScYgiusy O' Pyrrhus comlcnmati 
. Sur quoy il elt aifé de conclure, 
iinciblement par les Iculs faits tout 
iifeftes , en difant : Toute l'Anti- 
, ks Conciles Oecuméniques , les 
F z Papes > 
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Il4 Traité hiflori^ue 
Papes , toure l'Eglifc Gallicane > & mt 
me l'Eglifc de Rome jufqu'au liccle pa 
itf , ont cru que le lixiéme Concile icç 
de toute TEMi^è a condamné le lut 
Honorais , & l'a mis entre lesHcicj 
(jues Monothelites -, d*ou il s'enfuit m. : 
nifeftcment que l'Antiquité a crû que » 
Pape n'e'toit pas infaillible. C» 
dont il s'agit uniqueincnt en ce Tr.i u 
On peut dire le même à ceux q 
feûticnnent que le Concile en m- 
damnant les Epitres d'Honorius ^ x 
gius , ne les a pas bien entendues. Qi 
cela foit ou non , il cil certain Ick 
vous-mêmes qu'il les a condamnée i 
donc tout un grand Concile de p' 
deux cens Evéques dulèptiémc l 
& reprcfentant l'Eglife ujuverlèiic 
les Pafbeurs légitimement allem :c 
n'a pas cru que le Pape furinfaiiiui 
car s'il eut eu cette créance , il n*a i 
roit eu garde, ibit qu'il eût bien < 
mal entendu fes deux Epitres , de l'an > 
tliematifcr comme il a fait. 

De tout ceci réfulte que TAe i 
cjuite dans le lèptiéme , liuitie'n.c , 
neuvième flécle aullî bien que dans . . 
autres qui les ont précédez ^ a cr-'^' 
le Pape n'étoit pas infaillible. ( 
que j'avois à montrer > laillàntau 
àkurs modernes , qui tiennent pouri i 
infaillibilité , la liberté de pcnlcr & [ 
âiic fur cela tout ce qu'i's voudront { 



del^EgliJe de^{pme. la^ 
si es raifbnncmcns qui ne pourront ja- 
tiais (ictruirc la vérité des ftiirs c]ue 
lay produits , & qui nous font connoî- 
ifc ce que l'Antiquité a cru touchant 
[infaillibilité du Pape. 



CHAPITRE XIII. 



^apes C.aiUKt ni. hu..j.Lnt 111, 
^Boniface VU!. CT Sixte K 

y* Eux qui s'appliquent à la rechcr- 
1^ elle de l'Antiquité, trouvent qu'il 
a d'autres Papes dans les ficelés fin- 
ms qui ont cric m I i;: . décifions 
•mme ceux-ci. Dans le douzième 
•de , Clément III. déclara dans fà 
tcretale, Laudabikm^ que lalcmme Oslienf. 
un Hérétique, laquelle fc convcrtif- 
it, fon mari demeurant obftiné qï\^' 
jn hérélie, pouvoir fe remarier à un 
!trc: ce qui fans doute efl: une erreur, 
lie ni les Catholiques ni les Protelians 
j: foufïriroicnt pas qu'on renouvellât 
' jourd'hui. Audi le Pape Innocent III. 
*ii remplit le Saint Siège bien-tôt après 
lement, révoqua cette Conftitution, 
klarant par là nettement que fbn 
i'déccnéur avoit erré. C'eft ce que 
[Cardinal Robert Cortzeon , qui fio- 
|Ioit fous le Pontihcat d'Innocent 111. 
£u la Somme dont oa earde le ma- 
f 3 nufcrit, 



îtiS. 
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lir> Trnitz' hiftoritjue 
nufcrit , quej'ayvCi, dans laBibliot-if 
que de l'Abbaye Royale de Saint -ij 
Àor. Et ce Pape Innocent lui-inén,rf 
tout habile homme qu'il étoit, ne la 
pas d'érre fujet à ce défaut , dont 
Papes , félon la créance del'Antiqui, j 
ne font pas exempts de fc pouvoir trc- 1: : 
per , même en décidant un point de t-bfaj 
â:rine avec leur Confeil , & làns le o- ii] 
fentement del'Eglilè. 

Le fait efl rapporté par Cefanus M. u 
lîifioiian. ne de Cillcaux , & contemporain d'.. |.j 
rtememi. noccnt. Il dit qu'un Religieux de ft 
Ordre, qui fans doute, avant que d* j 
trer dans le Monaftere, avoir faif 
croire qu'il étoit Prêtre , comn. 
tous les jours un etfroyable facri 
en célébrant la MelTe, quoy-qu'il n' 
point reçu les Ordres Sacrez. S'en et: i 
confelïe'à fon Abbé, qui ne manci 
pas de luy ordonner , comme il le 
Yoit , de s'abftcnir déformais de la di \ l] 
il ne voulut jamais luy obcïr. Car d'i 
part il craignoit , s'il s'en abftenoin 
fc déshonorer , & de donner fajctà - J 
confrères de juger mal de lui ; & 
l'autre , il ne croyoit pas qu'il dût 
préhender que cet Abbé , auque 
n'avoir découvert fon crime que ibu > 
fceau inviolable de la Confeflion , o , J 
fe lèrvir de cette connoillànce pour : J 
maltraiter. 
L'Abbé k trouvant fort embarraii 

s'av ' 
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de PEglife de B^ome, liy 

, .-ia de propoler ce cas en général 

ytis un Cnapitre de tout l'Ordre qui 

iint quelque temps après, & demanda 

<qu'on aûroit à faire , fi une pareille 

ofe arrivoit jamais en quelqu'un de 

'•rs Monafteres. Toute l'Airemblée 

trouva dans un auffi grand embarras 

<c ce bon Abbé j & ni celui de Ci- 

laux, ni les autres n'o(crent jamais en- 

rprendre de décider ce cas de con- 

:?nce,qoi fût trouve fi difficile , qu'ils 

rerent tous qu'il en talloit écrire au 

.'pe pour en avoir la refolutioii. 

Ce Pape , q\ii croit Innocent 111. a{- 

:iibla lur cela les Cardinaux , des Do- 

••urs , & de fçavans hommes pour 

^ndrc leur avis , qui , après quelque 

4.îtefi:ation, revinrent tous au ficn : fça- 

fît qu'une pareille Confcfîîon étant 

Sitôt un bUlphcme qu'une Confel- 

41 > le Confèflcur en ce cas devoit dé- 

-avrir un fi horrible crime , parce qu'il 

urroit apporter un trés-grand prcju- 

ieàl'Eglife. Et il récrivit au Chapi- P^^'»'^"'* 

f l'année fliivante ce qu'il avoit dé- ^^"-^""^ 
. / „ ■ ' / j omnibus , 

mine, & qui mtapprouvé dans cette fç^p^it. 

ande Congrégation de Cardinaux, que fc* 

•^i ne peut nullement douter que cette quenti 

finition ne fou faufle. Aufii ce même anno Ca- 

Jpe ne fit point de difficulté de la ré- P'tulo 

îider peu de temps après dans le *1""^ 

ûnd Concile de Latran , auquel il pré- * . 

' 4 "^^narum,&. 
à Cardinalibus approbaium 
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1115. 

Caveat 
Saceidos 



I2S Train' hiftoriijue 
fida luy-même, & qui déclare po, 
vcnient le contraire en ces termes. 
le Prêtre prenne bien garde de ne décou^f 

«e vc?bo , ^""^ f""''-' > P^^ > ni en ç . 
vel figno, ^/'^ ^'^ttrenumcreque ce fott le pech.r 
vcl alio jon pénitent. Qi<e fi quelqu'un y z]o;, i 
q lovis ^-^U révèle le péché qu'on lui a dccc-; 
modopvo' au Tribunal de la Confcjjion, nous 
dat ali- tions non- feulement qu'il /bit dcpofc d: l 
quatenus fie e Sacerdotal , mais aujji qu'il fo>. , 
iem"^°" '^'^'^^ Afo«.z//fre pour y faire f 

Qj i ' pe ^^^^^ [ 
catum in Voici deux dcci/îons du touto|.v|É 

poeniren- ^'^^^ fur un point de la dernière infttî 

tiali j'.idi tance, &: c]ui regardent un Sacreiiî j 

cio fibi l'une, du Pape avec fon Concile^»!, 

deteaum culier , ou fon Confeil desCardina .À 



talioflicio L'une cil fauflc, & l'autre verita j 
deponen- D'où vient cette différence , fî c r 
dmn de- cjue Je Pape prononçant & d. 
cernnnus, /uj. qu^qm* point touchant lad : 
Vl-^^^ - j & les mœurs dans un Concile 
a ^cndam ^^^^ contentement de 1 hg! 
perpe- infaillible , & quand il agit aur: 
tuam pœ- il ne l'eil: pas ? - 
nitcnriam Cela paroît encore beaucoup { \û 
in arcVmn dans la Bulle , Uiam fanîian: ' 
Monafte- ^^f^c^. yiIL par laquelle ce Pa, . 
rium dC' ^ ' 

dtaden- 

tum. Cencil* Later. 4. c. 21 > 
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de tE^/ife de F^me. Ï29 



i iftoire cft afTcz 



connue de tout le 
le, propolc à tous les Fidellcs com- 
r un article de Foy dont la créance 
ncccfiaire à làlut , que les Papes ont 
c puilFajicc fbuverauie fur tous les 
[yaumes du monde pour le temporel. 
[1 crût en tous les Royaumes en ce 
îps-lA , comme on le croît encore au- 
i rd'hui,c]ue cette définition eil faullè. 
< ix-là mêmes c]ui tiennent que le Pa- 
II quelque pouvoir fur le temporel , le 
ident bien de dire qu'on c{\ oblige de 
rroire fur peine de damnation ; Ôc 
h fçait que Clément V. révoqua cette ^^^^ 
Hc au Concile de Vienne. Pape />7i\*,/,! 
ic & ce Concile , & en liiite toute 
>lilene croyoïent jpas au quatorzie- 
^iîccle que le Pape fut infaillible. 
')n peut dire le même de la BuJIc 
>ixteV, qu'il fit imprimer avec fà 
le , $c par laquelle il déclare à toute 
^lilè, que cette Bible cit rétablie dans 
©remiere pureté de la Vulgate. Et 
jjmmoins , parce qu'on vit clairement 
f Hie cela n'étoit pas , Clément 
il. iupprima cette Bulle, & cette 
[le , & en fit imprimer une autre , où 
tes les fautes de la première fcait fore 
1 corrigée^ j & en fuite l'on auroit 
Jt de due que Clément VIII. etoic 
pcrfuadé aue fonprédéceilèur , in- 
plàiit tous les ridelles fur un point 
regarde le principe mcr c ds la 
F 5 ioy> 
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Tamerus 
àifp. t. de 
fi de, cj, 4^ 
diib. 6, 
Tt. 26j. 
Ihom. 
Qompttnus 
in 2.2, dif. 
92, de fum. 

font,[e£i,s. 



Ijo Traité hifloricjue 
Fo/ï fè pouvoit tromper. Je ne le dau 
pourtant paS) parce que je ne veux pn r 
du tout entrer en difpute avec certiivj 
Dodcurs modernes , qui pour fè « 
d'affaire , fe font avifez de dire , 
plaifamment, qu'à la vérité la 
avoit e'tc imprimée avec cette Bibl 
parolt encore en plufieurs Bibli 
ques , mais qu'elle n'avoit pas été 
cnée aux portes de l'Egliiè de 
Pierre & au champ de Flore aulfi 
temps qu'elle l'avoit dû être , fel 
Loix de la Chancelerie de Rome, 
me fi la vérité ou la faufleté de 
contient une Bulle dépendoit du 
qu'on doit mettre à la publier , & 
jne lî le Pape qui l'a faite ne dcviri. 
infaillible que précifément au nioi:):i 
que le temps , durant lequel il 
qu'elle foit affichée , s'accomplit, 
ions donc là cet exemple de Sir ;■' 
pour ne nous pas engager en cette fi 
cane de difpute, qui ne mefembb. 
trop férieufe en une matière de -m 
importance. 



•CHAPITRE XIV./ 

V exemj^le du Pape Jean XX. 

]E neveux plus produire que l'ci 
pic duPape Jean XXII. Ce 
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de rn^lifi dt Knme. 1 3 1 
» Ton extrême vieillefle de près dequa- 
î-vinet-dix ans s'écoit mis dans l'ef- 
•it qu il fàlloic établir dans l'Eglife , r^^'m. 
.inmc une venté conftantc , l'opinion Na^?^». 
«quelques-uns qui avoient autrefois 
^feigné que les Ames de ceux qui mou- 
lent en grâce, & quiavoientété en- 
iremcnt purgées de tout ce qui pou- 
it relier de leurs péchez , ne verroient 
eu qu'après la Refurredion. Il fit 
us les eîTorts imaginables pour lafai- 
I valoir. Il l'enlcigna pupliquemcnc 
ns les Conférences & dans les Con- 
îgations qu'il tint fur ce fujet i il la 
Jchaluy-mêmci il obligea, par fon 
jemple les Cardinaux , les Prélats de fa 
•ur , & les Docteurs à la lôùtenir 
iutcment; il fît mettre en prilbn un/^»i. & 
Ivant Jacobin nommé le Pcre Thomas C,obel,?er^ 
Valas , qui ne doutant point que ce/""^ 
.gme ne fut une erreur contre la pa- ^j^'^/^^' ^ 
:.e exprefle du Fils de Dieu , qui dît ^^^J, '^'J^^' 
„ bon Larron, Tu feras aujourd'hui ^,^^')^ 
Vf rnoy en Paradis , prêcha le contrai- chron, 
dans Avignon même , où le Pape tc-citiz.tnt 
Ut Cour. Enfin je trouve un Do- 
Hur de trés-grande autorité , que fon 
ftinenre vertu , jointe à fa rare dodri- 
, & à fa prudence conlbmmée dans le , . 
niment des affaires, élevèrent depuis ^ 

d» Mttiif, 

_ K if, îublicc docuît , dedaravit , & ab omnibu?. 
scii mandavit; quod a'ùmx, ôcc 
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Continu, 



îp,; ^ Tfaitz^hijîori^ue 
la fiipréme dignité de l'Egliic , cjui i 
fort c]?.iremenr» qu'il otligea touti 
monde à tenir dcformais cette Doi- 
lie. 

Quoy qu'il en Toit , il efl: certain 
fit ce qu'il put pour faire ei 
dans K>n fèntimenr laSacre'e Facul 
Thiolot;ie , & TUniverfîte' de Parij^ 
étoit leve'ree de tout le monde cou 
la mère des (ciences -, que pour cet ^ 
il y envoya deux Dodeurs avec le C 
néral des CordeIiers> qui fbiitinrcnt \i 
blia ucmcnt cette dodrinc , & la » 
cherent , ce qui fotileva contre eux ti 
Paris. Sur quoy le lU y Philippe 
Valois fit aflemblcr tous les Eveq'ut 
les Abbez qui cioicnt alors à Pai is ,j 
les Dodcuis de la Faculté qui confo 
rcncenfa prefèncc ceux d'Avignoii. 
leur prouvèrent que ce qu'ils avoii 
prêche par ordre du Pape e'toit ' 
liquc; 

Ce Prince, qui ne vouloir point 

frir de nouveauté dans la doâ:ri: 

(on Royaume , écrivit à fa Sainrccc a, 

beaucoup de force & de rt(j/e<5V , la 

pliant de re'tradtcr ce méchant doj 

qui caufoit tant de fcandale dans . 

Quatenus gli(c. Il le pria même d'envoyer 

Icntcn- fiance un Lccrat oui approuvât] 
nam iMa- f ^ n 

giftrorum 

UePariHus qui roclius fcirent quld' débet tenerir r i 
crediin fide quHm Jnriftae & aliiClerici,qui parum,.c;j \ 
uiliil fciuo c de Thes>logia ûj? ^^tobatct. Ibt4, 
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I 



J 



rde rEz,life de.R^ome. T g J 
onfirmât de la part le Décret des Do- 
\euis de Paris, c]ui fçavoient beaucoup 
"l'ïiieux ce qu'où devoir croire comme 
ippartenant à la Foy , quclès Canoni- 
tes & lès autrcsClercs d'AvignoM,qu*on 
btçavoic bien a être pas grands Théolo- 
giens. 

Le Pape, qui ne vouloir ni fèdeJi- 
tout-à-fiir , ni aulli d'autre part irri- 
:r Je Roy , de la piotedion auquel il 
ivoitbefoinîprit un tempérament qu'il ^pifi-^"^^- 
crût qui neluyferoit pas defagréable , '^^^i^/'^f^' 
K. le pria de trouver bon que chacun ,7 ; 

A • • * « 1 Decemù. 

demeurer en Ion opinion , & dire , p^„j,y, 
fcigner,&] ' du jet ce qu'il 
plairoit. Sui ccllc piopolition ic 
Roy \ r .ilut prendre encore l'avis de la 
Faciilr , ou'il fît alîèmbler jufques à 
:roi> ' . ^ X celle-ci , par (on Décret du 
liècoi.d de Janvier de l'an mil trois cens 
trente-trois aux Machurins , déclara de 
taouvcau , que ce:te opinion de laquelle 
(il s'agillbit croit hérétique, & confe- 
quemment qu'elle ne pouvoit être ni, ^ 
>precnce, m en eignee. Apres quoy 
'hiJippe la ht prolcrire a Ion de trompe, die Paf- 
IcTendant à tous lès llijecs de l'enlèi- chat, co^ 
jner , ou de la foiitenir -, & en fuite , rum Re^e, 
)our obliger le Pape à la condamner , il ^'tr. de 
uy écrivit une féconde fois en des ter- 
nés n forts & fi extraordinaires , que ce f'^P'^' 
?ape enfin la rétrada un peu avantl!''* 

*■ (wÊÊf^^ 
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Liv. â. 



114 Train' hHfcriûue 
là mort c]iii arriva l'année fuiv? 

]'ay fan dans mon Hilloirc de la 
cadcnre de l'Empire tout ce c|uc 
pu pour l'excufer , j ufques-là mcm. 
j'ay dit avec quelques-uns que c 
doclruic > qu'il vouloir établir dans : 
glife par Ion autorité , n'ctoit pas en.- 
re condamnée, comme elle le fût af s i 
par Benoît XII. fon fuccelVeur. 

Il y en a pourtant qui dilèntqu'c 
avoit été réprouvée long- temps au.- • 
ravant par l'Eglife Romaine , comml r 
paroîtparlaprofcfliondeFoy que C-5» 
ment IV. envoya en l'année deux es 
foixantc-feptà TEmpercur Michel / 
leologue & de laquelle j'ay parlé: 
mon Hiftoirc du Schilme des Grc. } 
Qiioy qu'il en foit, il eft certain cc îi 
c'elt une erreur , condamnée non fcu- 
mcnt par le Pape Benoît , mais hi ' 
plus rolcnnellement encore, plus de ca l 
ans après, dans l'Article troifiéme du j 
définition de Foy que le Concile de P - 
rence fit pour la réunion des deux Ey 
fes. Et comme on ne doutoit point c: 
lePapcJeanXXII.de la manière de 
il s'y prènoit , n'agît de toute fon au - 
rite & de toute' la force pour int:- 
duire& pour établir dans l'Eghle c- 
te etreur : on crût auflî dans ce qi;- 
torziéme fiécle que le Pape enfeign 
J'Eî^life , pouvoir errer, & qu'il n'elti^is 
^faillible que quaud il prononce fur i i 
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de VEglife de ?^me. IJT 
laire de l'Eglife Univerfelle , comme 
, Il Chef, à la tête d'un Concile géné- 
l , ou da confentement des principaux 
embres del'EgUfc, qui font les Eve- 



les. 



CHAPITRE XV. 

La Tradition de l'Eglife de B^mefur 
cela, 

_ ne nous fera paç fort difficile de 
montrer que cette dodrine cft con- 
Kme a la Tradition conftante de l'E- 
lifc Romaine , comme il paroit par la 
Diîduite des anciens Papes, qui dans 
îs grandes conteftations touchant la 
oy : après qu'eux-mêmes avoient pro- 
oncc contre une erreur , ont crû que 
our la condamner par un jugement in- 
àiliible& fouverain , il falloir un Con^ 
ile , ou du moins , par une autre voyc 
? confentement de TEglife : Ui plenio- 
ejtidicio omnis Poffit error abolcri ; ç^jttt 
\vCon put abolir L'erreur par un juge- ^ 'jj^ 
nentplus folenncKT dcciÇif-, dit le grand ^ 
>aint Léon écrivant au fécond Concile 
l'Ephefc , quoy-que luy-mcme eût dé- 
*'a condamné Eurychcs dans Ion Conci- 
'7C particulier qu'il tint pour ce fujet à 
R^ome. 

C'ell ce que les Papes du fiéde paffé- 

OBt 




Solum • 
que Con- 
ciliigene- 
ralis rc- 
medium a 
noftris 
praedeccf- 
ioribus in 
cafu fimili 
ufitatum 
fupcrcfl'e. 
(tem, VII. 
in 'Bull. 
IndUlXon- 

cit. is. S3. 
Tarn ne- 
ccfîarium 
opus. 

ftus IV. ui 
V,ull, C«it' 
firm. 

Nec enim 

poreft in 

commu- 

jiibusde 

fidedil- 

ceptatio- 

nibiis ali- 

rerveri"i<; 

maniK 

Ûari. 



116 Train' HiJîori^]ue 
ont confirme, lors q\i après que Le, 
X. eut public' fa Bulle contre les 
leurs de Luther , ils déclarèrent dans 
leurs , en parlant du Concile de Trent 
qui fut convoqué pour décider fou- 
rainementfur cefujet > que c'étoit li 
dernier remcde & neceflaire , dont lei 
prédécefièurs s'étoient toujours fer 
en pareilles occafîons. En quoy te 
ces.Papcs s'accordent parfaitement bi 
avec le cinquième Concile , qui 
prouver cette neceflîté produit l'e 
pie des Apôtres , qui décidèrent 
commun avec Saint Pierre la qucffi 
touchant l'oblèrvation de la L( 
Moïfe, & déclare en fuite qu'on 
peut autrement trouver la vérité 
les eonteitations qui nai lient touciu 
la Foy. Il eR tout évident par là que 
Papes Si ce Concile n'ont pas cru c 
le Pape £ut nifailhble. Car s'ils l'eu :^ ' 
tejiu pour tel , ilseulTent au/fi été pi 
fuadcz qu'il eut furfi de confultcr < 
oracle , ou > qu'après fes réponL > 
fes décidons , il n'eut pas été nece!* i: 
pour abohr entièrement l'erreu; 

'urir à celles de l'Eglifè repreientee p 
un Concile. 

Que il l'on dit qu on aouvcra ^ 
ques Héréf-es que les Papes tout ici 
ont condanuîécs , & qu'on a toùjou 
tenu pour bien condamnées , {ans qu*( 
les l'aycnt été par aucun Concile , ( 

l'a 



A 
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de l'E^lij c de ^ome. JJ7 
Ht i:cordera aifément ; mais en même 
K[^|arips on diracjuc cela ne peut rien coiv- 
' ire, parce cjne Jans les trois premiers 
jcles de rEf;li(è il y a des* Hcré(ies , 
Rmmc celles de Cerinthus , des Ptolc- 
ijîites , des Severiensjdcs Bardv.fanites> 
J«Noetiens, des Valefiens, & beau- 
j up d'autres , que de limples Evc<]ues > 
des Synodes particuliers ont con- 
mnees,, &c]uel'on ell obligé de te- 
'^pourhérclîes , quoy-c]ue ni les Pa- 
, m les Conciles Généraux n'ayent 
aucune part à cette condamnation» 
n'cft pas c)ue ces Evêques & ces 
i4iodes foient intaillihlesimais c'eft que 
l us les autres Evéques qui avoient au- 
it d'horreur de ces Héréfîes que ceux- 
lescondamnoient comme eux > en 
)rouvant tout ce qu'ils avoient fait. 
Èà , quand les Papes ont décidé con- 
quelquc dodrine qu'on ell en Cuite 
_)ligé de tenir pour hérétique, c'ell 
'a'ils ont défini du conièntement de 
ri Bglilè , qui a reçu leur^î Conftitu- 
( 5ns , comme nous en avons vu de 
i)s jours un illuftre exemple. 
[ Ce qui confirme encore plus cette 
[icienne tradition de l'Eghfe Romaine, 
t eft ce grand nombre de Papes , qui en 
*'ndamnant quelques-uns de leurs pré- 
îfîèurs , après les Conciles Oecumé- 
les , ont uéclaré par là qu'eux-mé- 
iion plus que les autres n'avoient 

pas 
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x^rt. j« de 

Minif, 

Ccrtum 
eftquod 
Pontifex 
poflîr er- 
ra re 

ctiam in 
iis quac 
tangunt 
fidciîi , 

per fuam 

dctermi- 

nationem 

autDecrc- 

talcrn af- 

fcrendo. 



13 S ^ ^ Train' hfjlori^ue 
pas reçu ^de Dieu le don d'in: 
lité > qu^il n*a donne qu'à fon 1 
AulFi deux grands Papes des de 
temps > en étant fort pérfuade? 
Tont pas voulu accepter de la m :i 
hommes qui le leur ont vouli 
buer. 

Le Premier eft Adrien VL q 
Ces Commentaires furlequatric 
Sentences , dit politivemcnt , & 
manière du monde la plus décifi vc , 
d\ certain que le Pape .peut errei 
me dans les choies 
laFoy, enfeignant, & ccablillh 
hcrélie par Ùl définition ou par 
cretale, ce qu'il prouve après ^u. 
lîeurs exemples j &:bien loin de i\'n 
celuy de Pie II. Se de chanj^er con : 
iuy de (èntiment quand il fut Pap, : . 
y per lifta fi bien , qu'il trouva»<:i 
qu'on fit à Rome durant (on Pont 
une nouvelle édition de (on Lu 
toute conforme à celle au'il fiti: I 
étant Dodcur & Doyen de Lomn ( 
ScoiiTon voit cet endroit tout ère i 
fans qu'on y ait ni omis nichatr 
fcul mot. 

Le fécond eft Paul IV. qui a van?:, 
d'être élevé au Souverain Pontifit i 
avoit été grand Inquifiteur , l'uro i 
plus feveres & des plus zelez qui f.( J 
jamais pour conferver la pureté « 1 
f py Catholique contre toutes les I 
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dcrE^lifedcKome. 1^9 
Ce Pape , en r-aiiuéc mil cinq cenf 
mance-iepc , tmt à Rome une çandc 
lareciation de Cardinaux, d'Eve- 
s^Sc de Dodeurs pour exammer 
e importante queftion,fi par la puil- Hayi.Ta^ 
ce des Clefs que Jcfus Chrift luy Theoi 
Mt données , comme au fuc-celleur de xddir. aux 
* it Pierre , il pouvoir dilToudre le ma- Htm. de 
Tc que le Maréchal de Montmorency C'^^'jnsu, 
«itcontradé en termes formels , ^^'''''J;. 
Yenti, avec la Demoifelle de Piennes. ^u^^f ^ 
kpcés leur avoir expofé l'atFaire , en j^.^,^ 
jr faifant comprendre cju'il s'a^iHoit ^ç^]^^ 
.'décider un point de tres-giande im- prxfenti 
Irtance touchant un Sacrement , il contra- 
ir déclara qu'il ne vouloir point qu'on Ctiim , 
I alléguât les exemples de lès pré-q^o^ci* 
^^ellcurs, <iu'il ne les vouloir Suivre 
autantqu'ilsfetrouveroient confor-^^^^ 
s à l'autorité de la Sainte Ecriture , damen- 
aux Iblides raitbns de la Théologie, tumjuxtii 
îr je ne doute point , ajoûta-t-il , que Sanftio- 
■\s PrcdéceUeurs <7 moy n'ayons pArumTheo- 
%r, non- feulement en ceci , wa.'V r« Jpg^^tum 
{leurs autres chofes ; ce qu'il prouve 
me par des témoignages dcl tenture jj^te 
nous apprend qu'e Dieu permet que ^^^^^ jjf. 
il ignore pour un temps ce qu'il dé- foivi pof - 
'ivre après à fon Eglilc. Çui /f'J/f fît , intel- 

d»nc ligo ciitn 
5nalis nulla conjunûio intcrceflît. Non dubito 
}in ego & decelTores roei errare aliquando potueri- 
•^s, non foliiminhocfedetiaminpluribus aliis re- 
?igeneribus. Nec rationemhabere uUam çxerapli 
hic veliilc decelToi meus , &c. 
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1 



ycrfpicire 
an decef- 
fores no- 
frriidfatis 
intellexe- 
rint quod 
de indiflb- 
lubiliMa- 
trimonii 
vi/iculo 
difqiiiri- 
mus. 



ï4o Train' hijîoritlue 

donc maintenant , dit-il , fi Dieu ne.e, 
pas manife/ter par nôtre moyen Ct 

ri ""If, ^f'' touchant 1% 

joluble lien du mariage ? Cejt pounA 
naye^ nul c^ard aux exemples y C ' 
m'alle^ pas dire ce que celùi-a ou m 
la d'oitre mes prcdécejjeurs a déterh 
fur cette matière en pareil cas. 
feulement fi ces Papes ont bien « 
entendu ce qu'ils ont décide fur cet 

cre du mariage y laquelle nous 
nons. 

Voilà un Pane , 'on n'acciifeiuii 
doute jemais de n'avoir pas bien " 
nu l'autoiité Pontificale, cjui * 
néanmoins de bonne fov , & en ta 
fort clairs , qucluy&ks predecef.i 
ont pu errer dans Jcs d(^ci.fions m{ 
auront pfi faire fur des points quii 
particnnent à la Foy. Ainfi Ion jï 
conclure évidemment de tout ce !■ 
j'ay dit jufques à maintenant fur ce^^ 
jet, que de grcjids Saints de l'ancieif 
£glifc, des Evéques de toutes lests 
ties delà Chrétienté, de l'Orient,! 
l'Occident & de l'Afrique , des Cor 
les pleniers & généraux , des ancis 
Papes, qui ont ou prefide ou confc 
à CCS Conciles , en un mot , que toi 
l'antiquité a crû que Iff Pape decidi 
par fon autorite Pontificale , fans le ctf 
fentement de l'Eglifè , n'cii: pas infaiJ 
ble. ' 
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de rEglife de B^ome, 141 



CHAPITRE XVI. 

^itat de il qtiefliou touchant la fupertO' 
rite du Concik fur le Pape , ou du 
Pape fur le Concile, 

Ij'dt^iliois en ce Traite par voye de 
ailcouTS & de raifonnement , j'au- 
bien-tôt conclu > (ans cjne l'on pût 
oppofer à ma conclulion. Car il 
intic]iute acrù , comme je crois l'a- 
Hr démontré, que le Pape n'cft pas 
raillible , & qu'il ic peut tromper dans 
H Décrets , ilelt tout évident qu'elle 
ru au/h par une ruite nece(ïaire> que 
Tribunal de l'Eglilè Univerlèlle , la- 
:lle cft làns contredit infaillible, & 
relencée par un Concile général > cft 
: dellus celuy du Pape. Mais parce que 
ni ne point avoir de difputcj je ne 
is que produire lîmplcment des faits 
ut évidens > contre Icfqucls tous les 
ifbnncmens du monde ne feront ja- 
ais rien j car enfin , peut-on faire , à 
rcc de raironner,que ce qui s'eit fait ne 
it pas fait? je rapportera/ feulement 
que l'on a cru dans l'ancienne E<;li(c 
ichanc cette famcufc queilion/ En 
ici- l'état, comme il doit être propo- 
ncttement, fans aucune ambiguité , 
m éviter tout embarras ^afin que d'a- 
bord 



581. 



141 Traite hisîori^ue. 
bord on convieune de ce dontils'ac^k, 
-& que l'on ne puilTe pas dire, con^ 
il arrive allez fouvent après qu'on a l u c 
difputé , fans jamais avoir rien con.r. 
qu'on entend la chofc tout autren , 
que l'on ne l'avoir propolée. Yoici d 
l'état de la queftion. 

Il s'agit de fcavoir fi depuis qiii i 
Concile eft légitimement alVemblc , 
<]uc le Pape , qui en eft fans contr e 1 
le Chef, y préfideparluy-mêmc , 
par fcs Légats , foit qu'il n'y afliib, 
n'y préfide ni en l'une ni en l'autre 
niére, comme il eft arrivé plus - 
fois,ainfi qu'on le vit au fécond Cor.? 
Oecuménique de cent cinquante 1 
ques , & au cinquième de plus de <iot .1 
loixantci fi, dis-je, ce Concile conficén. 
dans fes membres unis , ou fous le F>ti; ; 
qui a droit de les préfider , ou à fon >^ 
faut fous une aur«e Prcfident , eft ti 
dellus le Pape , & a fur luy l'auto- 
fouverainc, de-forte qu'il foit od 
de fe foiimettre à fcs décrets & i:s 
définitions, de les approuver,&: d'y c»* 
fentir comme tous les autres , enco- 
qu'il foit d'un avis contraire en Ion j 'idl 
ticulier 5 ou fi le Pape elV tellement iriff 
dellus tous les autres membres do : 
Concile unis enfemble, foit qu'il 
trouve ou ne s'y trouve pas , que u 
n'approuve ou ne confirme par fon H 
fragc & par Ion autorité ces décret:^ 
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^ del'EgliÇedeKome. 145 
cTàéfinitions , ce Concile n'aie nulle 
anrité ni fur luy ni fur les Fidelles. 

oilà prccilement en quoy coirfiftc 
pce queltion qui n'a été aî;icée dans 
^life que depuis le Concile de Pifè , 
j'a quelque deux cens quatre- vingt ^^^^^^ 
1.. Etlarailbnpourquoy on ne s'avi- 
point auparavant de parler de cela > 
qu'on ne doutoit point du tout 
s l'ancienne Eglife , que le Concile ne 
par dcflus le Pape , comme je levais 
itrer par des faits aufquels il n'y a 
' répliquer. 



CHAi lTRE XVII. 

[ifVi? le Saint Efl>rit , uuns les 
définitions de Foy prononce par 
l'organe du Concile. 

a toujours crû da'.is l'Antiqui- 
té', comme on le croit encore au- 
L 'd'huy, que le Concile qui fut cé- 
-é par les Apôtres à Jerufalem tou- 
W les oblcrvacions Légales , auf- 
les plufieurs d'entre les Juifs cou- 
lais prcccndoient que tous ceux qui 
>rafi'croicnt laLoy de l'Evangile ful- 
obligez , a été le modèle de tous 
jiConcilcs Oecuméniques qu'on a 
pis tenus dans l'Eglilè pour décider 
.'ciamemcnt des autres points de 

Coi> 
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lum Pa- 
ttum Ca 
noncs 
Spiriiu 
Dei condi 
tij&ïotiu 
niundi 
reveren- 
tia confe 
crati. 
«S, Leo.Sp 
S^, ad 

Tbejf,%lon. 



144 Traite' htiforj^jue 
Coiitroverfc , qui ont Ibuvent parmi 
les Chrétiens en des opinions fort ^ 
fcrcntes ; & qu'après qii'on eiit llf 
examiné l'affaire dont il s'agilloir *- 
décret qui Ce fit dansce Concil. 
du Saint Efprit j ce que l'on expr*» 
par ces paroles , Vifum ejl Sfiri 
éîo , Cir nobis. En liiitc l'on a cru itfe 
que quand les autres Conciles, apre'sà^ 
cxade recherche de la vérité , définil if 
ce quon doit croire, ou ce que 4» 
doit faire, c'eft le Saint Efp rit qui 
nonce par leurs décrets , & qu' 
droit de dire, comme on fit à Je 
lem , Il a fcmblé bon au Saint E 
O' à cette ç,J [[emblée. C'cilcc que 
Léon exprime en ces termes qu'on 
çûs avec tant d'applaudillbment 
toute l'Eglilè, quand il dit en l'un 
les Epirres, que les Canons d.sSa 
- Pères ont été laits par l'Erprit de D' 
S&: qu'ils (ont conlacrez par la vé^ 
non de toute la rerrc. 

Or il eil: certain que Saint I 
étoit fournis au Saint Efprit aufli 
que Saint Jacques , Saint Jean 
Paul, Saint Barnabe, lesAncicm . 
les autres Frères qui aflifterent à ce O 
cile 5 t&: Il après cela il eût contraint 
fon exemple les Chrctier.s dejudaï 
comme l'a cra le Cardinal Baroi ' 
il eût été bien plus réprehenfîble 
avoir dcibbcï au Saint Eiprit & au 
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de rE^life de î{prne, 147 
^ qu'il ne le fut quand. Saint Paul le 
prit devant tqut le monde avant le 
oncilc, ainlîque je l'ay làit voir allez 
oirement par le te'moignage des Peres> 
; du Pape l'clagius II. 
: Ainfi l'on doit conclure que le Pape , 
pas moins inférieur au Saint 
ipiiL que Saint Pierre, auquel il fuc- 
:àc , cil: obligé de Te fbûmettre à fou 
gement contre le fîen propre , d'o- 
fir i & de conlèntir à les de'cifions , Se 
inlequemment à celles du Concile,qui 
parie, & ne définit qu'avec le Saint 
; Iprit, félon ces eraiules paroles qui 
mtienncnt toute la force , l'autorité, 
1 l'âme des Conciles Oecuméniques: 
n/if m ejl Spiritui SanSlo , Cr nobis. 
Cela clt fi vray, que fî après que le 
•and Concile de Nicée , par exemple , 
défini , à la pluralirc des luflrages , 
TIC le Verbe elt confubftrjitiel au Pere, 
Pape Saint Silveftre n'eût pas voulu 
^ccvoir cette définition , ni croire la 
Jnfiibftantialité du Verbe 1:011 plus 
les Ariens , il eut été tenu pour 
ptique auili bien qu'eux. C'efl pour- 
loy il ne manqua pas de confcntir aux 
gcts de ce Concile , en les approu- 
% & les confirirant par fon fufîrage 
ir celui des liviqucs qu'il avoit ^ ^^""^ 
^blezà Rome pour r- /ni- * -cvcui ^'^'i^ogra- 

». . >, - " din:ipuIo • 

im meorum in veftro fat-ao C.^.,.„u. v quidcon- 
]ttjftis una parcm daxc coufcnfum. 7'. /. 



L 
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J46 Traite,' hiiîor uj u c 
offre i dit-il en Ton Epitrc auxPc; 
Nicéc , fi cette Epitre dï veritabl.- 
me le croit le Ordinal Baronii- 
vous offre mon fuffra^e O' ceU 
DIfciples , pour confcntir avec you> 
ce que "VOUS ave:i dcfim dans vôtre 
Concile 

Et c cl ^u.cidicnt ce qui 
pelle dans l'ancienne Eglife cou* 
un Concile, ceft-à d ire y jouui 
fuffrage , & conîèntir par cet acl 
thentique à ce qu'on y a établi, 
paroît manifeftement par les l. 
<\c deux grands Papes , qui foni 
Léon & Samt Martin. Le Cor 
Caiccdoir.e avoir fait des dccrc 
chant la Foy , pour condamner 
réfie des Eiitychéens , & les^ rc 
celle dc'; V ''>(-)rien<: ; par Ton ' 
"vinrt- , ■ ■ 'lO'.ioi 

Impérial avoit donné la 1 
place entre les Patriarches à 
Conrtanrinoplc: ce qui eftcoiKr _ 
Concile de Nicée, quien avoir 
ment diCpolc -, & c'cll: aulli à quo 
Léon ne voulut jamais s'accorde 
que inftance que les Perc^ d . C:. 
ncluienh'flènr. 

Il eût néanmoins peur que c 
fit un mauvais effet , & qu'en i 
c;; refus on ne crût dans le monde i 
ne vouJoit pas confentir aux dét" 
de ce Concile , qui avoit 11 bien 
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de rE^/ifedeî{ptf2e. 147 
Toy Catholique contre l'He'refie 
Euty elles. C'eil pourcjuoy il leur écri- P<?r 
: en ces termes : De peur que quelques |»al;gnos 
lUns interprètes dç mes intentions ne don- ^"^^^P^^- 
it lieu de douter II j approuve ce ^««^ tabile vi- 
Hsa\feK défini d'un commun confe>,tement-, deaf ur 
ichoiit U Foy , au Concile de Calcédoine, utrum 
tcrù à tous mes frères Coevêques qui qux in 
mtaj]iffe ces Lettres que le très -glorieux Synodo 
mpercur , comme il Ca defiré , vcusf 'era ^^^Ice- 
Ir/r , afin que Votre Fraternité Cr tous les 
' telles f^acheyit que non feulement par n"i"ita- 
fppYobaticn de mes Légats j mais aujjï vc- 
la mienne , fay joint mon avis parti- ftram de 
hrr VI votre , mais dans les feuls points fiJe ftatii- 
.irdent la Foy , pour laquelle on a ta func 
ce Concile UmVcrfel par iordr€\^^^\ 
' des Empereurs , du confente- ' 
Saint S. 'polhl,que. Voûit.7cTl 
c cft , fcioiî Saint Léon , qu ap- Cocpifco- 
vei Concile , erre d'un avis pos no- 
informc .1 ccluy des Percs , & confen- ftros 
: aux dc'iinitions qu'on y a faites. fciipta di' 
Cela paroit encore plus clairement • • 
is l\ Lettre Circulaire que Saint Mar- ^. 
Pape c'cnvit à Saint Amand Eve- ^Xa & 
d'Utrccht, ^& à tous les Evêques& om- 
Tance, en leur envoyant les Ades du nimn Fi- 
^Bcilc de cent cinq Evéques qu'il avoir delium 

G 1 corda co- 

n folum per Frarres nuam execuii 

lederiam pcr approbaiiorem geilorum Sypo- 
propriim yobifcum iniilTe fcntentiam in fola 
la, ?cc. i. Uo, Ep,C:i. Syn. ChaU Xnn. 



Mul 
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Secun- 
dum te- 

norem 
Encyclkx 
a nobis 
direftx 
fcripta 
unà cum 
l'iibfcri- 



14S Train' hiftûri^ue 

alleniblcz à -Rome , courre les M.^.; 

thcliïcs , & les exhortant d'y foulije 

dans un Concile de l'Egliiè Gallicf' 

& de les luy renvoyer avec Icui 

criptions , parlelqucllcs on voyc 

les conpr ment -, O' quils confentent a^i^: 

ce qu 'on a dcjim au Concile de R^ome 

la Foy Catholique , C7* pour détruire 
l-tionibus r-r .^, J ^ 

bifmet <^outre l tglije. 11 demande que les c- 
deftinan- 9"^^ de France confirment les dtcijjfij 
daconce- Rome fur un ponit qui regar. 
lebreut, Fo)[ : on ne dii'a pas pour cela qut_^ 
confir- glilè Gallicane foie fuperieure à lao- 
mantes , maine y & l'on n'auroit pas raifoiàfj 
Se con- jjj-g ^ parce que confirmer Ici deù*j 
entientes ^-^j^^ n'cft autre choie ^ commcj 
proOriho- cxphq'-'e Pape Saint Martin , 
doxa fidc confentir par Ibn furîVage. 
ixdcftiu- Ainfi chaque Evéque qui fo| 
c^ionc aux décrets d'un Concile , l'approi' 
hxretico- le çonfirmc,en y confèntant par (a ; 
tum Vefa- J^J.ç . j[è rapporte parfait< 

nix nuper ^ 5^-,,^ ^ j.^j^^. 

exorta: -a , • ^ nr- j \^ r • 

nobis fta- E^^n^^ Mchtine . auqi 

tura funr. vouloit taire accroire quckPap( 
M irt. l. tcgeoit Ncltonus. ^ N'en croyez rii 
Ep. Ad^i- d.c~il , car je vous affùrc que le 

rxr.pof. ^ C^ncil. Later. fui. JiUrf. ^ Kc 
lioc Sanclitas tuai fcripfit enim confonn Saui 
iiodo , omniaque iliius Ada nobifcuiu coniil 
Se nobifcuin fc;uir. (y^^lt sAUx. Episl. Ad 
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de VEglife de R^mc. 1 4 9 
W ^ écrit conformément aux déci fions 
Concile d'Ej)hefe , qu il en a confirmé 
TC nous tous les c^icles , C quil s' ac- 
ide avec nous dap.s un même fentiment» 
.)ilà ce que les Papes eux-mêmes ap- 
'pat confirmer un Concile, & l'on 
touvera jamais dans l'ancienne E- 
'{è, que les Conciles par leurs Lettres 
linodiqucs adrellécs aux Papes leur 
■•nt demandé d'autre confirma-ion de 
rs décrets touchant la Foy , que leur 
j(cnremcnt " ' • approbation , 
ils croient c iilc/. uc donner. Car 
in (i le Saint Elprir parle par un 
ijcile légitimement afTcm blé , quand 
-« renonce fur un ponjt de Foy, & qu'il 
I, Fifim cfi Spiritui Sanâo , nobis : 
uut bien necellairement que le Pape 
Wouve ce cjue le Saint Elprit a dit , 
ju'il lui obe''iirc. Et fî le Saint Ei"- 
ne parle pomt par le Concile juf- 
; à ce que les Papes y ayent donné leur 
Probation , il n'eut donc tenu qu'à 
C de faire en forte, en la rcfufanr , que 
siRiint Efprit , qui nous doit enfcigner 
Mtc vérité , ne nous eût jamais in- 
TOI > & que rAriainfme & toutes les 
rçs Héréfies n'eullènt été que des 
lions permifesj ce que peilonncà 
EU avis n'ofcroit jamais dire. 



C H A- 
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150 TrrJ'i'^-^ifloYiijUc 



II 



CHAPITRE XVIII. 

Ç^e les anciens Co>iciles ont er.a niné r 
Ju^emens des Papes pour en porta 
m dernier O' définitif. 

QU o Y que les Conciles ayeiK t 
jours cû beaucoup de rcij 
''pour les Papes , & que dans 
grandes conteftations qui ont doi.. 
lieu de les afîembler pour décider 
rerainemenc des Articles conteftt. / , 
ayent fouvent rendu des Jucremens c-^u 
formes à ceux que les Papes avoim 
déjà portez contre un des deux par;fc<5 
ils n'ont pas néanmoins laiflé dec 
examiner, pour voir s'ils étoient bier*' 
mal rendus-.cequi fait voir qu'ils ont j 
avoir fur le Pape une fuperiorité te? 
fcmblable à celle que nos Parlemens t 
fur les Juges fubaltcrnes. En voici d: 
illuftres exemples , qui ne fouftxent:; 
qu'on puiflc douter de cette veritc 

Fiavien Patriarche de ConftantL 
pie avoit condamné dans fon Cnr 
particulier la dodrine pernicieufc d 
tychés,qui ne vouloit reconnoître qt-= 
ne nature en Jefus Chrift i & le gri " 
Pape Saint Léon avoit confirmé i 
fon Jugement celui de ce Patriarc ^. 
comme il paroît par les Lettres qt- 
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de rEgJiÇe de l{pme. l% l 
.x.r.it, &3aiis Idcjucllcs il établit 
^.irablcment bien la cicance Catho- 
Jjç touchant la clifkin(5lion des deiiîc 
litcs divine & humaine dans une 
I. perfonne en Jefus Chrifb contre 
reur de cet Hérésiarque qui les con- 
doit.Diofcorus Patriarche d'Alexan- 
^ , qui s'écoit hautement déclaré pro- 
tteurd'Eutychi's , entreprit Ton affai- 
& fit fi bien par la faveur de Chry là- 
us qui pouvoir tout (ur l'cfprit de 
Maître l'Empereur Theodolè le 
ne , que ce Prmce convoqua le fc- 
hd Conàle d'Ephcfe , j^our y éxami- 
^ ;ui avoit c'té juge àConftauti^ 
iple 6i à Rome contreîutychéç. 
îainr Léon qui n'aprrouvoit pas ce 
edé qui fentoit la cabale , s'y oppo- 
abord j mais il y confèntit enfin 
r le bien de la paix , efperantquc 
t fè pafl'eroit en ce Concile (clon les 
. mes Canoniques, & qu'en fuite le Ju- 
ment définitif qu'on y rendroit , ap- 
"xoit les troubles de l'Eglifè. Sur 
1 y envoya fcs Légats, avec (es Let- 
au Patriarche Flavicn & au Concile, 
^ après avoir expofé ce qu'il avoit fait 
:itre la nouvelle Héréficd'Eutychés, il Q;iii 

G 4 ajoute <^fiam ta- 

lium non 

incgligenda curatio , & piè ac religiofc Chriftianif- 
' Imperator habcri voluit Epifcopale Conci 
ut pleniore judicio omnis poflit errorabolc- 

atre.<; nollros, 5cc. Qui vice ir.ea faiifto Con- 

vcntui 
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J<il Train' hijîoriijue 
ve"r-Vra ^"e toutefois , puis qu'il ne 

rcrnkatis ^^^^ "'-^g^î^ei- Je foin de ramener ce«; 
intcrrint,^^'^>'^^> ^ <^uc l'Empereur avoir or 
& corn- ^"e Ion tint un Concile à ce (ii 
muni vo- ^fin que l'on p:)t abolir entièrement l'en 
bifcum par un plus ample Jugement , il env 
fcntentia unEvéque, unPrérre, un Diacre a 
mino^unt ^J"]:^^'^''' Apoftolique pour y afTl: , 
placirura ^^^^P^", & pour y établir, d'un ce 
<onfti- ce qui fera du lèrvice de Di. 

Tuinr,hoc c'eit-à-dire , qu'après qu*on auraco 
cft ur pri- damnd une erreur fi pernicieufè -, 
mitus pc- traite du rétabliflèment de fon '/ 
flifero er- ceur , pourvu toutefois qu'il condaî 
rore dam- „c fon He'rdfie de vive voix & i 
Si'tamc^'" écrit. * 
fenfus grand Pape déclare tout ouvert 

Haîrcti- ^^ent que cette opinion d'Eutych(^s t 

cos uneHére7îe. II écrit même à Flavi 

plenc qu'elle efl- fi manifefte , qu'il ne ferc 
apcrreque pas nccelTaire d'aflembler un Cond; 
propriâ pQyj, 1^ condamner ; & néanmoins 
voce & f t . • 
■r,,wc- trouve bonqu on en tienne un ou cet 

tione cauie loit encore exammee, afinqn 
<iamnave- entièrement abolir l'erreur par ; 
rir. plus ample Jugement. N'cft-ce pas là dii 
S. Lto fort nettement que le Jugement d 
'J*"'' Concile cfl de plus grande autorite' qu 



Lphejtn, 
Syn, 
Ep. i6 
FUvi. 



ai 



le fîcn qu'on y examine ? 

II y a plus. Car ce fécond Concil 
d'Ephefè étant devenu, par lapuiiîan 
ce de Chryfàphius , & par la violence^ 
de Diofcorus, ce fameux brjgandag^||É| 



1 
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de PEglife de Rome. I 5 
I tout ordre tut renvcrfe , & Eiity- 
iés abfous : ce Saint Pontife, c\m vou- 
!c que cette Hereïie fût foudroyée par 
l\ Arrell: detînitif, fit de continuelles 
lances aupre's de l'Empereur Mar- 
..n& de l'Impératrice Pulcheria, après 
mort dcTheodofè , pour faire allem- 
LTun nouveau Concile c]ui fetinten- 
., à Calcedonie , où après qu'il eôt cxa- 
K j)^ la Dodrnie d'Eutyclies , & les 
)rtres de Saint Léon , il confirma par 
autorit(f fouveiaine & par un der- 
Lr jugement, ce que ce faint Pontife 
t j)it prononce contre cette He'refie. 
' n'cft ce dont il fe glorifie , lors au*c- 
ilit à Thcodoret, qui avoit condam- 
'^dans ce Concile l'Here'fie dcNcllo- 
js, de laquelle il e'toit fufpcdl:, &:cel- 
"^Eurychcs , apre's l'en avoir félicite 
me manière trcs-obligeante , il ajoute 
y (on particulier ces belles paroles : 
m nous glorifions en Dieu , qui na fus Gloria- 
. mis que nos frères fjfent rien 4 notre "lur in 
.iÀvantage , mais qui au contraire a^^^^' 
Infirmé par l'avis de tout le Concile "JJ: y^^^ 
Mil avoit auparavant défini par no- 
mimjtere , pour montrer que c ejt noiuis 
G 5 ver/- fia tribus 

derrimen- 

fufliner» peimifit, fed qxix noftro priïxs mini- 
*lio definicrat univerfx fratcrnitaiis fîrmavi tfï^cùi'v, 
Sverè à Ce prodiifFc oftcndcrct , quod prius a prinia 
^nium Sedc forniaium , totius Orbis j!:àicium le- 
Miflec. c"^^. Léo Lp, 63. 4d Thiiior, 
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1^4 Traité hi^ïoricjue 
véritablement 



lui 



cil 



le 



gemcnt 



émane 

ni ayant ^Premièrement éîL 
du far Le premier de tous les Sièges , n 
reçt par le Jugement de toute l'E^i 
N'eft-ce pas là dire que pour fi^avoi 
les cî?ci fions du Pape viennent de Di, 
il finit qu'elles foient reçues de rc 
l'Eglife» & en fui te que le Concil 
lareprefente , & qui leur donne la 
nierc force par fon autorité fupici 
cft par dcdbs le Pape ? 

Cela paroît encore plus claircmîT 
par le lecond exemple , où l'on 
qu'un Concile ge'nc'ral , après avoir 
miné un Tugcmcnt rendu folci ' 
ment par le Pape, le cane, Se en 
lin autre tout contraire. C'eil: c«i' 
que le cinquième Concile porta a-'à' 
tre les trois Chapitres , & contnitv 
Conllitution du Pape Vif!;ilius , pai-^ 
quelle il les approuvoit, défenci . 
routes fortes de perlbnncs de k c 
damner. T ay dcja parle de cette : ' 
qui n'a pasbefoin d'un fort c^rai, \ 
cours pour la faire paroître dans te 
fa. force. 

On examine en ce Concile la 
â:rine de ces trois Chapitres > & la c-f^ 
ftirution du Pape qui les approuva . 
le prie de pre'fider à cette aflemb) yii 
&c à cet examen que l'on y fait dc^ 
écrits. Il le refufe , quoy-qu'il foi 
Conftajitmoplc où l'on tint ce Conc» ■ 



de PEglife de Rome. I ^ ^ 
iiil foûtient toujours de toute fafor- 
(ces trois Chapitres , & néanmoins 
( les condamne i & on les tient encore 
.lourdliui pour tres-bicn & trcs-le- 
iimement condamnez. 11^ fallut mê- 
^iiî après cela qu'il fe fournit à ce de- 
"t, ainfi que je l'ai dit fur la foy de 
t bons garands } & quand il ne s'y 
;oit pas tournis , il eft toujours con- 
mtquele Concile examina fon Juge- 
it, & qu'il le calTa. Apres cela peut- 
;oHtcr qu'on n'ait crû dans l'ancien- 
Eglifc que le Concile cit par deflus le 

Qiie l'on rappelle maintenant ici ce 
j'ay dit du fixicmc Concile qui coi; 
na l'Hcreliedes Monothelites. On 
xamiiia ce que le Pape Saint Mar- 
avoit décidé fur ce fujet dans fon 
ncile des Evcques d'Italie célébré 
lome , & ce que le Pape Honorius 
it Gcclaré avant liiy , touchant la 
ne controverlè, dans fesEpitresà 
ius Patriarche de Conftantinopic, 
des principaux Auteurs de cette 
éiie. Le Jugement de Martin fût 
rouvé par ce Concile ; & celui d'Ho- 
' js y fût tellement reprouvé , qu'on 
achcma^iace Pape. Soit que l'on 
ien ou mal entendu fes Lettres j il 
porte pour le prefent : le Concile 
c fans qu'on ait jamais réclamé 
'Antiquité contre cette cntreprife.. 

G 6 Cela 



l')6 ïraiti hijîoricjue 
Cela furîit pour conclure invinciblemc: 
que félon toute l'Antiquité le Concile 
luperieur au Pape. 

Mai^ r-ilrien de plus fort & 
plus decilif pour bien établir cettcM 
rite , cjuc ce qui fe fit en la caufc > 
Donariftes qui troubloient tout-. \ 
optAi.Mi-?y^'^^^^ d'Afrique par leur Schifme. . 
levit. /, /. s'adre'fcrent à l'Empereur Confiant! 
tantr.^ar- qui étoit alors dans les Gaules , & 1 

demandèrent des luges choifis d'en; . 
£ufeù.Ecc. les Evéques de l'Egltfe Gallicane , c<i> 
lUjî.l.„.r. cecilicn Evcquc de Carthage , pr 
^Âuifiijï.Sn. vouloient éviter le JîigemM 

j62.*d'G(9A^ Pape, duquel ils fedéfloient^L'Ei: 
cr Eleuf. pereur nc'anmoins ayant protefl- 
Ep.iâf. aJcc n'ctoit point à luy de fe mél^ 
o>f;frc/:..tf^ caufes Eccicfiailiques , les renvo a 

Donatif. Pzpc , auqucl , Comme au Chefc/er: 
j67.&altùt ojifç j il appartient de juger dcscau.i 
•^^/"'' majeures. Le Pape Melch'iade prit por 
aflèflèurs en ce jugement quinze E*: 
ques d'Italie , aufquels il joignit tr; 
lé'bres Evcques ae l'Eglile Gali 
Alaternus de Cologne , Rheticius u A 
tun , & Marinus d'Arles , que l'Em 
reur luy avoit envoyez pour être 
nombre des Juges , afin que les Do" " 
tiftes ne pullènt pas dire qu'on \é 
avoit tout refufé. Cette caulè f> 
lennellcment jug^'e dans ce Concile 
Rome. Donatus Chef des Schilln . 
qucs y parut avec dix Evéques de 1 

Par.: 



ï de l'Ej^Iffi de B^me. I ç 7 
i tirans,& produifîr tout ce qu'il avoic 
ire contre Cecilien , qui comparut 
;î accompagne' de dix autres Evê- 
cs Afric]uaiBS , & défendit fi bienfà 
t(è & celle de l'Eglife contre les Au- 
irs de ce Schifme , qu'ils furent con- 
finez. 

[Is avoient bien voulu être jugez 
ce Concile, s'etant imagine', comme 
larque Saint Autjuftin , ou qu'ils 
irroicnt gagner leur caule par leurs 
iîccs& par leurs calomnies,ou s'ils la 
^doient , qu'ils pourroicnt ne'anmoins 
"t jours maintenir leur parti , en fe plai- 
dant hautement par tout c|ue le Pape 
(es Evéques , qu'on avoit prévenus 
re eux , les avoient mal ji'gcz. En 
' , ils le firent . & prcfibren'c fi fort 
ïcreur de leur donner de nouveaux 
& en plus grand nombre , que 
Prince vaincu parleur extrême 
jortunirc , qu'il appelloir une extré' ^ , . , 
'fureur , le leur accorda j Se comme il ? ^ 
jhaitoir padionnemcnt de rendre la^u^jocia? 
i à rEglilè > & d'creindre entière- optât, ûc. 
it un fi funefte Schifme , par un der- cit. 
Ju-^cment qui terminât pour toù-ApudArc- 
; ce grand diHêrend , il convoqua le latum 
«dXoncilc d'Arles, que Saint Au-eandem 
En appelle Plenier & Univerfel, par- cf^f^m 
|ue, comme Eufebc nous l'afiHire , *^/)'^*^"' 



tius exa- 
minan- 

tcrminandnmquc caraffc. Au^.ep, 16:. EttftL. 
t.c. f. Ak^k/. Ef>. 167. aJFtfl, 



Early European Books, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibliotheek, Den Haag. 

224 G 2 [1] 




«1 



Ex omni- 
bus mun- 
di parti- 
bus. Se 

praccipue 
Gallicanis 

Conctl. 
A.rcUt. II. 



15 S Train* hiftorique 
& après luy ce faùit Dodeur, il s'y tro 
va une innnite' d'Evêques de toutes . 
Provinces de l'Empire , & principa 
ment des Gaules. 

Les l egars du Pape Silveftre y afTifl 
rent avec ces dix-huit Evéqucs <] 
avoicnt cte au Concile de Rome. Or 
examina de nouveau la caufe des Don 
tiftes , &: le Jugement que le Pape Mj 
chiade , predccelVeur de Saint Silveftn 
avoit rendu contre eux , &ilsfuren' 
nouveau condamnez par un Arrêt de. 
nitif> & fans appel à l'égard du Tnb:. 
lul Eccleaaftique. Car ""l'appel que c 
Schifmatiques , qui negardoient auc. c 
nés mefures , intcrjettercnt au Tribun c 
de Conftantin, fut tre's-injufte , con o 
me le reconnut franchement cet En 1 
pereur , qui dit que s'il prenoit cnfi i 
connoi fiance de cette caufe > pour fo ; 
mer la bouche àccs Schifmatiques , < î 
arrêter le cours de leur fureur , il en d( i 
mandcroit humblement pardon au 
Evcques, fur l'autorité defquels, e 
ce qui regarde le fpirituel , ilauroit 
trepris. 

Sur quoy Saint Auguftin rJponJai. 

aux plaintes que les Donatifles de (6. : 

Qjjc vox temps faifoient toujours du Pape Me: ' 

crtom- chiade, comme leurs Ancêtres, d. 

nium nia agrcablement,en fe moquant d'eux, qu > 

lorum l't»*<^Jux-ci avoient fait comme les méchaii ' 
gatorum , 

>. am fue- 

imc enam maniùililfiinarericatc fupcraci 



Ep, 162. 
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de rE^ltfi de ^ome, 1^9 
aiâeurs , qui aprcs avoir perdu leurs 
•océs, s'en prennent à leurs Juges , & 
plaignent à tout le monde d'avoir été 
val condamnez quand même ils ont 
lécouvamcus par la découverte de la 
srité toute manifefte. Puis , pour les 
Mifondre, il ajoute ces grandes paro- 
is qui décident tout net la queftion que 
eus examinons , &aufquelles il n'y a 
en du tout à répliquer : Su^pofons que Eccepu- 

aui ont condamné à Home vo/temus il- 
^nceirei ayent mal jugé y navoit-on pas \os Epif- 
tcore h Concile flenier , oh cftte caufe fe cot^os qui 
■juvoit examiner de nouveau avec rf^Romx ju- 
fêmes '^uf/s qui^ l'avoicnt déjà ju^ce , afri ^^^^^^^ 
ue fi l'on trouvoit que leur Jugement ne J\xdi- 
itpas cquitahle , on cajjat leur Sentence ? ^.çg f^i(fg ; 
\ J'avoue franchement que je ne vois leftabat 
as qu'on puilTe faire mieux entendre adhuc 
uele Tribunal du Pape eft foùmis àplena- 
bduy d'un Concile plenier & général , "^^«^ E'^- 
mi peut confirmer ou cafiér la '^Sentence J f^^^^^^.. 
'ortec a Rome, comme le Parlement de j.^ conci- 
'aris peut ou confirmer ou cafier parij^^,^ 
pn Arrêt une Sentence du Châtelet. etiam 
Ainfi quand le même Saint Auguftincum ipHs 
lit ailleurs, en parlant des Pelagiens //judicibus 
.ous cft venu des Refcrits de liome , la i^^^^ P^^' 
' '■éftfme : cela s'emend qu'elle cft*^^ '^S!"- 

^ ' ^ r;-- ri,Utll 

^"^^malè ju- 
jfic convifti effcnt, eorum fententix folverentur, 
|am enim dehac caufàduoConciiia mifla funt ad 
cdeni Aportolicani ; mde etiam Refcrifravcncrunt, 
aufa fint-a cft. .An^tift. fcrm, z de Vert, Dcra, c. - 
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160 ^ Train* ht^oriijuc 
finie à Rome , où ces Hére'cicjues ; c 
aprcs avoir cté condamnez dans lesCc 
ciles d'Afrique, s'c'toicnr adrelîez 
Pape , & croyoienr gagner leur caufe }• 
leur artifice qui Icuravoic une fois rcù 
Elle ne fut juc;ee en dernier refibrt qu' 
Concile d'Ephefe. Il faut donc nece/Ii , 
rement conclure qu'on ne peut voir pl \ 
clairement qu'en ces exemples que 
viens de. produire des Conciles Onivc 
Iclsquiont juge dc> Jugcmens des 1 
pcs ,qu'on croyoit dans l'ancienne Eg 
fe , avant Saint Auguftin , & de fc , 
temps, & après lu y , fans qu'on s'avif i 
d'en douter , que le Concile gênerai e 3 
pir dcfliis le Pape : c'eftcequc j'avois v 
prouver. 



CHAPITRE XIX. 

Çîuc les anciens Papes ant tôt jours reconnu j 
Cr protellé (ju 'ils étaient fournis i, 
aux Conciles. 



M 



pour le prouver encore d*i: ^ 
_ ne manière aufii folide, & ni 
elt d'autant plus plaufible & moins rci» 
culàble > que jeproduiray pourtemoir 
de cette vérité ceux qui font le plu \ 
interefi'ez en cette caufè •* jen'ay qu' Jp 
dire que les anciens Papes , qu'on a vou 
Ju depuis peu e'icvcr , maigre' qu'ils ci 

cul 
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de PE^^/ijc de R^me, ici 
.lent , par dclîus les Cojicilcs , proté- 
ine eux-mêmes qu'ils leur ibntlbù- 
is, & qu'ils doivent leur obcïr dans 
, chofcs c]ui appartiennent à la Foy , 
.re'glemcntdcs mœurs , au bien uni- 
rfel , & à la difcipline générale de 
'^glile. 

)[ a-t-il rien de plus clair & de plus 
iccrefur cefùjet , c]uc le te'moigna^e 
iPapeSyriciusfucceileur de Damalc ? 
Jl^mpereurs Theodofè & Valenti- 
[n le jeune avoient fait aflbmbler un 
ind Concile des Evcqucs d'Orient & 
Jccidentà Capoue pour éteindre le 
nifme d'Antioche , qui , après la mort 
Melerius & de Paulin , continuoit en- 
re par l'clediion que les deux partis 
pprens de cette Eglifè avoicnt faite 
ivien pour fucccder à Mcletius , & 
Lvagrius fuccclTeur de Paulin. Com- 
IFlavien ne comparut pas, le Conci- 
aTheophile d*Alcxandrie,pour 
b,a «ix: pour terminer avec les Evé- 
cs d'Egypte ce grand dilîèrcnd j & en 
me temps , <^ommc on eût défère au 
icile un Evéque de Macédoine ap- 
Ic'Bonofus accufe' d'hérefie&i d'im- 
ité contre la Sainte Vierge , & qui 
comparoitrc , le Concile commit 
Minoiflaiice de la caulê a Anefîus dç 
rflaloniquc , pour la terminer dans 
iSynodc qu'il tiendroit avec les Evc- 
' : de la Màccdoine Se de l'IJlvrie. 

Ccux- 



390. 

Epift. ad 
Theoph. 

Epift. Sy^ 
ti citai 

Ihejfahn^ 
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1 61 Traitihiftori que 

Ceux-ci jfoit pour fe décharger du'. I 
gement qu'ils voyoienc bien qu'il LJ' 
droit nccefl'airemcnr porter contre )!1 
Cùm hu- de leurs confrères , fbit pour le rcfp t 
jufmodi qu'ils portoient au Saint Siège , dck 
fuerit rent ce Jugement au PapeSyricius. M 
Concilii il leur récrivit que fi le Concile n'av 
Capu.ni- rie,, ordonné touchant la caufè ilcl 
fis judi- nofus , il portefoit un Jugement co ui 
î:*^?^ ' -^^ hle fur ce qu'ils luy avoientc'crit Je 
Banofo Eveque : mais puis que le Conci 
arque ejus ''ivoit commis pour prendre connoiii. 
accufato- ce de cette affaire , & la terminer par 
ribus Ju- Jugement décifif avec l'Evéque de Th 
diccs, iri- (àlonique , qu'il reconiioiflbit francl à 
biierentur ^lent qu'il n'avoit pas le pouvoir d 
îm,rclaod '"S'^'-; CV/î i leur d.t-il , qui de .. 
robis ju-^^^'^ n^^^ Concile en cejugemem* 
^uiave:^reçù te pouvoir de le termirM 
qu'il appartient de prononcer fur cette ^ " 
re , puis que c'eji vous qui reprefe/iic:^ 
Concile lors qu il vous a tran/mis jon au 
rite , non pas moy qui ne l'ay p 

tegra effet 

hodie Synodiw, reft c de iis qu* comprehendit fcrip^ 
riim veftrorum feries deccrueicmus.Veftrum efl igt 
quihoc recepiftisjudicium, fenteniiam ferre de oxm 

bus , Vicem enim Synodi recepiftis quos 

cxaminandum Synodus elegit Primumcftiif; 
judicenr quibus judicandi facultas eftdata : vos en > 
totias, ut feripfimus, Synodi vice deccrnitis ; i 
quafi ex Synodi auroritare judicare non convcc .«j 
£ptft. Syicii ai ^nyf. Thejful. in ColUCl. T^man.ùipen^ 



dicandi 
forma 
compcte- 
rc non 
poflît. 
Nam fi in 



m 
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Fjà un Pape du quacricme ficde , qui 
Lue de bonne foy que les dclcgiiez du 
f ;iciie , beaucoup plus le Concile mc- 

Stontplusde pouvoir qu'il n'en a, 
hi en luite rcconnoîc que l'autori- 
es Conciles cil par celle des 

.)es. 

nnocenc I; qui fut Pape trois ans 
k^Syricius , dont il avoir vfi la con- 
WÊ à l'ej^ard du Concile de Capouë , 
llonduiht aufll félon la Tradition de 
b'j'life Romaine, & l'exemple de Ces ^l'Off - 
I Ddecefleurs , cjuin ont jamais cru que jj^^^^^ ^ 
L r pouvoir fut égal , & beaucoup £ j„'„ ' 
k :mi fupciieur à celuy du Concile. Car ^/i^^ 
hiiis la grande perfecution que Théo- chryf. ap» 
L|Je Patriarche d'Alexandrie lit à Saint Soiom, U 
pa Chryfoftome, qui avoit ctc.con-^.<^.2<r. 
^nc & dépofé ,par une extrême vio- 
jjte> dansmi Synode d'Evéques par- 
, .ns de Théophile i & ennemis du ^/J;^^^ 

,it : comme on en eut cent des deux qi^lUi, 
I .ez au Pape, & aux Evcques d'Oc- d,-^/^^*^/^ 
leat , ce faint Pontife cafla bien à la vit, chry» 
l site' ce Jugement porté contre toutes f>ll. c t, 
\i formes & tous les Rcglemens desTheophlî 
l icnciles par des Juges incompetens , J^diciu 
Jïitre un abfcnt qui en avoit juridi- 
ttment appelle à un Concile lcgiti-"jj.^'^"^ 

kl me^jçyjj.^ 
oportereôc conflaïc aliam irreprehenfibilem Sy- 
rrtum Occidentalium Sacerdotum et dentibus amicis 
Ir Jnïim, deinde ininiicis neuitarutn quippepartiuni 
B wlmimum rcftum effe judicium. TalUd^ loe, eit» 
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JC4 Traité hi^ortque.. 
lïici mais pour le fond de raffairc 
de raccufarion dont il s'agilloit 
voulut jamais toucher. Il crut c 
fîdere l'importance de cette af^iaao 
l'on attac]uoit l'honneur & la diei 
d'un Parriarche dont la Foy avoit" ; 
jours été' fî pure , & la dodrine & l'ci 
nenre faintC' é en lî haute venerationd;: 
toute l'Edife, il n'y avoit qu'un Coiu 
Qiiodnam ^^^'"tcrefl'c , où les amis & les ennei 
rcme- ae run& de l'autre ne fc trouvafient | 
dium hif- q»i en pût porter un Jugement défir.i; 
ce rcbus C'eit: ce qu'il écrivit aux deux part^ 
affe e- & dans les Lettres qu'il adrelîcàSa: 
!".'^;M^''^^^0'i'olbme, à Tes Evc-ques , & àf. 
ciit Svno. ^^"''g^' Conftantinople , il dit pofi. 
dalis'co- v^i^c"^ que ce Concile, celuy- là me 
gnitio. auouel ce faint Patriarche en avoit a- 
l'.a foîa eft pd'^, ctoit abfblumcnt neceflkire pc 
qux hu- terminer 'cette grande affaire par un J 
jufmodi gementfouverain i qu'il n'y avoit q- 
prccella- ce icmede aux maux dont ils ctoient a 
um im- fligç2 j qu'il ne le? pouvoit autrement [ 
courir^que le feul Concile Oecumeniqi 
pouvoit rendre à l'Eglifc Orientale 
paix & le calme après une fi furieu 
tempête j & que cependant il fallo 
opem ipfe qu'ils s'armaffent de patience , & recot 
ferre non r;,fiènt uniquement a Pieu, en atter 
^'^"^ aflèmblé ce Concile , 

Multu'in 

dclibciainus quonam modo Synodus Oecumenic 
congregaripoflirper quam, &c. Ex^reftemus igitur,a 
valloparientixcommuniri, &cc. inn.adCler, Cenf}, 



petùs re 
tarda rc 

potef}. 



de rE^life de \cme, 1 6 5 
'!oy il travailloit incelîàmment , eu 
■erchain les moyens qu'on pourroit 
'endre pour le convoquer. Ce Pape 
[-juvoit-il exprimer en' termes plus 
airs que le Concile Ge'ne'ral a un pou- 
)ir plus étendu & plus grand que le 
:n , & en fuite qu'il cft par dell'us luy ? 
Il V a pourtânt,cc me femble, quelque 
lofe encore de plus fort,en cequ'Inno- 
•nt III. l'un de Tes fuccelFcurs, auflî zcle' 
Lue luy pour la grandeur & les droits du 
^lint Siège, écrivit au Roy Philippe Au- 
alle. Ce Prince , qui avoitgrandj envie 
j i faire dilluudre la Mariage qu'il avoic 
I >ntra(îïe avec la Reine Ingcrbuge, pref- 
■)it extrêmement le Pape "de le déclarer 
al , afin d'être en liberté d'en c'poufcr 
.ae autre. Ce fàge Pontife récrivant au i.noc.ri.in 
oy,procefte devant Dieu, que s'il pou- /. j. Regefi. 
)ken confciciice l(||accorder ce qu'il /;.£^/<'-^. 
fîmande , il le feroit de tout (on cccur : * ^ PhiUp. 
tiais que quar.d même il voudroit s'ar- ^'l-^ranc. 
îterà ce que la Reine avoir répondu fa 
^oràblemeiit pour la diflolution de ce 
)ariage au Cardinal Robert Cortzeon , Tnîf^Tnr 
. ui 1 avoit interrogée juridiquement , il cçmodi 
e pourroit néanmoins rien dérfnir de cafude 
ly-même fur une aHaire aulfi impor- noOro 
inteque celle-là ; & que s'il entreprcnoit fenfu pro 
' ^|^, 1^ te aliquid 

' - ^ definire. 

jilrper hoc a.i ;u. u^..] Kiat loiic Conciiii derermi- 
jarcaliquodten'aremus ,pr.ïter divinam ollenfam & 
•■ idanam infamiam qu.im ex eo poflemus in .urrcrc, 
|n Ordiais & Oiîicii noihi pcriculum imrniueiet. 
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J'66 Traitî hijîorique 
le faire fans un Concile , outre le crîm 
<ommcttroit devant Dieu , O" Vi 
qu'il encourrait devant les hommes , / 
peut être encore en danger d'être dr. 
07" de perdre fa dignité Pontificale, \ 
un Pape , & l'un des plus Icavans o 
ait jamais vîis fur la Chaire de ' 
Pierre , c]ui avoue deux lois , ci 
peu de mots , avec une grande fir . 
que le Concile ell par dciliis lu y . V 
en difànt qu'il ne peut rien de'tini 
Tartaire qu'on luy propofc fans la d 
mination du Coiicilc i &c l'autre , 
s'il rentreprcnoir , il courroie f( 
<3'étre dcpold du Ponrjficar. Pa 
fans doute par une Puiflânce (iip^ 
à ia ficnnc , qui , comme il eft c v 
ne peut erre autre fur ia terre qi.. 
du Concile. 

Le Pape A^^etus avoit dit 
t<:mps aupara«l Li n.énic cr; 
lincoccafîon où toutefois il ne s 
<oit pas d 'lire affaire d'une auifi p. 
importance que celle-ci, & donr ; 
à propos que j'informe mon L . 
en peu de paroles. Dans un des 
.s que le Pape Symmach'us tinr .i 
ne , on dc'fendit à tous les Papes 
f>eti:ité d'aliéner les biens d'Eglii. 
fur tout ceux de l'Èglife Romanic , 
en-ce temps-là n'étoient pas des \ 
&' des Provinces , comme après l. s 
' i"' ;v ^ X T^^ois dcFraiir 



Early Européen Books, Copyright © 20 1 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by ccxjrtesy of Koninkli|ke Bibliotheek, Den Haag. 

224 0 2 11] 



de L L-.ifiii e de R^mc. 



167 



es terres èc quelques métairies qu'el- 
l.:enoit de h libéralité des Fidelles , ou- 
ïes oblations , qui faifbient alors (es 
is grandes richcflcs. Voici les ter- 
cs tres-confiderables du décret , qui 
fend cette alie^nadon. Nous ordonnons M.attCuro 
vmDicu , par ce décret , que du jour cum Dei 
efent jufqn a tant que U doctrine de la ^^^-^^^^^ 
y durera dans lemofide , p^T U difpofi- p^^reto 
m de la divine Providence , // ne [oit ju- fancimus, 

rmis 4 aucun Pafe d'aliéner four ut niiiîi 
\^krs une métairie yfoitgrandcy fcit pcti- Apoftoli- 
ni de la transfer<r qui que ce /oit far ^ï^fK 
ige , O- fans quil je excujer , ^^^^ 

necejjité que ce^-^.^ 

nec , dif- 




uelq' 
ttre. 




.Or comme environ trente-fix ans ponctue 
kés on eût demandé au Saint Pape Domino , 
:!;apetus la permilfion d'aliéner quel-Catholi- 
lis de ces biens (bus un fort fpe-<^'^"dei 
Létextedufoulaeement des pau-"^^," "^"^ 
lepondit que ks ^'cnerables 
f jalu:uaons de (es Percs , qui avoicntji^.çjf p^^^^ 
: ^ 'lices ferres d'alic'na! ions, neluydiumru- 
....:oienc pas de la donner j qu'il rticum, 
itî-jyoit qu'on trouvero.t bon qu'il n'en- quantx- 
'■•nrU pas de rien £iirc contre ces de-^^"^n"c 
en quelque occafion que ce pût ^^/'^f.^*^' 
iUpour le relpect de qui que ce^j^^j^ ^.^^ 

fût. ^.jjjg^j.^. 

> fub perpétua alienationevclcommutarione- -l 
iullibet jura transfcire , neccujufquam excufcntur 
eflîratis obrenta. , Rem. fnb Sjimmach.de ùor. 
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I(>b Traitî hiftcrique 



citatis 



dans (on Epitre à Celàrius Evce 

ftudio,aut d'Arles , que ce fait ou par a-varice^ ^ai 

lltcularis pour quelque interefl temporel que fen >^ : 

utiliratis ai>![L Aiais c'efl que coujuleriint le coh » \\ 

caufâ hoc exacl que j'en dois rendre au Jugemch. 
faccre nos jr,;^^^ ^ ^^^^^^ .yy r^^^^^ n^^ . 

f.A ^^"^ objervlons inviolablcment ce que l 

confidera- ''^ "v'^^"^ Concile a ordonne. Ce 
tioneju- toit cependant qu'un Concile Nàiu 
dicii ne- de l'Italie qui avoit fait cette Ordoni 
ceflc no- ce , à laquelle ie Pape Agapetus dit 
bis cft , cft oblige de Ce foùmettre : à plus f( 
quicquid raifon eut-il dit fans doute la nu 

cholb, fi c'<:ût été un décret d'un G " 
decrevit cile Oecuménique, 
autoritas , y pmlieurs autres Papes quiyf- 
înviolabi- déclare- Hettcment comme ceux^,u 
litercu- qu'ils luy eroient fbîimis. Je n'en v: 
llodire. plus produire qu'un , qui s'cxpliqucur ' 
^i'F- f-P' ce fujet d'une manière à laquelle or- 

*tireur' P^""^"^^ jamais rien ajouter. C\ :i 
vcftre II. ce fameux Gerbert , qui n 
plit coniecutivement les trois 
Pontificaux de Reims , de Ravcm c 
cnlin de Rome , & fut un Pape a 
Içavant, dont j'ay fait rclo^ecii 

Hiïî, de h qu'une de mes Hiftoires. Il ie fcrr p< 

DtcAci. de cela de ce beau palfage de l'Evanî; 

fcmptre, Jjfus Chnlt dit aVcs Dilciplc. ; 

vôtre frère vous a offenfé y reprenez-l'lf- i 

JlUtth, tS. particulier : CT puis en prcfence de drux^^.^ 
trois témoins : que s'il ne fe corrige p^-^ 

dénotuf:: 
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de PEglife de Rome. i(->^ 

ttioncei-le à PEglife-, CTs'il n'obéit 
'Eglife , regarde^ - le comme un Payen 
comme un Publicain. Le célèbre ^T^efenfar, 
.de Toftat Evéque d'Avila employé r-'*'^'-^ * 
paflagepour montrer que le dernier 
îbiivcram Tribunal de l'Eglife elt ce- 
. du Concile , auquel Jcfus Chrift rcn- 
ye tous Tes difciples , & confequem- 
:nt Sain r Pierre , qui en fuite luy eft 
ûmis comme à Ibn Juge naturel , du- 
il doit attendre la julHce qu'il luy 
'^t demander contre Ton frère. Le Pa- 
iSilvcllre s'en fert d'une autre mani<^rc 
jar la même fin. Car il prétend , ce 
■ eftvray , que ces paroles que Jcluç 
"'^ dit à Saint Pierre à l'égard de fes 
> il les dit encore à fes mêmes 
rcs a 1 égard de Saint Pierre aulfi bien 
: de tous les autres. Sur quoy ce Pa- 
Iccrivant à Segum Archevêque de 
|s , n a point fait de diriiculté de 
rprimer en CCS termes extrêmement 
ts & Agnifican Is. ye le dis hardiment, Conftan- 
^■./i même l Evê^ue de Rome pecke'^' <^''<^o, 

tlnobajje p.is à l'Eglife, cet Evù 't'^^ 

' ^^'^f > "^'^'^^retenu.pa/iTcr' 
^mmamlcmcnt de Dieu mt-w^ '/"^^Epilcopus 

^ peut- ri^fîrpiuf- 
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Traiti hifloriqne 
peut-il faire entendre plus cl.i! 
c]ue les Papes tout Chefs de 
ou'ils font, ne lai lient pas d'c 
mis au Concile General qui la 
fente ? 



CHAPITRE X A 

<V - ' : .3 Va^es ont cru qu i. 
jouniis aux Canons. 

CE qui prouve encore invin*»!-' 
ment que l'Antiquiic a ' 
été dans cette créance , c'eft qi 
anciens Papes ont toujours protcftca: 
leurs véritables Epitres , car je ncii: 
pas de celles qui ibnt ruppofces , i ■ 
croient obligez de fe conduire danl 
fage de leur puillancc & dans ler*. 
vernemcnt de l'Eglife , félon les 
&i les laints Décrets des Concile . 
tre lefquels ils ne pouvoicnt ne 
prendre. 

,:-il rien de plus formel lui 
que ce qu'on voit dans l'Epitre cij 
pc Gelafe aux Evêqucs de V>y r 
tJiuuicu- Qu'il uy afcrfonnc qui doive ; • ' j 
jufque ciment Jxccuter ce qui e{l onlonrv^ 
Synodi r v V^^ivcrfel , que l'E'v^ 
conftitu- 

tu'.n.quod , ^] 

univerfalisEcclefiïprobavitafrenrus , non ai^^ 

niagiscxcq'r pis ccctçris oporteic qua.}*j 

mam. 



1 
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de ("E^i/Jc de l{njne. 17I 

T Sic^ei Dans celle dcCelcftinl. ^T>omi- 

Lvéques de l'IIlyne : a // faut que les "C'^tur 

Hemens des Conciles [oient nos relies , ""^^ 
*j ■ . r i^À ^ gulac, noa 

iomit'ent jur nouSyCT^ non pas ^ue nous ^çg^n^ 

'éleyicns fur ces faintes régies pour en dominc- 
po/êr a notre volonté : foyons Joiimis mur. Si- 
Canons y en ohfervant ce qu ils ordon- n\us fub* 
Dans ce que Saint Léon écrit à A- j<^<^i Ca- 
ro!ir«; : b Ce qui fe trouve être contrai- "^"ibus, 
:rés.fciints Canons , ri? trcp mé- noITa^"^* 
tP" trop dépravé pour qu'on le tôle- pi^cepta 
iDans rKpitic de Siirplicius au Pa- icrvamus, 
rcheAcacii On^arde dans tout le ùninns 
de i par une objervance inviolable y rr hcec im- 
\ejï établi par un Concile U /vcr/f/. P^^oî^a' ni- 
m celle du Pape Saint Martin à lean '"'^ ^""^ 
' lue de PhiJadclplîie : d Nous fo' .^li'^ 
f^levrs ^ les dcpofuaires des jau.u ~l 
non pas leurs prévaricateurs y nibus in- 
[(avons quon réfcrve un grandvçnmmnt 
nt a cettxqui les trahtffcnt. elfe con- 

Grégoire le Grand parle aulfi 'i^aiia. 
ue ceux-ci en cent endroits ^'^^ ""i" 
làpicrcs , comme quand il dit en 

du premier Livre : -'i.t.u- 

■me j^jrde d enfraindre les Stdfuts i^\^:^y^ qJ,- 
'w^/.T quelque E^^Iife que ce ÇcrvanonQ 
U en ccii\an' a f an Patriarche retineiur, 
H i quod à 

- Sncerdo- 
nvcrlirate crt rouftîturum. Dcfenfores divi- 
Canoniim, & ^uftodcs \umv 1 pracvaiica- 
quandoqMitlem prarvaricarenbus conjnr.^a: 
rernbunoncs. . Abfii hoc À mcutftatma ma* 



LinqwalibetEcclefiainf 



rî îgami 
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feafii 
conftitu- 
ta, fe, âc 
lion illa 
deftruit , 
«.juifquis 
praEfumit 
aut folvc- 
re quos 
iiganr,iiit 



T71 Traite HiJlori(]ue 
Dum Je Conftvintinoplc : Celuy qui pré 
Concilia dclier ceux que les Conciles Go. 
univerlali ^^^^ ^y^^ ^ lier ceux qu'ils ontdi i 
liuu cony^ j^,^^^^^.^ luy-fmme, non pds ces^ 
cites. Et il écoic fi bien perfuadJ 
Ibn devoir qui l'obligcoit à gaic'. ji 
Canons , qu'il criu même que . 
ot)ligatioii s'ctendoit jufques f 
chofcs qu'il trouvoïc établies p. 
ancienne coucLimc & tradition dv. 
Eglifè. 

'Car rimperatriccConftantine ! 
li^arc prie de luy envoyer ou la tcte , ou <sts4 
quos fol- que autre partie notable du ce ■ 
vunt Saint Paul, pour la mettre d.\iii... 

Eglife c|u elle avoit fait bâtir à kt £ 
moire de ce grand Apôtre : ce 
Pontife luy récrivit qu'il eût |\ 
ncment foukaitcquc fa Sérénité lu îb4 
commandé quelque chofe où il - 
lêrvir , & luy obéir -, mais que poa 
qu'elle luy ordonnoit , c'eftceo 
pouvoit ni n'olbit faire > parce , ^ 
qu'on tient à Rome, &c même m 
^m?^*" tout l'Occident, quec'ellunecho"'- 
q^^facc rvipportable , & un grand runlc,: 
ncc 

poflum , . 1 • ^ 

nccaudeo, &c. In RomAms , vcl totius Occ- 

partibus omninb intolerabile cft, aique lacvi. 

li Sandotum Corpora tan^cre qui fquaîn tort... 

luerit, quod fi prsefumplcrit , ceaum cft , qui 

tcmeiitas impunita nuUo modo remancbit. M 
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de niglifcdc^nme. Ij^ 
{; toucher aux corps des Saints , &(]uc 
quelqu'un a l'audace de l'entrepren- 
e, fa tc'rpe'rite' ne demeurera jamais 
ipunie. 

Peut-être que fi l'on (è fut avife de 
ire quelque rc'flexion à Rome fur ccr- 
- Epiire , quand on y voulut avoir un 
as du corps de Saint François Xavier 
ipôtre des Indes, qu'on voyoit alors 
tGoa dans fon magnifique tombeau , 
Jus de foixantc ans après fà mort, aufîî 
•lis & aulU vermeil que lors qu'il 
oit plein de vie , on n'eut pas oraon- 
j. de le couper, & que celuy qui obe'ït 
Ke commandement , s'il eût lu cette 
'irre 3 eut repondu avec autant de rcf- 
^:i5t que fît Saint Clrcgnire , Ncc pof- 
n , necaudco. Car , outre q'ie ce bras 
jCôn voit à Rome efb maintenant tout 
Pechc , & que depuis ce temps -là ce 
|l»t Corps n'cfl: plus auflî frais qu'il 
lîitauparavant , ceux qui s'employe- 
îitàcemimlterc, &quio{èrcnt met- 
: Ja main fur ce fâcrc Corps , mouru- 
ut dans l'année. Etj'ay appris d'un 
ft honnête homme, èc de qualité, 
l»! eft revenu depuis peu des Indes , 
ceux de Goa attribuent à cette 
ïn tous les maux dont ils onteicf 
igez depuis ce temps-là, &: toutes les 
("tes que les Portugais ont tàitcs dans 
lindes Orientales. 

|.\iii{i les plus (àiiits Papes , quand on 

H 5 leur 
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f 



< Ne iA 
mine 



174- Train' hi!lori(^ue 
Iciir demandoit quelque chofe au p-' 
judice des Canons , ou même d'. 
ciennes coutumes qui patient pov 
tant de loix, n'ont point fait de . 
cuire' d'àv'oiier que leur pouvoir i. . ; 
lendoïc pas jufques-là. Car ouii . 
exemples que je viens de rapp^ . . 
c'cfi: aim'i que parle Jean VIII. à 1 
Rois : a Ncus n avons pu agir c e?; 
)€crets de nos Majeurs , de Peur q 
'Ae que nous ayons cutrepc-. 'C 
que nos Percs nous ont mar y. 
1 III. aux Evêques d 
viaeanuu, mai^iic ; o Nous ne pouvons accorder 
conrra d^j^^^m^c contre Dieu O' conlr: 

^ • 'f- • ^ décrets des facre^ flânons. Cela v eu c d' 
aeere^nT- comme le Pape ne peut rien .... 
g ui fi m us. contre le fervice de Dieu, parce qi 
1 0.x. VI II.* efl: inftricur à Dieu , il ne peut rien 2l' 
icî Canons des Conciles O., 
iiques , parce qu'il eft audelk 
V (^oiuia eux. 

D eu:n ôc £,^fijj ^ po^- raoporter une . . 
fôcù^rum ç^^^^^^^ d'autres tcmoi--* --S qiîc 1* 

nnftioncsPC"^^^''^ danslesveii..- Epit. 
nuHi om- Papes depuis Syncius , je conciui 
niiio péri- celuy de Silvcftre 1 1. à l'Ardu 
tioni pof- deSens , où il dit: c Voici la Loy 
lu mus 
prxbere 

confenfiim. cSit lex corn munis EcçlefiîC Cn^b 
Evangclium . Apoftoli, Pïophçtae, Canor 
Dei condiri & totius mundi revcrentiâ con 
décréta Sedis Apoftolicx ab his non dilcuuiaai 
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t. ei/f lEglife Catholique je doitgOHVer- 
\ , l'Evangile , les écrits des Z^pôtres 
lies Prophètes y les Canons quel'Ejprit 
tOieu a faits , ^uifont confacrey^ par 
mation de tout le monde , 'es 
^ts du Siège cjpoftoli^jue , qui ne ^ font 
y ^û)Uraires à ces Canons. Et voilà ju- 
ilinent ce qui fîit défini au Concile de 
liTcnce , après de longues ccntefta- ['J^^'*'^' , 
Uns entre les Latins & les Grecs , tou- ^^^^ 
t la Primauté & le pouvoir du Pape ^,,/ * 



:nt 



Pli 

i*ar'' 



fe Univerfellc. édition. 
. encit de part & d'autre que #«r^ ap- 
comme iuccelleur de Saint /^r*^. fi 
Scf dePEglifc, le Peie w^nM^^^» 
nis les Videlles , qui 
reçu de jelus Chrilt , en la per- 
de Saii la pleine puif- 
'egouvcïi.ci L Lgiaè.L'a difficulté 
:oit prcciiement à exprimer la 
re en laquelle il pouvoir & devoit 
'O'iverner. Les Latins vouloicnt que 
: dans la définition de Foy > qu'il 
. ardefius tous /es autres le privi- 
& le plein pouvoir de gouverner 
i l Eglilè félon les dits & les fen- 
des Saints Pcres , jKXta dctem'i- 
\em facrii jcripturcc^ CT di^a San- 
um. L'Empereur Jean Paleologuc 
pofà fortement avec lesPrélatsGrecs 
teclaufe, Cr dic^. - ^ • ;. Hé ^" 

^ 4 quir,San- 
fmin r.pir ■ • - ■' pam, cxcipiet hocpro 
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17<J Traiu'hiftori^ue 

^my donc , difoic-il , fi quelqu'un , 

au Pape luy l 



î ^.U 1. , 

Pcres écrivant 



Saints 

tout ce quUl luy plaira , pour luy j 
^rcplus derefpc^ er plus d'honneur,^ 
Pape prendra-t^il ces beaux termes \ 
compliment er de civilité pour des priv . 
j^cs qui luy appartiennent î De plus , ài 
Je projet de la Bulle de l'union des de 
Eglifes , le Pape n'avoit mis o- 
nom , Euj^ene Evèque , jfèrviteur c 
viteurs de D/r;/,cumme (i luy {èul c . . . 
les Décrets : l'Empereur Se les Gn 
voulurent abfolument c]uc cela f ; 
formé , & qu'on n'y parlât point 
Pape , fi l'on n'y parloir auffi des aut 
Patriarches. 

Enfin, après cjuc l'on eût bien ci 
«line CCS deux articles fi confîdcrable 
l'union Ce fit en la manière cjue les Grc 
J'avoicnt fouliaite' , & à laquelle les I 
tins s'accordèrent. En fuite on mit 
commencement de la Bulle , Eugène fi, 
"Viteur des ferviteurs de Dieu , &c. Noft'^ 
trés-cher fils Jean Paleologue , illu[lre Et 
pereur des Romains , ceux qui tiennent: 
place de nos vénérables frères les Patrià 
ches y dT" tous les autres qui re^refeni 
VEglife Orientale , confentant a tous \ 
décrets qui font dans cette Bulle , 
Et puis on définit entre autres Art 

cle; 



%i<; fif^A'/PAvs^i^ , &:c. Juxra enm modam q 
ôcin geftis Concilioium, 2c iii Canonibus contin 
tur. 
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_ de l'Eq^l ife dcRj^me. T — 

L . quc TefusChriltadonnc au Pape, 
peribnne de Saint Pierre , la pleine 

ilànccdc eouverner l'Emile Uni ver- 
en \z nunie're qui eit cou tenue 
.ns les Actes des Conciles Oecu- 
liques , & dans les facrez Canons, 
îlaon pas félon la fauflc vcrlîon , 
W 'nadmodum ctiam C^in gcflis ConCiiio- 
\ , eiTr. Comme (i l'on dilbit que les 
^Vons des Conciles attribuent aulîiau 
^ le plein pouvoir de gouverner l'E- 
â Univerlcllc.C'cfi: uii lens tout con- 
R.e aux' paroles de ce Concile , qui dit 
Tir?ment que le Pape a reçij de Jefus 
flîft le pouvoir de gouverner l'E- 
U en la maïucre qui luy cO: prcicritc 
^les Canons, ytixta eum modum qui 
n gcpis Conciliùrum, C in Canom- 
^inctur. Ce qui comprend tout , 
qu'on preTuppolc , ce qui cft trcs- 
p > que les Canons des Conciles Oc- 
pdicniques font conformes à la Sainte 
tîcure , à la Tradition , & aux verita- 
niifcntences des Saints Pcres de qui 
m tenons la Tradition. 

ces deux points de la Bulle dont 

tltux Eglifcs de l'Orient &: de i'Oc- 
|) après les avoir bien examiiKz , 
. crent d'accord , on conclutiovin- 
tiient deux chofes : l'une, que le Pa- 
p peut rien de'finu- dans les conftitu- 

Iflui fou d'une autorire infaillible , 
|kconfcn:cmci,r de l'Ealife ; l'aù- 
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17$ Trsif'hiïioY^uç 
tic > que l'alàge de fa puiiTancc , laq> 
irefl: pas infinie & fans bornes , dt 
ccre modwri fclon les régies qui '. 
font prefcrites par les Canons des Ce» 
ciles , aufquels tous les Fidelles fct 
fournis. Ce que les Panes ont par d- 
fus les autres , c'eft le ibin qu'ils d 
ve :v: avoir de les faire oblcrver , r. 
feulement par leur autorité , maisaij 
par leur exemple , qui a plus d'etiîc 
encore & plus de force que le 
Ordonnances -, & s'ils les violent ci 
mêmes , agiîlant de hauteur com. 
il leur pliut , fans avoir égard î 
Canons qui les doivent régler , 
qu'ils les laifiènt violer aux 
impunément , ils (è rendent cou 
devaiit Dieu , qui les a faits , non 
les maîtres , mais cconomc 
our agir leion fes ordres 
pour les taire exécuter. C'cfl: ce q 
frrand S Léon dit admirable 
par cesbci.c j paroles qu'il écrit à 1' 
pcrcur îvlartien : // faut quavec 
Inquo j^r Qy-^i contiw.ë conjlar?:,'/ 

opère , au- J > i i , r \, ' . 

xilianre ff^ou trcf-h:!f>iblejcrvice y en execut^> i. 

Chrilto , 
fiAcîiter 

cxequsndo , neceffc cft meperfeverantem exhu.rrt 
mulatum, quoniam dirpcnfatio mihi crédita c;: 
ad nicunv leatum tendit , fi paternavum icgiiloc S 
dionuin qax. inSynoio Nicaina adtotius EccIeLx 
gimcnlpiritu Deiinftruente Hintcondits: , mc;^ 
abfit, conniveiite, violentur. -.aiM^n- 
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de PEi^life de Rome. 1 79 
t ce qui tncji ordonne ^ farce 
Il mU confie le foin O' Voeconornat de fa 
lifon y O' je me rends coufabU d'une 
inàe infidélité , fi par^ ma connivence > 
* u m' en garde ! je fouffre (jucn viole les 
?glemeni CT les Çancns qui ont été faits , 
r iinflruâion de l'Elprit de Dieu- , 
'ncile de Nicée > pour le gouvernement de 
' (teVEglife, 

Ce 11 'dt pas c]uc iC Pape , qui doit 
nz foin du bien gcneral de l'Eglife , 
puille en certaines occafions dii'peii- 
d des Canons , mais c'eft en cela me- 

qu'il cfl: fournis aux Canons , puis densu'ti- 
l'i] n'en peut dilpcnfer comme il luy Hj^s 
ic, & làns autre raifon que fa voîoii- lu cefluss 
mais feulement dans les cas que prei- ici cxpof- 
cnt les Canons , quand l'urgente ne- c"nr. 
itë> ou une uiilitc toute évidente ^''X'"'- 
connoître félon les Canons que l'E- Jj^' 

v\\ pas eu intention d'y obkgjr. ^ 
. ... CCS cas , les anciens Papes di- uf jijj.,^^ 
hautement qu'il faut qu'on garde urgens 
iolablemcnt les Canons & les Saints neccflîtas 
.ju'ils n'en peuvent dif-fecundutn 

Inftiruta 
Cano- 

H 6 Sur 

dcùcnt 

ndi. Innoe, IIÎ. Sp. ad Ef>lf. Favefit. Ubineccflî- 
non elT , inconvertibilia maneant Sancloruin 
inftirura. Geî^f. Ubi neceîlîtas non eît, 
lodo violent'.ir Sanctarum PatrumConfljtuii. 



rets 

lu-. 




Qixid'i Train' hijîori^ue 

prohibes ^'-^^7 Bernard écrivant j n 

liiCpenfa. ^^P^ > luy dit avec beaucoup de fare 
le ? Non, liberté', qu'il ne défend {>as de difpenr, 
fed diflî mais de dijfiper ; qu'il icait bien qui^s 
pare. &c. Papes font les difpenfateurs de la ma>h 
Ubi neccf- de Dieu , mais pour (fdifter , & nome 
i?.nr/i?" pour détruire, & que le difpenCi 
lis dif- GOis être ndelle : que quand la nccc . 
penfatio prclfe , la difpcnfe eft cxcufable ; quîc 
cft J ubi eft loiiable quand l'utilité, non pas (r- 
utilitas particulier, mais du public la dcmar.- 
ptovocat , & quand ni l'une ni l'autre ne fe trcî^ 
difpenfa- en ce que l'on veut obtenir , alors ctt 
l'on accorde n'eft plus une fidelle [• 
penlàtion, mais une trés-cruelle d d 
tioii. t Et celle-ci, comme Tcnlèi;: 
fçavant Pape , rend tres-criminel ci. 
Dieu, & celui qui obtient cette tiiij 
pria : nam fe, Se celui qui l'accorde , fî ce n'ell cii 
ciim horn Çq Çqï^ Jaij];,' innocemment furprcm 
Dihil cfr^, p^j. ^j,^ cxpofe, comme il arrivi<V 
jon p 3ne Le pouvoir donc de '.' 

ii.ielis di- r » * 1 T. r ' ' 

fpenfatio " ^'xcmptc pas les Papes, Icions 

cft , fed Ancieiis , de l'obeillance qu'ils v- m- 
crudelifll- aux Décrets des Conciles , ixde . c 
iwa diflî garion qu'ils ont de gouverner l iïj 
le Ion les Canons ; Se quand ils en u 
autrement , & qu'ils agillent dai, 
Ordonnances contre les Canons,ce n: > 
plus un ufàgc légitime , mais un as 
deleurpuilJancc, & un abus qui en- 
traîne une infinité d'autres. 



tio laiula* 
"bilis cft : 
utilitas 
dico com 
munis , 
lion pro 



patio. 
JîerM. de 

Conf. di 
J-lur 
r. (■. 

-f Ha'fri.iTt 
î' ' >, 

Jper'f. - 



C'cilccoue cette grande Afièmb^ 
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de TE^lifideRome. iSl 
TCardiiuux & de Prélats choihs en- 
|. tt les plus gens de bien & les plus 
ivans de la Cour de Rome , que Paul 
|3. convoqua l'an mil cinq cens trente- 
lit, pour chercher les moyens de re- 
cdier aux maux de rEglifc, luy re- Princî- 
ontraavec beaucoup de force & de ref- pium ma- 
.5V > quand elle luy dit que la fource de l^rum in- 
it de dclbrdrcs e'toit la flaterie de cer- <l<^f^^"<5 
ins nouveaux Dodeurs , qui s'ctoient 5îî° .,ti: 
lorcez par leurs raulies lubtilitez dep^jjjj^^çj 
c croire à Tes pre'de'cclleurs qu'ils coacerva- 
ient maîtres abfolus de tout dans TE- verunt il- 
St , qu'ils croient par deilus tous les biMagi- 
»*nons , & qu'il n'y avoir point pour ^'os 6c 
f -x d'autres loix que leur volonté. prurientes 
iAum quand il ell arrive^ que quel- 
'les Papes abuiànt manifcflement de jum^îlu-^' 
jr pouvoir , niitrepafibient les bornes j jo ^ ^ ji, 
4 Jcurfontprelcritespar les Canons , liditatc 
I en appelloit au Concile futur Oc- invcnirc- 
'mcniquci comme on fit de la Bulle ^^r^tio 

Boniface VIII. qui prcrendoit avoir 
, pouvoir fouvcrain fur toutes les^^^'^,. 
Jiuronnesde la terre j comme l'Uni- J"^^^ 

fite de Paris , Tan 1491. appella au rontifi- 
jpe mieux informe', & au premier cem eflc 
incile général, de certaine? exadions Dcnii- 
hlevées de décimes qu'on vouloir faire "uni be- 
itrc les Canons & les Libcrtez de "cficio- 

glife Gallicane i & comme l'on a fait '""^ 

*vi ^ nium . . 

P'^^Itaquoa 

«untasrontifici^qualifcuDqieafucricfitRcgulaqua 
<s opciaiiones & adiones dirigantur , 2<c. A"», i^of^ 
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iSi Train' h i II cri ne 

plus d'une fois en Allemagne en par . 

les occafions. 

Mais comme ce remède eft long 3^ 
qu'on en pounoitabulcr par des anj 
tre's-mal iuterjettez, qui ne pouv 
être jugez de tout un ficelé , rendroi- 
vaine l'aucoritc' Pontificale dans ; 
moindres chofès , ce que Pie II. 
les II. ont trés-juftement cond. 
nous avons en France au lieu de i 
l'appel comme d'abus au ParlcmeW 
qui reprelèntant le Roy feant en f'^ i 
de Jutiice, & auquel, comme i ic 
(fleur des Canons, il appartient d'cnr 
cher qu'on ne fafic rien qui leur Ibit et 
traire , a droit de juger s'il n'y a r: 
dans les Bulles & dans les Ordonnan.: 
&.les Sentences Ecclcfiaftiques qui ble 
les Canons 'ic nos Liberté? 

Car c'eft en cela principalement 9 
confiftent ces Libcttez & du Royau 
& de TEglife Gallicane , qu'on ne na i 
puiflè rien ordonner & prefcrire de no i 
veau contre les Saints Décrets des Co 
elles reçus en F: ance , & contre le Dre 
ancien>en la pcflelTion duquel nous na 
fbmmes toujours maintenus , fans 
l'on nous puifTe-foumettre à 
loix, nous n'y confentonsi de loi 
que l'on c^fie par Arrêt tout ce qui à 
roge à CCS anciens Réglemens , ciii : - 
nos loix inviolables. Et celafemb; 
appuyé fur ce beau fcntiment d lnn» 



de rE^life de ^me. I S g 
■ TII. grand Pape , grAiid Canonifte , 
Miidjurifcoiilulte', qui paile en Pa- . 
. quand il dit : ^ous voulons que tout 
\et'ott entreprend O' qu on attente contre ^.^^^^^^ 
raints Cvtcn^ foitc.iflé CT de nulle force; Sando- 
i ious le voulant d'autiint l^lus que l'auto- tu m Ca- 
idel EglifeUniverfclle^ d laquelle nous noniim 
Uons y nous y oblige. Comme s'il vou- attentan- 
mkim dire par là que Tautorite de^"'^> t^"- 
Kè dépend de robfervanon de fes 
Ptions , & de les Loix , & non pas de y^.iunfus ^ 
liberté qu'un Papo poiirroit prendre 5^ ^-3^^.,^ 

fies violer. roboïc fiï* 

k tout ce que j 'ay dit en ce Chapitre mitât is > 
iltc cetic vérité de fait, que toute quanto 
itiqui'A que les Papes étant ^"f.^^^'t^s 

Tîis aux Décrets des Conciles , & ^^'If 
Ijgez d'agir & de gouverner félon les "uf' 
pc qui leur font piefcrites par les ^xicdàc- 
, les Conciles par conléquent font mus, ad id 
d ' • ' ^ ' ^ nos pro- 

v ocar Ôc 

inJucir, 

Innêc. IIIJ 

- ^ P I T R E XXI. ,^Ep.ai 

fVf que les Conciles Généraux ont décidé veut, 
fur cet çyfrticle, 

|jf O M M E on n'a^itoit point cette 
ip'qucftion dans l'ancienne Eglilè , 
iptous ctoient du fontiment que je 

rs d'cxpofer : les Conciles qui ne dé- 
' ■ • - - ' des uifputes 



I 
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^^^^^^^^^^^^^^^^ 



C^nci!. 
Pifdfi. t. 

H. Edit. 
tarif. 
%Act. [onc. 
ex [odic. 
Gemynctic. 
t. e.S^icil. 

Diênyf. L 
39, /. I . cr 
fe^. 'Hum. 

I. 23. PU- 
r. ,:.Ciaco' 
iiius. 

I409. 



7^. May. 



184 Traité hijîori^ue 
& des d/fFcrends qui naiflent entre ç 
Chrétiens Tur quelque point de doâ. 
ne , n'ont rien défini fur cet article , j. 
qy'à ce que l'on commença d'en dift. 
ter. Je trouve que ce fut a l'occa^n 
Concile de Pife , que les Cardmaux < 
deux Obédiences de Grégoire XII. 
de Benoît XIII. avoient convoqué 
confentcment de prefque tous les Rc 
&tous les Souverains pour ctei; 
Schifme , que ces deux foy-difant 4 . 
pes entretenoicnt par leur collufiorf- 
par leur opiniâtreté, contre la pan 
cxprcflc qu'ils avoient donnée de le ( 
mettre. 

Car comme quelques-uns d'eni 
ceux oui tenoient pour Grégoire, cure 
prorefté contre le Concile qu'ils difou- 
n'avoir nulle autorité fur les Pape 
après que l'on fe fut moqué d'uncp 
reillc proteftation , qui étoit fans exej: 
pie dans l'Eglilè, le fameux Dodc 
Pierre Plaouft, l'un des Députez de 1*1: 
niverfité de Pans , laquelle étoit aîor^" 
plus haut point de fon crédit, fît en f 
ne Aflëmblée du Concile une longu( 
do(Sle harangue , dans laquelle il pr( 
par pluficurs railbns que l'Eglife' 
verfdle, & par conféquent le Con ' 
néral qui la reprelènte , efl par d. 
Pape , & ajouta que c'étoit-lâk 
ment de l'U ni verlité de Paris, & de to 
tes les autres Univerllcez de Franc 
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de PEglife de I^ptne. 1 8 
ne fut pas plutôt clefcendu de la 
>une c]ue l'Evcque de Novarc y 
Kit à haute voix un écrit , par 
::i on dcdaroit que cent & trois 
Leurs &: Licentiez en Théologie de 
)i que les Univerlîtez avoicnc de'- 
'■.r. à ce Concile, s'ctant afl'emblez 
'ordre des Cardinaux pour dclibc- 
ii-Àii cette matière , avoient c'tc' tout 
i/ie voix de l'avis de l'Univerfîtc de 
1^15 &1I alTùra qu'outre les Univer- 
Idc France > c'étoit aullî l'avis de la 
bifc Univerfité de Boulogne dont 
roit les Lettres , & de celle de Flo- /. lutn, 
b qui l'avoit donné par un écrit 
^. défi X- vingt Docteurs. 
- jours après cela , comme le pro- 
u'on faiïbit à Grégoire & à Be- 
ûtc'réinftruir , & mis en étatfc- 
utcs les formes Juridiques , Je 
ile porta la Sentence de'finitivc, 
quelle il déclare Pierre de Lune 
je Corario , ci-devant appeliez 
t XIIL & Grégoire Xn. obfti- 
rhifinatiqucs , & Hcre'tiques con- 
is de crimes e'normez , de parju- 
mpiete & de collufîon pour trom- 
s Fidelles , & pour entretenir h 
ncqui dcchiroit TEglilè depuis Ci 
emps , & comme tels les prive du 
'cat. Voilà ce que fît le Conci- 
rme'ment au Décret , par le- 
avoit défini auparavant que ce 

Con- 
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InFf, du 
^ ran d 

l- - 



l8<J Traiti hiflorique 
Concile reprefencoit l'Eglile Uiuvci . 
le , & qu'il e'coit l'unique Juge Tupr'' 
lùr la terre auquel apparccnoic le u 
ineiin de cette caute , quoy-qu'il fut ti • 
certain que l'un de ces deux pretci. j 
c'coic le vray Pape. 

En fuite l'on eliir Alexandre V. 
fut reconnu de rr "EglifeUmv- 
fcllc, à la réfêrvc de ce. djux milcr 
refies d'obédience , quitenoient ce 
pour les deuv Antipapes , & ce P, 
approuva tous les Décrets de ce G 
cile , même un moment avant f": • 
qui fut tros-fainte & prc'cieui. 
Dieu. J'ay montré autrefois , le 
fentiment de prefque toutes les 1 
de la Chrétienté, de celle de Ro; : 
irticulier, & mcmc "E^ylilc 
f^. verfcllc reprcfenrce pai iC Conciie^ 
* Conrtance , qui n'a été que la concin.tî 
non di cclai-ci , qu'on le devoit 
fan^ contredit pour crés-legitime. 
puifque d'une part ila plù à qu ' 
Dodeurs de delà les monts d'en d, ; 
& que de l'autre je fais profefTion àfji 
point difputer en ce Traité , je vei: 

nt m'arrétcr au fai: qu'on r . 
contefter : fçavoir que ce Cou' 
Plfe a été une des plus grandes A;..: 
blccs qu'on ait jamais vues dans 1 
glife. 

Car il s'y trouva vingt-cinq Car- 
nàu.Y, quatre Patriarches , vingt-; 
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de PEglîfe di R^ome. i S 7 
.'équcs , CCQC quatre - vingt - deux 
^cjues en peifonne ou par Procu- 
deux cens qua:re-vingt-dix Ab- 
itre Icfquels ccoient tous les Chefs 
rC) les Généraux des Chartreux & 
itre i^ t-^ndians , les Grand-Mai- 
Rho. , du Saint Sépulcre , &: 
[Chevaliers Teutoniques , les Dépu- 
Univerfitez de Pans, de Tou- 
d'Orléans , d'Angers, de Mont- 
de Boulogne , de Florence , de 
>vie, de Vienne, de Prague, de 
^rd,dcCanV ' 
]ue->uua».î, & ceux a.-> L,napi- 
plus de cent Eglilcs Métropoli- 
lies & Cathe.'^f^^^'*? . nlus de trois cens 
:sen 1 - & en Droit C^- 
\^€S Ambafliidcurs des Rois de F ran- 
d'AnglctciTc , de Pologne, deBo- 
le , de Sicile & de Chypre , des Ducs 
^Bourgogne , de Lorraine, de Bra- 
j Bavière , du A4:aiquis de Bran- 
, du Lantarave de Thurin^e y 
le prelque tous les autres Princes 
llcmagne : outre que les Rois de 
igric , de Suéde , de Dannemarc, de 
.'vege 5 & enfin ceux d'Elpagne , cx- 
fé l*Arrac;on i adhérèrent peu de 
^pS après a ce Concile^ & conféqucm- 
tous ces Prélats , tous ces Do- 
> tous ces Ordres, toutes ces Uni- 
, tous ces Royaumes , tous ces 
c'cft-à-dire eu un mot prefque 

tous, 
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iSS Traîtt'hijîori^ue 
tous les Chrétiens , au commenccç,^ 
du quinzième fiécle que l'on comçn- 
ça la difpute touchant la fuperiori <ll 
Concile ou du PapC;Croyoicnt , ce 
mcment à la créance de rAnticjuit 
le Concile cft par dclTus le Pape. 

Mais voici quelque chofe enco , 
plus particulier & de plus fort. 
me cinq ans après on eut comme! 
Concile de Conltance, pour cou: 
ccluy de Pife , ainfi qu'on l'avoi. c 
dans ce Concile , en rintcrrompaii: 
tôt qu'en le finilTant, on rccom 
avec beaucoup plus de chaleur 
paravant cette difpute touchant i 
periorité du Pape ou du Concile, 
quelques Cardinaux étant arrive 
Schalfoufe, où le Pape qui s'e'tou 
dé de Confiance s'étoit retiré, 
prirent en pleine AfTemblée où l'Ê 
reur Sigifmond fc trouva, de pr 
que le Concile étoit diflbus, par 
Ican XXIII. qui l'avoir aband 
étant reconnu pour vray Pape pa 
ceux qui y affiltoient, étoit pard 
le Concile qui ne pouvoit avoir a" 
autorité fans luy. 
- ç Alors il fe fit un foulevemenc 

fuit al!v ^^"s cette Airemblcc , &plu 
critcrper 

plures de ipfo Concilio viros magnx autoriraiî 
fcientificos , fcilicct quod Papa non effet fupra Cv 
cilium> fed fub Concilio, ôcfafta eftillic conte 
magna hinciadc. Vtt.loann. 



Et cis re- 



r 



_ derEgltfedeI{pme: ISP 
H treceux qui y avoient le plus d'au- 
^tcre & tic icputacion , pour leur digni- 
kc: pour leur fcience , le mirciic a les 
rcter> & à leur prouver au comraire 
.1 le Concile ctoicfuperieur auPapc , 
aFornicmcnt à la luraiii^ue que le 
.brc Jean Gerfon avoir faire en pre- 
: e du Concile , peu de jours aupara- 
X , de daiis laquelle il avoit montre 
louzepropolîtions , que le Concile 
Lcral reprcfentant TEglilè Univer- 

■ ell par dcllus le Pape , non fcule- 
it djns le doute s'il eft vray Pape , 
is au/Ti dans l'allurance que l'on a 

left légitimement élCi , tel que Ton 
rùt pour mdubitable que l'e'toic Ican 

ian. 

'cilpourquoy cette queftion , avant 
prés la harar.gnc de Gerlbn , ayant 
examinée dans les Conférences des 
^ions, lèlon l'ordre établi par le Con- 
on en fit le rapport dans la qua- 
"î Sellion , où neuf Cardinaux & 
cens Evéques a/lîftcrent avec 
[âpercur Sigifmond, les Ambafla- 
1 des. Rois de France, d'Angleterre , 
îlogne , de Norvège, de Chypre, de 
i^arrc, Se plulieurs Princes d'Allema- 
?; & là , comme l'on avoit déjà dc- 
l< daiîs la Sclfion précédente que 
loncilc fubfîlloit, 6c retcnoit tou- 
force & fon autorité , quoy que le 

■ s*ai fîit] retiré , on conclut d'un 

com- 



I. Çerf. 
ferm a- 
ramÇonctU 



Etiam ri- 
te eledi. 



Ctncil, 
Ctnfiitvt. f, ^ 
12, Ccnr. 
Et Parif. 
A*' ton, ttt^ 
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T90 Traité hijl or i que 
commun conlèntemcnr, & l'on dt 
Çue le Saint Concile légitimement 
ùle , C7* reprc/entant VEglife milita 
reçîi immédiatement de Jcfus 
powvoir auquel chacun , de 
qualité di-^nitc ;/ fait ^ même 
le > ej} obligé d'obéir -, en tout ce ^ 
fartient a la Foy , à fextirpû 
Schifme -i 0" a la rcformation g 
VE^life de Dieu , dans le Chcl'àr 
membres. 

Et afin qu'on ne put pas di 
quelcjues-uns ont dit depuis (a 
bien tu le Concile de Conftan 
Cela ne {e doit entendre que de 
<ilc pour le temps du Schiîhie > ij 
â ce Décret dans la Sellion iuivanr 
tout Pape qui refufe d'obéir aux. 
non jcuiement de ce Concile j mais 
tout autre qui fera légitimement aj 
doit être puni s'il rie Je cornue. 

II exerce en fuite fon autori 
veraine fur le Pape Jean XX 
connu vray Pape-par ce Concile 
J'Eglifè Romaine , ôr par tous les 
pics Chrétiens , à la referve de ir 
qui adheroicnt encore aux Sel 
ques. Martin V. qui fut clii P 
r^^cc de Jean XXIII. a^^rouv 

iion quarante-cinqu: es 
que l'on avoit faits folennellemei 
ce Concile , & protclLa qu'il U 
loic obfcrver invioiabIcment.Enfîr 
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del'E7jïfedeRj>mc. m 
Uiile ou il ordonne ce qu'on doit dc^ 
ider à ceux qui reviennent de l'he'- 
il met entre autres cet article: 
Me croyait f as que tous les Fidel'es doi' 
"'x-Youycr tenir ce que le Sacré 

cConfrance, reprefcntant rE^liJe 

'^erfelle tient CTafpGUve four rintegri- 
la Foy le Salut des z^mes ; O* 
; ne condamnent ne tiennent pas pour 
\}c.afnné ce que le même Saint Concile à 
condamne comme contraire 
(cy CJ' aux bonnes mœurs. Voilà (ans 
lapprobation la plus authentique 
Pape puiiic donner à un Coii- 

. . immc c.. Lxe'cution d'un De- 
['(îc ce Concile, ce même Pape en 
-que un autre à Pavie , & puis 
& enfin à Bàle , où il le tinc 
ms après celuy de Confiance, 
ae IV. qui y Ht prélîder en fa 
k Cardinal Julien de Saint Ange 
Wi predécelTeur avoit nommé pour 
îiion , ce Concile dans la iè- 
ion , lors qu'il étoit fans con- 
- légitime , & que le Pape y 
w , par Von Lceat , renouvella ces 
'nociccs , &: dciinitla même cho* 
me*; Termes , touchant la fu- 
onciles généraux ; auf- 
Paoes étoient oblitjez d'obcïr 
ies chofes qui regaicent laFoy,l'ex- 
honduSclufmc & la réformation 

de 
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IP2 Traitt' hiflorique 
de l'Eglifc dans le Chef & d.s 
membres. 

Il fit plus. Car comme peu de 
après Eugène eût envoyé' les Ar 
ques de CololTe & de Tarente au^ 
cile, pour reprcfcnter les raifons, 
torite qu'il avoir deledillbudrc: 
nepptnf, ^'^ transférer ailleurs : les Pères, da 
Aflembléege'ne'rale , firent une r- 
i<f/. 6. Synodique en forme de Conflit . 
Seftcmh. contenant plus de vingt- quatre 
Ï431. pages, dans laquelle', après av 
tuté toutes les raifons par lefquell 
de ces Archevêques avoir voulu r 
la fuperiorité du Pape Çir le C 
ils montrent au contraire par pl 
raifons , & par l'autorité du Co 
Confiance & de l'Evangile qui 
Saint Pierre à l'Eglifc,' que le 
nui la reprefentea toutefonautor 
définillentenfuite encore que le 
cft par delfus le Pape. 

Eugène ne laifîa pas néanmoins 
diflbudrc contre l'avis duCard' 
Jien qui ypréfidoit. Mais com 
que cela commençoit à produire d 
mauvais eftéts , îl fit l'année f 
une nouvelle f Conftiiutioibpar 



+ Illas & 

alias quafcunqnc & quicquid per nos aut noft 
mine in prxjiîdicium & derogationem farri C 
Bafdeenfîs , feu contra cjus autoritarcmfaclum 
tcntatum , feu aflertum eft, calfairiUs? rcvoc 
nullas 5c irriras cflc declaïamus. 
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de PE^/ife de J{pme, 195 
Kilant Se cafiànt tout ce qu'il avoir 
! pour le dilïbudre , il déclare que ce 
cile avoit toujours continue Ic^iti- 
iment julqu'alors, ainfi qu'il avoit 
cromence , & approuve tout ce qu'où 
oit fait , jufc]ucs-là même qu'il dc- 
nulles certaines Conftitutions,dans 
^'.c delqucllcs il avoir déclaré que dans 
t hofcs oui appartiennent au gouver- 
cent de rE<5li{è , il avoit pouvoir fur 
bJcs Conciles. Etcclafùtfiauthen' 
& fi folenncl , que Pie II. nicmc 
jJa Bulle de fa rétiadation , avoue 
ilonne foy que le Pape Eugène con- 
fit aux Decr-ets de ce Concile , ap- 
fflva fon progrès & /à continuation , 
Jkîvoqua la Biille par laquelle il lavoit 
'èis. 

voilà donc deux Conciles fans par- 
4 celuy de Pife , dont le Concile de 
(fiance efl: la continuation , & deux 
les approuvez en termes formels 
X Papes indubitables , Martin V. 
ene I V. & ces Conciles définif- 
un durant leSchifme, & l'autre 
frne étant éteint , que tout Con- 
reprcfêntant l'Eglifc Univcrfcllc 
ïpcrieur au Pape. Or tous les 
'urs du parti qui tient pour la fli- 
té du Pape avouent que le Con- 
nivcriel &: approuvé ne peut er- 
ns fcs décifions , d'où l'on pour- 
iTurément conclure , que depuis 
1 les 



Acceflît & 
i; fius Eu- 
genii con- 
fcnfjs , 
qui àiÛh- 
lutionem 
Conciliii 
fe faftam 
revocavit, 
'& pro- 
grelTum 
ejus ap- 
probavit. 
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194 Train' hOfôrique 
les Décrets de ces Conciles ou u 
obUeé de croire ce que toute l'Anti 
nuite avant ces Conciles acru , aka 
Voir que le Concile Oecuménique le 

• • i ..n:..,,io,.' pfV oar dellus 1 

de i 




tirer ae la, m^j" wv.w*ww^---> ^oye 
d'affbiblir l'autorité de ces Conciles, i 
particulièrement de celuydeConI - 
qui eft tenu pour le fciziemeUmv .. 
Ccft ce qu'un Auteur moderne aveu 
lu faire depuis peu dans un ouvrag 
exprès , & imprimé l'an Pafle a Ai 
vers clW Jean Baptille Verduilen. 
Faut voir mamtenant comment il y 
rciilîî. 



CHAIMTKE XXII. 

contrtccsileuxDecrctidHCoucle 
de Conjiit'Kf- 

IL V a dsu'' ans que le fï^ 
Prince reprclèmancl'EgWc 

ecclcf,4i- " Ai-dclcs, ac ce qu'elle cvo t,& qu - 
r^'./2-'wg,, de a Puiitance Ecclelalbqv.l 
Swmcnt à U Saune Ecriture U 

!,l,rc,£.linguIi«cmc«aecdleacFti 



T6Si. 
Clcri 0 al- 
lie uni de 
î . 
potijî 

t! Decla 
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de PE^Jife de l^me, l 
. Entre autres choies il déclare dans 
I le llcoiid Article , Que les Papes fuccef- 
feurs de Saint Pierre ont tellement la pleine 
puijjance fur le fpirituel , quil faut aujji 
que les Décrets du Saint Concile Oecu- 
ménique de Confiance approuve:^ du Saint 
Sic^e zJpojlolique j O' contenus dans la 
quatrième O' la cinquième Scffton , tou- 
chant l'autorité des Conciles Généraux , 
demeurent dans toute leur force , ne 
revivent aucune atteinte. Et il ajoute, 
~ue l'EgliJe Gallicane n approuve point le 
entiment de ceux qui veulent ajfoibLr 
. ces Décrets , leur oter toute leur for- 
-fe y en difant qucn peut douter de leur au- 
torité-, qu'ils ne font pM fujfi/amment ap- l. 
frouvcK , ou qu*ils ne s' étendent pas au- f^ 
delà du temps où il y a un Schifme dans 
r£glife. ' 

II n'y a rien fans doute de plus foit, 
& tout enfemble de plus modefte cjuc 
cette Déclaration d'une EglifeaufTi vé- 
nérable à tous les lîecles que la Gallica- 
e , & c]ui depuis celuy des Apôtres a 
toujours maintenu, & fait fleurir dans 
les Gaules la Foy Catholique dans toute 
Ion intégrité, (ans avoir jamais écéfuf- 
peck de la moindre erreur.Il s'eft néan- 
oins trouvé depuis peu un Ecrivain, 
avoir le Sieur Emanuël Schclftrate, 
nanoine d'Anvers , & Sous-Bibliothc- 
caire du Vatican , qui , comme il le dé- 
' Afc d'abord daus le plan de fa dilleu- 

I i tatioa, 
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l\^6 Traite hiJîorîtjNe 
tatioiiî entreprend de détruire tout 
que le Clergé de France établit toucha 
ces Décrets , & de montrer en tr< 
Chapitres : premièrement , qu'on pe 
& qu'on doit raifonnablemcnt dour 
de leur autorité -, Iccondement , qu' 
ne le doit entendre oue pour le temps i 
5chifme,&: à l'cgard des Papes doutci. 
& en dernier lieu , que bien loin de ■ 
approuvez , ils ont été manifeftemtt 
réprouvez par Bulle cxprelTe. 

Or comme les faits &: les Ades i- 
thentiqucs que nous avons dans lesC« • 
elles de Conibnce & de Bàle font • 
tîe les mains de tout le monde , & >- 
connus pour trés-veritables depuis ps 
de deux cens foixante ans, fans que p 
fonneait jamais fongé à s'yoppolèr : 
s'cft avifé de nous difputer cette \c<7 
me & paihble polleffion autonil 
imc fi longue prcfcription de pre. 
trois fiéclcs. C'ed ce qu'il prétend fa... 
en nous oppofant certains vieux ii 
luifcrits qu'il a déterrez , qui conti- 
neiu le Regiftre & les Ades du Cort- 
de ConiUnce qu'on n'avoit jamais vio 
x:omme ils font là , & que Dieu , ; 
une fîngulicre providence , à ce c 
dit , a permis qu'on trouvât prefqiiT 
même temps querEglifeCalHcane. 
foit fa déclaration , comme s'il eût m 
lu donner dequoy la confondre à 1» 
ibiit même qu'on la publioic 
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Voilà fans doute une entrepiilc ma- 
gnifiquement propofcc. Mais fur cjuoy 
dl-eiie fondée ? far le fondemeirt du 
monde le plus ruineux , & qu'il me fe- 
roit titfs-aife de detrun-e,&: conlequcm- 
ment tout l'édifice qui en eft Ç\ mal Ibû- 
tenu , en diiànt en un mot ce qui effc 

jtres-vray, que ces prc'tendus bons ma^ 

lîulcrits qu'il produit contre nous,apres 
une polleflion de deux cens roixante&: 
dix ans, ne font plus recevablcs , & ne 
^v-' • ' pas , à beaucoup près, ceux dont 
- . are les A<ftcs & les Décrets que 
?us avons du Concile de Conftau- 
. ,Q^^\ï<i j'aurois parle de la forte, 
II» leroitàluy de prouver que les ma- 
lliufcrits Ibnt meilleurs que les nôtres, 
|:cmf il ne pourra jamais Élire , comme 
(m le verra bien-tôt. Mais pour lu y faire 
jpcc , je veux bien ne les pas traiter à la 
rigueur , & je luy vais montrer clairc- 
Incnt & paiiiblement , & en gardant 
■Mt lerelpeâ: qu'on doit à fon wracle- 
que les confcquences qu'il tire de ce 
[U'il y trouve font fauli'cs , & qu'en rai- 
iwinant comme il fait, on ôteroit à tous., 
f es Conciles Oecuméniques toure l'au-^ 
>rite qu'ils doivent avoir , ^ qu'ils ont 
fuc jufqu'à maintenant dans i'Eomè. 
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ipS Traiti hiHorique 



CHAPITRE XXIII. 



«il 



'Réfutation du premier Chapitre de la- 
Diijertation de M. Schelsîratc. 

CE T Auteur entreprend de faire ^ 
voir en ce Chapitre contre l'Eglilc 
Gallicane , cjue les Décrets de la quatriè- 
me & de la cinquième Selïïon du Conci- 
le deConftancc font d'une autorité dou- 
teufe ; premièrement , parce que le Dé- 
cret de laquatrie'meSellion a été cor- 
rompu par les Pères du Concile de Bâle> . 
qui dans l'extrait qu'ils firent faire cm. 
l'année 1441. des Décrets du Concile 
de Conftance , omirent dans le premier ; 
Décret ce mot, ad fidcm y Se y ajoûté^J 
rent ces paroles , Cir ad nformatîo>iem- 
^eneralcm EcclejU Dei in cavité ii^i 
membris : p homme , même 

Pape, eji 0^ d'obéir à ce Concile ^ 
en ce qui regarde la reformation de i'E^- 
^lije , dans Le Chef CT dans les membre^ 
Pour ce qui regarde l'omifTiondu mo§ 
ad fidem , il nous veut bien faire la 
ce de la pardonner , car on voit qi: 
ne s'eft faite que par la faute du co[ 
puis que ce mot fe trouve génc 
ment par tout , & qu'en effet il y 
être. Pour les paroles qu'il prétend qutfi 
l'on a ajoCitces, il avoùc qu'elles fe trou- 
vent 



IPI de PEglife de Kgme. 1 9 9 
1 cm dans toutes les éditions des Con- 
telles qui fe font faites jufques ici , par- 
■Ée qu'à ce qu'il dit, elles ont toutes fui- 
^Ela première qui fe fit en mil quatre 
liïjcns quatre-vingt-dix-neuf à Haguc- 
: ,au , lut une copie de cet Extrait des 
>eres de Baie : mais il prétend qu'il cil: 
^^.iifidcllc , & que ces Pères y ont ajouté 
es paroles i & l'unique preuve qu'il en 
pporte , c'ell qu'elles ne fe trouvent 
ofnr dans les anciens Manufcrits qu'il 

é quoy , fcra-t-il donc permis fur 
preuve de cette nature , & fur un 
pie argument négatif qui ne conclut 
I, d'accufer d'impofture toute une 
tmbice de Prélats , à laquelle prélî- 
un Cardinal , homme d'une vertu 
és-auflerc, que le Pape Clément VII. 
béatifié? Qu'on l'accufe d'opiniâtreté, 
d'un attachement infurmontable en 
>n propre fens , en ce qu'il croyoit être 
afte j j'y confens, c'étoit-là fon foible : 
is qu'on le prenne pour un impo- 
eur , & un faullaire, & qu'on le traite 
linfifurune fi foible conjecture, c'cffc 
que les honnêtes gens auront peine â 
ufuir. 

.es Manufcrits que M. Schelftracc 
vus , n'ont pas ces dernières paro- 
s du Décret : je le veux , nous l'en 
ons fur fa parole , nous le tenons 
?5bur honnête homme , & nous ne l'ac- 

I 4 cule- 



tm 



liOlt 
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20 o Traiti' hifloriqtie 
cuferons jamais de nous avoir trompe 
mais {èuicment d'avoir mal raifoiui;:, 
concluant (k là que les Percs de K 
ont felfific ce Décret. Car qui luyat 
cjuele manuicrit fur lequel les Pères- 
Bàle ont fait leur Extrait n'avoit p 
ces paroles ? Pourquoy,fàns en être bi« 
alliirc, lesaccu(è-t il d'impollure î ï 
"voyons-nous pas tous les jours qu'il 
a do la différence entre plulieurs manu 
crits d'un même ouvrage , qu'on trot : 
vedans l'un ce qu'on avoit omis dai 
l'autre , & que c'elt fur cela qu'on co: 
rigc les anciennes éditions? Te'moin ce < 
te nouvelle & fameulc édition de Saii 
Auguilin , que les Pères de Saint Ge: 
main des Prcz font faire fur quantij 
de manufcrits , dont ils marquent li 
différences , & de quelques-uns delqué; 
ils tirent ce qu'ils ajoutent aux ancictr 
lies éditions qui n'ont pas certaines pa 
rôles qu'on ne trouve point dans lé 
exemplaires fur lelq>uels on les ai 
Ne<lcvoit-il pas prélîimer que ceti, 
piedeB.ile fe fit fur un exemplair^ au 
iiulcrit qui avoit ces dernières pai v'e* 
qu'il n'a pas trouvées dans les ii 
qu'on doit croire défedlueux ? 

Et pour luy montrer qu'ils le ioni 
j-c luy déclare que ceux que j'ay 
& qui (ont trés-anciens , ont ces me-, 
mes paroles à la fin du Décret de h 
quatrième Scilion . Ei au moment mê- 

. me 
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de PE^life de Rfimt*. loi 
ne que j'ccris ceci dans mon appar- 
tement cie Saint Vidor de Paris, oii 
I Meilleurs les Chanoines Réguliers de 
* ctte Abbaye Royale m'ont làit la 
;racedeme laillcr choifîr une retraite 
^.lonorable, & conforme à maproteL- 
ion & à ma manière de vivre , j'ay de- 
aiitmoy ce celcbre manulcrit de leur 
àmeulè Bibliothèque d*où Monfîeur 
ie Spondc a tire tout ce qu'il y a de plus 
are dans fon Hiftoire du Concile de 
-onftance > qui eft aflûre'ment le plus 
' el endroit de (on grand ouvrage. Or 
anscemanufcritqui elHe plus ancien 
uc l'on puille avoir ; je lis ce Décret 
lot pour mot comme il e(t dans les* 
idles miprimcz , & dans les dernières 
iitions les plus exadtes & les plus cor- 
ides de toutes. 

ais voici quelque cho(è encore de 
s fort. Nous avons dans ces manuf- 
- rits de Saint Vidor l'Extrait des Sci- 
ons que ceux qui e'toient au Concile 
r la nation Frani^oife envoyoient â 
s à mefure qu'on les tenoit i & ce 
-Jccret de la quatrième s'y trouve eu 
rmcs formels comme nous l'avons. 
[.Schclftrace dira t-il que le Concile 
;BàIe, qui nes'efttenu que plufieurs 
écs après le Concile de Conllance , a 
fifiè ces Extraits î Que pourra-t-il rè- 
)ndre à cela ? 

. Et afin qu'il ne penfe pas nous oppo- 

I 5 iki 



101 Traitt'hiflori(jue 
fer la multitude de fes manufcrits , < 
il en côte jufoues à neuf, j'ay à luy d; 
qu'il y en a dans Paris plus de dix tr< 
conformes à celuy de Sauit Vidor , c 
fcul vaut mieux que tous les ficns. 
certes je puis bien aller ju.'quesau dt 
de ce nombre > puifque moy-mcm 
fans parler des autres manufcritsq 
ceux qui (ont plus curieux que m< 
auront fans doute dans leurs Biblioth 
ques , j'enay découvert jufqu'àdix. 

Déplus, on peut produire contre h 
les témoignages irréprochables de Pic 1 
re d'Aill y Cardinal de Cambray , &< ' 
célèbre Jean Gerfon Chancelier de l'I : 
niverfité de Paris , qui étoit au Coi ï 
cilc de Conftance , non feulement con 
me député de ce grand Corps, mais au. 
comme Amballiieur du Roy. Car ei 
lin ce laint & fçavant homme qu'c 
ne peut fbupçonncr d'impofture, & < 
qui nous avons les manufcrits, rappor 
en plufîeurs endroits ce premier 1' 
de laquatriémeSeflion, mot pour iwoi 
comme il eft dans lemanufcrit dcSair. 
Vidor, & dans les Aâ:es imprime? * 
ce qui eft tout- à-fait fans réplique 
qu'il le rapporta en prefencemér 
Tracldt.de ^^^^ Concile , dans le Sermon 
luft 'n'^' voyage du Roy des Ron 

Trad. An. ' 
C> quomedo li eat, dppel. Serm. prt viagio Reg. Rem 
reiîtone prim.i , Strm, caramCondt.lJonj. fecund 



de PEglîfe de Rome, 203 
^ qu'ayant recité ce Décret tout cn- 
leravec cette claufè , ad genemlem re- 
-, wmationem Ecclcfi<£ 'Def in capite in 
stembrisy il dit immédiatement apre's à 
DUS les Pères du Concile, en déclarant 
. yn fentiment , ces paroles extrêmement 

.ortes. P"/"^' 
' ye [crois (l'avis que l'on fit écrire > ou ocnda 
• lême f^aver en grojjes lettres dans toutes ^^^^^-^^ 
' ' 'fes, (y aux endroits les plus expo- yideretur 
^ a la v/ië de tout le monde-tcette fainte i n em i- 
és-fdlutdire Définit ien , cette Loy ou cette n entier i- 
[é^ledu Concile , comme étant la dircclion bus locis 
ndamentalc CiT* infaillible que nous devons vei i"- 
1 ivre contre l'horrible tTmonjhucux fcan- iculpend.i 
qui ej'l une pierre ^^'^^'^^i^^^"^''^ ^^^^^^i^ç^^^^ 
\jificurs d'entre nous avaient jettée dans la ç^^^ j,erri- 
liyf des Commandcmens de Dieu y en di- niahxc 
|p I 6 fmt dcûnUio , 

^ Icx , vcl 

guh : tanquan^ anck-L.o iuiidamentalis, 5c vil rtin. 
illLbilis, adverlus. monftrofum, horrendumqj often- 
culum quod hadcnus pofitum erat per muhos de 
:clefia in itineic mandatorum Dei , déterminantes 
■ texiibusglolTx' , non ad Regulam Evangclicam ôc 
etnani acceptis,P.ipani non elle fubjcftum Gênera- 
Concilio,neque judicari pofle per iprum.Quôd prx- 
générale Concilium ab iplo robur immcdiarè fu- 
E^ebat,nec poterat line ec^afu quocunqueconvocari, 
I rtabiliii Qnod nemo poterat ei dicercCur ita facis? 
>niam folutus crat legibus.ôc fuprajus. Et ita de 
fimis per qux blanda.fallax 5c fubdola adulatio fo- 
U libjdinem dominandi , & in tyrannidem Ecclc- 
fcflruftricemrapaium,reu ejus uliim conveifcbat/ 
nonpateret viarçdudionis feupacis. 
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2c4 Traita^ hiftori^ue 
fant dcterminément , O' youUnt prouv 
par des textes de la glofe mal entend 
contre la P^cgle Eyan^clique CT ctemeL 
que le Pape ne[l point joumis au Co«o 
General-, qu'il ne peut être ju^r p 
ce Concile: déplus , que le Concile V 
yerfel rffo/t immédiatement de luy toute 
force) O' quen nul cas on ne le pouvoit ce 
voquer CT tenir fans luy j que perfonne 
luy peut dire , Pourquoy lùitcs-vous ( 
la, parcequilnejl pas obligé d'obéir a, 
loix,Cr quil efl pardeffustouth Droit Q 
non : CiT plufieurs autres fefnblables may 
mesy par lefquelles une douce, trompeufe J 
maligne fiaterie fomentoit le defir effréné, 
dominer, changeoit lapuiffance PonU 
cale-, ou Jonufa^e , en une tyrannie qui m 
neroit entièrement VEglife , de forte qu 
nauroit plus aucune "voye de réduire H 
chofesen bon ordre, O' d'établir la paix 
le fupplie miintenanc M. Schclftc 
te , de me dire de bonne foy s'il c 
croire que le Chancelier de Paris c 
reffronteric de reciter en un Sermon, 
devant tous les Pères du Concile , , 
Décret de la quatrième Sdlion , auÉ 
ment qu'eux-mêmes ne i'avoieiit 
d'y ajouter impudemment ces 
ad reformationem Ec':left<£ in cal 
inmembris, que le Concile n'y 
pas mi(êsî & de leur parler en 11 . .. 
là manière que je viens de dire. Je ; 
tiens trop honync d'honneur & trc 



|H| de PEgIffe dcR^ome. 2oÇ 
^Igc pour avoir u-n fèul momciic cette 
A êiife'e i & je ne doute nullement qu'il 
' r c donne <;loire à Dieu , en avouant que 
V ui(quc Gerfon recita devant tout le 
)oncilc ce Décret comme nous l'avons 
ans les Adcs imprimez, il eft tout e vi- 
ent que le Concile Tavoit faitainfî , & 
B u'il n'ell: point du tout faHîfic , qu'au- 
remcnt le Concile l'eût démenti comr- 
ie un impudent impolteur. 
Que fera- ce donc maintenant j fi je 

ET lontrc que ce Doûeur lî célèbre a foie 
, lus d'une fuis la.mêmc cholè , comme 

n le voit particulièrement dan^ le Ser- * 
[|ion qu'il fit en prcfence de tous les Pe- 
lés du Concile,le fécond Dimanche d'a- 
|,re's l'Epiphanie , fur ce texte de l'Evan- 
i île , Nupti<£ faâx funt in Cana Gali- 
\î<t ?Là il traite fort amplement du Ma- 
iage de Jefus Chrilt avec fi)n Eglifc 
;prefentce par le Concile de ConlEan- 
z j & après avoir dit que le iccond 
^anta^e de cette Epoufc elc îa pleiii- 
ide de'puiilànce que le Concile qui 
;reprefenreamcme far le Pape , & que 
fh. cil fi)lidement prouve dans un Livre 
liiblié depuis peu , voici comme il parle. J^^'j^^^^* 
Mais qu'ejUl necejfaire de tant dif-'^^^^^.y^^ 

courir ,care fer- 
lem quidopus eû fuper câveritare, çujus decifio 
Rifllrrîa folidilfimaquc fa^a eft per hoc SacrumCon- 
[um , cuinon licet obniti, necipfum in argumen- 
kducexe^quoniam difputadoniî , ^cargumentatio- 

num 
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10 6 Traùc' hiftorique 

£ïum , & courir , Cîr de ratfonner davantage fur cet 

cvafio- teveritêquia été trés-cUirement Ô* très 

num , fn • /ô//V/fweArf décidée par ce Sacré Concile , au 

volarum ' i-*, , n . j 

nuUus ^ ^/ i''^ permis de contredire , row«7 

unquam ^'^ft ^^ffi nullement de foiimettre à 
effet finis, nouveau cette question À V ex amen , pou 
fcd cafus s'en éclaircir par la voye deSz^rgumens^.Ca 
aflîduus on rendrait la difpute éternelle: on trouverai 
^^'^"^^^^ toujours moyen de s'échapcr par certain 
abfurdos , faux-fuyans, certaines didinÛions frivo 
infanos, •'■ ' •/ i i i 

& impios. » qui f croit tomber en des erreurs ah- 

Verc & fur des ^ injenfées y impies. L'Ecclefiaffi 

graviter a fort bien dit, que parce qu* on dijf ère é 

Ecclefia- coyidamncr punir les méchans , les hoiHf 
ftes. Q^'^^ mes commettent le mal fans aucune craintt 

cito non jsj'cjl-ce pds pour cela quil y en a qn 
profercur combattre les Ju^emens les Décret: 

contra / ^ .; » ^. ,r ; * ■ • i ^ 
malos Concile de Conjtaytce , dont voia la 

lententia ^^^^ ? 

iiliihomi- Primo déclarât ^ &c. Il rappon 

num abf-tout au long le Décret de la ouatnemc 

que ullo SefTion avec cette claufe , CT* ad reforma- 

nmorc tionem Ecclefix in capite CT in membris ; Se 

P^^?^' puis , ybilà , dit-il aux Pères du Concile, 
trant ma- K ' r ^ &^ ' 

ta Nun- -Ofcrrr que vous avc:^ fait. Apre- r- 

qûid non Schelftrate oîèra-t-il direer.v. .. 
ideo lacra que ceux de Bàle ont falfifie ce Décret > 
hujus Sy- en y ajoutant ces paroles ? 
nodiCon- £t puisque pour le convaincre il m'a 
ftantien- oblige de luy prqduire une pièce fi au- 
iisimpu- fhei-jfjque en cet endroit de ce 
fudicia"'^ Sermon que Jean Geribn fit au Conaïc 
quxficha Ccnftance, je fcray bien-aifc «• 
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de l'Eglffe de'R^me. 207 ^Hulc ve- 
ce qu'aprcs avoir recité le Décret "tatitun- 
!mme nous ravons^ce fçavant Dodeur ^^^^ 
oûte en parlant toujours au Concile. ^5-* 
oici les propres paroles qui (ont ex- 
licmemcnt confiderables. Quiconque pturce 
rwppofe contredit à cette venté forte- quifquîsi 
tent établie fur la Pierre de la Sainte Ecri- propofito 
tre , tombe dans l'Héréfie qu'on vient de derrahir, 
mdamner , qu'aucun Théologien , par- ^^^^ i" 
lieremcnt de la Faculté de Paris , ni au- efîm 
Un Saint n a jamais foùtenuë. C'eftainfi j.a'J!^^^"* 
' ue Gerfon parle de l'opinion de ceux qq^^^ ' 
ui ne veulent pas que leConcile fbit par nul lu? 
sflus le Pape.Nous la traitons plus dou- unquam 
;ment , & nous la rejettons , non pas Theolo- 
jmnie hérétique , mais comme con- gus maxi- 
ire à la dodrine de l'Antiquité , & mèPari- 
'''quemment fauflè. ç ^"a^ ' ^ 

is il pourfuit avec' encore plus ^ïlf"! 
- torce , & s explique en ces termes, y 
• lus dernièrement Saint Thomas ^ pc^san- 

.am & Bonaventuram,hîc reliquorum libros non ha- 
?o, dant lupreniam&plenam Summo Tontifici po- 
^ ftatem Ecclefiafticam,rea:è procul dubiojfed hoc fa- 
' ut in comparatione ad fidèles fingulos & particula- 
•s Ecclefias.Dum etiam comparatio facienda fuifTct 
1 aucloritatem Ecclefia: Synodaliter congregata; fub- 
ci(rentPapam,& ufum Poteftatis fua: cidemEcclerK-e, 
|;nquam matri luac , cujus legem dimitti non debere 
l.'adirSapiensjtanqijam prxrerea Régula: vclJegi dire- 
fjjMi & regulativa: infaillibiter , cui fc fubmittere te- 
Ipir omnistraterpeccabiiis de Ecclefia.cujus aufto- 
^tem Cl non audicrit frater quiJiber,etiam Papa qui 
pilcum dicit Pater «oA'-.audiatur quid dîxerit omni 
nfhohco Chriftus : Sit tibi , inquit, ficm Ethnicus U 
>hçAn\i$, id çft;CXcoiimuinicatus, 
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20 s Traite' hiBorî^ne 
Saint Bonaventure : je nay point < 
Livres des autres Doâeurs. Ils att; 
huent au Vape la fufrcme pleine pu 
fance Ecclefiajlique y ils ont fans dou 
raifon , farce quen parlant de la forte 
comparent le Pape avec chaque Fidclle , Ç 
chaque Eglije prife en particulier. Mu 
s'il relit fallu comparer avec l'autorité 
VEglife afTemhlée dans un Concile , 
l'eujjent foimîs O' l'ufage de fa p:.. . 
à cette même Eglife , comme a fa mtk 
les Loix de laquelle le Sage dit qu'on ne i» 
foint abandonner , comme à /.? 
qui nous dirige infailliblement y 
kquelle tout homme qui ejl dans l'Egh 
fujet à faillir est oblige de fe foùmettr 
£t fi qui que ce fait de nos frères 
fut ce le Pape , qui dit comme nous fi 
Parer nofler , ne veut pas reconnoitreji 
autorité, O' luy obéir -, qu'on entende ( 
que Jefus Chrifl ordonne à tout Catht 
lique : Çii<^il foit à vôtre égard) . 
comme un Payen , ^ comme un l'uk, 
cain-, c'ejiddirey comme un exccmr 
Voilà juflemcnt ce que nous ave 
que le Pape SilveHire II. avoir d.. w . 
termes formels piufieurs ficelés n^îi* 
Gerfon. Et pour empêcher qu 
Schelftrate ne puifTc dire qu'on a ùiùàt 
le texte de ce Dodeur, en y ajoutant ctt 
paroles , ad reform^tionem Ecc! 
capite O' in rnembris : je luy déclare 
le Traicc de Potejkte Eçdefiajlica 



de l'Eirltfe .i" B^me, zo9 
crrand homme produit ce Décret, a 
é revu fur quatre manulèrits , deux 
la Bi'oliothcque de Saint Vidlor , co- 
z NN. S* & MM. II. fur un du Col- 
re de Navarre , &: un de la Biblioche- 
icde Monlieur Colbert cote 99. Que 
Traite', z^n quomodo appel Lire li- 
iit à fummo Pontifice , où l'on trouve 
imême Décret > cil tres-conforme â 
ux manufcrits , l'un de Saint Viclor , 
[ce' NN. 9. & Tautre de laBibliothe- 
dc Navarre. Que le Sermon , pro 
igh H^'ri^is Homanorum , a e'te pareil- 
(rient revu trés-exademcnt lur un 
(uîulcrit de Saint Vidor> cote,(èIon 
anciens catalogues , NN. 1 1 . Ibr un 
la Bibliothèque de Navarre , & fur 
de la Bii:>liochcque de Monlieur Col- 
:tcote'99. Enfin, que ce qu'on lit 
lis le Sermon fur l'Evangile , NuptU 
\}:e funt , où Gcrlon récita devant le 
Lncile le Deciet de la quatrième SeP 
M , fe trouve dans un trcs-ancicn ma- 
iicrk de Saint Victor, core NN. 19. 
l>c pour mot , comme nous l'avons 
[prime'. 

>us ces Manufcrits m'ont e'te' com- 
luez par Mojifieur Vion d'Herou- 
.hanoine Kcgulicr de Saint Vi- 
& Do(fteur de Sorbonne , donc 
frite deja fort connu des Sçavans > 
i bien-tôt du public , dans la nou- 
cdirion nu'il prépare des Oeu- 
vre» 
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210 Uraiu'hiftoYtquc 
vres de Gerfbn , qu'on verra rc'rabl- 
par (es foins, en leur perfedion , qu'ell 
n'ont pas eùë jufques à maintenant. 

Voilà, ce me femble , de quoy oblig 
M. Schelftrate à fe rendre. Veut-il qui 
que chofè encore de plus précis ? On 
le fàtisfoire. Le Concile de Bâle , dix a 
avant qu'il eût fait l'Extrait qu'on vc 
qu'il ait falfifie' , expofà ce Décret - 
Confiance comme nous l'avons , & 
renouvella dans la féconde Seffion. ] 
Cardinal Julien qui fut nomme' par Ma 
tin V. pour préfider à ce Concile , & <j 
après la mort de ce Pape y préfida . 
nom d'Eugène IV. confentit pour le P 
pe à ce Décret en cette Seffion fecond( 
& le garantit en la Lettre qu'il e'cn vu 
Eugène , pour luy remontrer les raifoi 
qui obligeoient Sa Sainteté à ne pas c 
treprendre de dilVoudre ce Concile. 
. ce Décret n'eut été celuy deConllAn 
Et tibi trés-fidcllemêntexpofé , eùt-ilcr 
proiu ti ? Ne fc fiit-il pas récrié contre i uii 

'S vide- délité toute manifefte ? N*eCit-il pa'^ 
. cflfe tefté que ce qu'on ajoutoit à la 
juxta tibi Décret n'y étoit pas , luy qui f 
injunft» i^iç,^ fon Concile de Conftanc 
ttinCon '^"^ l'étudioit tous les jours , aya. 
cUioCon" exprés du Pape Eugène d'ag 
ftanticnfi Cqncile de Bile, comme il trou 
optimè être necefl'aire , félon qu'il luy éroïc a 
ptovide as joint & ordonné par les Decrc* " 
I « lia Ep . Concile de Conftance ? 

ad Eu^ert, 



del'EglifedeKpme. 21 1 
Çj veut-il davantage ? Voici de quoy 
icontenter. Eugène IV. en la Bulle 
»< il publia au temps de la feiziémc 
mon , déclare que , félon les Décrets 
/Conftancc, il avoir convoque le Con- 
i: de Bàle pour Textirpation des Hé- 
;ies , pour la paix des Peuples Chrê- 
m, & pour la réformation générale .^^ 
. l-Eglife tn capite CUT in memlris -, & ;S^o,pr.xfa- 
.e comme le Concile a ete légitime- tamdiffb- 
;;nt commencé, il a toujours conti- lutionem 
lié, & doit encore continuer de mê-itritam,5c 
i;' , pour obtenir ces trois effets, com- inanem 

s'il n'avoit jamais été diUbus. Il dedaran- 
.fe en fuite tout ce qu'il avoit fait î^';^^^^''^ ^ 
fil le diifoudre , proteftant qu'il lap- q^^^i . 
>uve , & le veut continuer purement, y^^^ ^afi- 
iplement , & avec toute forte de dé- iccnfe pa- 
pou 6c de faveur. C'cft ainfi que par- re, fimpli- 
çc Pape , qui lors qu'il étoit Car di- citer & 
j^ s'étoit trouvé au Concile de Con- cum cffe- 

hncc , dont il ne pouvoir ignorer les ' j 

o cj ^ r 1^ r»« omni de- 

:crets j & conléquemment li le De- y^jj^nç^ 

;t de la féconde Sciïïon de Baie rap- fayojç 
■rté par ce Concile , comme étant ce- profcqui- 
/ de Confiance , n'eut pas été le m ê- mut , ôc 
î en propres termes,il eft indubitable profequi 
'Eugène eût dit qu'il étoit faux , & intendi- 
l'dlVùtreietté. ^ 
Enfin , dans le Maïuiiciit même que 
. Schelftrate produit , on lit dans la 
éface du Décret comme dans nos 
^CS : Ce Saint Concile de Confiance 
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^l^ Trahz' hijlorî^jue 

legithnment affemblé peur l'extim^ 
au frcjcnt Schijme , peur C union y O' i r 
la reformation <ju. , doit faire de 
glife dans le Chef CT* dans lesmemh-^ 
dfin d'obtenir plus f4iiilement^ plus fe. . 
ment ^ plus ampîen C ït Cr plus librer,:t 
cette Union a- n formation del^Eglife^ \ 
donne ^ définit, déclare ce cjui fuit ^ 
fça-voirquc tout homme , de quelque di- 
te quil /oit , même PapaU , f// obi * 
beir au Concile en toutes les chcfe 

partienwnt à la Foy ^ à Vextirp 

ce Schfme, Et qui ne voit cjue p- 
avoir iin lèns complet félon l'iu 
& les paroles expreiîes da Concile , i 
ne peut s'arrêter là tout court , & q ^ 
faut necefîairement qu'il y ait enco, 
tT à la ré fr mat ion de l'B^li/e danS' 
ChefCr dans les membres ? Et c'ell ce -i 
cil dans nos exemplaires qui font les 
ritablesj & ce qui manque dans les fie. 
que cette omiliion , laquelle l'on nep. 
nullement (biitcnir , fait paroître dé 
d:ucux. 

Mais, ditM.SchcIftratc, unden 
«lanufcrits aîTure que la veille & 
>ourmêmedc la quairicmc Sellioj^ 
y eût de grandes contcllations rou|P 
ce qu'on devoit mettre dans le T 
&^c]u'enfin,par une fbudame infp 
du Saint Elpî it , tous s'accordèrent c 
qu'oiin'y mîtque les Articles qu'on- 
voit plus bas dans cet exemnlai; 
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de PK^life de Ecorne. 2 T J 
crc manu fcrit m'apprend que ce fut 
linpcreur qui mit tout d'accord , en 
tuvantun tempérament , auquel i! fie 
.ofeiuir les Cardinaux. Orc'eft-la ju- 
Irnentctr qu'il nous faut : Voici com- 
nt. Il y avoit quatre points à cxa- 
:ner touchant ce Décret : le premier , 
:e Concile a re^-ù immédiatement de 
ths Chrifè uncpuillance à laquelle le 
■>c même eft tenu d'obe'ïr, en ce 
• ^arde la Foy Se l'extirpation du 
•iiiiej !c fécond, s'il y falloit met- 
j O" en ce qui appartient la rcfor' 
^:-tion de l'E^liJe dans le Chef Cr dans 
■ membres ; le troiîie'mc , fi au cas que le 
'ic n'y voulut pas obc ïr , on le pour- 
rit punir i & le quatrième , Ci tout 
»a (ê dcvoit entendre de tout autre 
^1* ncilc auHi bien que de celui de Con- 
v.ice qui fe renoit pendant leSchifme. 
?our le premier, comme toute les 
'lions en tomboicnt d'accord, on en 
« wint facilement : mais pour les trois 
.:res , quelques-uns , & fljr tout les 
.^rdiiian v, qui vouloient dumoms en 
a gratifier le Pape, c y oppofoient. 
* le tempérament que l'Empereur Si- 
Miiond trouva pour reunir tous les ef- 
jts , fut que dans le Décret de la pre- 
ste Seflion quatrième on ne mettroit 
^2 les deux premiers points , & que 
lut 1rs deux autres on verroit après 
^qu'on auioit à faire daiis la Scflîon 

fuivante. 
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214 Traita* hfftort(jue 
■ fui vante. Cela paroît manifèftcmerv 
"nos Adles , par nos nianufcrits , ô.i; 
celuy même de M. SchclftracejOÙ, # 
me je viens de le montrer, il fai», 
cefl'airemcnt , vu ce qui précc'de > 
faire un fens raifonnable & coi 
qu'on y ajoute ces paroles qu'oi 
omilès , C7* en ce qui regarde la 
tion de VEglife dans le Chef Cr cU 
membres. 

Cela fe voit encore plus claire 
dans la cinquième Sellion qui 
huit jours après > & où pour tel 
entièrement cette affaire , & poi 
polèriàns interruption, 8c tout 
vûë , tout ce qu'on doit croire 
Article-là , on met prcmiercmenj 
pour mot le Décret de la quat 
Scrtion comme nous l'avons j & pi 
fait un autre Décret , par lequel odi' 
finit & on déclare les deux autres p< 
fçavoir que même le Pape eft on 
d'obe'ïr non-feulement à ce Con< 
Confiance qui fè tint durant le Stû 
me, mais aulfi à tout autre, & qw 
rcfufe de s'y fbCimettre, on le poui 
nir. Et cci\ là ce qu'on voit noi 
lement dans nos Actes 3c dans ne 
plaires , mais aulfi dans le mani 
M.SchcHlratc, comme il l'avu... 
mémej & en fuite il faut qu'il coni« 
que quand même ces parole 
réformation de l'EgUfe dans .c 
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derE^Iffede Rowe. 11^^ 
ms les mmhres , n'auroient pas été 
^ liiès dans le Décret de la quatrième 
I rlfion , comme il le prétend ,^ cela ne 
I roit rien du tout au fond de l'affaire , 
b m qu'elles font effedivemcnt dans le 
kiccret de la cinquième ScfTion. Car 
C 3ur rendre un Décret valable , qu'im- 
t îrte en q uelle Seffion il fe fafie ? 
K Enfin de tout ce que je viens de di- 
[ • fur des faits incontelfables , il feu t 
• icore neceflàirement conclure que 
JUS ne devons pas corriger le Concile 
: Confiance fur les Manufcrits de M. 
.helftratc , mais qu'au contraire , c'cft 
luy de les corriger fur les nôtres , & 
r le Concile tel cjue nous Tavons-Ainfi 
L première raifon par laquelle il veur 
L l'on doute de l'autorité de ces Décrets, 
L Uulle. 

L Les deux autres ne valent pas mieux, 
L fe peuvent détruire en peu de mots 
ns aucune difficulté. Comme il ne 
j ait mer que ces deux Décrets ne foient 
. ms la cinquième Selfion , il dit ce qu'il 
f pris de ces Auteurs Ultramontains 
. li ont écrit pour la fupcrioiité du Pa- 
L contre ce Concile j fçavoir, qu'on 
ki^t avec précipitation , làus dclibera- 
pSfntfifante , & contre le fentiment 
L ^ CUIS qui s'y oppolbienr. Voilà 
I iemcntccquelesNelloriens , ôcmê- 
I e quelques-uns de nos Proteftans ont 
I contre le Concile d'tphefe ) & con- 
I tre 





116 , Traitz* hiïiorique 
tre.Saint Cyrille , qu'ils acculent d'î>^ 
fait condamner Ncftorius avec unei 
trême précipitation , Çms l'avoir 
fans que cette caufc eût pu être fufH 
ment examinée. Tous les Hc're'tiïl 
en pourroient dire autant , & le à\ 
cftedivement de tous les ConciL 
ont condamne leur Heréfie. 

Mais, Ùlws m'arrêter à cela, je 
tiens à M. Schelftrate qu'il n'y ei< 
mais queftion mieux examinée quei 
dontil s'agillbit en ce Concile. Cai< 
puis que dans ccluy de Pile , où elli 
agitée pour la première fois , on { 
de'cide'e en faveur du Concile , on^ 
voit prcfque parlé d'autre chofè 
les dilputcs & dans les conférences i 
dans le Concile de Confiance avai 
après la harangue de Jean Gerfbn. 
plus , après cette Ailemblée où l'oij 
rùta fi fortement ce qu'avoient dii( 
contraire les Cardinaux envoyez 
le Pape , elle fut fi*bien examinée 
toutes Jes quatre Nations en 
rent. 

Jefçay bien qu'il y eût fur c^ 
grandes conteftations •, & que les 
iiaux s'y oppofcrent ^ je luy accorc 
me ce qu'il a trouvé dans ion n 
crit , & ce qu'il avoue qu'on n'av4 
mais fçù avant cela , & qui pcï 
ri'cft pasvray,que les Cardinaux, 
me les Ambaflàdeurs de Fiance 
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de i'E^/tJe de I{pmc. 
lit dans la Chambre des Parcir.^.o une 
roteibtion fecrete oue ce n'croit que 
hvLt éviter le fcandalc qu'jls aflîlte- 
)ient a la SclTion cinqui6nc , & non 
is pour conlèntiràccqu'ils Icavoicnt 
l'on Y dcvoit définir. QuèpeiU-il 
)nclurcdelà?Na-t-il pas lu l'Hiftoi- 
, ; des Conclaves où après mille intri- 
bt ics,miile oppo/îtions,& qui n'en pour- 
V '> <V.rc mille fois plus que je n'en puis 
on fait enfin une élcàionletnti- 
laquelle tous les Cardinaux ,%ui 
auparavant fi divifez , confen- 
^l'il life les Hiftoircs du Concile 
lté de FraPaoIo , & du Cardinal 
; in , il y trouvera mille contefta- 
ir les points qu'on devoir dcci- 
> as les Scirion.^^i &neanmoinslc 
ut i^iprit , qui reiinit tous les clpnts 
. «si umte de fentunen^ , fit faireïous 

jiDecrets de ce Concile d'un commua 
-lentement de tous les Pères qui 
m aHDaravant fi divilèz. 

cil de même de ce Concile de 

Te veux ciu'il y ait eu des 
oiis , des conteltations, des pro- 

M. Schelftrate de nous apprendre 
Ton Manufcnt: après tout ces Car- 
P^^nac , & tous ces gens qui conte- 
-nt &: poteftoient feretement , af- 

P'Ut >amt £fprit rémit tous les efi^rits 
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Qiiibus 
Articulis 
five Con- 
ftitutioni- 
bus Icftis, 
Conci- 
iu m eos 
2c cas 
uniformi- 
ler appro- 
bavit, & 
conclufit. 



110 Traita' hifloriqiie 
dans un Concile , afin qu'on puillc dir» 
Vifim cfè Spiritui Sanao nobis , L 
deux Décrets de cette Sclîion palTcrei 
d'un commun accord , comme le difc, 
les A des aufcjucls M. Schelftrate n 
rien du tout dans fes Manufcntsqa 
puific oppolèr. Voici comme parléi 
ces Ades : Ces Articles CTccsDccri 
ayant été lus , le Concile les approirva d* . 
commune on fcntement. 

Enfin , la troifie'mc raifon dont il 
fert pour afî-biblir l'autorité des Decrr 
de ces deux Sellions , eft que ce Conc 
n'étant alors compole que de la fe 
Obédience de Tean XXIII. ilcpouVi 
reprefentcr l'Églifc Univerfelle.Or p- 
le convaincre de la nullité de cette r 
Ton , qui eft fans doute la plus mech, 
te de toutes , ie''ii*ay qu'à luy dire 
deux mot qu'il pr^'^upp^^^ 

après Bcllarmin , qui luy a fourni t(«|g| 
tes ces foiblcs objections , eft trcs-flt^^ 
Car prcfque tous les Cardinaux 
deux Obédiences de Grégoire X H ^ ^ 
de Benoit. X I II. s'unirent auC 
le de Pile , où ces deux prétendus 
verains Pontifes , qui iouoientto- 
Chrétienté par leur collufion , f 
déclarez Schifmatiques & Antip 
& l'on élCit Alexandre V. reconnu 
Pape p:r la plus grande {)artie des 
les fani aucune comparailbn > & li*' 
par l'EgliledcRome. 
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de PEçfl ife de I{pme, m 
Or CCS mêmes Cardinaux , Se ces 
îvcques qui compofoient ce Concile 
rés-nombreux , k continuèrent à Cou- 
bnce , comme le Pape Jean XXIII. 
econnu par ce même Concile pour 
rayPape, le déclare en termes exprés 
lans la Bulle par laquelle il convoque 
e Concile , félon qu'on l'avoit ordonne 
Pile cinq ans auparavant. Anifi l'O- 
edience de Jean XXIII. outre qu'elle 
! /oit pour Coy prefque tous les Rovau- 
.ie$ de la Chrcticnté , & même VE- 
Aik Romaine , etoit encore compofcc 
, e la plus grande & plus famé partie 
iwdeux autres qui s'étoient réunies à 
île , & continuoient ce Concile à Con- 
.^cc. Si M. Schellhate prétend que 
; iblciice de ceux qui tenoient enco- 
. pour l'un ou pour l'autre des deux 
[l'on avoit déclarez Scliifmatiques 
jatipapcs , empêche que le Concile 
: loit Oecuménique , il fkur qu'il fca- 
«que par cette injufte prétention il 
.«croit la plûpart des Conciles 5 car 
Hérétiques qu'on y condamna , 
larroient dire que ceux de leur par- 
< qui avoient droit d'y alfifter , ou n'y 
hicnt pas , ou ne voulurent pas les re- 
t^moître pour légitimes & Oecumé- 
riues. 

]£t c'cft ce que les Protcftans auioient 
h de dire , particulièrement du Con- 
r de Trente , où l'on ne vu m les 
K 1 
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222 Traitt hiftorique 
Evcques de l'Eglifè Anglicane , ni ceu 
de Dannemarc j de Norvège , de Sue 
de , & de cette partie de l'Allemagn 
qui fuivoit la Confefiio^i d'Ausbouri; 
ni ceux de la Grèce , de l'Orient , Se 5 
l'Egypte , qui ne rcconnciiTent point I 
Pape pour Chef de l'Eglifé , & ne loi 
non plus de (bn Obédience que W 
toicnt au temps du Concile de Coiiftai 
ce ceux qui tenoicnt pour Pierre c 
Lune , ou pour Ange Corario. Touscc 
Evêques , dis-jc , d'une (i grande p3.rt : 
du monde Chrétien , croient ab'ens 
Concile de Trente quand il fit Tes 
çrets , & ne vouloientpaslerecoiui 
lie. Y a-t-il rien de plus certain ? 
néanmoins M. Schelftrate eft obUg 
confciler avec tous les Catholiques, 
leur abfcnce n'a pu empêcher que 
Concile ne fût Oecumenir" ^ par 
que pour le rendre Univei... ii«-il 
que tous y Ibient invitez -, comme ils 
furent , & qu'iisypmlVcntainfters* 
le veulent , ou iî'les Princes defqi. 
ils dépendait le leur permettent. An 
l'abiençe des Prélats de ce qui reltc? 
de ces deux miferables Obédiences z 
Pierre de Lune & d'AngeCorariO:n'ei' 
pêche pas que les Décrets de Coni":! 
ce ne lôient des Définitions d'un Ce 
Clic Univerfcl , & qu'ils n'ayCnt unet 
loriré inf.ullible. 

Mi;is Yoici quelque chefc encore 

p5 



de PEi^lifidcî^me. 227 
s prcflaiir. Car i\ cela n croit , & H 
, on dcvoit approuver ce c|u*a dit Bel- 
. armii! avant M. Schelftratc, cjue ces Dé- 
crets n'ont point d'autorité à cau(è de 
;ctte abiènce , &(|u'iln'y avoit noinr 
le Pape au Concile quand on les ht , il 
'enfuivroit de là de terribles choies. 
Prcmierement,quc k condamnation des 
erreurs de Wiclcf & de Tcan Hus feroic 
Jullc , parce qu'elles furent condamnées 
« la Selî^on 1 5. avant l'union du refte 
|CS deux autres Obédiences , & quand 
n'y avoit point encore de Pape au 
bncile. Secondement, que cette dete- 
tablc propufition de Jean Petic,quc cha - 
^ particulier peut meritoircmcnt & 

tacr un Tyran en quelque manière 
ue ce foit , neferoit pas légitimement 
piidamnc'e d'he'réfîe par l'amcmerai- 
:>n. Et enfin que la condamnation, & en 
fiite la dcpofition de Jean X X 1 1 1. la- v^/r / 
uelle fut long- temps avant l'union de 
deux Obédiences auroit ctc faite 
ins aucun pouvoir lej^itime. 

<iue IeCa?dinal iulien , qui 
•clidoit au Concile de Baie pour le 
"^5^E"gcnc , luy écfiAat ponr îe>dc- 
*|ner du delTcin qu'il av^Çr de-le difr 
treacauie des Décrets de ralèco/l- 
-^Hion. Et plût à Die^i f|ue le Car- 
Bellarmin & M. <clielftrate eu(:. 
bien lu cette Epi;re avant que de 
- yus laire une obicdion qui entraîne 
I ^ 3 aprc's 
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114 Traite' hijîori^ue 
Nam(î après clic de fi dangcrcufes fuites î 
qms dixe- /'^^y^ o%f , luy dit-il, Très-Saint Pi 
nc dccre- remontrer à vôtre Sainteté , ç//e /t • 
Concilii ^^^^^^^ de Conjtance que le Cmcile 
non elTe -S*^^^ renouvelle^ nont point d'auto- 
validn,ne-/f , celuy par lequel on a dcpofe Jt. 
cefieha- XXIIl. neft pas valable. Sicelae: 
bettateri ['élcclion du Pape Martin V, laqut 
privatio- ^,^1^ i^^f^ y^an X X I l 

neni ohm n ^^^^^^ confcauemment celle de ^ 
loannis ^ , ^ / 

fadam vi- Sainteté , pw/i ^«e auriez 

t,oxe illo- ^•/w p'îJ" des Cardinaux de la créatioi 
iiimde- celuy quinétoit point Pape. H cft 
crctora n Jent que par cette même railon 
non va- j-^g autres éledions qui fe font fai. 
luiflc. Si jiepuis Martin V. jufques au Pape d'à 
'^^f jourd'huv , fèroient illegitu-nes. 
nec étiim ^' Scfielftratc repondra ûns dou! 
Tapa:Mar.àccla, que Jean XXIIL confcnti. 
tini tenait fa condamnation , & la ratilia mctij 
clcdio fa- quand il fut libre. Mais il falloit b: 
aaiUo(u-qifilleficcnrctatoiiilfe trouvoit j 
perftite.Si quc lire T Auteur même qu' 

^^"j.""' cite , qui elt Léonard Aretin , * pourj 
P?n", nL prendre de luy que ce pauvre Papci 
s;4litas pofe ne s'alla jetter aux pieds de | 
veftracft, tin V. à Florence , que parce qu| 
aux per fcavoit plus où aller, &qu'ilavoitf 
Caidina- pns qu'on avoitréfolu , s'il ne Ict 
Jesabiplo • fo 

faftosele- . . 

aaeft,ôcc. Ep.i.luliiadEugen. * Confilio Martiiu< 
gnito, (id erat ut Mantux perpetuo catcere tenercr 
Léonard, fretin. tftsltr.Rcr, hait- 



anteiuam. 



1 
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de PEglife de P^me, 
hit , (le (c CiiCir de Ca. perloniie , & de le 
nettie en prifbn perpétuelle. Et puis ne 
(çait-on pas que la rafication ne peut être 
/alable , fî l'ade que l'on ratifie ell: nul ? 

La rcponfe du Cardinal Bellarmin 
a'cft pas moins mfoCitenable. Encore , 
dit-il , cjiuc le Concile fans le Pape ne puif- 
^ dcjihir de nouveaux dogmes de la Foy 
l feut néanmoins juger , pendant Je 
^chifme yquieitle vray Pape, O" pour- 
voir l'Eglife d'un \ray Pallcur , s^il ny 
m a point de certain. Premièrement , li 
lyouc par là que tout ce que ce Con- 
lik a déHni contre Wiclef, JeanHus, 
fe Jérôme d^ & contre la 

lamnable propoiuion de jean Petit , ell 
»ul , comme ayant cté dctiui par un 
,uge incom pctcnt : qui ofèroit Ibutenir 
me pareille choie ? Secondement , il elt 
re's-faux que le Concile général làns le 
*ape ne puillc faire des' Décrets tou- 
liant la Foy. Le premier Concile de 
^nfhtinoplc n'en a t-il pas fait con- 
tre Maçedonius , pour la divinité du 
t Efprit , fans que le Pape Damale y 
» ni qu'il y ailiilàt par Tes Légats? 
le cinquième Concile ne conclaïu- 
rt-il pas d'iiérélie les trois Chapitres, 
feulement fans le Pape Vigilius , 
s aulfi contre la Conllitntion de ce 
Uitife î qui ne vouloit pas qu'on les 
damnât î Déplus , il nes'agillbic 
dans ce Coacilc déjuger qui ctoit 

K 4 le 



Etfi Co n- 
cilium fi- 
ne Papa 
non po- 
tert dcfî- 
nire nova 
do^mata 
fidei, po - 
tefttamcn 
judicarc, 
tempt)re 
Schifma- 
tis , quis 
fit verus 
Papa, ôcc. 

2, de 
Conc. e. If, 
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116 Traité Hiflorique 
le viay Pape : car ' v iiciledcCo 
ftance n'a jamais cio;;iv: ciuc ce ne 1 . 
leaii XXIÎI. il von 1 oit fculcir.ent 1*. 
blij;cr à tenir )a parole cju'il avoir do 
liée de céder (on droit, &deièdém( 
tre librement pour le bien de lapai 
quoy qu'il fùr le vray Pape. Et en qi] 
tric'mc lie c Concile n'étoit aloi • 
comme j1 ic dit a ni'unCo. » 

cilc pariiculier ou u ucic trouvoit q 
la troj îieme partie de l'Eglifc , il r> ' 
condamner Icaitimemei rjcun X..i. . 
parce que , {èlon totit le monde, il n'y n 
qu'un Concile Oecume'nique reprcfe. -4 
tant l'Eglilè Univerfeîle îjuiaiccepo' 
voir & cette autorité fupréme j & ph 
fleurs même nient qu'il l'aie pour i . 
hors du cas d'he'reiie ' rroce's. 
Pape quel qu'il (bit, bwa^coup moins 
ce Concile tient ce Pape pour vray P. vi 
pe , tel que le Concile de Cor.O-an 1 
rccoimoillbit Jean X X 1 1 1. 

De tout ceci re'fulte que les trois ra 
fons que M. Schclftrate a produii 
tout autant d'arricles , pour moi 
contre Iç Clergé de France , qu'oi. 
douter de l'autorité des Décrets 
nairiéme & de la cinquième Sejiio 
u Concile de Confiance, font trés-f^iT 
lès , & même d'une trés-daiigc 
confequence pour l'Eglifc. Voila 
jfon premier Chapitre expédié ; les ticu 
.uirres ne tiendront pas. 

CHA 



de rEglffe de ^me: 

— ^ ■ I 

CHAPITRE XXiV. 



217 



des deux autres Chapitres 
:1e M. Scheljîrate, 




BW'^'E T Ecrivain prétend montrer dans 
l'un de ces Chapitres , que ces De- 
^Hcrcts de la quatrième & de la cinquiè- 
me Sedion ne font pas approuvez. J'ay 
Jdèja fait voir que Martin V. les avoic 
"folcnucllement approuvez deux fois - 
l'une , en ordonnant qu'on demande à 
ceux qui reviennent de l'IuTclie s'il? 
n'approuvent pas , fans exception, tout 
ce qu'approuve ce Concile , & s'ils ne 
rondamnent pas tout ce qu'il condam- 
& l'autre , en la dernière Sellîon, 
l^u a déclare qu'il approuve , & veut ob- 
crver mviolablement tous les Décrets 
|u'on a faits dans ce Concile en ma- 
igre de Foy , & comme il s'exprime 
m nouveau mot , Conciliaritcr. Sur 
|uoy 1 on nous fait deux objections. 
Ln première , fur ces paroles , en ma- 
-' Foy : d'où M. Schclftrate con- 
:uc le Pape n'a approuvé que les 
.)ccrc:s contre VVicIef & Tcan Hus.parcc 
-y a ",ue ceux-là, dit-il , qui foient 
i nuticre de Poy. Que deviendront 
onc les autres Décrets qu'on a fair<; 
our rexrirpation du Schifme , & pcurr 
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Train* hijl or tqtie 
la réformation de TEglifc , qui font I 
deux principaux points pour Icfquc 
le Concile & ks Papes Martin & E 
gcne déclarent en termes exprés , que 
iàcré Synode reprefentant l'Eglife Un 
verfelleellairemblé ? 

Qu'il me dife lices Décrets font ai 
prouvez > ou s'ils ne le font pas. S'ils i 
le font pas , il faut donc, félon fes pri' 
cipes , qu'il avoue que la dépolitu n 
condamnation de Jean XXIII. eftnu 
le, que tout ce qui s'en eft enfuivi j 
peut tenir , & que tous ces beaux R- 
glemens qu'on a faits dans ce Conci 
pour la réformation n'ont point du to 
d'autorité, & n'obligent perfonne. Qi 
s'ils Ibnt approuvez , il eft indubitap 
que ceux de la quatrième & de la cil 
quiéme Sellîon le font aulîî , puis qu'c 
les a faits principalement pour l'extii 
Ûion du Schifmc'. Car fi le Concile n*» : 
toit pas par defluslePape, même 
timementélù , comme dit Jean Ce 
& s'il n'avoit pas le pouvoir de 
pofer quand cela eft necclîaire pou 



fois : jamais le Concile n'eiit pu 
traindre lePâpe,qu'il reconnoilloir 
vray & légitime Pontife, deccd- 
droit pour le bien de la Paix. 
L'autre objection qu'on noui^- 
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de rE^life de ^me, 229 
encore bien plus foible que la première. 
Le Cordinal Bcllarmin , que M. Schel- 
ftraceafuivi , la fonde fur cette parok, 
Conciiidriter ^ d'où il conclut que ces 
Décrets de Conftance n'ont point e'tc 
approuvez par Martin V. parce que le 
Pape déclare qu'il n'approuve que ceux 
qu'on a faits Coyiciliaritcr , ou , comme 
/interprète ce Cardinal , en la manière 
dont les autres Conciles ont fait leurs 
Décrets , la choie ayant c'te' diligem- 
nent examinée. Or il eft afTiire' , ajoûte- 
1 avec la plus grande alTiirance qu'on 
1 jamais , & comme fi perlbnne ne 
uvoit douter de la vérité de ce qu'il 
ivance , (ans même fe vouloir doinier 
a peine d'en appo;:ter aucune preuve, la 
holè étant trop manifelte : il eft donc, 
\xt-'û , tres-certain , que ce Décret de 
i fuperiorité du Concile s'eft fait par 
w Concile de Conftance fans aucun exa- 
nen , Çine ullo examine. 

A cclaj'ay deux chofes à dire. L'une, 
lUC l'on n'a jamais débité une faulîctd 
manifefte , avec une fi grande Iiar- 
iclîe : car jamais queftion n'a été plus 
xaminéc, ni agitée dans le Concile avec 
lus de chaleur que celle-ci , comme je 
ay fait voir auparavant , & comme il 
aroît même par le Manufcrit de M. 
:helftrate. Car on y voit , qu'avant la 
uatriéme Sefiîon, les Députez des Na- 
ons,6c les Cardinaux,aprés de grandes 
K 6 cou- 



re alio- 
riim Con- 
ciliorum , 
redili- 
genrer 
examina- 
ta. Con- 
ftar auteiu 
hoc De- 
cretum fi- 
ne ullo 
examine 
fadum a 
Conciiio 
Conftan- 
tienfi. /. 
2 'de ConiiU 
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230 Tr4/V c /:> //?c riipie 
coateftâtions & oppofitions de ces aC^\ 
dinaïu'î convinrent tou*; par une " 



: fonda 

fpi ration du Saine Efprit , enu 



ciiic fenfiment 
Tuperiorité du Concile fur le Pape , n- 
luy doit obéïr en ce qui conc'^' 
Foy & l'extirpation du Schifmi 
ajoute qu'avant la cincjuie'me c]ui 
tint que huit jours après , & où , 
luy-même , on définit que le Pap< 
obeïr au Concile en ce oui rcgar 
réformation de rEglifedansleChc^, J 
dans les membres il y eût enco \ 
grandes difputcs entre les Cardina . . ^ 
les Députez des Nations. Coniir.ci ii 
pourra- t-on dire après cela aulli hard A 
ment que le Cardinal Bellarmin ! 
fans helîtv.] , millo faùlo examine J'i. 
voue que c'elt ce que je ncpuisnulltui 
ment comprendre , après lès tën:.orjn. 
gcs irrepr0ch.1l ' ac j'ay ^i-devai 
alléguez du conuaiic. 

La féconde chofequ^ j ^; a dire cor 
're la réponfe de Bellarmin , c'eft 
cc mot Concïliaritcr ne veut pas < 
reulement,com me il rinîerprcre,la jj 
fc de laquelle il s'agit ayant été 
examinée , mais aiiffi étant après 
décidée folenncUemcnt dans un 
iîon du Concile , fans qtjoy il n'y 1 
de défini. Dans le Concile de Coi , 
ce, onopinoit parNations. Il y 
dlaborc (uuirej l'Italienne, b Vr;. { 

1( 



lur cet Artic 



le de 
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de PEglife de Rpmei z ^ x 
.è> la Germanique , & l'Angloifè j gfc 
7uis on y ajouta rEfpagnole. Les Dé- 
)Utez de chacjue Nation dciibcroient 
)remicrement a part -, & puis tous ceux 
{es Nations fe communiquoicnt leurs 
iprtsquoy toutes ces Nations te- 
iioient une afTemblee , où chaque par- 
' iculier avoit la liberté de donner Con 
jffragc , (juoy^ que de tous ces fufîra- 
•es il ne relliltât qu'une voix par cha- 
"îNation , encore qu'elles fuilèntdif- 
bntcs en nombre de Prélats & de 
t)odeurs. 

Enfin, quand elles étoicnt toute , u uc- 
ord , après plulîciiis eontcftations $c 
Ufputesrcc n'étoit encore là que le prca- 
mic y Se la condition neccflàirea une 
'?Fnicrc décision qui ne fe faifbit que 
ins l'ancmbltc générale des Cardi- 
iux,dcs Arclîcveques,des Evéques,des 
I énéraux d'Ordre* , des Ambafladeurç 
I is Princes , en un mot de roue ]e Coii- 
I le, en grande céi émonie,aprés la McC^ 
■ fbleniiclle, les Litanies , & les autres 
ieres , en la ScHîon publique qui fe te- 
I >it dans la grande Eglife , & en iaquel- 
, après qu'un Cardinal ou un Evéque, 
ant lu lur la Tribune les Décrets & 
; Articles dicnéz dans l'allemblée des 
itions , avoir demandé fi on les ap- 
jpuvoit , il étoir encore libre à chacun 
h dire là-dcllus ce qu'il luy plairoit. 
quand on avoic dit tout d'une voix 



I 
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13 1 Traité hiflorique 
Pliicct , Nous y confentons i comme c 
-ne manqua pas de fane après ces pr 
mieres délibérations plus ou moms loi 
«rues , félon la difficulté plus ou moi, 
Srande des matières qu'on avoit cxam 
Secs ; alors le décret étoit fait au rhe 
tiquement , & avoit toute là fore 
c'efl: ce qui s'appelle en termes de Ma 
tin V. un Décret fait Conciliariter . 

C'efl: ainfi que l'on condamna les c 
rcurs de Wiclef dans la Selfionhuùj 
me , celle de Jean Hus &ladamn*l 
propofition de Jean Petit dans la — 
zième i qu'on prononça la Sentcn . 
fimtive contre Jean XXI IL qui! 
dépofé dans la douzième-, &quon 
les Décrets delafuperionté du Conc 
dans la quatrième & danslacinquiei 
•Selllon. Avant cela le Concile n avr 
rien déterminé, & n'obligeoit aricn. 

C'cft ce que le Pape exprime entre 
habile homme , par les termes c^-n- 
fe fert,en approuvant le Concile, c _ . 
SclTion quarante-cinquième. Le Coli 
tre des Cardinaux & les Nations a 
?onclu qu'il falloit condamner ui 
tamLivîe de î. JeanFalkeniberj, 
rempUd'hérèfies. Les Ambafladeu 
Roy de Pologne & du grand Duc ^ 
Luhuanie,qui prenoient intérêt en ce 
condamnation , fuppherent publiqu 
ment le Pape de le condamner en ph 
ne Seifion avant la fin du Concile , u 



f 

■une 
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de PEgîife de l{pme~ 2 J J 
\t la conclufion prife par les Cardi- 
haux & par les Nations j & ils fe mirent 
le prefler fur cela d'une manière fi of- 
■ înfante , qu'ils protefterent au nom de 
es Princes leurs maîtres , qu'en cas de 
rfus ils en appelloient au Concile futur. 
Comme ces AmbalFadeurs avoient 
arlé avec tant de hauteur , & d'un air 
dcfobligeant , fous le beau prétexte 
un fort grand zele pour la Foyj & que 
ailleurs il n'étoit nullement à propos 
(ne le Pape, dans la prefente conjontlu- 
donnât lieu de croire qu'il (è tenoit 
|igé de fefoumettreàcequclesCar- 
bux & les Nations avoient arrête 
"is leurs alîcmblées : il mefura fes pa- 
^s, & répondit fort fàgement, enTai- 
Pconnoitre par fà rcpon(è,d'une parc 
l'il ne manquoit pas de remplir fes 
'ligations ; & de l'autre, qu'il fcavoic 
Ti conferver fes droits & fa li- 
rté. 

Car il leur dit qu'il vouloit toujours 
'lervcr inviolablement , & tenir touc 
' que le Saint Concile avoir décide eu 
S mére de ïoy.Conciliaritcr. Voilà pour 
3ntrcr qu'il avoit du moins autant de 
e pour la Foy queces Amballadeurs 
'} le prefloient d'une manière Ci peu 
l'pedueufe de condamner un Livre, 
en même temps il ajoute qu'il ap- 
^e tous les Décrets que le Concile 
; authcntiquement & félon les for- 
mes 
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Traité hiflorique 



mes ConcilUriter i mais point du tout J 
que l'on a fait autrement -, comme pc; i 
faire entendre que s'il eft oblige d'ob' \ 
au Concile, & d'approuver &d'oW.J 
ver mviolablement ce qu'il a défini dî; i 
les SetTions , il ne l'eft point du tout \ 
le foùmettre à ce que^ les Cardinaux i 
les Nations auront arrêté dans leurs | 
icmblees , fins être autorifé & apprc | 
vé par le Concile dans les Se/Tions. Y ] 
là , ce me lemblc, de quoy dcfabuieBÉ j 
Schelilratc , qui prétend que le M I 
en parlant ainfi , fait voir qu'il effl j 
dcflus du Concile : il dcvoit dirÇ! j 
dertus , non pas du Concile, mais j 
Collège des Cardinaux , & des AlTe j 
blées des Nations, quand elles ne fcj 
pas autorifécs dans les Sclfions. I 
AufTi quand un des AmbairadeJ 
du Roy de Pologne voulut cncorç^l 
appelier , au Concile futur , le Pape fl 
im'pofa filciicc fur peine d'excommuij 
cation j & il fit trés-bicn , parce cjuct fl 



atufif & infoCirenable , étant tou^j 
dent qu'un fimple arrêté des Cardi* j 
& des Nations , fans l'autorité du 
cile , ne pouvait obliger lePa" 
.fi: pour cela qu€ Martin ju; 
• irrité d'un fi indi'gne procédé , 
" de temps après une Bulle qu'il 
" non pas dans le Concile , mais 
^ Confifto^ 'iblic , par UovAk 




de rEglife de ^ome, 235: 
qu'il a cil permis à pcrfonnc d'appel^ 
j du Saint Sicge ou du Pape , ni de de'- 
iîier fon jugement dans les eau Tes de 
Foy , qui comme étant caufes ma- 
ares , Ce doivent rapporter au Pape & 
! Saint Sicgc Apcftoiiquc. 
"l. Scheiilrare produit ces paroles 
me fon dernier argument qu'il croit 
/incible , pour prouver que le Pape eft 
/: 'r !>r au deîî'u^ de tous les Con- 

- iis il cfl bien aul' de luy re'pon- 
ce qu'on a repondu cent fois , & 
s réplique , que ces paroles & autres 
bblables fe doivent entendre par rap- 
tt à toutes les Egli(cs prifès chacune 
paniculicr,à tous les Evcquesjes Ar- 
^véqî:cs , les Métropolitains , les Pri- 
•:$> & les Patriarches , du Jugement 
■^acu^ defquels onpeutappdier au 
> làns qu'on puiilè appellcr à pas 
d'eux du jugement du'Papc quiell 
r Supérieur , non pas quand ils font 
-mîxez en Corps dans un Concile 
rverlèi reprelcntant toute l'Eglifè , 
'S quand on les prend chacun en 
iculfer , conformément à ces paro- 
■îc Saint Auguftin au Livre fécond 
'aptéme contre les Donatiltes : g«/Qin's nef- 
" > (^ue Suint Pierre, a caiife de la 
'té (le fon Apostolat , doit être -^P^'V^^" 
4 quelque Epifiopat que ce fait / [^lH''^ 
a chaque Epifcopat , ac non nas i cuilibet 

toutEpifcopa» 
tui prccfcreadum? 1,j, {teBapt,c(>ntr,D<mHtif^ e, 



min 



13 Urait^hiftûYtquc 
tout l'Epifcopat enun Concile g6W ;j 
De forte que cette Bulle de Mariiii J 
non plus que celle de Pie 1 1. qui ce . 
mence Execrabilis , iic peut cond; 
lier & défendre abrolumcnti'uniî':--n 
feulement l'abus qu'on peut ^ 
l'appel au Concile gênerai j enyafj 
lant témérairement , fans raifon, & Ul 
caufe légitime , comme firent ces iA-^ 
bafladeùrs de Pologne &deLithuaj 

Et fi M. Schellhate veut nonol 
tout cela que le Pape par cctt( 
condamne & défend ablblumeni 
appel au Concile Univeifel,ce que pc 
tant elle ne dit point: onluyi. 
fans peine, que quand cela feroïc , 
n'auroit point du tout de force, f 
qu'elle n'a point été faite Conciliml 
éc fàcro approbante ConciUo , ni avf| 
confentement de l'Eglife. qui n'a jac-j 
prétendu qu'on ne puille en r^r^ 
cas appeller du Pape au Concily 
qu'à lue , pour en être perd 
Ouomo- Traité qu'a fait fur cela le fçava»: 
dîr &an f^mt homme Jean Gerfon C 
liccatâ de l'Univerfité de Pans , &la ..ccw 
Summo tion que cette fameufe Uni 
rontitice un * A de authentique à P 
appellaie, g^j ^ qu'on pouvoir convoquer 
& ejus ju- ^ g, y appellcr contre BoniK 
HrX'Le^ & qu'elle conièntoit & adhero 
i oTcllr: les Saints Cir.ons , àcette coi. 
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de PEgltfe de I(pme. 237 
cet appel , que le Roy &c toute h 
ancc ÙLiion au Concile. 
Il me lèmble que j'ay fait voir a/Fez 
Lircmcnt jufqu'ici le fbible, ou plû- 
: la nullité' de ce que M. Schclftratc 
us oppofe , & que Martin V. a Iblen- 
lillemcnt approuve les Décrets de la 
atriénie & de la cinquième Scflîon, 
ya de'claration qu'il a faiteàlader- 
re Sellion , & par les demandes qu'il 
t qu'on falle aux He'retiques qui fe 
ivcrtilVcnt. Mais quand nousn'au- 
DUS pas ces dcuv «iTlaratious lî for- 
slles de ce Pape .re Auteur pen- 
Loit-il compter pour rien celle du Pape 
.gene , de laquelle il ne luy a pas plu 
mous dire un (eul petit mot ? Cepcn- Bâfileenftf 
ht il uc peut ignorer que le Concile Conci- 
P'^' qui efl: tenu de tout Je monde, lium ini^ 
w^Ui^ du Cardinal Bellarmin , pour tioqui- 
dme, en Ton commencement renou- dcm fuit 
I des la féconde Sclfion ces Décrets ^^S^^*" 
Conliancc , qui furent approuvez par ^^^'^ 
liCardinal de Saint Ange Julien Cefa- L(.gat^5 
pi qui y prefidoitau nomdecePape. aderat 
[jnc doute point aulfi qu'il ne fçache Pontifi- 
l'Eugcnc IV. luy-méme, dans la Bulle cis,& E« 
"l fît au temps de la fcizicme Sef- Pifcppi 
*> approuva tour ce que le Concile Çj"""'^' 
t faïc jufqucs alors , & confc'quem- , ^ 

it ces Décrets de Conltancc renou- jvf,Y/>.c. 
iez dans la féconde Sclfion , & la Re'- ^nl^ 
fc Synodique où le même Concile 2, deConc, 

con- c, /p. 
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î^S Traitzhfftoritjiie 
confirme de nouveau ces Décrets , 
îes établit fur detrcs-puinantes raiC? 
qui y rontexpofces for: au long. 

Apres cela je n'ay plus que deux 
tits mots à dire à M. Schclftrate fur Pu 
probation de ces Décrets. L'un, qucii. 
n'en ellpas (àtisfait , il faut neccffa . 
ment qu'il tienne pour nuls tous les 
crets que les premiers Conciles ont i-t; ■{ 
contre les Ar riens , contre Maced 
& les autres Hérétiques , parce q i 
ne trouvera jamais' que ces G m. 
avcnt été approuvez , ni fi for; 
rnent , ni autant de fois r^ue ces 
de Con/?ance l'ont été par les Piîs 
M«3iritii.Vr& Eugène IV. 

, qu'il doit fçavoir que,coti 
;nt î ftf fait voir auparavant, on'a<j 
jamais connu dans l'ancienne E^fe,P 
d'autre approbation & conHrmatiortirt 
Conciles par les Papes , que le consA 
tement qu'eux-mêmes étoient obi 7'i 
d'y donner aulli bien que les auw. l 
Car Cl après que les Conciles deK^J 
& de Conftantinople legitimemeni^jf 
Temblez au Saint Efprit , eurent de» ;i 
la Confubftantialité du Verbe , & la* " 
vinité du Saint Efprit , les Pape ^ 
Ihé & Damafe n'euflént pas vouiu. 
cevoir ces Décrets , ni les appr-n • 
il eft certain qu'ils euflènt été t. ... 
route l'Eglilè pour hérétiques -, & V 
Cil peut douter î & ces Conciles n' if 
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de PEglife de Rome. 2 g 9 
pas tté moins infaillibles qu'ils l'e- 
f ent en failànt leurs dehnitions , par 
uifpiration de ce divin Lfprit, quieft 
ic de tous les Conciles Oecumcni- 
, félon CCS paroks , Fi'fum ejl Spi- 
^Sanéio CT* nohis. 
iCar de dire que toute Tau tonte des 
knciles vienr du Pape , qui peut ne pas 
Ivre & approuver leurs dcci/îons tou- 
nt la Foy , 6c leur ôter par là toute 
f v rc , c'cft ccqueIc{<j'avantCar- 
bray Pierre d'Ailly con- 
ina d'crteiii- en termes très- forts , 
|«s qr.c pi Li hant devant tout le Conci- 
se Coni\ancc& le Pape Martin V. eu 
\méc le iccond Dimanche de 
Jivciit , euuron un mois après l'cle- 
bn de ce Pape , U rapporta toute THi- 
lire du Concile que les i^pôtrcs cc'- 
[rcrcnt à Jeruialcm j puis il dit ces 
ppxes paroles : On voit par U que l'au- Manifcftè 
)\té de déc ider de dcjimr ne doit pas 
b attrihucc Aufcid Pape , mais à tout le 

wa/j d'ûHds'en/mtqirilfautT''''''^' 
M/iHcr l erreur tres'pernicicuje HJ' ^>'^'-$"-nicicfiflî- 
lercufe pour toute iEglife , de certaines mus , & 
' pohrjîater le Vape^otent tellement toti Ecclc- 
-1 :e (hi autcritéy qu'ils ofent dire que ^'^^ P^eri- 
Tf f ^:'cjtp.is obligé par necejjitéde y^/vre^"^'^^''^". 
. ; duConale.Cr quau contraire on "y*^» 

^'ârrèter aufentiment du Pape,s'il s'cp- aTr? 

/ ] n n I r I j-^ ^ .f , , f , Poreltati 
M ccluy de l t^lije^ou auConcilegcncriil. |>apx, ira 

Voilà detralmac 
auihoiitauSacriConciiii, dcc< 
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24 o Traité hiJhiKjue 
Voilà ce que dit ce grand Ca. 



dans la Chaire deveritcde 



vant to. . 
me'miç 



Concile de Conftancc , con 
à fès Décrets , & en prefence du P.e 
même qui n'y trouva rien à redire, &ic 
te'moigna point qu'il luy déplût qu n 
eut appcUé cette opinion une ent 
trcs'pernicieufe O' trés-àa.ngereufe-,hm <■ 
^ar IcsfLiteurs des Papes. 

Aulfi la Sacrée Faculté , lui vaut u;. 
bel exemple , ne manqua pas dou2^ 
î^eer. Fu- après de faire révoquer à F. Jean * ? 
cMlt,ann. fin cette propelition qu'il avoi 
j^itf.fÇ^L dans unedelcs Thefes. aToute fiim 
^^rt!. qui donne la force aux Décrets d'uni;- 
'^P^*. elle , rcfide dans le feul Souverain Jj- 
authoritâs jj ot^ii ' dcferétradcr pu^ 
dans VI- „ i'^ i r r 

corem quemcnt , & de changer la propolUMi 

ftatutis en celle-ci : tToute l\iutoritc qui d 
rellderin la force aux Décrets d'un Concile , , 
foloSum- de , non pds dans le fcul Souverain ji" 
moV omï- tije ^ ffi^i^ principalement au Saint 

prit y er en l'Eglife Catholique. 
^ Et certes il eft bien raiibnnablc:f 

S^ûl vr P^^P^ àé^<:nà<: de la volonté du Si 
gorum £l'prit, qui enfcigneîCommc il luy pl 
ftatutis toute vérité à f Eglife , & au Con 
rcfidet qui la reprefcnte , & non pas o :< 
non info- 5^],^^ Efprit dépende de la voloi :t 
1^ p^pe ^ comme il faudroit que cela 

, fî "après que ce divin Efprit a de ' 
pnnopnH-P^'^ Concile la Confubftand>^:c 
ter in Sp i - ^ 
litu San^O; in Catholica Eccicûa, 



H 



lo Sutn- 
mo Pon- 

r itîce 
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de rEjlifede î{pme» 141 
ithe , la diviniré du Saint Efprit , l'u- 
^ de peribnne , & la pluralité de 11a- 
, de voloiitez & d'opérations en 
Chrift , & d'autres femblables ve- 
irz qui appartiennent à ia Foy , fes 
Ifcifioiis n'avoient nulle autorité > s'il 
plailbit pas au Pape d'y conlentir , 
ide les approuver. En voilà, cerne 
lible , bien allez , pour ce qui re- 
de l'approbation des Décrets aeCon- 
hcc : il ne faut plus qu'un mot , fur 
c<|^ue M. Schclftrate prétend qu'ils 
É, lent faits que pour Je temps du 
Hifme. 



CHAPITRE XXV. 

^jutdlion de l'autre Chapitre de 
M, Schcljhate 

E T T H objection qu'on nous tait 
_ eft une vieille machine toute rui- 
i*fe qui tombe prcfque d'elle-même, 
^ qu'il foit neceflàire qu'on fafleau- 

Selfort confîdcrable pour la renver- 
- En effet , le Concile de Conllance, 
h- prévit qu'on la pourroit faire pour 
ll'iblir l'autorité fuprême des Conci- 
'ecuméniques , la voulut prévenir, 
décruire même avant qu'on la fit ; 
'ôu: cela dans la cinquième Scf- 
)Oiui écLira que tout homme , de 

quel- 
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Et cuiuf- 

xumque 

altcrius 

Concilii 

generalis 

icgitimc 

congrega- 

ti. 



a4î Traitt' hiïlonque 
quelque dignité qu'il Ibic , eft oh^ ' 
d'obcïr aux Décrets & aux Ordoii 
CCS de ce fàcre Synode de Conllancc 
ajoùte ces mots, CT' de quelque autre 
cile général que ce [oit légitimement a 
hic. Qui dit de tout autre Concile , 
aucune rcllridion , comprend to 
temps hors du Schifmc & dur. 
Schifmc. AulTi le Concile de Bàlc 
fut long-temps légitime , lorsqu" ■ 
avoit point ûeSchifme, déclara < 
Pape e'toit oblige de lu y obe'ïr , . 
tout autre Concile i & les raifons qi' 
en apporte en (à grande re'ponfe 
dique approuvée par le Pape Ei: 
enferment nccellaircment tou 
temps , comme on le peut voir eu.:» . 
deux raifons que je veux feulement pi- 
dmre. 

La première eft, qu. v . wi.i.c^ 
cumcniquc eft un Tout , 5c nn Ccr 
dont le Pape , ou celu\ ^ , - 
en fa place eft le Chef. Car il n'a 
point de Concile acéphale, comme p;^ 
M. Schclftrate, c'eft à due fans tetc, mi\ 
pcllantainhceluy deConftanceei 
fcncc du Pape. Q.uandmémepouvi. 
y alTiftcr il le refufe , ou qu'il s'en rwi: 
rc , il y a toujours quelqu'un qui y py 
iîde en fa place , & le rcpre ente en cf" 
qualité de Chef, comme tout leO^ 
cile reprefente toute l'Eglife Uni#l 
fclle ; ôi loii avouera ùliu diiSculté 
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de rEglife de ^ome, 14^ 
Chef u'cft que ic premier membre iSc 
principale partie ae ce grand Corps , 
>mmc le dit polîcivemciic Saint Gre- 
jire en parlant de Saint Pierre, 
b Ce n'eib pas comme Jclus Cliriit , qui 
hn (ciilement cil le Càef, mais auliî elc 
Maître del'Eglifè Univerfcllc cju'ii 
îftaquilè par (on propre Sang , & en 
ite c'ell (on Eglile, elle eit à luyen 
-opre , il en peut dilpofer ainfî qu'il 
. y plaît , comme fait un Maître de l'on 
|cn , Dominus eft. De là vient qu'on ne 
ut pas dire qu'il ne foit qu'une partie 
j[ l'Eglifc : il c(i par defl'us iout,commc 
icu qui elt Maître abiblu du monde , 
vil pas une partie de ce Tout, de cet 
livers > dont il elt le Maître , ainfi 
i'Arillotc mcmc l'a reconnu. 
Il n'en eftpas aiii/i du Pape , qui eft 
:n à la vérité Chef de l'Eglife Univer- 
Ic , mais non pas le Maître , Icliis 
^irift ayant dit à Saint Pierre aufli'bien 
l'à tous les autres Apôtres : }{eges ^en- 
•m dominantur corum j voj aiitcm non 
3J non ita autem ejl in vobis , non iui erit 
vos : Les I{p!s qui font abfolus , font 
àMaîtres , nmis non vous. Et cela 
liiic entièrement cette comparaifon 
^ulc qu'on voudroit faire entre nos 
P > qui Ibnt par deflus les Etats de 
Pr Royaume , & les Papes qu'on vou- 
ait mettre par defius toute l'Egliib. II 
|Diendeladitfcrcnce: nos RÔis font 



tras Apo' 
ftolus pïi- 

mem- 
biUtnUni- 
verfalis 
rccielîa: 



Domînif$ 
Uni\erij , 
non eft 
pars L*nî- 
verlî. 

Md'th, 2 9^ 

Mnrc. . 
Lue. : 
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244 Traitz ijiji^i iijue 
3cs Mairies dans leurs Etats , De 
tur cor uni ; mais non pas les Papc> u 
rEi^life, Vos autem non fie. Le P ; 
xioiic n'efl: cju'une partie de l'Eglil.; 
du Concile Univcrfel qui larepreièn. 
Se non pas le Maître. 

Or il elt évident par la feule lumi. 
narurelle,quc le Tout ell plus noble • - 
chaque partie , & l'emporte par de s 
elles, félon cette Sentence de Sai'^ 
' c;urtin , Vntverfum fartihus fcni\ 
nio jure pr.^pomtur . Et fur cette n i.. 
reçue (ans contredit de tout le mon. 
Samt Jérôme décide en un mot o 
quelliou , quand il dit , Major efl 
ritas Orbts qudm Urbis. Ainfi le Pa i 
comme principale partie , & Chek 
l'Eglife UniverfcUe , ell par dclTus a 
que partie , & fon pouvoir réglé loi' 
les Canons s'étend Ilir routes 'ic^ > 
fes piifes chacune en particiilie: , 
qu'il y en ait aucune qui puiile :e 
exempte de fa jurifdidion, maisnto- 
meiit'fur toutes les Eglifes aflcmb-s 
dans un Concile général, ii ce n'eit fiî 
le convoquer , & pour y préfi 
c'eitainli qu'on doit entendre ce cf. 
lit dans les Bulles d'Eugène IV. Jr 
LconX. dans les Conciles deFloi 
& de Latran , outre que l'on ne < 
vient pas que ce dernier loitun Cor 
t^niverfel. 

T. 'autre r.iifon du Concile de 



de rEglife de I{pme. 24 
ns (on Epitre Synodiqiic efl: que le 
)ncile Oecuménique a icçCi le don 
ullibilite' aulfi bien que l'Eglife U- 
rfelle qu'il reprefente , que le Pa- 
yeur errer, ainfi que j'ay £\ic voir que 
te l'Antiquité l'a crû . Mais pour v.ç 
h difputer, on peut faire valoir cette 
uion d'une manière encore plus force 
<plus convaincante, en dilànt: Ceux 
t.: ricnnUnt l'opinion contraire à la fu- 
fiorite' du Concile , avouent néan- 
p^ins fans difficulté qu'il eil durant le 
lifme par dcflus un Pape douteux , 
ce que ce qui elt certain , doit toû- 
[<is prévaloir fur Tincertain. Sur ce 
^•icipe dont on tombe d'accord de 
'tSc d'iirrrc , voir; cor^ir'^ rvi ('oit 
lonm . 

elè certain que le Concile général 
refentant l'Eglilè Univetfeileen: in- 
J« ible i c'effc de quoy perlbnne ne peut 
U ter entre les Catholiques. D'ailleurs 
^ eft pas aflûré que le Pape le foit , 
f que plusieurs Dodeurs trés-lubi- 
'^k très Catholiques , & des Uiuver- 
trés-fameulès , non fculeinent en 
l^)>cnt, mais ailèignent & ibûricn- 
|f fortement qu'ilnereft pas. Delà 
Mt conclure neccllaircmenr, que puis 
^ certain doit l'emporter par dcl'i'*: 
îttain,Ie Tribunal du Concile qi 
ide toute certitude qui ne peucer- 
ians fes jugemcns , ell par de/Tus 
L 1 ccluv 
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24<^ Traité hiftorique 
ccluy du Pape , qui pcut-ctre fc pt 
tromper , n'étant pas certain qu'il l 
infaillible. 

Il eft évident cjue ces deux raifc 
<3u Concile de Baie, lors qu'il ét 
txés-legitime , & approuvé du Papel- 
î^enc, font voir que tout Concile gci 
lal eft par deflus le Pape au temps i 
Scliifme , & hors du Schifme, pui 
l'un & en l'autre temps le Conuic. 
un Tout 5 dont le Pape n'eft qu'ur" 
tie, & qu'il eft trés-certain qu* 
deux temps le Concile eft égal 
infaillible , & que du moins il n' 
certain que le Pape le foit ni en 1 
en l'autre temps.. 

Après tout ce que je viens de ét 
je crois avoir pleinement fatisfait 1 
Schelftrate fur tout ce qu'il produit r 
la dilTertation qu'il a faite contre ur 
principaux Articles de la Déclarai 
du Clergé de France. Car pour ce gi 
difcours que cet Auteur fait en 
de les Chapitres , pour nous pcrfiia 
fur la foy de fon Manufcrit , — ' 
de arandes difputes entre les 
il fut enfin rélblu , d'un comm 
<;ord,quc la réformation de l'Ec' 
k Chef & dans les membres ne i 
qu'après l'éledion du Pape : cela 
doute lait pitié , $c ne mérite " 
ijponie. 

Pourra-t-il conclure de là qu'uûi 

1( 




ie rE7jîfde R^nmc, 2 47 
gitimemeiu élu , qui alfifte & préfîcfc- 
ix délibérations d'un Concile , n'efl 
une part:c de ce Tout, & de ce Corps 
képrcfcme l'Eglife UniveiTelle, Se 
Tnt l'autorité doit prcvJoir à celle de 
aciin de les membres en particulier^ 
tr la raifon qui veut que le Tout foie 
is grand & "plus noble que cliacune 
Tes parties ? Et par quelle l'hilolbphie 
erend-il nous faire avouer , que de la 
efence du Pape à un Concile , il s'eiv- 
|wc que ce Pape n'cfl: pas oblige de fc 
^mettre aux Décrets qu'on y aura 
, même contre Ion propre (ènti- 
'nt , à la pluralité des voix & des fuf- 
iges , loit des perfonnes , fbit des Na- 
«ns ? C'efl: cela même qui cfVen que- 
t)i\ , f^-avoir ii k Concile , foit que le 
pey fbitoun'y lôit pas , eftpar def- 
1 le Pape : comment en fcra-t-ii îà 
.•euve : 

De plus , on ne conclut pas dans cette 
Tcmblee des Nations , qu'on ne pour- 
r point faire les Décrets touchant la 
L-f.-brmanon avant Péledion d'un Pape, 
.'.is feulement qu'avant ce temps-là, 
1 ne les feroit pas tous , & principalc- 
>rntceux qui moderoicnt lapuillànce 
jcPape, & la renfeimoient en de ju- 
bornes , étant bien railbnnable qu'il 
jiftât à ces délibérations où il avoir 
ilit d'intcrefh En eftét , pour ne point 
ylci des autres Décrets de téfbrma- 
i î tion 
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24$ Train' hifloriqne 
non qu'on avoit de'ja fait dans le G . 
cilc , on en fie un ircs-con(;dcrable t . 
chant le Pape en la Sellion irente-n - 
vicme , avant Télcdion de Martic 
qui ne fut clû qu'après la quarantt.; 
unième. 

On ordonne par ce Décret que 
Papes e'tant d'autant plus obligez à 
re éclater la lumière de leur Foy , qu^ 
font plus élevez en dignité que t 
ies autres , ils feront à l'avenir 
fence de ceux qui les auront élu 
avant que leur cledion foit publié 
profeliion de Foy félon le formul 
leur eft prefcrit par le Concile i 
incme Sclfion. C'étoit-là fans doutt . 
point de réforme aflêz imporrant , \ 
qu'on renouvelloit par là ce qu'on a*; 
autrefois pratiqué , & ce que le ] 
Childebert exigea du Pape Pelag 
pour s'éclaircir de fa créance , fui 
qu'on croyoït que ce Pape avoit un 
trop favorifé les Eutychéens qui 
-voient furpns par leurs artifices. 

Le Concile donc pouvoit faire 
autres Décrets de réformation 
réieclion du Pape : mais il voulut 
ne les fit qu'après que le Pape 
cKi i & la manière dont il ordonnf|j«îi 
cette rèformation fefafle, bien loi 
favoriler M.Schelltrate , fait comà^ 
tout le contraire de ce qu il prétend^' 
montre manifcflcment que le 

m 
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de l 'E^/ife d e î{çime. 249 
:mc indubitable, efl inférieur au Con- 

En efîct , il veut 6: ordonne dans la ^^^-"^f; 
uarantieme Selfioii , que le Pape , ou 
bc le Concile, ou avec les Députez 
U Nations, reforme TEglilê dans le 
ltef&: dans les membres fur les points 
j<*on luy donnera , &: qu'il fallè cette 
l-ormation avant que le Concile fbit 
(ous. Vit-on jamais un Acfte plus au- 
:ntique d'une fupiéme autorité que 
ly-cy ? Lors qu'il n'y a plus de Schif^ 
I après l'union des trois Obédiences,, 
ime M.Schclllrate ledit , le Con- 
ordonne qu'un Pape indubitable, tel 
fera fans contredit celuy qu'on va 
e, reforme PEglifc dans le Clief&: 
«s les membres ; mais il veut que ce 
r avec le Concile. Tout Evéquc en 
ht faire autant : la différence qu'il y 
[c'cft qu'il ne fera pas Préfident de 
[d'emblée où il donnera fon fuffraire 
^ ne tous les autres. Que fi le Con- 
le veut pas travailler en Corps à 
Ke affaire, il commet le Pape pour 
pvaillcr conjointement avec les De'- 
f cz des Nations. 11 n'agira donc en 
réformation que par l'autorité du 
cile , qui le députe i & tout l'avan- 
^ qu'il aura lîir les autres, c'efl- qu'il 

I- le premier Député à la tête de tous 
uiiii on luy prcfcrit & les Axticles 
L 4 fûr 



Eariy European Books, Copyright © 20 1 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibliotheek, Den Haag. 

224 G 2 [1] 



Poftea 
fucrunt 
faiïx di- 
verfx for* 
îiixDecte- 
ti ad hoc. 
Tandem 
diftum 
fait qubd 
Tapa ele- 
ctus ligari 
non po- 
terat. 



lf;o Tratti' hiftcriijue 
fur Icfquels on veut qu'on fàfie des I 
cietsile reformadon , & le temps A, 
lequel on veut qu'ils foient faits, i 
tout cela ne s'appelle ordonner, pi- 
crire , commander, conlcquemmeri 
ce ne font-la toun autant de marqs 
e'videntes, & d' A6tes authentiques d'.- 
torite&: de ruperioricc: jen'encon- 
point dans le monde. Que veut di. 
dire raamtenant M. Schellîrate avec •.} 
grand difcours , fur ce que les cm< 
tions convinreat enfin cjue l'on ne 
la rcformation qu'après ^eledlon^ 
Pape ? t 
Mais encore une fois que veut-il 
avec ce grand myftere qu'il nous fa, 
de ce qu'apre's avoir bien difputé d 
l'Aflemblee de ces Nations, fur la i- 
nie're dont on en feroit le Décret , Iç 
(èroiten obligeant le Pape de taire acij 
ces Depatez la rcformation avant tt 
Couronnement , ou aprds, on dit cni 
que P dpa de flii^ ligari non poterat , «. 
qu:indui Pape ejl élu ^ Une peut être:' 
Prétend-il donc par là que nous f 
obligez de croire qu'un Pape ICi^uiL 
ment clù , comme l'etoit Saint Si! 
n'ell pas obligé de foufcrire au . . 
crets d'un Concile Oecuménique, cû 
me l'étoit ccluy de Nicée ; 
quand un pareil Concile a de 
Co/.fabftancialité du Verbe, Ôc ci 
aux Prêtres de fc marier, le Pape m 




Early Européen Books, Copyright © 201 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibliotheek, Den Haag. 

224 G 2 [1] 



de TE^/ife di [{ me. ifÇl 
. fé par ces Décrets aulîi bien c]ue les 
£res Chrétiens, & fju'ilelt toujours 
jre pour croire de l'un tour ce qu'il 
udfa, & pour en ufèr à l'c'f^ard ce 
> Jjtre comme il luy plaira ? 
Mais ne voit-il pas , que pour avoir le 
■ïitablc (èns de ces paroles il les faut 
ra>liquer au fujet dont il s'a»;iiroit : fça- 
M^r , fî Ton metrroit dans le Décret que 
l'ape qu'on alloit élire (croit obligé de 
i.e la réfbrmation avant fonCouron- Antc Co- 
Inent , & même avant qu'il pût avoir ronatio- 
aune part au gouvernement de l'E- ncmPapx. 

, & d'en donner bonne caution ,A2Ùmini» 
pnme la Nation Germanique le de- 
nndoit ? SurquoY I on eut railon de 
i; qu'on ne pouvoit obliger un Pape 
3 choie fi indigne de la Majcltc 
htificale, ni le lier tellement qu'on 
lôte le pouvoir qu'il a,de droit divin, 
^gouverner l'Eglife , en Tcrru de là 
rîiaurc , dés le moment qu'il cfl: ca- 
luemcnt élu luccclîcur de Saine 



oilà comme fe doivent entendre ces 
^oles par rapport à ce qui précède , 5c 
pas que le Pape ne Ibit obligé à 
p. En elfet , dans le Décret qui iè fit 
b's cela Concilariter , en la Sclllon 
[rantiéme , on ne lia point de la ibr- 
Pape,comme les Allemans l'avoient 
)ofé : on ne lai fia pas néanmoins de 
d'une autre manière rrés-railbiv 
1 5 iiabie> 
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2<?l Traité htjhriijue jjJ 
uable, fi l'on peut s'exprimer ainfi ,c''^ 
à dire, de l'obliger à reformer l'Egc j 
dans le Chef & dans les membres , s . { 
le Concile , ou avec les Députez de , \ 
rions , & avant la fin du Concile. ( 
fi M. Schelftrate s'opiniâtre encotà 
vouloir que les Nations ayententc " 
autre cliofe par ces paroles , ^od 
cleclusjigiiri Kon j:oterdt , on n'aur. 
luy dire , pour le fatisfaire , que ce 1 1 
pas à ce qu'on a dit dans l' AlTemblc 
Nations que l'on doit s'arrêter cq 
il fait , mais à ce qu'on a défini 
liaritcr , dans la SejHon , comm 
Tenons de le voir. 

le crois maintenant que M. 
ftrate (èra pleinement (atisfait de 
puis que j'ay r pondu exadcmenàB 
point en point à tout ce qu'il dit fu'^ 
Manufcrits inconnus à tout le 
durant près de trois cens ans , & c 
s'avilê aujourd'huy de nous opp^ 
comme des pièces fort authenti 
dans laDilIèrtation qu'il a faite ( 
la Déclaration de l'Eglife Gallicane 
contre rr.dit perpétuel du Roy, % 
comme Protcdeur de l'Eglife & d(|i|_ 
Canons , la fait valoir & ob fer ver 4C 
toute l'étendue de lès Etats , &. éê 
contre le Concile de Conftance •*• 
de toute la Chrétienté , & fur t^ 
la FraiK di le regarde & le 
rc comme ion P^iladium , i'ap; 
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de rE^life de \cmi'o i 
' z (bûtien , le dctciif' : (es Libér- 
ez. 

Cela étant ainfi , je n'ay plus cju'à 
f>nclurc en peu de mots tout ce que 
ay dit juft^u'à maintenant de la fupe- 
loritc du Concile fur le Pape. J'ay fait 
oir d'abord que toute l'Antiquité Ta- 
oitcrû, fans qu'on eùtdifpuic fur ce 
ijet, comme on a commence' à faire 
."rs le temps du Concile de Pilè. j'ay 
entre' en fuite trés-clairement ccquc 
•Concile , & les deux fuivans de Cou - 
ce &: de Bâic , approuvez même par 
5 Papes Alexandre V. Martin V. &: 
jgene I V. avoient détermine fur ce 
jet en faveur des Conciles. Pour le rc- 
tà des temps qui ont fuivi ces trois 
înciles , il c(t certain que tous ces 
inds hommes , tous ces Evcques , ces 
rdinaux , ces Papes, ces Univerfîtez > 
5 fçâvans Doâicurs de toutes les Na- 
os , qui, comme je l'ay dit, ont enlci- 
i que les Papes n'étoient pas infiiilli- 
, ont confe'qucmment lofitenu que 
ncile Oecuménique, qu'on ne peut 
lement douter qui ne fou infaillible , 
par defliis le Pape. Mais llir tout c'elt 
qu'ont toujours cnlcignc les plus 
ommez Docteurs de Pari5 , de cette 
vante Univerfité , la plus ancienne <Sc 
lus célèbre de toutes , deiqucls il 
endroit qu'à moy de faire une gran- 
"c, qui avec le précis de ïcurs- 
L ^ témoi- 



2^4 Traitz' hifloficjue 
tcmou^nages poutroit ailtment re 
plir tout un Livre. 

II me furfît de rapporter ici ce (> 
le grand Cardinal deLorrainccraign 
qu'on ne fit glifl'cr dans le Conc 
Trente quclcjue terme qu'on pût 
terpreter contre cette DoÂrine de tô • 
la France, Ht remontrer par ion Sec- 
taire au Pape Pie IV. en l'année i^t. 
Voici en propres termes ce qu'il v 
dans lès inikuétions fur ce point 1^. 
ne puis nier que je ne fois Fra^ois-, 
je n'aye été clc'vc dans i'Univerfitc de ) 
ris , oy. Von tient que le Pape ejl fou 
Concile i CT" ceux qui en feignent là le c\ 
traire , font regarde:^ O' notex comme : 
Hérétiques. . . . Les François perdront f\ 
tôt la "vie que de renoncer à cette Dof.ri^ 
1 (croit une folie que de en 

qii u y €ut lin feul Evlqueen France , 
youliit jamais confentir à l'opinion contn: 
t;,^ r.,A re à cette vérité. 
r Enenetj comme on eut écrit de Bf3 

i,. imu. rn<^ Légats du Concile , qu ils 
isCs.'Vah cliafient de' faire en forte qu'on e 
lavic, Htfl. ployât dans le Canon qui regarde 'W 1 
Co»t. Tri.l pc les termes du Concile de Flore; 
l.ip. C.12. y mettait que le Pape a reçu le p 
ti. tj. & gouverner l'Eglife Univerlèlle 
*. is n,2. Pontifici 'poteflatcm re^en 

clefiam UmVirjalcm , les Eveq 
France s'y oppolcrent , & furen'- 




djla rlùpart des Pères du Concii 



Early Européen Books, Copyright © 201 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibliotheek, Den Haag. 

224 G 2 [11 




de l^E^Iifc de Rome. 2 Ç «> 
eft-pas que ces mots, rcgendi Bccle^- 
imVnhcrjalcm y (îgnificnt autre cho- 
: que cette Jurifdicftion gcnc'rale du Pa- 
•) laquelle s'étend fur toutes les par- 
:s de l'EgUlè , en ce qui regarde le bieiv 
)inmun de toute la Chrétienté , afii> 
y pourvoir {èlon les Canons , comme 
Concile de Florence s'en explique j 
n/î que nous l'avons montré. Mais 
eft qu'on ne voulut pas même Ibuf- 
ir qu'on pût abufèr de ces mots, JLc- 
tftam Uv.ivcrfalcm , pour foire enten- 
p par là que le Pape eft par defllis VE- 
liè Univerlèlle , prifè dans fa totalité , 
lcmblce5& reprclcntce par un Concile 
ecuménique. 

"'cil: pourquoy , pour ôtcr toute fbr- 
'ambiguité,& pour empêcher qu'on 
<pût détourner ces mots en un fciis 
utraire à la fupcriorité du Concile, 
j dit qu'au lieu de regendi Ecclefiam 
'MVcrfalcm , il falloit mettre dans ce 
«non , Poteftiitcm regendi omnes Fide- 
I, O' omies Ecclefiasi que le Pape a 
'm\Qir de gouverner tous les Fidelles 
toutes les Egli/es : ce qui s'entend de 
tes, non pas all'emblées dans un 
inciîe , mais priiès chacune en parti- 
^ ier , fans qu'il y en ait aucune qui 
exempte de la Jurifdidion du Pape , 
ce qui regarde le bien commun , le 
ivernement gênerai, &; caufès 
i^rquécs par les Canons. Tant nos An- 

ccacs 
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25(5 Traité hift or tque 
ccrres ont été foigncux , même « 
qu'au fcrupule , de le tenir en garde ? 
ce côtc'-là , pour empêcher qu'on ncir 
rien qui pût donner la moindre atteir 
a l'ancienne Do'tlrinc de tout temps 
violablement gardée & conlcrvée en* 
Royaume. Et ce qu'il y a de trés-reir 
quablc, c'elt qu'au temps que les 1- 
dteurs de Pans (bCitenoient le plus fou ^ 
ment cette Dodlrine , après les Coi'- ) 
les de Conftancc & de Bâle , contre ccf 
l'jn. viih s'efforçoient d'attbîblir leurs 1. 
Lttter.ai crets , Innocent VIII. Icur envoya* 
T^e»/. 7'4-Bref , où il fait leur éloge i & ou ei^p 
rtf. 7. \d. autres choies il exalte la grandeur du yi- 
fpt. ann. le qu'ils ont pour (bùtenir l'honneur: ' 
les droits de la Sainte Eglifê Romaii, 
& pour défendre la Foy Catholique co - 
très les Héréilcs qu'ils combatcnt inc»iî 
fàmnicnt. 

Enfin , pour finir par où j'ay co. 
mencé de traiter cette quertion , je c 
cluray par le témoignage d'un autre 1 
pe , que les Auteurs qui veulent , cot»" 1 
me M. Schelftrate > que les Papes foie; c «^H 
par delîùs tous les Conciles, ne pourrot: 1 
jamais reculer. C'cll Pie Il.qui lors qi|É 
n'étoit encore qu'^Eneas Silvius Pir 
colomini Secrétaire du Concile de B3J 
«dont il nous a donné l'Hiftoire , lout 
noit de toute fa force , comme les D 
(fleurs de Paris -, quel'autorirédu Coi 
Clic Général cil fupcricurc à celle du P; 
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de rEft/sfe de E^mc, 25 7 
r. Mais quand luy-mémc fut devenu 
apc ) il crut, paruneraifon cjue Ton 
eut aifémcnt deviner 5 qu'il devoir fai- 
fçavoir à tout le monde qu il avoir 
kange de ièntiment , & qu'il croyoït 
*".|.lors tout le contraire de ccqu'il avoit 
'^«{Hboutenu auparavant avec toute l'ardeur 
iK'r ue peut avoir un homme bien perluadc' 
e la juibce de la caufc dont il entre- 
rei.d la dcfenle. 

C'cih ce qu'il fit folennellemcnt par 
ne Bulle , dans laquelle il fe rétracte j & 
ilc tc'tradantipour déclarer qu'il vou- 
ât (iiivre une autre opinion , il ne vou- 
pasfupprimer une vérité toute ma- 
:fl:e , tou chant la qualité de l'opinion 
a'il abandonnoit , & de celle qu'il cm- 
rallbir. Car voici comme il parle dans 
pulle , en parlant des Conférences <Sc 
difputes qu'on eut avec le Cardi- 
de Saint Ange Julien Cefarini , qni 
itenoit le mieux qu'il luy étoit poill- 
J'intereftdu Pape , & ne lailToit pas 
imoins âpres tout d'être de l'avis . 
bnciie auquel il prélidoit. Nous dé- ^„,.„ r^' 
ous , ditcerape, l ancienne Dociri- ^çi^^i^^^ 
CT* luy prenait la dcfenfe O' le parti de iWç no- 
Suvellc opinion. Nous exaltions l'auto- vam dc- 
àdu Concile VmWrfel y luy faifoit ^'^^i'^cbar 
}mement \aloir la puilTance du 5;V^^ cx'ollcba- 
'Mique. niusgcnc- 

-ir -1 ^ rahsCon- 
^Olli ciliiauto- 
ille Apofiolicxfedis roteî^atctn magnopctc 
icndabat. riujiU in Buil, /ieiraStur, 
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25 S Traitz hiflorique 

VoilJiparlcr fort clairement. Ce P 
pc, qui voulut bien changer d'avis t 
changeant de condition , ce cjuc ne 
pas âpres luy le Pape Adrien VI. d 
clarc dans fa Bulle nettement & , 
boniTC foy , c]ue la Dodrine dont il ave 
auparavant entrepris la dcfcnfe, to 
chant la fuperiorité du Concile, efl: ce 1 
de rAnticjuite', & que l'autre efl: no 
vcîle. Voilà juftement tout ce qnc 
veuxi il ne m'en faut pas davaiita 
pour gagner ma caufe : car tout ce q 
j'ay prétendu en ce Traite',c'eft de ma 
trer ce que l'Antiquité a cru touch*:!.. 
les points dont il s'agit. Ainfi,aprcs ui . 
déclaration fi authentique du Pape I 0 
II. j'ay lieu de dire fur cet Artid;: 
ci , fi ce q\ie j'ay déjà dit fur les autrui " 
plus d'une fois avec le Pape Celeflin fl! 
écrivant aux Eveques de l'Eglilc G; - 
licane , Dcfmat iKC(fJcre novitits vetuSÏ 
tem. 



CHAPITRE XX VL 



VctatàeU q^ue^fioUy touchant le pouvt • ■ 
^Nc quelques DoÛeurs ont voulu attri- 
buer aux Papes fur le Temporel. 



J 



'Ay montré , ce me fèmble , 
clairement dans tous les Char 
prccédcns de ce Traite , juf-.j 



l'c 
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de i Eglije de Rntne. 2SS> 
m a crû dans raiicicnnc Egliic qucs'c- 
idoïc pour le fpuicucl le pouvoir que 

us Chriftadonnc à Saint Pierre & à 
; fucceileurs , comme Cheis de l'Egli- 
.LTni ver (elle. 11 fau: maintenant que je 

Te voir fi , ielon le (èntiniont de la ve- 
jable Anriquité , lU ont auliî quelque 
liflhncc fur le temporel ds qui que ce 
{ingulierement des Rois à des 

Tcs Souverains > en vertu de la Pri- 

mé qui leur appartient de droit di- 



6 Li; 



Il Li. t i- i i l. l V.' il ' 



lonnez pour la grandeur du Sicgc 
lolique, ou plutôt (i aveuglement 
isoliez à la Cour de Rome , bien dif- 
ite du Saint Siège > qu'ils ont ofé 
cerquelePaperepreientant la per- 
le de Jcfus Chrift, qui ert le Roy 
j Rois , & le Seigneur des Seigneurs > 
•le Monarque Univerlèl , qui a un 
^oir abiblu fur tous les Royaumes , 
[uels même il peut dépouiller les 
f, s'ils manquent à leur devoir, com- 
çes Rois peuvent caller leurs Ofiî- 
tsqui s'aquitentmal de leur Charge. 

ce qu'on apxllela puillance dirc- 
IqueBeniface VIII. voulut s'attribuer 
fà Bulle Vmim SanÛam -, queCle- 
kV, ibn iuccelleur fut oblige' de re- 
muer. 

n'eft pas ici qu^ituui u». cc.a r car 
crov 'M^" <"'!''! V •>"" d'huy 
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26o Traitz' hiflorique 
perfonae qui ait la IiardielTc Je foi., 
nir une faufleté fi vilîble & fi odie^ 
Mais il s'en trouve aflcz au-dcV 
Monts , qui par une dillinclion phiic_ 
pliiqucdepuiflanccnidirccle qu'ils % 
inventée, enfeigiicat que le Papept 
diipofèr du temporel , ae'pofcr les Rc , 
ab/oucre leurs fujets du ferment de 
délire qu'ils leur ont fait, & trai .l^ 
ter leurs Etats à d'autres, quan li 
i^e que cela e!tncce!laire pour le b ii 
la Religion , parce que , dilènt-ils, co»*«i 
me il a larurintendancc fur tout ce 
la regarde, ilaaulfi le pouvoir d'eVij 
ter, de détruire, & d'exterminer t<i-.; 
ce qui luy peut nuire j & par ce détcjp:. 
ils reviennent allez finement au but d<it;i; 
ils faifoient femblant de s'éloigner. <ti'. 
un Pape prendra toujours le prétexte gjj 
bien de la Religion , quand il luy pr.Aj . 
dra envie de dépouiller un Prince , co« 
me firent tous ces Papes , qui dcp©; 
Grégoire VII. ont dépofé les 'Emf. 
leurs , & après ceux-là Jules II. i^. 
tranfporta à Ferdinand Roy d'Ar--^*^ " 
le Royaume de Jean Roy de Na .... 
parce quecc Roy ne fe vouloir pas <i 
clarer contre Louïs XII. que ce Pîî 
pcrfècutoit. 

Or comme cette opinion que l'Egl- 
Gallicane i & tous nos Dodeurs o 
toujours eftimée trés-dangereule , 
trcs-contraire à la tranquillité publicj 

an| 
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de l'E^îife de Rome, 26 1 
icanmoins encore des partifans $c des 
[) fcnfeurs parmi quelques Auteurs mo- 
rnes , prnicipalemcnt de delà les AI- 
il faut maintenant que je montre , 
la méthode que j*ay fui vie en ce 
['•aité , quelle cftlà-dcllus la dodrine 
d'Antiquité , & qu'elle a toujours crii 
|«c ni le Tape , ni même l'Eglilc, n'ont 
;çiî aucun pouvoir de Jefus Clirift , que 
les choies purement fpirituclles /& 
lotes dérachc'es du temporelj qu'en fui- 
Jlcs Rois & les Souverains > félon l'or- 
Bit de Dieu , ne lont foùmis , pour les 
pôfes temporelles , ni dire(flement , ni 
^reclement à aucune puil]ance Ecclc- 
^ique , ne dépendant que de Dieu 
Û qui les a établis , & qu'ils ne pcu- 
^ être dépolcz, pour quelque pré- 
eue ce loir, par l'autorité de l'E- 
nilcurs fujetsêircabibus du fcr- 
Mnt de fidchté, & de l'obéïllancc 
jils leur doivent. C'eft ce que je vais 
f voir brièvement & Iblidemenc 
^des faits qu'on ne pourra ians doute 



HAPITRE XXVIT. 

UYqueyc/us Chrijl <T fcs apôtres ne us 

ont cytfcigné fur c r ' : 

n'y a rien de plus ancien dans l'E- 
{lilc de Dieu , que Jefus Ciirift & fes 

Apô- 
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h an. 



Il 



Non eri- 
pitmor 
talia.qui 
Régna 
dac cxle- 

loan. 6. 

L UC. 12* 

Mat th. 20. 
Mitr» 10* 



161 Traitf: hijloricjue 
Apôrrcs. Or ils nous ont cnfèif»,,,. , 
premiers que l'Eglife & les Papes n' - 
rien du tout à voir fur le temporel., 
ne feray point ici de grands difccs 
pour la preuve de cette vérité , qui - 
roît d'abord avec tant d'cclac, qu*i. 
faut que des yeux pour lire les ^;v:< 
oui nous rexpuiment, fans qu'il ic- r 
foin d'aucun commcnzaire pour les 
tendre. 

Ne lit-on pas dans l'Evar.gile m- 
Àoyaume de jefus Chrift, & { \ 
lèqucnt celuy 'de Ton Eglife , &: 
de (on Vicaire enterre, n'eftp. 
monde ? Qu'il faut rendre à Cefai .\ 
appartient a Cefar , & à Dieu ce qui ^. 
partient à Dieu î Qu'en iuire M; 
C hrill: fè roûmct luy-méme , & foui^M 
aulfi (on V.'caire à l'Empereur, en ccK; 
mandant à Saint Pierre de payer ptr^ï' 
. ux deux le tribut qui luv cïl dii î Q# 
n'ôrc pas la Couronne à Heroc^ 
s'eflorçoit de luy ravir la vie , ceq» 
faic dire à l'Eglife à cette occa(îona;|| 
l'une de (es Hymnes , qu'il ne dcpouT«., 
pas les Rois de leurs Royaumes te l 
porels > luy qui ell venu en ce j r 
pour nous denner le Royaume c 
N'y voit-on pas qu'il s'enfuit dan 
litude , quand on parle de le faire 
Qu'il ne veut pas mcmcjugcr d'i 
fèrend pour la tucccirion entre deux h 
res ? Et qu'il dit po'ïtivement plus 
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de PE^l ife de t{c me . zci 
{> à fès Apôtres , qu'il ne veut point 
tout qu'ils Ibient cc\nimc les Kois qui 
linent fut leurs lujccs > & beaucoup 
pins qu'ils ayent aucune domination 
\i les Rois ? 

jNc voit-on pas dans les Epitrcs de? 
l:*otres un commandement expre's à 
[ç.ùcs fortes de perlbnnes (ans excc- 
*tOn, On.'nis dnima^ d être patlaitement 
[)i:mifes aux Puillances Ibuveraines ? 
!I0 'elles Ibnt loures établies &: ordon- 
ms de Dieu ? Que quiconque leur re- 
f||5,s oppofe & relilte à l'ordre deDieu, 
" S'attire la damnation éternelle? Qu'il 
abfolument que tous ibient fournis 
(àur Rov , parce que telle eft Texprellc 
Ifonte de Dieu j & qu'il elt ncceflàire 
^ol'on obcïllè à ion Prince , non {èu- 
i^rkent par la crainte de là colère , mais 
^qfi par le devoir de la confcience ? 

^ i?*^'*^ ^"^ f^if "^^^^ taudêté de 
Minclion de Bucanan & de Ces im- 
Seclateurs, qui pour répondre à 
P qui leur oppofent le commande- 
it exprès qui nous -eft fait dans l'E- 
>tore d'obéïr à nos Princes, quels qu'ils 
jitnt , & l'exemple des premiers Chrc- 
j<2»s , qui , félon la Loy de Dieu , furent 
pjours fidellcsaux Empereurs , quoy 
g Payens , perfccuteurs & eiuiemis de 
' kchtrion , ont ofc dire que cela n'e- 
bon qu'au commencement de l.'E- 
: nailfante , où les Chrétiens etoienc 

trop 



Luc. 



^4d %e 



om 



t. Petr. 2, 



/. Tetr. t. 



Non tan- 
tiim pro- 
pre, iram. 
feJ eiiara 
proprer 
conicieh- 
tiam. 

de jure 
fttgni 
apuj Set- 
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Z64 Traite' ht flori^ue 
trop foibles pour prendre les armes c . 
tre ces Princes ,'^& Iccoiier leur je 
Il faut qu'ils fçachent que c'e'toit de p r 
d'ottcnlcr Dieu ,& de s'attirer L\ dam • 
tion éiernelle , qu'ils e'toientloùmis 
fidelles aux Empereurs , plutôt que r 
la crainte de >leur colère , & des liip . 
ces qu'ils me'priloient avecrantc^ 
rage , quand il s'agilloit d'aller a.; 
tyre , ou de renoncer a leur F oy. 

Bucanan devoir avoir lu du moi ns 
Chapitre quatre- vingt-feptiéme dv î 
pologctique ceTertullien, pour a] . . 
dre de ce grand homme cette \cn\ 
que ce n'etoit que pour fàtisfai. . 
commandement de Jefus Chrifl: & 
fcs Apôtres, que les Chrétiens de il 
temps ctoient fidelles à leurs Prinoi 
& nullement par leur fbiblede , 3c |É-« 
l'impuiflancc d'agir , & de s'elcver cdS^^ 
rre eux les armes à la main , pour s'I * ' 
franchir de leur cruelle domination. 
nous youlions , dit-il, nous révolter , 
vous déclarant hau tentent vos ennemis, mr 
querions -nous de forces d'un très 
nombre de bonnes troupes , nous q: 
pli[fons vos Villes , vos Iles y vos Fort en ^ 
agcre vel- J^s , vos camps , vos armées, en un m 
lemi:s:dc- 

efl'et nobis vis niimcrorum & copiaium.' .... 
otnnia impîevimus , urbes, infiilas, cartclla,<*^^ 
ipfa , &c. folavobis relinquimus rcmpla . . . C 
lononidonei , non ptompti fuifl'emus , etian in 
pares copiis , qui tam libcntcr rrucidaniuri ' 
apud iilam difciplinam magisoccidi licctet ^ 
cidcre ? 



Si hoftes 
cxertos , 
non tan- 
tîim vin 
dices oc 
cultes. 



Early Européen Books, Copyright © 201 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibliotheek, Den Haag. 

224 G 2 [1] 



de rEglife de R^we. 
■^f mis vos Temples ? Et quand nous ne vous 
ions p.is égaux enncmjbre, que ne pour - 
is-nous pas néanmoin/entreprendre , CT* 
c quel courage quelle ardeur ne pour- 
ts-nous pas vous combatre , nous qui nous 
%ins ravir inhumainement la vie avec ta}it 
^oye , ft nous navio.) s appris dans l'école 
QhrUltaniJme i qu'il vaut mieux nous 
Ter majjacrer y que de tuer des hommes 
•ous révoltarj , CT en faifant la guerre 
Princes qui nous pcr/ccutent ? Ce n'e- 
•nc pas propter iram , -irais propter 
ienttam , pour farisfaire à leur con- 
& pour ob(^r à la Loy de Dieu, 
■s premiers Chrétiens gardoicnt 
blemeni: aux Empereurs , cjuoy 
délies & mcchaiis, la hdclitc 
leurdoir. 

|Ià ce c]ui nous cft ncrceniuit ac- 
' ns rÉvangile &: dans les Epirres 
lit Pierre & de Saint Paul. Sur 
vrais Thcologieiîs , cjui nclè 
Sfènt pas dans leurs difcours par 
^.es lumières delà Philolbphie hu- 
, qui dégénère fouvcnt en (bphif- 
nais {)ar les principes de l'Ecricu- 
li ne le peut tromper , ont fait de 
mps ce raifonnemciit vrayment 
•pque , auquel il n'y a point de 

rout c'vidcnt par ces palîagcs 
lirs Ôc tres-ibrmels dcrLcriture , 

que 
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Z^4 Traite' hiïlQri(]ue 
que les Rois font établis de Di 
cjue robéïllance & la fide'lité quel- ; 
iujets leur doivent , eft de droit divj 

Or ni les Papes , m l'Eglilè , i . 
•vent renvcrfer & détruire ce que l u) 
a établi , ni dirpcnfer de ce qui cl; 
droit divin /comme il paroit manifi- 
mentencequi touche les parties cl:. 
cicUes des Sacrcmens>commc,par ex' 
pie, dans le Mariage duquel il cfl 
Ç^ocl De us conjunxit , homo non fc^ ../ 

Donc , ni les Papes , ni les Ce 
ne peuventjamais dépoler les Roi 
difpenfer leurs fujcts du ferment i 
délité. 

Cela cfl d'autant plus fort, que>{i 
pinion contraire n*a pas même la m.ui 
drc apparence d'aucun fondement upl 
fbit peu raiibnnable dans l'Ecriture^É- • 
de tous les paflàgcs qu'on citcpo». 
fbùtcnir, il n*y en pas un feulquijpl 
expliqué par l'Eglifc da«s les Concw^ 
ni par aupjtrn des Saints Pères , ei 
fcns très-faux qu'on leur veutdonîtj 
En quoy ces Auteurs moderne 
interprètent de la forte , font 
ment contre le Décret du Co; 
Trente , Scflion quatrième , & t 
profcilion de Foy ordonnée par 
Pie IV. qui veulent qu'on n'ii: 
jamais l'Ecriture que félon le 1 
iuy donne la Sainte Eglile , & 
commune interprétation des Pei 
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do rE^lîfe de I{nme, z^j 
ivcaux Dodteurs fliivcnt en cela trcs- 
|[gercuièmcnc la conduire des Here- 
qui pour appuyer leurs erreurs, 
Jreceiic comme il leur plaît, & non 
; corn me il plaît à l'Eglilè , les Hcri- 
•s, pour les détournera leur feus, 
it ce qui paroît nianifcftemer.t dans 
tdcux pallàges , lîir lefquels Bellar- ^'lf*rm, 
'] , Suarez , i»: en fuite Becan, & rcus 
iurrcs, oui , comme celui ci , les ont 
xzou abrégez , fondent principale- ^''^^'l-^-^' 
ït leur opinion. deihtw. 

premier palîàgeeft ccluy où Tefus f'ff;'"' 
t dit a Samt Pierre , Pafcc ^gnos de f.rm 

Pats mes Agneaux. Ya-t-il m\]Hr.fîdcL 
ries Saints Pores qui ait entendu ces «-.-f. Becaiu 
les du pouvoir qu'ait reçu Saint -^'>gl'c, 
vx (ur le temporel des Princes ? 11 • 
:n a point qui ne les ait cxpîicue'cs, 
bie elles le doivent être, de la ^â- ^ 
|fpirituel!e que les Papes doivent 
If idelies , par la dodrine , par 
N»ple , & par le bon gouvcrne- 
É, fanscjuepasunde ces Docteurs, 
iTces Mairies de l'Eglife fe foit ja- 
pife de les détourner au tem porel, 
ont fait ces nouveaux Theolo- 
Et puis , la plupart de ces S.iints A'mùiof. 
Idit , ce qui cft tres-vray, que Jelùs ^' '^'g^ 
.adreile ces paroles en la perlonnc 
it Pierre à toqte l'Eali(e en oc- 

M ^'^'Jf- 
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•26 S Traitz' hiïfo. 
néial , & d rous fcs Paftc jrs cm p 
Jier , fi l'on lui voit le nouveau k 
ces nouveaux Auteurs y ont don 
il faudroit dire cjue tous les Ev^ 
«fc toas les Curez auroient droit 
priver de leur temporel tous ce v 
par leur mauvaile doclrine , ou y 
Icaiidile nuilcnt au bien (pin: i 
leurs Etrillés. Et pour cette coinp- 
qu'ils foiit entre le Berger à l'e;: 
loup , dont il le peut défaire om 
quopctefl-, &lePall:eurderEglj . 
f;ard d'un Prince qui feroit tom. 
rhe'rëde : c'eft un rophifme , non 
ment méchant , & contre les rc 
bon raifbnnement , mais aulîî iiv 
déteftable, qui mené droit au pa 
& pour lequel onajuilement c. 
-lie au feu les Livres qui le coutienncî 

Le fécond pallage eft tire' c 
Mathieu, chapiue ieiziémc,où 1 
Dieu dit à Saint Pierre , Qi^e tùut ce^H' 
lier.i fur la terre fera lie cla'is le. 
0^ tout ce qu'il déliera fur la terre 
lie dans les Ci eux ; d'où ces n; 
Maures concluent que les fuc 
de Saint Pierre ont le pouvoir - 
pie le lien qui attache les fujet 
Prince , par le ferment qu'ils 
iàit, Se çar l'obligation qu'ils oi 
«•arder fidélite'.N'eft-ilpas étonr 

Catholiques fe donnent aiufij 
nv:ni la liberté de détQUrner le ' 




Ht 

H*" 





de i Lg i ij c ï{pme. 26 9 

i .iicure à tout ce qu'il leur plaît, fans 
ir égard à la commune incerpreta- 

ii des Pères comme le Concile de 
nte les y oblige ? Car de tous les 
Jts Pères qui ont explique cepafîa- 
: il ne s'en trouvera pas un qui l'ait 
endu de la (brte : ils l'ont tous cxpH- 

du pouvoir que cet Apôtre a re- 
le délier &d'abroudre les penicens 
eurs péchez. Les Papes mémcne- 
>liqucnt pas autrement , comme on 
-ut voir dans l' Epure duPape Paul I. 
igneurs François , & en c " - ^ * 
I. à Charlemagnc. 

^uvoir abfoudre les hommes de ^7/^. r 
pcchez,ell-ce les pouvoir difpenfer ad r.:^' 
tîrmcnt de fidélité ?Et ce ^uodcmiqnc, mI- 
le toihe <|ue cjuelque forte de pc- ^ 
fc de ccnlure que ce puillè être , 
ilelques obligadons qui ne font pas 
«oitdivm, le peut-il étendre fur le 
el, fur ce que l'on doit aiix: 
II ne faut que lire les paroles qui 
Icn: immédiatement celles-ci, 
pe perfjade du contraire: Jeté 
^«y, dit JefusChrift, les Clefs du 
me des Cienx , & non pas , des 
tmes de la Terre , pour en dcpou ïl- 
^JRois. Et celles qui fuivent con- 
Int l'ulàgc du pouvoir des Clefs 
luy donne pour ouvrir le Royau- 
IsCieux , en remettant aux hom- 
' spcchcz- oupourle fe r • ' 
M z 



■ 
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1^0 Traîti hiflrrh]m 
l*nn, 20. I^-'S retenant, ainfi qu'il s'cxpri.. 

leurs en parlant à tous les Apôtres a] 
fa Rc'lL'rredion. 

Mais pour nous en tenir prccifcn* 
aux paroles dont il s'agit , il ne faut 
lire le Chapitre dix-hiiitic-me dum« c 
Evangile de Saint Mathieu. L'on y v- ^ 
(]ue Jcfus Chrift les répète à tous ! 
ciplês , &: leur donne tout le r 
qu'elles lignifient, en leur difa: : 
vous dis en vérité -, tout ce que von 
fur U terre fera lié da^is le Ciel , 
ce que vous délierez fur U Terre feri 
dans le Ciel. s paroles cont 
io (èns que leur donnent les ne 
Auteurs , & qu'elles s'entendent 
dn temporel , il faudra dire que Jij 
les Evéques qui font fliccjfleursH 
Apôtres, & même tous les Prtrre'ii 
ont le pouvoir de lier & de dcl'f^r, p" 
ront depolèr les Rois ,5. ^ 
leurs fujets du ferment de fideiitcal^ 
<]ui eft la dernière cxtravagan.. 
hkn , que ces Melfieurs nous diicni%^ 
qu'elle autorité de TEglife ou d 
Pcresils trouvent que quand ou k,,, 
à Saint Pierre , elles ont un fens |j| 
tliilerent de celuy qu'elles doiv^n f^q 
quand on les dit à Saint Pierre 
les autres Apôtres. 

Or c'eft ce qu'ils ne trouverl 
mais. Et cela eft fi vray , qi 
rFolilc Romaine , s'attachan: 
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de PE^life dz Rome. 271 
le<jucl tous les Saints Pères ont 
pliqué CCS paroles que Jcfus Chrilfc 
c à Saint Pierre , ne les veut entendre 
ic du pouvoir qu'il îuy a donne délier 
de délier les Aines. Car drâns tous les 
ciens Mii]cls,Breviaires,& iviurnaux, 
comme on Iiicit cette Oraifbi , 
în dit en la fête de laChaiic dcSaait 
EC à Antioche : Veus^qm Beato Fetro nf./r o 
'*tolotuo, ccilatis clayibus' animas il- a,it,, ,6ic 
li.^ujue Jclvaidi Pontife ium traàidijU, Pnr.f. ^/^ 
'M'or" t>?rfaitemcntbien la na- Fmtuif. 
, de lier & de deher , ^<enau, . 

le s'cteiid pas au-dda des Ames & -If. Rom. 
ùritucl. Mais dans la rcvifion qui ic " 
îsOiiices divins à Rome fous Cle- 

" Tur la fin du lieclc pafîe , ^- 
4U tci..ii.uiccmcnt de cclui-ci , ceux j,[ovAft 
prirent le loin de les revoir , & àzcor.gng. 
(Corriger , trouverait bon de rayer ce C^ffn, i 
>tfi ellcnciel , animas. Pourquoy ? 11 Grrg.WW 
:pas cifîicile d'eii deviner la cauie : coupr.Ve-. 
e fut fous ce.Pontificat que les 
Ictlcbres d'entre les nouveaux Do- 
rs écrivirent avec glus d'empreflè- 
^ & de chaleur pour la nouvelle 
ion , qui donne aux Papes la puif- 
kç, du moins indiredie > lur le teiii- 
'c! <r si\ois. 



C H A.- 
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Train' hijiorique 



s 9)7: 



CHAPITRE XXVII 

Çl^el a été fur ce point-la le fentin x 
des anciens Pères de l'Uglife. 

CE T T E indépendance abfoîul 
Rois pour letemporeilê v 
la Tradition confiante de TEgl 
puis Jcfus Chrill , les Apôires & 
Diiciples , & dans tous les Saints 1 
("jui nous enlèignent d*un comm i 
leatenient> que tous les Chrétien > 
aucune exception , foir qu'on (bit iâUL 
tre ou Prophète > comme parie Jùif 
Chryfoftome , doivc.it être IbCiiM C 
Jeurs Souverains , même Payens ào?, 
rc'tiques , comme il eit évident ^ju'ij, 
mêmes l'ont été. Qu'on voye liiiŒ 
9nsi, article comme parlent Juftin , Athai 
• fieras , Saint lrcnee,Samt Balîle , Snj 
Grégoire de Naziaiize , Samt Ambj^ 
p''^'*' : fc, Samt Jérôme, & Samt ChryfoM. 

nom, C,2S t„ . ."'n- T- • ' SÀil 

S.mit Auguitm au Livre cmcjuiem/f ] 
la Cité de Dieu, & fur tout Tertuit* 'j 
d.UîS Ton Apologétique, où il dit 
Rois foJit (ous la puillance de Dieu i.> 
In cujus filins fotejiate funt , , 
fecundi , fo/? Quem prirni , & qu' 
nent le fécond rang , étant les pr< 
après Dieu. N'cft-ce pas là due fb 
v^nt qu'entre Dieu & les R< 



Jilon 
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de i Evlife de i{ptne. 27 g 
•^pas permis de mettre lesPapes pc 
jporel ? £c c'eftfur celaqnc Cal- 
> & Apre'^ lu y Je vénérable Bcde, 
il n'y a (]ue le", Rois cjui puif- 
. u Dieu , comme David , Tihi 
Ff-'-fr-Anarccon''! > n'onTont d.' i"- 

. 6c i 'u \ - 
droit de les ja€;cr &: de les punii . 
\?oc que l'on avoir appris dcSiinc 
me ;i interprétant ce n . 

kfetdc ; MVKi , àk CCS bdtes paroles . 
rie de la forte , p jr ''.Ivtoit 
erai^uoit . • ' 
utre ju^ 



.\ex enirn 
crat,aliuit 



vrcnt que Sanit C 



.ai du Roy Ozias , qui fut i . 
ait repris par le Grand -Prêtre , dé- 
hauccmeiTrque le pouvoir duSa- 
:e di\ renfermé dans le (èul droit 
Dieu a donne aux Pontifes , d'a- 
ir,d'exhorter, de reprendre, & defè 
de leurs armes fpirituelles quand 
necefîàire , le foin des amcs étant 
thé à leur miniftere, Se nullement 
rdcs corps , c'eft à dire , dutempo- 
que Dieu a rélèrvéaux Rois. C'ell 
rtai^e que Dieu a fait entre les deux 
nces , Tune toute fpirituellc > & 
tre temporelle , qui doivent fè tenir 
me dans les bornes que le Maître 
'une & de l'autre leur a pre(crites. 
\9t ce que le grand Olius de Cor- 
't entendre avec tant de force 
M 4 ICou- 



)• • • 
RcîtI cor- 
pora com* 
milfa 
funt, Sa- 
ccrJrtti 
animx : 
ille cogic t 
hicexhor- 

Iiabet ar- 
ma fciifi- 
bilia^hic 
fpiritua- 
lia. 

ho)n. jf. de 
Vcrù. ifAt. 



I ji ■iiii ji m m 
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.9 



^OHd ^ Train' hijîorï^ue 

JthsJnXp ^ ^^''^^«^"t'^s Empereur Arien , ce v 
*.^S./,W. vaut que comme l'Eglife n a ,i 
pouvoir fur l'Empereur, & que* 
iiiy qui entreprend quelque chofe-r 
ion Empire contrevient aux ordre;!.^ 
Dieu, auffi fait l'Empereur, s'il s 
rribuë ce qui n'appartient qu'à l'E . 
iè. Il e^t écrite ajoùtc-t-il >" Date • 
funt C^faris Cxfiri , CT tjux fimt ■ 
Deo. 

Je fçay que les Auteurs ip.odeA 
n'ayant pour eux pas un des anj|> 
Pères de l'Eglife, ont crû du m 
pouvoir prévaloir du témoigna;, 
grand Saint, qui bien qu'il ne ioïc s 
du nombre de ceux qui ont fleuri ds 
l'ancienne E<;Iife, & oui en fuite Ibnc^. 
véritables témoins ac là créance , 
laiflc pas néanmoins d'avoir à peu p;i 
autant d'autorité qu'il en faut pourli' 
re recevoir Ibn fèntiment conim • i 
vérité bien appuya j Pcrc eil: Sa 
Bernard , qui , lui ces paroles des Ap-.j 
très à JcfusChrill Ecce duo gUdii h 
Voici deux glaives , & fur cette r 
fe qu'il leur fit , Snfficit , Ceffajj^ 
que ces deux glaives lignifient les de 
Sed is qui- Puillànces, la fpirituelle, & la tem^ 
dem pro le: que le glaive matériel doit étrccT' 
Eccleliâ, ployé pour l'Eglife, & le Ipiriti 
clcilâ ''^'^'^^'^^ méme\ celui-ci par la 
cxer'cea ■ Pontife , & celuy-là par la m.: 

dus cft 3 

illc Saccrdo£is, is Mi.uis manu. 



i. 4. de 

Conjider. 

Ci. 
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de rEj^life de I{pme, ly^ 
..dat. Jiifcju'ici il n'y a rien du tout 
ï i favorife leur opinion. Mais voici 
L'C|Uoy ils Ce fondent : c'cfl: llir ces pa- 
ik» qui lui vent , Sed fane ad nuîum 
:erdotis ^ juffum hq^cratoris y c'cfl 
pc , comme ils les interprètent , fnh 
Ua Volonté du Pontife , CiT* par le com^ 
vndewent de l'Empereur. 
Mais il cil bien aile de leur rcpon- 
premièrement que c'ell-lâ ce que 
lii appelle une belle penlee , & une al- 
Srie de l'invention de Saint Bernard. 

de tous les Saints Pères qui nous 
îCA-pliquc rEvangile, il ne s'en trou- 
lapas un (cul qui ait donne à ces paro- 
^, Ecce duogladii hîc , ce lèns qui n'eft 
put du tout literal ; qu'on n'ell pas 
'efuivrc, &: même que > félon 
(.ce du Concile de Trente, on ne 
pas liiivre pour e'tablir une DoCiri- 
m'on doive embraiîer , puis qu'il 
, t pas conforme à l'intcrpreranon 
«nnnine des Saints Pères, 
^tcondemciit , nous leur dirons que 
«paroles de Saint Bernard doivent 
^entendues Iclon celles de Cefariiij 
Mtcaux , qui florillbit au même lîc- 
Ipuzieme , & qui , fuivant la même 

'c de "''Saint Bernard , dit que les " Unus 
M 5 deux gladius 

Ipiritualis 

qui Pnpa: collatus cftàDon lnoj aUermateria- 
1^1 qucm tenet Iinperaror fmiilitcr à Dcocolîatns; 
iuplici gladio rcgitur & dîfenfatur EcdcHa Dci. 
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2?7t^ Traitt hifîorique 
deux Puiflances , la ( piriruellc & la te . 
porelle, (ont les deux glaives, que le i, 
rituel a cte donné au Pape, &ler- 
tericl à l'Empereur , &qucc*eftpar t 
deux glaives que rEj;lilèeft j^ouveri? 
& défendue: il eft tout clair qu'on, 
donne par là que le fpirituel au Pape. 

TroKiémemcnt , s'ils veulent qui 
ic tienne précilement aux pari ' 
Saint Bernard , on le leur accorac U. 
peine : mais en même temps on leutj 
mande qui leur a dit que ce mot , oA., 
tum Sacerdoîis , (ignine , félon la vo|' 
ahfclu'è du Pape ? On leur louticntr 
fîgnifie là , félon Va\is V le conj 
Pape: ce qui iè voit manifcftemeuti 
roppofition de ces paroles, ad nu- 
Sacerdotis , O' ad jufjum Impcratc 
qui fignifient deux chofès dirtcrem, 
que les foldats prennent les armes 
Je commandemeiu de l'Empcreur.|j| 
Juffum , & par le confèil du Pape , al 
tum. On ne dira pas que c'clt-làpî 
commandement , autrement SaintlH 
nard eut dit tout court , ad juf;uitn 
ccrdotis CT Impcratoris jmais il difhni 
3c dit pour l'un ad juljum , & pourl.^ 
tre ad mtum , par le confeil & par Vjà. 

C'cft juftement comme il eil dii 
Difciples dans l'Evangile, zJ ' 
fociis ^iii erant in alia navi y i 
5gne a leurs compagnons qui ..^ 
dans l'autre barque; cet .vriucruér^ 



Early Européen Books, Copyright © 201 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibliotheek, Den Haag. 

224 G 2 [1] 




{}e PR^ltfe de ^me. 
i ;nifîc pas un commandement, mais un 
is , une exhortation. Il les exhortent 
venir : auifi cet ad nutitm qui vient 
même Verbe amuere j ne veut dire 
chofc que l'avis, le confèil, & l'ex- 
irtarion du Pape , comme Urbain II. 
horta l'Empereur & tous les Princes 
irétiens à le croilèr, & à prendre 
armes contre les Sarafîns pour deli- 
r le Saint Sépulcre , & comme nous 
lyons aujourd'huy que le Pape Inno- 
tflt X I. exhorte toute^s les Puiflànces 
prEurope à fe lit^uer contre le Turc , , 
Iciivoye de l'argent à l'Empereur 
àu Roy de Pologne , pour faire la 
rre en Hongrie à cet ennemi com- 
n de tous les Chrétiens. On ne dira 
pour cela, que le Pape commande 
iss Princes d'employer le glaive ma- 
f 'cl : cela veut dire feulement que les 
ans & les Polonois donnent de 
coups d'cpcc & de labre en Hon- 
>^ bâtent bien les Turcs , ad nutum 
hrdotis , ad jufftm Imperatcns ; 
' le conreiI& l'exhortation du Pape, . 

ar le commandement de l'Empc- 
i^Sc du Roy de Pologne, 
lais pour montrer à ces nouveaux 
eurs que c'eft-là le vray fens de 
!t Bernard , je leur veux oppofèr ce 
tie Saint dans le même Traite' de la 
ifidcration au Pape Eugène , où l'on 
cira v?s fans doute qu'il le (bit con- 
M 6 trcdit - . 
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17 s Traite l. jjtjïi.jue 
trcdit , en dctruifant en un cnclro 
qu'il a établi en l'autre. Car vcici c 
me il parle au Pape , fur ce c]ue Jj;i 
Chriit dit trois ou quatre fois à fes / ) 
très , qu 'il ne veut pas qu'ils foicnt c ^ . 
mêles Rois cjui dominent fur leurs;- 
^ jets: Voilà qui ejl tout clair , dit ce Sir ^ 

Polifm' ^'^"^''"^ • o« fir/f >j£/ aux empêtres itc^ 
t'erdi'-icar ^^^''^^''^^'<'"- (lAuck <^onc maintetui * 
domina- 'l'V^'t l^^^^rdicffe d" ufurper ou l' ç^y^'u^. ^ 
rus: in Voulant domiyicr t eu la domina^ 



Èà' 

M: 




. crgo tu, &c voulant retenir V t^pojtolat . On \ 
tibi lidxj' terdit Tundes deux : fiv:us frète 
paicaude,^^^/^ T/oi CT l'autre , vous les 

ilolatum "Omme cjui veuille c]ue les i^js 
autApo-' puillbnt dominer fur les Kois jufai 
Oolicus ics dépofer, & transférer à d'au!^ 
domina- leur Couronne, puis qu'il ne veu 
fum,planc même qu'ils ; ■ -r v c " c don: 
•ib alccr- tùm î 
yl^J' Ce nV'H: pas qu'il trouve mau^j; 
aut fi'^' qu'Euj^ene III. comme les autreS:*| 
ti'nimime V^^ » Terres des Priacipaui# 

ûniili:cr ^ ^o^s ces grands domaines qu'ilstiii( 
lir.bere ncnt'des immenfes libcraiitcz t' 
voles, u- de France, & qu'ils ont après cou\ 
' ri-mque tis , par le benehce du temps , cji Et 
• • 'dîs. iiidépendans & fouvcrains. fj'-^r 

:ie *■ 

f L'-.to , ut alla ouacunquc ratione hrc tibi \ : 
fed non A-toftoIi.-o j;ire : nec c:îim ilie 'Pini 
darc ^uod -^on bib'.'.:'. notuic. 
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de PEglife de ^me, 279 
)ùte Saint Bernard , cjne vous ayie:!i 
domination temporelle par quelque 
voy^ : t?hiis je vous déclare que 
\i\eK comme Pape-, ni par 
droit de votre ç^poflolat ; car enfin 
int Pierre qui navoit rien de femblablct 
tpas pu vous domier ce qu'il navoit pds. 
n(i les Parcs , comme Papes , n'ont 
»int d'aïuic puillancc eue celle c]ui eft: 
•Tcmcnt fpiiituellc , pour lier ou 
délier les ames , & n'ont rien à 
fur le temporel du moindre des 
Iréticns , beaucoup moins fur ccluy 
• Roi . 

>rcs cela je ne crois pas qu'il prenne 
lîiais envie aux nouveaux Dodeurs 
nous alléguer les paroles de Saint 
kxnard , ni même qu'ils puillent op- 
aucune autorite conlîderable à cel- 
; tous les anciens Peres,puis que Bel- 
lin même , dans le Traite' qu'il a £iit 
puiflànce du Pape fur le temporel 
'be Guillaume Barclay, ne produit 
fbn opinion que des Auteurs de 
ktrc ou ciiwq cens ans. Qiie peuvent 
tous ces nouveaux vejius contre 
^cres de l'ancienne Eglifè ? 11 ne 
ira> pour les repoulîer , que leur dire 
)re avec le Pape Celeftin I. Dcfinat 
^ere novit.ts vctujléitcm. Mais puil- 
[iious parlons avec un Pape , & qu'il 
ici de l'intcreft de tous les Souve- 
Pontifes, voyons encore quelle a 

ctc 
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2So Traiti biiiûnque 

été fu r ce même point la créance des - 

ciens Papes. 



CHAPITRE XXIX, 

Le fentiment des anciens Papes toucham 
fuifjance fur le temporel i que quelq- 
Docieurs df s derniers tempi attril 
Pape. 

O I c I les témoins du • 
c]ui ont le plus d'autorité,&: cju 
peut le moins rccufcr , puis qu'il s\ 
d'une puillance qu'on leur veut atî 
bucr,&qu'ils déclarent hautement qm 
n'ont pas. Ce font les anciens Papes, <i 
pour la plupart étoient de grands Saim 
& qui connoilTent parfaitement bu 
leur obligation , lout toujours co 
nus dans les bornes de ce pouvoir fpr 
tuel qu'ils ont reçu de Jefus Chrift, po 
gouverner Ton Eglife félon les Loix & . 
Canons des Conciles Oecumén*^-^'" 
ainlî que leConcilc deFlorence l'a ...i 
En effet , bien loin de rien entreprc 
dre fur le temporel des Empereurs & d 
Rois , même infi délies & hérétique» 
de les dépofèr , & d'abfbudre 1 
pies du (èrment de fidélité qu'il 
avoient fait , ils ont toujours hautei 
protefté qu'ils leur étoient parfaitei 
Ibùmis > comme leurs trés-humbh 
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C'i> > 



de l'Eglife de B^ome, 2 S î 
^ , & ont reconnu, aulli bien que k 
(indOlîus, ce partage que Dieu a fait 
\ temporel pour les Souverains , & du 
f iritueî pour l'Eglifc , pour les Papes , 
r les Evêques 
/ a rien de prai cvîucuirque ccU 
Hiltoire Ecdeliaftique. II ne 
al lire l'Epitre de Gelaic I. à TEm- 
ceur Ajiaftafè , où il fait cette diftin- 
on des deux puifl'ances , l'une tenipo- 
l'autre toute fpirituellc, & tou- 
n deux indépendantes l'une de l'autrej 
de Nicolas I. à l'Empereur Michel, 
^ les diftingue, aclihus prof^riis CT 
Uatihus diftinclis ^ par leurs dii;ni--,, 
cc parleurs propres ton a ions , qui rnbji,,„ 
de doux genres tout dirterens j & Ponrifex 
Hie Grégoire II. écrit à Léon l'ilau- inrrofDi' 



très- méchant hcrc'lîaïquc , & très- cienJi in 
lel perfecurcur des Catholiques, en Palatiun^ 
- dilànt dans l'une de Tes Lettres : pof^ftat: 
umetne que le Souverain Pontife n a mii'^^^].^^.^' 
'• le Palais des Empereurs , m de tares rc- 
r Les dignité^ \oyales j- V Empereur gias con- 
!. n'en a point de Je mêler du gouverne- ferendi : 
ideVEglife. fie nequc 

* ne faut que cela, pour faire voir lïnperaioi 
c'clt mal à propos que le Cardinal ^5*^^^" 
irminievcut lervir contre nous de/.. . 
fcmple de ce Ciint Pape , parce que , ^.^^ 
»n le rapport de quelques Hiftoriens^pr./;. t/ , 
:s, ciuoy que les Latins de ce temps- 2.adLe»r. 



i 
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iSl Tr.utzhiflorttjtte 
là n'en dirent rien, il empêcha par , 
autorité cjuon ne payât à cet Empcr 
le tribut que les Romains Tes fujets 
dévoient. Il ne faut pour détruire 
foibic argument, cjue confidei 
goire e!i qualité de Pape , & puis en o 
lité de premier Citoyen Romain. Ce - 
me Pape il écrit à l'Empereur Ico . 
clarté de belles 8c grandes Lettres , c. 
le{c)uelles,joigiian't la force à la ren4 
fe, il raverrit,il le reprend,il l'exhorl 
le prie, il le menace des jugemcns 
Dieu i & puis, bien loin de le dépof 
de ion Empire , il empêche , autant 
peut, que toute l'Italie ne fe révolte 
tre luy, & qu'on ne reconnoiHc un 
Empereur , maintenant ainfi dai 
béïllance les peuples qui vouloiei 
coiicr le jou? •;,(•! •^•^-r-;' î', / 
chant Prince^ 

Mais quand il vit queLeons'end 
cnToit toujours de plus en plus dans 
im})iéi;é ; qu'il avoir entrepris deuxi 
trois fois de le faire allaflîner j & o 
amailbit toutes les forces dePEn ! 
pour venir faire aRomccomm* 
blioit par tout , ce qd'il a voit fait a L< 
ftantinople, pour y abattre les Sau; 
Images , & pour y mettre tout à feu i. 
ûng, il Ton ne renonçoit à l'anciei 
Keligion : alors, après que, comme | 
verain Pontife , il Peut di'claré exr^ 
liiuaicjil iîr, conimepiemicr Ciroy 

R 
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de TEclife de B^mc, 2S3 
)inc , avec les autres, ce que la Loy na- 
Lrelle permet, fçavoir d'ôtcr les armes 
finforicu .-: , & empêcha qu'on ne luy 
[fHfîât de l'argent dont il fc fiit fervi 
ur les defoler , & pour les perdre , & 
î il le mit avec les Romains fous la 
>teâ:ion de Charles Martel, pour con- 
iTcr leur Relii^ion & leur vie , fans que 
'ir cel^ ce l'ape entreprît dedepolèr 
J'ab foudre Tes fuiets du fèr- 
itde hdclité. Car luy-méme &: fcs 
;rs reconnurent encore îonj^- 
)s après les Empereurs Grecs poîir 
Souverains , & ce ne fut que fous 
>irc de Conftantin & d'Irène , que 
tomains & le Pape avec eux , com- 
Miibre de ce corps civil &; politi- 
,& non point par l'autorité Pontifî- 
royant qu'ils ne pouvoient plus être 
jdus contre les Lombards par les 
qui les avoient abandonnez , fè 
icrent à Charlcmagne. 
ilà ce qu'on trouvera pleinement 
rci dans mon Killoire des Icono- 
:s. En quoy l'on peut voir que l'e- 
•le de Grégoire II. que Bellarmin 
lit contre nous, ne fait rien du tout 
kôtre propos. AuHi l'on y verra que 
)c Adrien I. écrit à Conftantin Co- 
iyme & à fbnfils Léon, tous deux 
les he'rc'tiqucs, en des termes extra- 
ient fournis, comme à /es Maîtres 
Tes Souverauîs , & c'cft ce qu'ont 

toCi' 
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2S4 Train' hiftori(juc H 

toujours conftamment £iit les ar. B 

Papes. I 

Qu'où voyc avec ouelle {biuni )»» 

Pelage I. écrit à Cnildcbert Rr S 

France , qui vouloit qu'il luy eir ■ 
fà Profellion de Foy , pour s'eclai: . 
facrt'ance. Il obcït à les ordres , > 

ditque (èlon ceux de l'Ecriture Sai: I 

Pâ}'es doivent être fournis aux ■ 

comrtic les autres hommes , Qiiti ■ 
ctiam jubditos ef[e SacTii Scripturx M 

De q'.icllc uiaiiicre Etienne II. i ' 
Petoàte re-t-il le fccours de Pépin conr; n 
tannuam Lombards? Je Vous demande , dit- ii 
prxfen tia- te grâce , comme fi j'ctois devant vousÊ^^^ 
lircr ntli- jet tant à terre projicrnc à vos pieds, wKKfi 
itcnspro Peut-on trouver des termes <S 
tcïTx^i plus grande humilité' ,& d une oilè 
tins' vcfti- i'-i^^^ P^"s parfaite, que ceu 
g-iispro- J^rand Saint Grégoire le fert cnuu* 
Itcrnens. (es Lettres à l'Empereur Maurice jpi 
Steph. //. luy ordonnoit une chofe à laqucai 
Ep. 4, ai avoit grande a%'er lion , & qu'il crr' 

V en foiî particulier erre contre le * - 
hxcDoî* (le i^icu ? wojy , dit-;l 

niinis repre/e»te ceci à mes Afuitres ^ qu: : 
mois I0- de ponj]iere un ver de terre ? Pou i 
quen [ui fuis obligé d'obéir , fay fait 
Qvx'ui fum yn'ii coniviandc:ainfi fay accompli 
nifi pulvis çtations des deux côte:^ , car d' une p 
^ vermisî , . ^^^^^^^ l'Empereur - 
...Ego ^ 
quidcm 

iuirionifubJectus^Scc.Grf^./it.iJ»» <J.2/.£f.a. 




Early Européen Books, Copyright €) 20 1 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by ccxjrtesy of Koninkli|ke Bibliorheek, Den Haag. 

224 G 2 [1] 



de PEgtife de P^m e. 2Î<^ 
e je nay pas man<^ué de refrefenter ce 
f la eau fe de Dieu demanioit. Et dans 
. c autre Epitre , furcccju'il avoit ap- 
rsquclcs Lombards avoicnt fait mou- 
:! un Evêque en prifcn , il veut qu'on T^^ rc 
[prefènteaux Empereurs , qu'il appel- ^^"""^ ^'^^ 
fifès Maures Scrcniflîmes , que s'il 5^" 
toit voulu cî>rreprenarc uir la vie djs 
bmnards , cette nation n auroit plus s^iej^jqî. 
. Roy , ni Duc , ni Comte : Mais mis Do- 
^C€ que je crains Dieu , dir-il , fay peur ininis no- 
contrtbuer quelque chofe , CT* ci*uvo/r ^"''^5» 
fàlu mort de qui que ce joit . '.^ 
lin vit en cela l'exemple d'un de fcs J^^!*^*" ''r^ 
^^ide'ce/Ièurs Saint Martin I. qui ne ,^"qj.j.*^' 
îulut jamais réliitcr quoy qu'il lepnt, fujuiiihet 
i« ordres de l'Empereur Conftans hc'-hominis 
iiîque Monothclite , qui le fit enlever me milce- 
•Rome pour le tranfporter à Conftan- ^ ^ ft>rmi- 
loplc, &- de là en exil. Et quoy (j-ie^'^ 
►IX qui vouloient s'oppofer à cecte '' 
ilcnce luy criaflcnt qu'il ne cédât ^"^'^ 
iot , & qu'il feroit bien foCitenu , il 
Ltfoiilnr point les écouter , de peur que j*^'^"^?- 
^nii n en vint aux armes , & qu il n y fubito 
^■\f du meurtre , ç^imanv mieux , dilbit- fièrent 

rir dix fois ^ que de fûujfrir quelehom\ cid i a 
^■l^' u i^/i feul homme fut répandu. Jvîeliiis ju- 

;cs faints Papes quicraignoicnt li fort «l,i<^*vi 
^H<on ne répandît une feule goutte de 

humain, n avoient garde de depoier ui-jj^fc^, 
"lois 6c lcsEmpcreurs,& de tranlpor- jufque 

ter iangui- 

Incm in tcicamfundi. Mar::. I. ad V.codyr^ 



Early European Books, Copyright © 20 1 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibiiotheek, Den Haag. 

224 G 2(1] 



2 8 d Traite' hiftoritjuc 
ter leurs Etats à d'autres , fous prc 
du bien de la Religion, comme f 
long-temps après eux quelques-u. 
leurs fuccelTcurs j ce qui caufa tai.^ 
cruelles guerres , qui remplirent de-T 
& de carnage l'Italie , l'Allemagne if' 
même la Fra:ice pendant la Ligue. 

C'clt ainfî que les anciensPapes 
tenus dans les bornes de leur puii 
purement ipiritucile , en renda.'îi: I 
neur & l'obeïdhnce qu'ils devoio. 
Puinknces tcmpoivilcs , & fur rc 
leurs Souverains,& même à leurs : 
rains hérétiques , & ennemis de 
gion. Cela fait bien voir cequedca. 
vans hommes ont prouve fî clair ; 
qu'on n'en peut plus douter 
qu'on a fuppofé à Saint Grc^t i . 
Épitres , dans Icfquellcs il veut que 
Roy , tout Prélat, tout Juge quT frr: 
gligent à conlèrver les Privilèges o 
Pape donne à l'Abbaye de Saint A' 
dcSoillons, & à trois autres Mon., 
d' Autun , ibir privé de fa dignité, 
ré , comme dcftrudeur de l'Eglifc. 
Communion des Fidcllcs , & du 
& du Sang de Jefus Chrift ; qu 
enfin accablé de tous les anat 
dont on a foudroyé jufqu'alors t 
Hérétiques , danmé comme Ju J 
mis avec luy dans le fond des aîf< 
ne fait pénitence, & ne fe réconcil 
Jcs Moines. 






de r Eg î ife de J{pme. 2 S 7 
t^rrmcs aulli cxtravagans «-lue 
li éloignez ck i'dprit & du 
[ledeSaiat Grégoire, Ibnt tout fculs 
icables de ci^'couvrirrimpoliure grof- 
|;c, & la (uppolîtion de ces prt'ten- 
|b*s Bulles , dont quelques-uns n'ont 
b eCi honte de (c vouloir fcrvir , pour 
limeccre au Pape les Couronnes des 
biverains. Ce iàint Pontife acridbit 
|xi d'une autre manière à l'égaïd des 
6c des Empereurs, comme on le 
jffcn toutes Tes Epitres j &: cette fàge 
^oduite tenue par Tes prédécellèurs , a 
aijours duré après luy jufqu'à Grégoi- 
qui, félon la remarque dulça- 
^icOchonEvcqucdeFrifiniMie, a été 
atemier de tous les Papes ,''qui , con- 
fiant de beaux exemples de les prédé- 
ccurs , s'cll: attribué le pouvoir de 
«ferles Rois, s'appuyant, comme ce 
|ç le dit luy-méme dans fà Lettre à 
dman Evêque de Mets, fur ce que 
Chriil a donné à Saint Pierre la 
lance de lier & de délier. Aquoy Val- 
Evéque de Naiimbourg réjon- 
que nous dilbns encore aujour- 
tiy à ceux qui abulcnt decepal]aî;e 
&tre l'interprétation de tous les Pères, 
ce pouvoir fut donné pour délier 
lOommes de leurs péchez j & non pas 
pi ferment de fidélité que les fujcts 
p obligez par une Loy divine,& indif- 
Kable de garder à^eurs Souverains. 



!ce 



Le,.... 
rclcgo 
Roniano- 
rum Re- 
gum 

ImperatO' 
rumgcfta, 
& nuf- 
quam in- 
vcnio 
qucm- 
^uam co- 
rn m an te 
hune àRo- 
ma no 
Pontifice 
cxcom 
munica- 
lum^ vel 
regno pri- 
vatum. 
OttùFrtf.L 

tu 
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IÇS rraitz'hiftorique 

-C'eft fur un fondement fi foible (; 
ri^incux, que ce Pape Grégoire erc 
p^it , contre l'ancienne dodrine de . 
de mille ans, d'établir cette faufl v 
pernicieufe opinion qu'il mit en p 
que le premier de tous les Papes , enc 
communiant & dépolânt l'Empe;:- 
Henry IV. Car ce qu'on dit au conti <? ) 
du Pape Zacarie, que Bellarmin 
tend avoir ôté la Couronne à Ch:ic 
pour la tranfporter à Pépin , n'a n 
force , & ne peut venir que d'une u 
ignorance de nôtre Hiftoirc. Ce 
les Seigneurs François , qui , après a 
conlùké le Pape, pourfçavoir de luyi'. 
leur étoit permis défaire cette tr,ii 
tion,la firent effedivement fur la : ; 
ic que donna le Pape touchant ce tas > 
confcience , bien ou mal , ce n'ell: pa 
quoy il s'agit. Les paroles des vieux .»'' 
rcurs Ibnt formelles , pour nous appr- 
dre que ce ne fut qu'une confultarion r 
côte des François , afin d'autorifcrli 
adion par l'avis & le fentiment du I- 
Chron. vet, â:eur & du Pere des Chrétiens. A 
À Pilb, funt ad Ziichariam Papam , ut confi 
edit. rcnt ^ dit une ancienne Chronique : 
Ann Fran ^"^^^'^ P^pe Zacaric pour le ccnfu. 

eor.MeteMj " , r i ^ r -rr 

terrcgando . , . ji benefuiffet , an non , C 

dit un autre Auteur : On députa a 2 

carie pour luy demander Ci ce ferait bien 

malfaitdedcpo/erChildcric y O'dsi " 
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de TE 7J ife de R^me . -289 
ci\^lacc Pépin. On demande au Pap« 
themcnt (on avis, qui ne fur pas ap- 
Jefon fuccellèur. 
rheophanes Auteur Grec de ce 
X , nous apprend c]ue le Pape 
.jiUiC donna l'ablblution à Pépin du 
he c]u"il avoit con^mis envioJantlc 
liment de Hdclite'c]u'il avoit fait àChil- 
'^i;cSi cela efl vray > reftc a von* qui des 
Ix Papes a eu raiibn ; mais ce n'ell pas 
iOy d'examiner cette queftion. 11 llif- 
ian»tenant que jedilè, pourmon- 
ique les ' ois ne s'adrcllcrent pas 
ifisacarie , comme à ceiuy qui eut pou- ç^mt. 
i y. de depofer leur Rov , qu'ils n'allé- 987. 
^ pas même confulter le Pape Jean 
'^'land ils mirent Tur le troue Hu- 
^ -pet , au Heu de Cliarles , qui les 
i-iit abandonnez pour fè donner aux 
^imans. 

jour ce qui regarde Léon III. qu'on 
^, \\ui tranlporta "l'Empire d'Occident 
^^jhailemapïe , c'eft une pure lUu- 
J'ay fait voir manifellement dans 
bire des Iconoclaltes , que quatre L. 4. p. 
arant que Charlemagne fut procla- iôi, /. 
rr^ufte, il ctoit Maître de Rome 
-alic comme Roy de France , & 
^Jl ne prit ce titre d'Empereur, dont 
Ç 'fe ibuciojtpoint du tout que pane 
I Iles Seiçneurs François , & les Ro- 
*.iis fes lujets l'en fupplicrenti & il 
i^rtaiu que le Pape fut le premier à 

luy 
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29 o Trahi' hifloriqtie 
luy rendre hommage comme à (o . 
pcrcur , & qu'il n'eut pomt d'autre \ A 
en cette cérémonie que celle quel' -j 
chevéquc de Reims a dans le Sacreç^ 
nos Rois. 

II eft donc conft:ant,ainfî que l'aflè,' 
Octon de Frifîngue , que ce fiit ( 
rc VII. qui le premier de tous les l'éi 
entreprit de de'poler les Rois. J'ay^^j 
voir allez clairement dans mon ^ 
rc de la De'cadcncc de l'Empire , cc*.j 
ment il forma & pourfuivit une fi t< 
ble entreprifè : mais je fèray bien 
qu'on l'apprenne d'unt^cs-celcbrei^ 
teur Ultramontain , Onuphrius Pao.'^ 
nius, VeronoiS)de l'Ordre des Hcrmi 
de Saint Augullin , en la vie de ce 
Voici de quelle manière il en pal 
Primus Grégoire VIL e[i le premier des Pont 
omnium Romains , <jui , appuyé des forces des , 
Romano- mans y fe fiant fur les grands fecours 
lum Pon-^^„f tiy^i^ % Comtejje Maà 

Gregodus^^» Pmcf/Jï- trés-puijjiinte en ItiàÂ 
VII. armis 

Normannorum frerus , opibus ComitiflCt Mnrhil 
mulieris pet Italiara porencifllmaî confifus , d 
Germanorum Principum bello civili laboran; 
flammarus, praster majorum morem, conremi 
peratorisaucoritare & poteftate,ciim Summuj! 
licatum obtinuifTet, Cxlarem ipfumjaquo lî r 
ftus.faltem confirmarus fiietat , non dico excoi 
nicarcjled etiam «egno Imperioqueprivare auful 
Res antc ea licula inaudita. Nam defabulis qi 
Arcadio , Anaftafio , Ô4 Leone Iconomacho cir 
feruntur, nihii moror. 
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• animé par les diffenfions des Princes 
.Mlcmagne , qui étaient en guerre civi- 
, ofa , contre la coutume de j'es prédécef- 
jts , au mépris de l'autorité O" de la 
\\ffancc Impériale , dés quil eut obtenu le 
Mtijîcat , je ne diray pds feulemoit ex- 
municr , maisaujji priver du l^oyaume 
de l'Empire, cduy-là même, par le- 
;7, s'il n avait pxs été élù-, il avait du 
ms été confirmé dans fa dignité. Etc'ejl 
chofedonton navoit jamais oui parler 
tous les Siècles précédens : car je ne 
rùte p4s aux fables qt4^on a débitées 
^rcadius , d'j^nallaje , de Léon 
huricK Iconaclajle. cuvant cela, dit en- ^"'P^ra- 
ïelemcmc Auteur , les Papes étoient^rf^^^ 
"wis aux Empereurs , nofoient ni ju- ' 
\m réfoudre de rien de ce qui les regarde, dicare^."' 
^oûi comme en ufoicnt les anciens vel quic- 
es , &■ ce qu'ils croyoicnt cîe leur quam dc- 
torite Pontificale, qui ne s'étend nul- ccrnere 
4nt fur le temporel. A quoy j'a- f °" 
>Ç, que dans les huit premiers Con-^"^ ^"^P* 
Occumeniciues on ne voit rien 
ne refpire la parfaite foumilHon 6„«>,r 
Un doit aux Empereurs & aux Rois, Vanvip 'jn 
:n qui puiflc donner la moindre fVr. Ceg, 
xz à l'indépendance abfoluc de ^'i^» ex 
•uifTancc temporelle. Que fi dans 
jues-uns des autres Conciles oui Z"*^' 
livi le Pontificat de Grcrroire V 1 1. '"^'^ 
icnacc les Rois de le; 
y a eftcdivement 



N 



le'polèr , 
pôle un 



Em 



PC- 
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292 Traitt' hiflorique 
Empereur , cela ne s'eft point faitir 
voye de décilion : & quand un Coi ic 
en auroit fait une fur cela , elle m 
roit qu'une entreprife infoùtenablc . 
Je droit des Princes , & n'auroit pa ; 
plus de force que les Bulles par i- 
quelles on a aflezfouvent entrepris» 
les dépouiller de leurs Etats , mais u 
ont toujours été condamnées, Scru 
tées comme abufîvcs. Car enfin .,s 
fera éternellement en droit de dir e 
que toute l'Antiquité a criJ, quel'Effï 
même, toute inEillible qu'elle eft ? 
que n'eft pas le Pape fcloji la mémcîHj 
tiquité, n'a. reçu de fon divin Epi 
le don d'infaillibilité que pour ^ 
fès purement fpirituelles,& entic 
détacliées du temporel & du Ruya 
du monde , dont Jcfus Chrift, qui a 
MonB^yaumcnell fas de ce monde t- 
s'eft jamais touIu mélei . 



CHAPITRE XXX. 

Çuel a toujours été fur cela le [cm 
i E^life Gallicane Cr de toute i 
Conclu fion de cet çyïrticte < 
Traité. 



J'Ay fait voir jufqu'à main^r^ 
quel a été le lèntimenr, & o 
la Do(ftrine de lefus Chrift 
A 
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de PË^/jfe de I{pme, ip j 

nôtres, des Pcrcs,dcs anciens Papes, Ôc 
t Conciles , c'eft à dire, de toute h ve- 
l able Antiquité , touchant cette puif- 
cc du moins indirecftc qu'on a vou- 
attnbuer aux Papes. Or comme le 
yaume tiés-Chrêcien, fur tous les au- 
•j Etats de la Chrétientc,s'efl: toujours 
cément attache' à l'ancienne Dodri- 
de VE^UCc, ce qui fait le folide fonde- 
nt de Ces Libertcz: c'eft pour cela que 
les Evéqucs de France rcprclcntanc 
[liCe Gallicane, la Faculté de Theolo- 
le cette grande Univcrfité de Paris Ci 
:dée de tout le monde , le premier 
B-iement de France, & à Ton exemple , 
4:utres , agilïantau nom, & par l'au- 
scé du Roy , comme Protedeur des 
l^ns & des fàints Décrets , ont toû- 
î maintenu en ce Royaume l'ancien- 
xiVrrne , & condamné en toutes les 
J.-ontres cette pcrnicicufe nouveauté 
|v.uy cft contraire. C'eft ce que je vais 
Ji/cment montrer. 

difè Gallicane, depuis l'établilTe- 
le la Monarchie^ trés-Chretiennc 
les Gaules, a toujours maintenu 
Wablcs les droits de la Royauté dans 
Moncilcs qui furent C\ fouTcntaflem- 
ïtpar la lèulc autorité de Clovis & 
iisfucccnTeurs , fur tout dans la prc- 
^ & dans la féconde race de nos 
N Et quand les Papes ont voulu cn- 
' mdre quelque choie lùr leur tem- 



N 



p<»rcl, 
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^ inony. 



a 9 4 i I .ùtz' hiflorique 
pore! , les Evêques de France s'y \ 
toujours oppofczavec toute la fcn 
la vigueur imaginable, yzw produ 
cjueiques exemples. 

Lotluire, Louïs , & Pépin fil? 
Louïs le Débonnaire, incitez p:: 
gens qui vouloient profiter des du 
tions qu'ils fèmoicnt entre le Pcre & 
entans , prirent les armes contre lu, 
itr.Ludo'j. tj-ouveren: moyen de faire entrer ,<j 
^ leur parti le Pape Grégoire IV. <}i 

t^M«.8 } 1 jeii^jit eu pcrfonne dans leur camp 

favorifer leur prétention. VE 
d'autre part , accompagné d'une a 
partie des Evêques de France , ni 
quapas de s'avancer avec une pd 
armée , au mois de May de l'annç 
• vante, jufques à Wornis , peu Ij 
camp des Princes les enfans. 
Ut fi more D'abord il leur envoya quelqu 
prxdecel- Evêques , nui les exhortq 

rentrer dans leur devoir , & qui 

aderat , -^^^ ' ^ " ctoït^ 

cur tan tas félon la coutume de fes prédécd 
r.eAeret il s'étonnoit bien fort de c 

doit fi long-temps à le vci.ii crd 
Mais comme on cCit appris c 
de fè vouloir tenir dans les ter. 
fimple entremetteur pour 
les enfans avec leu r père? ainfi 
voit crû , il étoit venu à del 
communier l'Empereur & fes 
s'ils n'obéifl jienc à fa voloiit'. 



jïiorjs 
non fibi 
oc eu tien- 
do? 



1 
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de rE'rlife de ^cmc 



'1 

^Ê0 



Icfquds il le dcclar 




rinces po ^ 

maïufeiiement contre x 
P alors ces Evêcjues, (ans s'ctonner, 
' firent dire nettement qu'ils ne luy 
.'ïroient nullement en cela, & que s'il 
venu pour les excommunier, il 
retourncroit excommuiiié luy-mê- 
f , puis que l'autorité des anciens Ca- 
is prefcrit & ordonne tout le contrai- 
de ce qu'il entreprend. 
lA la vérité cette exprefîîon me pa- 
t un peu forte : mais on ne peut nier 
[elle ne nous fail'c clairement con- 
que les Evéques de France ne 
iojcnt point du tout fbulfrir que le 
e entreprit de rien ordonner rou- 
title j^ouvernement de l'Etat , & les 
:réts temporels defqucls ils'agilJbit 
cette guerre ; & de plus, qu'ils 
icnt bien perluadez que les Papes 
c foïimis aux Saints Canons , & par 
îfëqucnt aux Conciles c|ui les ont 

rplus, on (çaittour le grand dc- 
ié que le Roy Philippes le Bel eût 
It le Pape Boniface VIII. qui atta- 
^Tt ouvertement les droits de là Cou- 
& l'on fçait auili ce que fit l'E- 
Gallicane pour les maintenir, & 
Tccautions qu'elle prit contre la 
k/^aw ^anBam ^ qui élevoit les Pa- 
bir le temporel par defliis tous les 
Tains. On fçait encore les deci- 
N 3 lions 



Nulto mo- 
do le vel!c 
voluntjri 
cjus fuc- 
cumbere ; 
fed 11 ex- 
commu- 
nicatutus 
adveniret, 
evcom- 
munica»* 
tus abirer, 
ciim alifec 
lehabeai: 
autiquo- 
rum Ca- 
non u m 
autoiitas. 
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19 c Traite' bifl oritjue 
fions qu'elle donna au Roy Louis 
pour la confcrvation de fcs droits , < 
le diiferend qu'il eût avec Jules 11,^ 
ce que le Cierge' de France afîemb à 
tÂnyi. Mante durant la Ligue, déclara au i 
^591' jet delà Bulle de Grégoire XIV. corc 
le Roy Henry IV. 

Que fi le Cardinal du Perron a t 
^4uxLtAis dans lès harangues quelque chofe -i 
Gér.éTAKx conforme à la Dodrine toujours fo: 
df Pans, j^y^- pjjj. ]ç Cierge de France , ce n'<} 
i6!4, que l'opinion (Tun Dodeur particup 
qui a change plus d'une fois de âi 
ment, & qui en cette occafion ou* 
paflà les ordres de la Chambre Ee 
îiaftique des Etats Généraux, aut 
«le laquelle il parla , & qui vouloit fc 
ment qu'on reprefentàt au Tiers Ei 
que ce n'éroit point à luy , mais ii 
glife, de décider ce point de doâ:: 
touchant la puilTance Pontificale, oa 
me il fembloit avoir fait dans le prer 
article de fon cahier. 

C'étoit-là l'unique fujct du ditFci 
qu'il y eut entre ces deux Chamb 
comme celle du Clergé le fit cow>: 
tre au Pape Paul V. dans la 
qu'elle fit à fon Bref du dernier . 
^Angcba- vier mil fix cens quinze. '^Nc^ r 
mur enim 
non me- 

diocrirer, cùm videremus ipfos Catholicc 
quodam minïis prudenti abreptoscognitionem ci» 
rerum quac ad fidem pertinent ad le trahcrc» ^ 




deTEgîije de?^mc, 19 7 
, difciit ces Prélats , de voir que 
itholiqucs emçortex p.ir un faux «lu^cftio- 
.,ent prendre comwifjancc des chofes 
ipfmiennent k U Foy , CT décider ^^^^^^"^^^ 
Wtes dequcjlions fur lefquelles H f^'^f yc^\ç^qn2<^ 
ils reçoivent Nnflrucîion de leurs jP<«- nifi Pafto- 
Yr r ayant que d'y toucher. Mais mtre tum luo- 
ttleur s'eil bien-têt chanorée en confola- rum voci- 
f<t, lors que ces AfeJJieur S s' étant rendus 
\os miles raiùns , a nos remontran- 
I , ont enfin reconnu qu il n y a que l E- artingerc. 
jui ait cette autorité t O' que les feuls ^^^^^ 
irs ont rci^ii d'elle le pouvoir le molertia è 
d'inOruire de conduire leur trou- veftigio in 
«. C'cft de cela qu'il s'a^iflbit , & lostitîam 
llcnient de la fublbiicc je l'Article vci[a cft, 
•Clerec de France convcnoïc , Pr^l"^"* 
r-qu il ne jugeât pas que ce fut une ^^-^ 
irc a prapoUrr dans les Etats , parti- nit-js ^ 
lercmcnt en ce temps-là. juftis ra- 

In effet , bien loiji que cette Cham- tionihus 
^ du Clerjre donnât aucune attenite addudi , 
•fond de la Dodrine contenue en cet dcmum 
dcie, & reçîië de tout temps en Fran- *d"°vc- 
Kouchant l'mdcpendance abfoluc de ^^^^^ 'j^^^^J 
lîRois pour le temporel , qu'au con- nuftorita- 
le elle protefta plus d'une fois , tcm pencs 
l'elle reconnoiffoit cette indépendance, Ecde- 
\ devait tenir pour maxime , quelel^oy ^i^m » cof- 

N 4 ne- ^"5 ^^^^^ 

elle quos 

[iFidelium gtegi prxefle volueiif. 7. C*Und. Marr. 
iniftfte de ce qui Je pajft aux €tdts Généraux entre le 
[& le Tiers Eraf, tdrf. 1)ifcoHTs véritable de ce qui 
M anx Etats G inégaux. 
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Trocét 
Vethnl de 
te gui i*efl 
pajfeen fa 
Chaml/re 
du Tiers- 
Etat. 

<Avis don- 
rte au Roy 
en fon Con- 
feilpar Jii, 
le Prince 
fur le Qa' 
hier du 
Tiert Etat. 
Dtfiours 
vettteible 
de ce cjtii 

&C, 



2 9 S Train' hiJîori<]ue 

ne peut avoir d'autre fuperieur pou!* 
temporel que Dieu feul , cy que le Vie \ 
deJe[usQhri[\ na point de juri/di^îion r 
leschofes purement temporelles. 

Ainfi quoy que le Clergd fit cm - 
cîre qu'il n'appartenoit qu'à l'Edite 
traiter & de dccider d'un point de 
(Strine & de Religion, & même c 
ce n'c'toitpasià une alFaire de laque 
on dut délibérer dans les Etats : il - 
clara néanmoins qu'il croyoit danîe 
fond la même chofè que le Ticrs-U 
avoir proj^oiee , que feu M. le Prin, 
grand dércnfeur de la foy Catholiqi, 
repreCcnta rre's-fagement au Roy eu i 
Confeil le quatrième de Janvier du 
même anne'e , & que rUitiveriité dey 
ris exprima en termes tre's-forts ds 
fon cahier prcfcncé aux Etats à cette e: 
me occafion le vingt-deuxième de Jii- 
vier : àfçavoir, f^e nos J{ois ne dép- 
dent que de Dieu feul pour le temporel y . 
qu'il ny a aucune pu i fiance fur la terre* 
puiffe les dcpofcr , ni ai fp enfer , ou ahfom 
leurs fujcts de la fidélité de l'oL 
qu'ils leur doivent y fous quelque j- 
que ce puiffe être. C'e'toit là fa i 
ne , qu'il ne prc'tendoit pas qu'oie 
blît dans les remontrances qu'il i 
par le Cardinal du Perron à la Ch. 
du Tiers-Etat. 

Et certes , on n'en peut douter agp 
tant de preuves qu'on ades ièntinifi 



fur 



de PEo^life de \ome. 2<>9i 
sec fçavantClcr^^e, toujours unifor- 
les fur ce point-la. J'en pourrois pro- 
jireici un i^rand nombre de tres-for- 
s; mais elles ne font plus necelîaires , 
»res cette célèbre Déclaration que Jes 
rchevéques & Evêques allemblez à 
iris par ordre duRoven Tannée mil 
: cens quatre-vingt-deux , & repre- 
>itant l'Eglifè Gallicane , ont faite de 
"•"^ fentimens , touchant la puillânce 
iliaftique. En voici le premier Ar- 
par lequel on déclare , Çue Dieu a, 
t S, Pierre, k fes fuccefj'eurs les yicai- 
Je fus Chriji , 4 l'Eglife la puiffan- 
• les chofcs fpirituellesy CT* quiappar- 
ment au Salut éternel , mais >icn pas fur 
civiles Cjrles temporel/es , le Seigneur 
^nt dit , Mon Royaume n'elfc pas de 
"nondei CiT^ RcndezàCelàrcequi elt 
:e^r, & à Dieu ce quiefl à Dieu. 
^uite ceDecret ^pojloliquc doit demetu 
jtable Cr inviolable , Que tous foient 
imisauxPuilTances fup^-émes , car il' 
a point de Puillânce qui ne vienne de 
n y ôc celles qui font établies , font 
•unces de Dieu : c'cft pourquoy ce- 
m ré/ille aux Puiflanccs, réiilk aux 
de Dieu . Qne les l\ois donc CT les 
î félon les ordres de Dieu, ne fohi 
aucune puiffance Ecclefiafliq"" , 
'ils ne peuvent être dcpofcK , 
'ement ni indireCiement , par la puif- 
O- r autorité des Clefs de l'E^HJe y 
N 5 que 
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3 00 Trahit hislori^jue 
que leurs fujets ne peuvent être fxemp- 
de l'obligation quils ont de leur obéir,, 
être abjous du jernient de fidélité quils l 
ont fait y qu'on doit tenir inviolablemt 
cette Doârine neceffaire à la tranquii^ 
publique , utile non moins à VEglije qt 
l'Etat , €r comme étant conforme à la pa- 
le de Dieu , à la Tradition des Pères , 
auxexemples des Saints. Voila unprc; 
de Dodnne qui dit tout -, & ce quejr 
ëcrit fur ce fujet, n'a été que pour^- 
pofer les preuves convaincantes de 
tes les pairies de cet Article qui contir ' 
une li belle & li tblide Déclaration. 

Pour ce qui regarde la Sacrée Faccj 
de Théologie, elle n'a jamais ma 
en aucune occafîo.i de témoigi. r 
zele pour la véritable Dodrinc > eB«r 
torifant , & fe'lànc valoir celle-ci pa» 
Décrets , & par des Cenfures de Te- 
nion contraire,rcnouvcllces de ternpir 
temps, particulièrement en 141 3.1^ • 
1^95. téio. iC^o. ^6^i6.. 

depuis peu dans la condamnation dv 
Jacobm Ulrramontam ,en renouvctt: 
JaCcnfuredu livre deSantarelli. C 
fe voit encore, d'une manière pl 
& plus authentique , dans les 
pofitions qui furent prelcntées aux 
en Tannée mil fix cens (bixanr; •'• 
au nom de la Faculté , par Mon: 
de Perefîxe Archevêque de Pan. 
vifcur de Sorbomic. 



de rE^ltfe de B^me. Joi 
En voici deux qui appartiennent à cet 
ricle. Non eflc 

nie , Que ce nell point la DoBrhtede Doftri- 
^acultc -, que le Pape ait aucune autorité "^ ''^ T^" 
le temporel du ï{py Trcs^Chrttien -/^^^^^^^ * 
lau contraire y elle s'ejî ^oiijours oppofée ^^^^^^^^^ 
me 4 ceux qui ont voulu que cette auto - pontifex 
V ne fut qu 'indireÛe. al iq ua m 

L'autre, Que c'elî la Doârine de cette tempo- 
Faculté, que le J^oy Trés-Chrêtien^^}^^ ^5" 
point du tout d'autre fuiJcricur W^'-^^n-^*. 
"feuldansles chofes temporelles-, er 

ejt-U jon ancienne Doctrine , de la- xcm ha- 
le elle ne s' éloignera jama: bc.it ; imo 

[Au rcfte , ces Décrets de l' L^iiic Gai- Faculta- 
le & de la Sacrée Faculté' unt toii- f^»" ^eni- 
e'tc Ibtitcnus très-fortement parP.*^*^, obfti- 
lits des Rois, & par les foudroyans 
is du Parlemciit, contre tôus ceux 
Il olèroient jamais tenir & enfcigner f^^, 
rFrancc le pernicieux Dogme con- turumodo 
pinc par cesDccilîons & ces Cenfu-ilhm au- 
K) c]ue Ton rcfpede en ce Royaume toriratetn 
jriiine venant de Dieu fur la parole <^^evoluc- 
fuel elles font fondées. De forte qu*u- ^"i?^- 
^ 3(îh ine fi bien établie , & que tous 5 . 
rançois regardent comme le pr- pacultatis 
Joîid-rvciit de nos Libcrrez , nccjufd-m, 
N 6 pour-quod Rcx 

iiiniflîmus, nullum omnino habet i;i tcmpora* 
Ts fuperiorcm pncrcr Dcum , camquc cfle fimm an- 
Ipi Dodrinnm , a qua nunquam rccefUira fit. 
R T>e>* isài. 'Du ^. Uïiv. ifo^. Hti 7. cr du lê.Ltrèv. 
Du 2?. hUy c> dt* 26. Nov. 1619. Du In \ <?.' y . 
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Jc2 Traite tjijiUi iijuc 
pourra jamais être cbraiilëe , bc.i ~ 
inoins rcnvcrfée par la nouveauté , 
quelque effort qu'elle puille laire,e 
prévaudra point parmi nous fur Ti- 
tiquiie » à laquelle nous nous tiendr» . 
toujours fermement attachez com.' 
au principe & au fMide fondement 
véritable Tradition. 

Et c'eft aulfi pour cela que IcRc, 
comme Protecteur des Canons 
Conciles reçus en France , & de l'Egi 
Gallicane en particulier , par Ibn % 
perpétuel cnrcgiftré dans tous les P- 
lemens, non feulement défend à tousB 
fujcts , & à tous les Etrangets ctaa 
ibn Royaume, d'enfeigner oud'e'c 
aucune chofe contraire à la Doâ 
contenue dans la Déclaration du 
ge de France , mais aufîî ordonn; ' 
Profellcurs Séculiers & Kcgulic^^u. 
fbumettre à l'enfeigner. 

En qupy il cil tout évident nue 
Majefte ne fait rieo que ce qi 
pluiîeurs Ge'néraux d'Ordre , qui, pe 
garder l'uniformité' de Doctrine <b 
leur Congrégation en des poin: 
croyent être de grande importai; 
le bien & pour la réputation c 
Corps , oLlig nt leurs fujets à 1 
& enlcigrcr certains (èntimens c 
.l'Ordre a voulu adopter, contre d uaw. 
qui les co r.batent. Beaucoup pltlB 
ra-t-il permis à un fi grand Roy , 

poi 



de l^Eglifc de I{pme. 3 , ^ 
Dur la Religion , Se pour l'ancienne 
odrine, (ur laquelle font fondez les 
roits inviolables de la plus Augufte 
ouronne de la Chrétienté , & les Li- 
ertcz de l'Eglife Gallicane , d'obliger 
s Sujets , pour garder l'uniformité de 
ntimcns dans fon Royaume, fur des 
Irticles de cette importance, àfoùte- 
I r & cnfèigncr la Doctrine du Cierge' 
h France , toute conforme à celle de 
tiiicienne Eglifc. 

^oilà ce c]ue j'avois à dire en ce Trai- 
i, fuivant toujours ce principe doat 
itholiques &L les Proteftans demeu- 
^cgalement d'accord, j'ay tenu le 
leu entre les deux extrcmitez que 
I doit éviter. L'une efl: de ceux , qui, 
îuglez de la haine qu'ils ont conçue 
Intre l'Eglife Romauie de laquelle ils 
i|font léparcz -, veulent ôter au Pape les 
îrogativesque l'Antiquité a crû que 
ùs Chrill luy a données comme au 
[icceflcur de Saint Pierre. L'autre de 
ux, qui, par un zele qui n'efl: pas félon 
^{cieiîce , & même , h je l'ofè dire avec 
Cardinaux de Paul IH. par trop de 
iplaifance pour les Papes , leur attri- 
[t ce que l'Antiquité nous inllrui- 
par les Pères, par les Conciles , par 
i^apes mêmes les plus anciens à les 
13 fàints , a crû qu'ils n'avoicnt pas re- 
[deJefusChrilh 

)mmc le milieu eft la place de k 

vertu 
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304 Tra itz*hifloYitjtie 

vertu & de la vérité : je crois qu'on 
pourra manquer en prenant pour j^ui 
l'Antiquité, qui nous établiirant'"a\ 
clic dans ce beau milieu , nous fera ce 
damner les Proteîlans qu'on voit et 
dans la première extrémité, & abando 
lier ceux qui s'abandonnent à la no 
veauté, fous la conduite de laquelle 
font tombez dans l'autre extrémité. 

Que fi quelqu'un me dit que ces m 
veaux Auteurs, qui ont donné dans 
que j'appelle la féconde extrémité , i.. 
l'ont fait que par Un grand zele on' 
ont pour la Religion : il me fera . 
luy répondre avec le grand Pape 
Léon , ÇhCon agit fouventfour [es i>iteri . 
particuliers yfbtis un beau prétexte de pick \ 
<^ ({ne chacun jait firvir à fes cotivoiti 'ès 
H^îigion comme leur fuivante leur cfcb 
ve. En efret, il pourroit bien erre qt 
l'éclat de la pourpre dont on a revc ru 
Rome les crois Auteurs qui ont le pli 
hautement exalté la puifTance des P - 
en la portant au-delà de toutes Ic^ oo^ 
nés que l'Antiquiié luy prefcrit , et 
ébloui les yeux de cette foule de Mr 
dernes qui les ont fuivis,& qui po'j 
quoy qu'ils ayent pùelperer, n'en on 
pas reçu une pareille récompenfc. 

Mai<» pour ne pas juger des m- 
mens fccrets de leur cœur, qu' ' 
partienrqu'à Dieu de pénétrer , j amie 
mieux répon drc avec Vmcent de Leniis^ 



derE^lifedeKptne. ^oÇ 
^dcs plus ardcus dcfenieurs de la 
ye Doarinc : Mos tpefcmper m EccU- 
•t, utquèqutfq.ercligiol^rl^^^^ 
, ,, .,:ptius novdlis adinvcntiOHtbus con^ ^^^.^i^. 
urict. C'a toujours été la coutume dans 
lifc, que plus quelqu'un avait de piete 
^\mour pour la Religion , plus il s'op- 
ilit proniptement , CiT avec ardeur , ce 
\\on voulait introduire de nouveau dans la 
mfî^rine. 

k Et pour conclure mon ouvrage par les 
Liles paroles de ce même Auteur , je 
Biav bien-aife qu'on fçachc qii'en y tra- 
Eiliant , je n'ay pouit eu d'autre bue que 
Eim'aquitcr du devoir d'un bon Catho- 
Çiue , en itufaiit ce qu'il m'ordonne, 
E-aud il dit : 

lîCHRlSTIANUS C AT H O L I- faw 
tus PROVIDEBIT UT AN././.c.,% 
RlOUlTATI INH^REAT, 
PRORSUS jAM NON 
ÔTEST AB ULIANOVITA- 
IS FRAUDE SEDUCI. 

LE CHRESTIEN CATHO- 
IQUE AURA GRAND SOIN 
E S'ATTACHER FORTE- 
MENT A L'ANTIQLJITE', QUI 
PEUT ESTRE t R O M P E'E 
n^K AUCUN ARTIFICE DE 
NOUY EAUTE^ 

TABLE 
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TABLE 



DES iM ATIERBI 

CONTENUES EN CE TRAITI 



L'ABUS que les npespcurentfaircî 
leur puiflancc en attire une infij 
d'autres, ,8^ 
Appel comme d'abus. Sur quoy fon< 

I S 2 I 

Adrien VI. Pape dit queles Papes nefoiji 
pas i:Uaii!ibles , & qu'ils peuvent en? 
dans leurs Conftiturirns , r,, 

Saint Aaapet Pape dépofe Anthime Fatri ' 

- chede Conflantinople, 
Il reconiioit qu'il eft fournis au Concili 

Agrippinus Evequc de Canhagc a déàl 
avant Saint Cyprien contre leBapicïà 
des Hérétiques, | 

A^athnn Tape convoque le fixicme Cûâ 

Agarhon Diacre Garde du Trefor de l'Egli 
le de Conflantinople, & Secretairedi i 
lixieme Concile, danr iltranfcri ' 
Aflcs, témoigne que le Pape Honciiu.j 
tut condamné comme Monothclite- rro. 

Alexandre V. Pape éluau ConciJe de Pilc 
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lABLL jJES MATIERES, 
approuve les Décrets de ce Concile , i » « 
-•ination des biens d'Eglife défendue 
iême aux Papes, . * ^^7 

Antiquité. On ne doit rien ajouter a 
rAndquité quifoit contraire à la ctéan- 
- i.&futv, 

iwi/Antiquité a cru ce que nous croyons 
, furlcsArticlesquelesProteftansnict,io 

VToute l'Antiquité a crû que Saint Pierre 
I été à Rome, & qu'il y a établi fa Chai- 
re Pontificale , Zl.&p*'V, 
tïjElle a toujours reconnu la Primauté de 
i Saint rierre 5c de fesSuccefleurs,? s .à-f»* 
JElic a crû les Articles en quoy nous dif- 
iferons des Proteftans , fujv. 

Ue acrùquelePapcpouvoit errer,s4i^/^ 
_pile a rcçû le fixiémc Concile tel que 
. «nous l'avons avec la condamnation du 
[jïape Honorius, izi. é-fuiv. 

Elle a crû que le Concile Général eft 
...pardelTuslePape, ï4î.O /"«av. 

LUtlle a crû que lePapen'avoit nulpou- 
Ulrôir, nidired, ni indire<ft fur le tem- 
Lï^wrcl , zsi.&fuiv, 
ijathime Patriarche deConftaatLiopîc , &. 
[iifcn hilloire , ^S. &ftiv, 




»el. On peut appellcr de toutes les Egli 
' )3rticulieresauPape, 4i 

rvn peuten certains casappeller du Pape 

> au Concile futur , 181.136. ijj 

i Xes Appels téméraires du Pape au Con- 
l'cile font condamnez. i3z. 234. & f^ïv, 
L's Apôtres ôc leurs Succefleurs ont fonde 
Mes Egliles particulières. 7-* 
[ ils ont été Eveques, & ont établi des 
b £vèques en divers lieux , 17 
t probation d'un Concile, ce que c'eft 
ians l'ancienne EgUfe, i^$.(t.0^iv. 

Saint 



Early European Books, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninkliike Bibliotheek, Den Haag. 

224 G 2 [1] 



TABLE 
Saint Aiiguftin a cru que Saint Pierre a m 
erré , 61 
Il excufe l'erreur de Saint Cvpncn' 
celle de Snint Pierre , 
Il dit que Saint Pierre a failli jufqu'àc( 
fois , 

Il a écrit que Popinîon de Saint Cvn 
tourh^nt le BAprême des Hé: 
avoir pu être fourenue après le Decrei 
Tape, jufqu^à ccquele Concile ple?r 
en eut décidé , 9î^ àr /. 



BABYL ONE fignifie Rome, 20: 
Baptême. Le grand démêlé e 
le Pape Saint Éûenne & Saint <iH 
pricn touchani le Bapiême desHct»^ 
ques , 84. & /i^t 

Boniface VIII. a erre dans fa Bulle Vii 
Sanéîam,hq uel le a été révoquée au CA 
cile devienne , 128. 259. ti 

Bonofus Evcque accufé d héréfic & d^iît 
piété , 

Bucanan réfuté en ce qu'il dit que It cO< 
mandement d'être fidelles aux Prin 
même méchans & infidelles, n'ér^f 
que pour le temps auquel lespremir 
Chrétiens étoient foibles , 263* S 



CALVIN.Saprodigieufeignoranceda^ 
PHiftoire Eccleûaftique^49. & fi^ 
Le Cardinal d'Arles béatifie, 
Xc Cardinal de Cambray Pierre d'Aillv^î^ 
Ce qu'il dit au Concile deConftn 
prêchant devant tous les Percs & 
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DES MATIERES. 
?ape Martin V. pour la rupetiorité da 
' pncile, ,^^i9 
jardinai de Saint Ange Julien Cefarini 
pi^fidenr pour le Pape Eiigene IV. au 
[concile de Bàleconlent aux Décrets de 
l'Conftancc, ^ 
Hl écrit à Eugène pouiTcmpêcher de dil - 
Efoudrc ce Concile , ^« 
lll luy remontre que Ci les Décrets du 
.oociJe de Confiance font nuls à caufe 
^'Tabrencede ceux qui tenoient pouc 
deux autres Obédiences , ladépofi- 
aiondc jean XXIII. leioit nulle , 5c en 
l^fuite l'élection de Martin V.& des autres 
iiPapes, 2 2Î.22+ 

ÎÎCilicn Evêque de Carthagc plaide, & ga- 
jne la caufeàRome conrre les Donati- 
[ï^es, ^ .157 

[jtUe cft de nouveau jugée fouveraine- 
Uiiwnt au Concile plenier d'Arles , ^ 1 5 * 
pîJcftin I. condamne la nouveauté con- 
lirtiaire à la dodrine de l'Antiquité , lo 
[ijpitquelcs Papes font obligez de gouvcr- 
Lkier félon les Canons , i?' 
Tiaire de l'Eglife, 2c de SaintPierre. Il 
Ito'y a qu'uneChaire générale dans l'Egli- 

p Tous les Ercques font fut cette Chaire , 

ibid. &fuiv, 

wire particulière de Saint Pierre à Antio* 
che, &puisàRome, 14^. \6, ir futv. 
iiaires particulières des Evèques unies à 
;une Chaire principale, qui eft celle de 
f -Saint Pierre, ij.&fuiv, 
ironologie qui s'accorde parfaitement 
avec le voyage & l'établidement de Saint 
Pierre à Antioche & à Rome ,r+. fuiv. 
.cmeat HI. Papca erré dansune Confti- 

tution 




Early European Books, Copyright © 20 1 1 ProQuest LLC. 

Images reproduced by courtesy of Koninklijke Bibliotheek, Den Haag. 

224 G 2(1] 



T A i. L L, ^ 
tution quifurrévoquéepar un antre 

Clcment V. révoque la Bulle cie Boni 
VIII. au Concile de Vienne, 

Concile. Le Concilcde Florence déc 
quels font les droits infepatables 
Primauté du Pspc, 39. 
Et que les Papes doivent gouvern 
Ion les Canons , 174. ' 

Le Concile fous Mennas , 48. , 

Le cinquième Concile auquel prefi 
Patriarche Eutychius au refus du I 
V'giliiis , ^p. 

11 condr mne les trois Chapitres mal 

cePap 6S. 106. t-ffiv.is^.&f 
Le Concile de Nicée ordonne qu'on < 

brc Pâques le Dimanche , 

Qu'on rebaptiCe les Patilianiftes , 
Le Concile Atriquain d'Agrippinus 
Trois Conciles tenus par Saint Cypri 

lujet du Baptême des Hérétiques, 86 
Conciles d'Afie contre le Décret du 

Saint Etienne, 
Lepremier Concile d'Arles que Saint / 
■ guftin appelle le plcnier, ion Canon 

Baptême, pg, 

Le premier Concile deConftantinoplev 

qu'on rebaptile les Hérétiques qui 
. baptifentpasauNomdurere, du Fi] 

& du Saint Efpric , j 
Le fixiémc Concile où lePapcHonori 

fut condamné, loi.&f^ 
Le Concile de Latran fous le FaneSi! 

Martin contre les Monothclires ' 
Le fixiéme Contile Oecuménique , 

QuelcsA^es de ce Concile n'ont pok 
«ic coxrompus par les Grecs;i i «'•«^^^ 



DES MATIERES 
[•ncilcdeLatran fous Innocent III. Scùt 
Jécifion touchant le fceau de la Confef- 
lîon. 127. iz8. 

jncile de Vienne où h Ba!!e 'de Boaifacc 
VIII. fur révoquée , ii9 
ncile des Apôrrcs a]erufalcm.i43.c>'/^<f. 
fécond Concile d'Ephefe, 151.152 
Concile de Calcédoine y 1 5 j 

Concile plenier d'Arles , 15 7. '5 8 

Concile de Capouë , 161 
Concile de Rome fous Symniachus, 

166 

V Concile de Pife , 184.6- /«/i'. 

• Concile deConftance, 190. fuiv. 
Concile de Baie , 191. e>- f^iv^ 

jugement d'un Concile général , ou le 
onfenrement de l'Eglile ell neceffaire 
our décider fouverainenient fur un 
ointdefoy li Sé & fuiv. 

:^tatdela quertion touchant la Superio* 
lité du Concile ou du Pape, 141. fni^. 
v es que le Concile eft par dellus le Pa- 

le Saint Elprit parle par le Concile , 

es Conciles ont examiné lesjugemens 
des Papes, 139.238. zso.c- fiuv. 

a Concile ne laifle pas d'être légitime 
poux l'abfence des Schifmatiques/ 222 

& fniv. 

ri Concile^fans que le Pape y préfide ni 
par luy-mcmeniparlcs Legars peut dé- 
finir touchant la Foy y 224. 225 

nftans Empereur Monothelire fait enle- 
ver de Rome le Pape Saint Martin , qu'il 
.relègue dans la Kerfoncfe , 112.113 
lonftantin Pogonat rétablit la Reli*>ion > 
:& convoqucle lixiéme Concile^ ^ ihii. 

Coa- 



T A B L h 
Conftantin convoque le Concile ^Uc 
d'Arles , 

Qu'eft-cequc confirmer & approuve... 
Concile à quoy les Papes font oblij^ij 

Saint Cyprien vouloir qu^on lebaptifàt M 
les Hérétiques , 86. cr/» 

Son Décret touchant cette queftion >;l 
Il s'oppofe fortement au Pape Su 
Etienne, 9o.&jvi 
Son opinion du Baptême condamîi 
après fa mort par les Conciles, 5J 
fuiv. 

Cyrus Patriarche d'Alexandrie Hérétit 
Monothelitc, 108. 



D 



E G R E T S du ConcIledeConfl;. 
(tance touchant la fuperioriiu 
Concile fur Jes Papes. 1 8 9. 
Renouveliez au Concile de Kàle> Il 
qu'il ctoit légitime fans contredit, u 

49 

liC premier Décret de laquatriémeî- 
fîon n'a point éic faîfific par les Pereas: 
Bâle, ip8.<>A 
Il fut recité mot à mot , comme nous i 
vons , par Gerfon devant tout le Ce 
cilc , t 
Ces Décrets furent examinez trés-ei* 
ôemcnt, zi-^. &fu iv, z^o.t 

Ils palTerent d'un commun ccnlent 
ment de tous les Teres , nonobibnr to 
tes les conteftations précédentes , z: 
Ils ont été authentiquemcnt approuv 
par les Papes Martin V. & Eugène T 
153. lïj. & fiiiv.iij. & fit-' 

Dcnj 
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DES MATIERES 

♦nys Patriarche d'Alexandrie fc déclare 
;our Saint Cypiien contre le Pape Saint 
Etiennç, 9i- f^^-^- 

focnledesCanons , eu quel cas elle fc 
I ..pcutdonner. 178- ù-fuiv. 

Donatiftcs, après avoir ère condamnez 
par le Pape en fon Concile de Rome , 
jont de nouveau jugez fouverainement 
lans le Concile plenier d'Arles, 



•EGLISE Univerfellc eft le Royaume 
de 'cfusChrift, z 
^Sa définition , 4 
)n Unité par l'union de toutes lesEgU* 
es particulières fous un feul Chef,^^>'*^. 

S.ir f^iv. 

îa Hiérarchie par la (ubordination de Tes 
Membres a leur Chef, 4> / 

fondée par jelus Chrift , 7 
lie n'a nul pouvoir fur le temporel > 

261. &pélV. 

!*outquoy elle eft appellce Catholique 
8c Romaine » 3^ 
L'Egliie Romaine dépofe L iberius , pour , 
:tre tombé dans l'Arianifme , 105 
inathematife le Pape Honoriu§,ii4.i i S 
L'Eg^ ife Gallicane tient la fuperiorité du 
^onçilefur lePape , 193. 253. cr fniv. 
iWc tient que ni les Papes, nil*Eglifc 
^^ont aucun pouvoir furie temporel, 260 
""l & ftiiv. 

llle s'eft toujours oppofée aux entrepri- 
es des Papes (iule temporclde nos Rois, 
\ 293. & f^iv- 

T aint Etienne Pape , ôc fon démêlé avec 

Saint 



r 
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TABLE 
Saint Cyprien touchant IcBaprcm 
Hérétiques, 84.6- 
Son Dccrctpouric Baptême des 
ques> 

Il ne doit s*entendrc que de c 
baptiloient au Nomdcstiois Pc 
de la Trinité , 

Il excommunie les Evêques d'A 
ne voulurent pas recevoir Ton Dec 
Evêques, Epifcopat. Tous les Evêques a 
aflis fur la même Chaire de rEglife, 
Il n'y a qu'un Epifcopat ôcqu'un S 
docc , dont chaque Evêque poffedci 
lidairement une partie. ibL 
Les Evêques font les SuccefTc 
Apôtres, 

Ils font tons fur la Chaire de Saint 1 
rc , & comment, 2 5.e>j 

Ils po^edent tous folidaicemcnt l| 
Chaires particulières qui font u 
celle de Saint Pierre, 

Eugène III. avoue qu'il ne peut rien ac0> 
der contre les Canons , 4 

Eugène IV. convoque le Concile de Bl| 

T 

Le Hiflout, & puis calTe tout ce 
avoitfait pour le diflbudre , 191 
Approuve les Décrets de Couftaî. 
deBaU touchant la Supériorité du C 
cUc, Zi7.&fi 



r 



F; E L I X Pape clû par l'Eglife ^otÊfi 
en la place de Liberiusdcvenu Am 
1 

l'iriiuiicn hvcquede CcUice en Cappa« 
ce fc joint à SainfCyprien contre le' 

GELAI 
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DES MATIERES. 



LAS£ Pape reconnoît qu'il eft 
oblige de gouverner l'Eglifc Iclon 
ics Canons, i^q 
Gerfon Chancelier de l'Univerfiré de 
ixis récite devant tout le Concile de 
konftance Je Décret de la quatrième 
'*flïon comme nous l'avons dans les 
les imprimez, 202.203.20+ 
; qu'il dit en cette occafion au Conci- 

201. 202. 20s. 20(î 

Grégoire le Grand déclare qu'il eft 
jjgc de gaider les Canons, 1 7 1 . é- fuiv. 
|jldoit être foiimis aux Empereurs , 

|Bullesqu'onluy afuppofees, zi6 

te VIT. a ctc le premier de tous 
fapes qiu ait entrepris de depofer les 
»ereurs,& commenta Je fit, 287. 

I* T tr ^ A'V. 

lire IV. voulant entreprendre fur 
Wroits de l'Empereur leDcbonnai- 
jca réprimé par Jcs Evcques de Fran< 

2^3. & fuiv. 

H 

P^-^ 9 ^ ^ ^5 Empereur devient 
^ Hérétique Monotlielire , 108. 109 
e du Pape Saint Agapet & d'Antlii- 
Patriarclie de Conftantinople , 44. 
"7 j « ' » . à- fuiv, 

•ttre du dcmcJe de Snin t Paul avec Saint 
''irrcaAntiocJie i% & futv. 

O Hiftoi- 



TABLE. 

HiftoireduPapc Vigilius & des troi- 
pitres, 6i.<s- fttiv. los, <^ : 

Hiftoirc du démêlé du Pape Viftor av 
Evéques Afiatiques , 78. 

Hiftoire du grand diiïercnd qu'il y 
tic le Pape Saint Etienne ôc Sa 
pvicn touchant la validité du B 
des Hérétiques & des Schifma 

«4 

Hiftoiredc Libcrius , los.éru 
Hiftoiredu Monothelifmc ÔcduPa^ 
xiorius condamne au fixiémc Cor'^ 

108. c- 

Hiftoire d'Innocent III. décidant 
avec Ton Confeil un cas de confci 
ce qu'il condamn.i depuis en un 
le, 

Hiftoire de Jean X X 1 1 . & de Philip 
Valois, 131-"' 

Hiftoire de Flavien Patriarche de C 
tinople, ôc de Saint Léon , is©.' 

Hiftoiredu jugemcnt dcs Donaiifte» 

Hiftoire du Pape Syricius & des 

d'iHyrie, l'^o 
Hiftoire du Pape Innocent I. & de !; 

fe de Saint Chryfoftomc, l6^.c 
Hiftoiredu Concile de Pile , 18+. à 
Le Pape Honoiius condauiné au fi 

Concile, iii.&fur..: 

Parle Tape Saint Léon II. 

Et par les Papes Succcfleurs de 

lors qu'ils étoient élus. 

?arle huitième Concile, 

Par le fcpticnic Concile , 
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L > MANIERES. 



BAS Evtqued'ildcfie écrit contre Sûiiit 
Cyrille, 6+ 
Accule au Concile de Calcédoine , 6$ 
Condamne au cinquième Concile > loS 
[ân IV. Pape condamne les Monotiieii- 
Ites , I z I 

in XXII. Pape , fon. erreur , & fa rc* 
jtraftation, 130. & fuiv. 

.an VIII. Pape avoue qu'il ne peut agir 
. contre les Canons , 1 74 

lan X X 1 1 1. tenu pour vray Pape par le 
"îoncile de Conftance , 190. ir fuiv. 

Jean Chryfoftome perlccutc par 
Théophile d*A!exandrie , 163. futv, 
n Gerfon Chancelier de l'Univerfitc de 
îaris prouve en prefence du Concile 
Conftance la Supériorité du Conci- 
lie, 190 
it Jérôme. Son témoignage contre la 
9uveauté 9 i# 
)n opinion touchant la diflimulation 
■ ic Saint Pierre, réfutée par Saint Au- 
fuftin, 62.6$ 
lia cruque les Afriquains s*étoient dé- 
lits en faveur du Pape Saint Etienne , ce 
Jui eft faux , 91 9^ 

/us Chrift a fondé PEglifc UuiverfeU 

_ 7 
tll a donne à Saint Pierre la Primauté , 

eft le premier fondement de l'Eglifc , 
c comment, 

ine. Différentes coutumes touchant le 
îune avant Pâques , 79 



O z 



InfaiU 
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TABLE 
Infaillibiliic. L'état de h qucllion, 
voir 11 le Pape eft iiilaillible , 54. ^ 7 J] 
£lle n'appartient au P^pe que quanj 
définir ala tcrc d'un Concile génel 
ou du confcnrement de PEglife , 

Innocent !• Pape reconnoît qu'il fauc 
Concile pour terminer par un jngetrJ 
déciiif 5c fo uvcrain la caufe de Si 
Chryfoftonie , 163. ér/i 

Innocent III. Pape fe trompe en d|! 
dant un cas de conlcience avec fon 
feil , 

Jl avoue que le Concile eft par di 

luy, 165 

Il veut que tout ce qin fe fait coniie 

Canons foit callé , 
•Saint Ircnéc & l'Eglife Gallicane s'o] 

fent au Pape Viûor , >^ : 

Julien Céfarini Cardinal de Saint An 

prelîde pour le Pape Eugène IV. au G 

ciledeBâIe, 
Juftinien reconnoifTant la Primaïuc 

Pape condamne Anthime, 47. 489 

JFait condamner les trois Chapitres 

Alennas , 

Fait tenir le cinquième Concile n.a 
le Pape Vigilius , 



SAINT Léon !• croit que pour ( 
fouverainement d'un point d( 
il faut > ap; es le jugement qu'il a 
celuy d'un Concile , i 
Il déclare qu'approuver & confiri 
Concile, n'eli autre choie que 




DES M A T I E R E S. . 
d'un avis conforme a ccluy des Percs> 

146. i4r 

Il confent que Ton jugement foit exa- 
jiiinc de nouveau dans un Concile, i s r- 

ill dccUic les Papes uo.vcnt fuivrc- 
fies Canons, 171 
QiiMls le rendent coupables devant 
Dieu, s'ils fouffrent qu'on les viole 

179 

Pape Saint Léon II. traduit le fixiémc 
Concile en Latin , & anathematize Ho- 
norius, 114. IIS 

>n 1 1 1. ne tranfporta point l!Empire 
.Charic magne , 290 
fpape Liberius tombe dans l'Arianifmc , 
comment , 102 . 1 oj 

ibcrtez de PEglife Gallicane, en quoy el- 
sles confiitenr , 182. isj 

Luc a omis dans les Aftes des Apô* 
îs bien des choies que Saint Paul ra* 
>ntc dans Tes Epitres , 3 x 



E S Manufcrits d'un même Ouvrage 
1 font fouvent differcns les uns des 
autres , 198 
Ceux de M. Schelftrate font défectueux, 
15^9. cr/«»x. 210. 21 X 
tnufcrit du Concile de ConOance le 
^lus ancien de tous dans laBibliothe- 
I que de PAbbaye Koyalc de Saint Vi(flor , 

200 

îufcrits fur Icfquels on a revu les Trai- 
Je les Sermons ou Gcrfon rappor- 
Ic Décret de la quatrième Seflion, 

206. 207 
O 3 Saint 
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T A B I, E 

Saint Martin Pape condamne les Mo. • 
thelites dans un Concile de de Latr , 
& exhorte PEglife Gallicane àcnfe 
autant comme elle fit. » 
Ert exilé pour cela dans la Kerfonefc ? 
il accomplit fon Martyre, 
Exhorte les Evêques de l'Eglife Galli . 
ne à confirmer les Décrets du Cou.» 
deRome> 148. 9 

Dit que les Tapes font fournis aux 
nons , 

Martin V. Pape approuve les Decrets^ij 

Confiance , 190. 15)1. 2Z7. dr/îjj 
Saint Melchiadc Pape juge Se condai 

les Donatiftes, i > 6. 

Son jugement eft examine de nouva n 

au Concile plenier d'Arles , 
Mennnsérabli Patriarche de Conftan:i 

pie par le Pape Saint Agapet , 
Tient un Concileà Conllantinoplc, ik 



N 



N 



OVATTEN premier Antipape f 
foit rebaptifer les Catholiques , 



L 



1 S Papes comme Succcfleurs de Sai 
rierre en l'Evêché de Rome ont 
rrimautc, & font Chefs de l'Egiil 

3 5 • y*» 

C'eft à eux qu'on doit s'.idrelfer fur 1 
points qui regardent le bien con 
mun , 4 
Ils ont droit de convoquer les Concile 
& d'y préfidcr , 42. i'^t'' 

On peut appeUcr à eux de tous les Ev* 
». que 
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.DES MATIERES. 
Viues 5: de tous les Synodes particu- 



licis 



jugement des Cou'es M. /ca.cs 
\ét celles des Evèques leur 

Ils ne font pas infaillibles, rremiéie 
.preuve de cela par h répiimandc que 
t Saint Paul fit à Saint Pierre , ^ ^J.»- 

r Seconde preuve par le démêlé de Viftot 
.avec les Evec^ues d'Afie, yf-'r'J'*"'' 
i Troifiéme preuve par le grand diftcrend 
Iqui fut entre le Pape Saint Etienne 2c 
1 Saint Cvprien touchant le Baptême des< 

fl Hérétiques. A^-'^^T* 
^latrieme preuve pat la chute de Li- 
[^berius tombé dans TAtianilme, loz, 
[ futv. 

i Cinquième • reuve par la condamna- 
■f tion des trois Chapiires , 10$. & futv. 
W Sixième preuve par la condamnation da 
^' Pape Honoriusaufixiéme Concile, 108. 

C?- fuiv. 

Septième preuve pat la Decrctalc Lau^ 
</4/MV.-n du Pape Clément III 12S 
Huitième preuve par la faufle dcci- 
fion du Pape Innocent III. qui fut 
révoquée dans un Concile , it6, 
^ ^ futv. 

Neuvième preuve par la Bulle de Boni- 
face VIII. qui fut révoquée au Concile 

[devienne, ^ ^^-^ 

[Dixième preuve par la Bulle de Six- 
Ite V. révoquée par Clément 'VIII. iz9 

\ ' ftiixr. 

[onzième preuve par l'erreur ae jean 
iXXlf. ijo.crA.v. 



O 4 
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Dii5 MATIERES, 
nt Pierre. Qii'il. a été à Rome, coa- 
le la nouvelle Doclrine de Calvin . 
des autres Hcréciqucs qui l*ont fuivi , 

11.0- futv^ 

réfutation de leurs argumens , ibid. 
tablilTement de fa Chaire a Anrio- 
he. 14 
"etablilicmenr de fa Chaire à Rcme>i6. 

|lareçu dejefus Chrift la Primauté de 
irifdidion , de puilfance & d'autoriic 
X toute l'Eglifc , 29- cr fuiv.. 

eft fondée fur ces paroles , le te 
ejue tu es Pierre^ 6cc. & comment 
[S fnnr entendre fclonles Pcres, 30 

futv. 

ment il eft le fondement, & le Chef 
glifc , iz. & fuiv., 

icpris par Saint Paul poiitrquoy > 

failli, fie eft tombé julqVà çinq 

vecvidenre, par bquelle on mon- 
** ii'apasé.é i-^ titd. 

à- f^iiv, 

t repris par Saint Paul avant le Con- 
dejernlalem 71. 74 

fut iQÛmisàl'tuLoiuc du Concile de 
ufalem , 144. irfuiv. 

|. Pape avoue qu'Eugène IV. con- 
aux Décrets touchant la fuperio- 
Concile, 193 
nnoîc que la Doftrine touchant, 
•te fupcrioriié ed l'ancienne, & que 
^ntraire ell: n ->uvellc , 25 6. 2s 7 
laouft célèbre Do(f^eur de Paris 
e la lupcrioïiié du Concilepar déf- 
ie Pape eu Concile de Pifc , i«4 

Saint 
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TABLE 

Saint Tolycaipe Evêque de Smitne 
b:>nne iotcUigctîce avec 5r.int Ani< 
Pnpe, nonobftant leur difterend to 
chant la célébration de la fètc àtY 

ques, - 1 ''r' i 

Tolyctates Evêque d'Ephcie iclillc tM 

ment au Pape Vic\or , H^'J 
La Primauté de Saint Pierre prouvée 

l'Eciiiureôc par les Peu 

Elle ett reconnue de toute i'Annqui,j 

55. î>i5l 

Elle a e'c doi.a.c uon feulement à 
i i.rrc , mais ai flî à Tes Succeflcuts 

& 

Qixe s <ont les droits de cette Prii 
lelon le Concile de florence, 31 



Q.' 



U A R T O D E C U iM A N s , !! 
rcriques , ^® 



R A B U L A Evêque d'EdelTc, 



MSCHELSTRATE Chai 
d'Anvers , & Sousbiblioihi 
du Vatican a écrit contre la Dé 
du Clergé deFrance au fujet des i. y. 
• deCouïtance. La réfutation de reréc 
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DES MATIERES. 

tiiifme au fujet des trois Chapitres, 69^ 

fuiv. 

rgiiis Patriarche de Conftanrinople Hé- 
rétique Monorhciire, io8. ^It-v^ 
i^xijj^ifmond Empereur trouve un expédient 
)ur accorder tous les ef;^rirs touchant 
Décrets du Concile de Confiance» 

210. 6- fMV. 

jîplicius Tape veut que PEgliiC foit gou- 
rernéc félon les Canons , lyi 
III. ne veut pas qu'on ajoure à !'An- 
luité delà Doctrine aucune chofequi 
r foit contraire , id. ix 

V. s'eft trompé dans la Bulle qu'il fit 
lur autorifcr fa Bible > i29- i3o. & 

ironius Patriarche de Jerufalem s'op- 
fortement aux "Monothelites , 

109 

rorbonne cenfure la propofition de Frè- 
re e.in Sa^ralin touchant l'autorité du 
f npe fur tons les Concile 240 
:Et les écrits qui donnent au Pape la puif- 
fance lur le teiii;jorel > 300 
^ics deuT pvopofidons ^: :f?înées au Roy 
^Jkm cet article-là , 300. 301 

H|B Décrets pour l indépendance abfoluë 
HHfe nos Rois au temporel y ^^'f^. 
^^Werius Pape , exilé par Theodora , 

P<«fexcommunie l'Antipape Vigilius , 67 
Rveftre II. déclare que te Concile eft par 
" lefi'us le Pape , 168. 169. 206 

( Il déclare que l'Eglifedoit être gouver- 
née l'elon les Canons , 174.175 
mmachus Papeexpliquc l'unité de l'E- 
>ifcopat par une excellente comparai- 
fon, <ï-7 
— -^^ Svri* 
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T A B E » 
Syricius Pape reconnoit que le C»r>l 
ertpar delTus luy , i^i, 1 



TE k I U L I E M. Son témoigw, 
po'tr !'An* i-niiré contrela nouvj, 

11 a écrit contre le Baptême des Héu^J 
ques , 

Il montre i,uc les premiers Chrêtit] 
obéïfloient aux Fmpereurs Iiilidai 
par obligation de confcienre , & nom 
par foibkiTe ôc par impuiirance deC 
volter, 

Theodora femme de Juftinien gvande||1 
tychenne. 

Fait dépoter le Pape '^yl 
mettre en fa place , l'Antipape 
lius , 

Théodore de Mopluc..!-:. ^cb t iCi is, 4 J 
Théodore Pape condamne & dépofe iij 
ihusôc Paul Patriarches Monothclinl 

Theodoret écrit contre Sant Cyrille, ..jj 
Accufé & abfous au Coneilede ^a'^l 
doine , ; .;J 

Theophyle Patriarche d'Alexandrie p«"^ 
cute iaint Chryfoftomc , 1 éj * 



VICTOR Pape, & fondém: 
les Afiatiques , 78. 
Vigilius d'abord Antipape , 
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DES MATIERES. 
• Condamne les trois Chapitres, ôc ap- 
•f icouve ia Foy d'Anthimc , Un i. 

•Acommunie parSHverius, 66. 67 
y iiï élû canoniquemeiu v ray Pape , tkid. 
; .1 condamne Anthimc, & révoque I« 
0. rondamnarion des trois Chapirres, il,ti, 
^.rait un Décret pat lequel il condamne 
trois Chapitres, 6^ 
fait une nouvelle Conftirution par la- 
l^uellc il détend de condamner les trois 
chapitres, 6 g 

|llchange encore un coup, & condamne 
•s trois Chapirres, ibid, 
Jeux qu'il approuve dans fa Conftitu- 
>a font condamnez par le cinquième 
incile , 160 
ité del'Eglife , ^.$.&jutv, 
fité d'Epifcopat & de Sacerdoce , 

6. 7 

pirerfité de Paris s'oppofe fortement 
Jean XXII. pour Ibiitenir la vrayc 
>drine touchant les ames qui voyent 
avant la réfurreflion , 13Î. 

fiiiv, 

)éclare hérétique l'opinion de Tean 
XII. ^133 
.ppelk de la Bulle Vnf(m Sanciam de Bo- 
"ace VIII. au Concile, 236.237 
ûticnt la fupcriorité du Concile fur 
Pape. • 253 

Uouee par le Pape lors même qu'elle 
ûtient le plus fortement cette doctri- 

256 




TABLE DES MATIERES 



LE Pape Zacharie ne dépofa poini 
Roy Childcricôc ne tranfporta po 
la Couronne à Fcpin , 288.6-/» 



F I N. 
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